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CARACT~RES. - Corps le plus souvent allonge ou ol~long. MÃ¢choire 
Ã deux lobes. Palpes Ã dernier arlicle conique ou subovale: les maxil- 
laires de quatre articles; les labiaux de trois, ou parfois de deux 
seulement. Antennes de 8 Ã 11 articles, le premier ou les 2 premiers 
ordinairement plus kpais que les suivants, terminÃ©e par une massue 
variable. Elytres recouvrant l'abclomen, non rascourcies en arriÃ¨re 
Ventre oftran 1 infÃ©rieuremen 5, on parfois G segments, tous mobiles, 
dont le premier est d'ordinaire plus long que les autres. Hanchesan- 
tÃ©rieure globuleuses et enfonckes dans leurs cavites CO tyloÃ¯de com- 
pletement fermÃ©e en arriÃ¨re parfois cependant un peu coniques et 
assez saillantes; les mkdianes globuleuses et enfoncÃ©e dans leurs 
cavitks ; les postkrieures semi-cylindriques, transverses, distantes. 
Tarses n'offrant t tus  que 3 articles simples ainsi que les crochets. 

0~s.-  Les Latliridiens sont des Clavicornesa tarses tous 3 - articu- 
lÃ© ; mais il est facile de les sÃ©pare des autres groupes chez lesquels 
on p u t  rencontrer celte double structure. Ainsi, leurs Ã©lytre non 
raccourcies, recouvrant l'abdomen, ne permettent pas de les confondre 
avec les Psklaphides, les ClavigÃ©ride et les S taphylinides Lrimbres. 
- Le dernier article de leurs palpes non securiforme, leurs articles 

4 1 

NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 



tarsaux entiers et leurs ongles toujours simples suffisent a les discer- 
ner au premier coup d'Å“i des Coccinellides, qui sont securipalpes, 
offrent des tarses i~ second article bilobe, et des ongles souvent dentes 
ou meme bifides. Les Endomychides (Sulcicolles Nuls.), avec lesquels 
nos premiers Lathricliens ont d'assez nombreuses affinites, soit par 
leur aspect general, soit par la simili tude morphologique de plusieurs 
organes importants, si bien que M. Lucas avait cru devoir placer son 
genre Meropl~ysia dans leur voisinage, sont patellipkdes et crypto te- 
trameres, tandis qu'ici les tarses sont cylindriques, non dilates (sauf 
les antkrieurs chez les 6 de quelques espÃ¨ses et n'ofÃ¯ren aucun 
nodule a la base du 3e article. - Quant aux Trichop terygides, sans 
recourir a la conformation tou t-a-fait speciale de leurs ailes infe- 
rieures, ou a la prÃ©senc d'un onychium qui n'existe pas d'ordinaire 
chez les Lathridiens, on trouve dans les antennes capillariformes un 
caractere facile a saisir qui les diReren5e neltement de tous les in- 
sectes de la famille actuelle, a l'cxceptionpourtant du genre Dasycerus, 
chez lequel ces organes ont une structure analogue, mais les cdtes 
saillantes du corselet rendront toute confusion impossible. 

Il resulte egalement de cette diagnose qu'il faut eliminer, comme 
etrangers aux Lathridiens, les quatre genres : Monotoma, Herbst ; 
Lyreus, Aube; Myrmecoxenus, Chevrolat ; et Mycetomychus, Fri- 
waldsky, qui n'offrent point la meme organisation tarsale (1). Si le 
systeme de Geoffroy a ete rejetÃ avec raison parce qu'il conduisait a une 
classification purement artificielle en s'appuyant exclusivement sur un 
carac tkre dont on exagÃ©rai l'importance~ ce serait tomber clins l'exces 
oppose que de ne lui accorder aucune valeur, lorsqu'il s'agit de former 
des groupes secondaires. Entre des insectes appartenant a la m&me 
division, se ressemblant beaucoup par le faciks, ayant a peu prÃ¨ les 
mkmes habitudes et le m&me genre de vie, la structure identique des 
organes ambulatoires doit 6 tre consideree, jusqu'a preuve du con- 
traire, comme l'indice d'une affinite naturelle. Tel est le principe qui 
m'a conduit a rejeter de la famille actuelle pour les attribuer Ã d'autres 
les quatre genres nommes ci-dessus. 

(1) II en est de mÃªm du genre Erotylalhris Motsch. que le Catalogue de 
Munich enumÃ¨r Ã la suite ries A n o m a l u s .  Ce *enre est tktramÃ¨re et ,  de 
l'aveu mÃªm de son auteur (Bull. de Moscou, 1866, III, p. 228; n'appartient 
pas aux Lathridiens. 
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D'ailleurs, les Monotoma, que Motschulsky avait dejÃ signales 
comme devant Ctre Ã©liminÃ© offrent dans leur physionomie genkrale et - 

dans leurs dÃ©tail anatomiques des particularitÃ© assez nombreuses 
pour mÃ©rite qu'on en fasse, aprks M. le docteur John Le Conte (Clas- 
sification of the Coleopt. of north America - 1861, part. 1, p. %),le type 
d'une nouvelle famille, celle des Monotomiclae, a laquelle appar- 
tiennent kgalemen t plusieurs genres exotiques ci tes comme Lathri- 
diidae par le Catalogue de Munich, savoir : Pl~yco~zonzt~s Le C. 
(Mimema, Woll.) ; .\Temophhus Le C. et Hesperob~nus Le C. (tous les 
deux s y n ^ n y m e ~ l ' ~ r o p s  WoIl.) ; Bactridium LeC. (Crins, Pascoe); 
et peut-Ctre aussi Platycephala, Montrouzier. Ce dernier genre, que 
son auteur indique lui-mkme (Ann. Soc. Eut. Fr., 1861, p. 268) devoir 
6 tre place Ã cd te des Monotoma, ne saurait en tout cas 6 tre considÃ©r 
comme un Lathridien: ses tarses dimeres, Ã premier article profonde- 
ment bilobÃ© s'y opposent aussi bien que plusieurs autres dÃ©tail de 
sa structure. Jacquelin Duval, ne voulant s'occuper dans son Genera 
que des Coleop teres europÃ©ens s'est contente de rattacher les Mono- 
toma aux Cucujides, chez lesquels ils forment nÃ©anmoin un groupe 
distinct ; mais un pareil classement n'est assurement point naturel, el  
ne peut plus etre justifie dos qu'on btudie les exotiques. 

Le genre Lyreus ne saurait non plus conserver laplace quelui avait 
assignee son fondateur: il doit klre reporte parmi les Colydiides, 
comme l'indiquaient ses tarses tous 4-articulks. Cette manikre de voir 
aÃ©t  dÃ©ji adoptee par M. Redtenbacher (Fa im Austr. IIP ed., tom. Il, 
p. 380), qui le range systÃ©matiquemen entre les Agienus et les 
Bothrideres. 

Les M ~ c o x e n u s  me paraissent plus difficiles a classer convena- 
blement. Lacordaire declare (Genera. II, p. 439, note) qu'il n'a pu 
parvenir a se former lÃ -dessu une opinion arrktee : aussi les range-t-il 
simplement comme genre incertse seclis Ã la sui te des Latl~ridiens ; 
mais ni la structure de leurs tarses, ni la longueur relative de leurs 
segments abdominaux ne permettent de leur reconnaÃ®tr une affini te 
veritable avec cette famille. Motsd~ulsky (Bull. de Moscou 1866, III, 
p. 227) les attribue a ses Silvanides. Faul-il, aves Redtenbacher, en 
faire des Mycetophagides, ou hien les considÃ©rer avec Jacquelin 
Duval, comme des MycÃ©thde ? J'abandonne de plus savants le soin 
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de trancher cette question, sur laquelle je ne suis pas en mesure de 
me prononcer actuellement. 

Enfin, le genre ~i/celo&ijclms a ete Ã©tabl par Friwaldsky (Ungar. 
Acacl., 1865., 192) sur un insecte de Hongrie que Fuss avait decrit 
(Verh. Siebenb. Ver.-Hermanst. 1850, 128) sous le nom de Corticaria 
macularis. 

D'aprks un type, Ã©tiquet par Dejean lui-meme et conserve dans la 
Collection Reiche aujourd'hui en ma possession, cet insecte n'est pas 
autre chose que le Lathridius variegatus du Catalogue Dejean qui 
etait demeure inconnu au comte de Mannerheim. Il reprÃ©sent en 
Europe la famille des Derodontides (Le Conte, loc. cit., p. 100), qui a 
sa place systÃ©matiqu entre les Cryptophagides et les Lathridiides. - 
Maintenant le genre Mijcetomychus est-il, comme le supposait Mots- 
chulsky (Bull. de Moscou, 1866,111, p. 227), synonyme du genre Dero- 
dontusLe Conte, quicomprend deux espÃ¨ce d'AmÃ©riqu : l'une dÃ©crit 
par Melsheimer sous le nom de Cryptophagus maculatus, el l'autre 
par Mannerheim sous celui de Corticaria t r is ignatq ou bien doi t-on 
le conserver distinct ? L'Ã©tud comparative des types et une connais- 
sance plus approfondie de ce nouveau groupe pourront seules nous 
l'apprendre. 

Par contre, le genre Anommatus Wesmael a Ã©t place par Erichson 
et plusieurs auteurs dans les Colydiides a cdte des Aglenus, avec les- 
quels il a en effet de trbs grands rapports ; mais ses tarses certaine- 
ment tri-articulks, son abclomenÃ segments tous mobiles et ses han- 
ches pos terieures dis tantes dÃ©montren la nÃ©cess tk de l'adjoindre 
systematiquemen t aux ria thridiens. 

Le corps,genÃ©ralemen ovalaire plus ou moins allonge, devient par- 
fais parallÃ¨l et meme filiforme. On peut dire qu'il offre tous les ckgrks 
de convexite, depuis la courbe assez accentuÃ© qui accompagne la 
forme ovale et paraÃ® luietre proportionnÃ©e jusqu'h la surface plane 
et sensiblement dkprimÃ© des espÃ¨ce lineaires. La ponctuation et la 
pul.wcence,tr& distinctes chez un certain nombre, se montrent ailleurs 
plus ou moins obsolk tes ou disparaissent cornpl6 tement. Plusieurs 
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paraissent cilies sur les cÃ´tÃ© lorsqu'on les soumet a un fort grossis- 
sement. Le dessus, mat ou luisant, rugeux ou lisse, est rarement prui- 
neux ; mais, dans le genre Metophthalmus, il est partiellement reve tu 
ainsi que le dessous d'un enduit crÃ©tacb Enfin la couleur passe par 
toutes les nuances, du testace pale qui caracterise les insectes hypo- 
ges au brun et au noir profond avec ou sans taches plus claires. Une 
seule esphce connue, la Corticaria metallica Reitter, d'Espagne, offre 
des tein tes mktalliques. 

La tÃ©te qu'elle soit peu engagee dans le corselet, ou bien qu'elle y 
soit enfoncke jusqu'aux yeux, est toujours bien visible en dessus et 
si tuÃ© horizontalement. Large et courte dans certains genres, elle 
prend ailleurs la forme d'un trapkze allongÃ© Rarement elle se resserre 
assez Ã la base pour qu'on puisse lui attribuer une espbce de cou. 

Les mandibules peu dÃ©veloppÃ©e non saillantes, souvent meme 
cachÃ©e par le labre, sont tantat robustes en leur entier, tantÃ´ cornÃ©e 
seulement Ã la base et peu consistantes au sommet, oh elles se rÃ tre- 
cissent en poin te arquee, presque toujours hidenticulÃ© au bord interne ; 
celui-ci est d'ordinaire muni d'une ou plusieurs dentelures avec une 
membrane ciliÃ© ensui te. 

Les michoires (1)  ont deux lobes : l'externe, garni au sommet de 
poils ou de soies raides un peu courbes, plus ou moins denses et assez 
longues, se montre sous la forme d'une lanibre, ici Ã©troit et subpa- 
rallele, lÃ Ã©largi au moins vers l'extrÃ©rnite parfois courle, mais 
Ã©galan ou depassant toujours l'interne; celui-ci souvent trÃ¨ petit, 
presque indistinct et reprÃ©sent a peu pres uniquement, en apparence 
du moins, par quelques soies raides et courbes qui en occupent le 
sommet, se dÃ©velopp dans certains autres genres OL\ l'on peut constater 
la prÃ©senc d'un double crochet corne sous le bouquet terminal de cils 
Ã©pineux et alors le bord du lobe offre dans sa moitik superieure 
une ou plusieurs spinules arquÃ©e diversement disposbes. Chez les 

(1)  J e  n'ai pas jugk Ã propos de me livrer Ã l'Ã©tud minutieuse des parties 
buccales; toujours difficile chez des insectes d'aussi petite taille que les La- 
thridiens, elle l'est d'autant plus que tr6s souvent le menton recouvre les 
parties buccales, e t  d'ailleurs elle n'aurait point d'utilitÃ pratique C'est 
pourquoi, aprÃ¨ avoir controlÃ sur quelques poiats seulement l'eiactitude rie 
leur description par Jacquelin Duval, j'ai cru ne  pouvoir mieux faire que 
d'en emprunter Ã cet auteur les caractÃ¨re essentiels. 
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Oasljcp,rus enfin, il est Ã peine moins long que l'externe, mais beaucoup 
plus large, corne, dilatb au milieu en dedans, attenue vers le bout 
avec unespace oblong, assez grand, epaissi ou m$me redresse et revetu 
d'espÃ¨ce de cretes obliques, peu saillantes, mais trÃ¨ serrees. 

Les palpes maxillaires se composent de 4 articles : le premier est 
petit ou allongk, mais constamment plus &oit que les autres; le 
second et le troisi&mediff&rent peu delongueur et sont en gknkral hpais 
etassez fortement arrondis au dehors, parfois pyriformes ou obconi- 
ques; le quatrikme, toujours plus long au moins que le prÃ©cedent 
souvent Ã©ga aux trois autres pris ensemble, est renfle Ã la hase, 
subovale, oblong ou conique et plus ou moins attenue vers l'extsc!mite 
avec le sommet obtus ou obliquement tronquÃ et termine par 2 ou 3 
poils, dont un extrÃªmemen long. 

Les palpes labiaux varient quant au nombreet Ã la structure de leurs 
articles. Robustes pour la plupart, ils sont trÃ¨ courts, surtout chez les 
Holoparameciis oÃ ils (hipassent i peine la languette, mais ils s'allon- 
gent nettement chez les LangeZanclLa. Dans les anciens genres Lathri- 
clius et Corticaria on compte deux articles seulement : le l e r  trks 
petit, cache presque en entier derriere le menton, ou dÃ©couvert le 2e 
gros, fortement renfle, globoso-ovalaire, un peu tronque au somme1 et 
muni en cet endroit de quelques poils fins assez longs, qui, par leur rÃ©u 
nion en faisceau, peuvent offrir l'apparenze d'un troisi&mearticle. Ceux 
des Metophthalmus, construits sur le mhme plan, prksenten t nÃ©an 
moins un troisikme article verruciforme, quoique difficile ;i ilistiu- 
guer. Les autres groupes out normalement trois articles : le lor est 
petit, Ã©troit peu visible ; le 2" au contraire est large, notablement 
Ã©paiss au dehors et assez globuleux (1) ; le troisikme enfin est tantdt 
plus court et plus Ã©troi que le second, tantÃ¹ plus Ã©pai et de lon- 
gueur Ã©gal 3 celle des deux autres rhn i s ,  conoÃ¯d ou ovale-oblong, 
plus ou moins attÃ©nu et obliquement tronquÃ h l'extrÃ©mitÃ 

La lanffiiettc, cornÃ© en entier ou semi-membraneuse clans sa par- 
tie antÃ©rieure affecte des formes assez diverses suivant les genres 
Souvent plus Ã©troit que le menton, parfois cependant large et plus 

(1) C'est l'inverse qui a lieu chez les Vasycerus : le 1" article y est Ã©pais 
assez grand, avec le 2" plus petit, tandis que le 3~ est environ aussi long que 
les deux prÃ©cÃ©den rÃ©unis trÃ¨ Ã©troit @leet subule. 
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ou moins saillante, elle est chez les uns entiÃ¨r ou lÃ©gÃ¨reme sinuÃ© 
en avant, chez les autres fortement Ã©chancrÃ et se montrant h peine 
de chaque cdtÃ aux angles antÃ©rieurs ou profondÃ©men divisÃ© en 
deux lobes larges, trÃ¨ obtus et ciliÃ©s qui dÃ©borden le menton sur- 
tout latÃ©ralement 

Les parqlosses sont cachÃ©e derribre la languette et semblent 
confondues avec elle. 

Le menton, en carrÃ©-transverse ou trapÃ©zoÃ¯d et plus ou moins 
rÃ©trÃ© en avant, parfois meme d'une maniere brusque, est ici large- 
ment ichancrÃ avec ses angles antÃ©rieur saillants, la, prolongÃ au 
milieu soit en une simple saillie dentiforme, soit en une espece de 
lobe recouvrant partiellement au moins la-languette, avec laquelle il 
paraÃ® se confondre. 

Le labre, gÃ©nÃ©raleme large et transverse, parfois plus dÃ©velopp 
et proeminent, souvent ciliÃ au sommet, est largement, imarginÃ en 
devant dans certains genres, entier au contraire avec les angles antÃ© 
rieurs plus ou moins arrondis dans les autres. 

L'dpistome est ordinairement distinct du front, soit par une diffÃ© 
rence de niveau, soit par une ligne transversale, droite ou semi- 
circulaire, tantfit faiblement, tantbt plus nettement imprimie. Il 
occupe par suite un espace plus ou moins allong&, et diversement 
configur6. 

Le front prhsenle une surface unie ou ii16g.nlement sculptke. Dans 
le premier cas, il est ponctue ou lisse : dans le second, il est longi- 
tudinalement sillonnÃ au milieu, ou bien ornÃ de saillies plus ou 
moins carhiformes. 

Les antennes mÃ©riten d'etre 6tudi6es avec soin, h cause des carac- 
tÃ¨re de grande valeur que fournissent leur insertion, leur structure, 
le nombre et la proportion relative de leurs articles. Courtes et ro- 
bustes dans plusieurs genres, elles s'allongent davantage ailleurs, 
sans toutefois dipasser la base du prothorax ou tout au plus le pre- 
mier tiers des klytres ; les Dasycerus font seuls exception h cette 
regle, en les ayant trks greles et capillmformes, plus longues que la 
moitid du corps. Par rapport h leur point d'attache, elles sont lathales, 
c'est-&-dire insÃ©r6e au cbt6 de la tete sous un rebord plus ou moins 
tranchÃ© ou frontales, c'est-h-dirc insÃ©rÃ© tout-Hait i dÃ©couver aux 
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angles antkrieurs du front. Le nombre de leurs articles varie suivant 
les genres ou les esphces, parfois meme suivant les sexes : tel est le 
cas, par exemple, des Holoparamecus, oi1 les Q prÃ©senten constam- 
ment 11 articles, tandis que les cf se partagent en  3 groupes qui en  
ont respectivement 9, 10 ou '11. On peut y distinguer trois parties 
principales : la base, le funicule et la massue. La base comprend les 
deux premiers artic-es, tantdt courts, tant6t allongÃ©s mais toujours - 
notablement plus Ã©pai que ceux qui les suivent immÃ©diatemen ; 
toutefois le 2" qui parfois dÃ©pass le lm en longueur, n'est presque 
jamais aussi renflÃ que lui. Le funicule commence au 3' article et 
aboutit h la massue : il est plus grele et filiforme dans son ensemble ; 
considÃ©rÃ isolÃ©ment les articles sont subcylindriques ou obconiques, 
ovales ou globuleux, allongÃ© ou transverses, et leurs proportions 
relatives sont trks variables. La massue terminale offre aussi dans sa 
composition des modifications notables : uni-articulÃ©e elle est 
grande, trÃ¨ nette, et subtriangulaire ou sÃ©curiforme le plus ordi- 
nairement elle compte deux ou trois articles, dont la longueur, 
l'Ã©paisseu e t  la skparation soit entre eux, soit d'avec le funicule, 
forment des combinaisons diverses qui peuvent etre employÃ©e uti- 
lement pour la dÃ©terminatio ; chez les Dasyceivs, elle est exception- 
nellement formÃ© de quatre articles assez allong6s7 plus ou moins 
globuleusement renflÃ© au milieu ou h l'extrÃ©mit6 munis chacun d'un 
verticille mÃ©dia de longs poils. 

A l'aide du microscope, on constate l'existence d'une ou de plu- 
sieurs soies raides ou arquÃ©e qui paraissent situÃ©e suivant un ordre 

' 

dÃ©termin sur chacun des articles antennaires, et parfois sont grou- 
pÃ©e comme en bouquets, principalement h la surface tronquee ou 
meme excavÃ© du dernier article de la massue. Celui-ci est surtout 
curieux h ktudier au point de vue histologique chez les Colovocera 
et les Merophysia. Mais il suffit d'avoir indique ces details qui n'au- 
raient point ici d'utilitÃ pratique. 

Les yeux, nuls ou compl&tement indistincts chez les genres Ã vie 
souterraine, reprÃ©sente par une saillie ocelliforme sans granules ni 
pigment chez plusieurs myrm6cophi1es7 apparaissent pour ainsi dire 
h l'etat d'Ã©bauch chez les Merophysia oh ils sont compos6s de 
quelques facettes seulement. Trhs petits chez les Cartodere e t  les 
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Metophthalmus, ils atteignent dans les autres genres les proportions 
ordinaires, et sont en gÃ©nÃ©r latÃ©raux arrondis et saillants. Parfois 
presque contigus au bord anterieur du corselet, ils en sont le plus 
souvent un peu Ã©loignÃ ; mais cette distance varie suivant les divers 
groupes. 

Les joues ne paraissent pas offrir de particularites qui mÃ©riten 
d'etre signalÃ©e ; elles sont parfois creusÃ©e d'une sorte de scrobe 
assez large pour faciliter le jeu des deux premiers articles antennaires 
qui sont plus Ã©pai que les suivants. 

Les tempes peuvent etre pins ou moins prolongÃ©e en  arrikre des 
yeux. Le dessous est creuse de sillons antennaires bien distincts dans 
e genre Langelundia. 

Le prothorax affecte les formes les plus disparates. Egal en largeur 
aux Ã©lytres ou plus Ã©troi qu'elles au moins Ã la base, il est, dans sou 
ensemble, transverse, aussi long ou plus long que large, carrÃ ou 
trapÃ©zoÃ¯da rktreci tantÃ´ en devant tantÃ´ en arrikre, subcylindrique 
ou cordiforme. Les angles subissent par suite des modifications pro- 
portionnelles ; en outre, les anterieurs sont sujets h faire saillie en un 
lobe plus ou moins obtus ou acuminÃ© Le plus souvent le corselet 
est marginÃ sur les cÃ´tÃ© et alors la tranche latÃ©rale h peu prks 
droite ou nettement arrondie, crenelee ou meme profondÃ©men sinuÃ©e 
Ã©chancrke se relÃ¨v en carkne trÃ¨ fine on en bourrelet assez Ã©pais 
parfois largement explanÃ© Dans l'ancien genre Corticaria au contraire 
le bord supÃ©rieu ne paraÃ® point ainsi distinctement sÃ©par du bord 
infÃ©rieur mais la plupart des espkces prÃ©senten en cet endroit une 
rangÃ© plus ou moins serrÃ© de denticulations. Le disque, rarement 
Ã©gal est pour l'ordinaire trks diversement sculptÃ : lisse, ponctuÃ©e 
chagrinÃ© ou rugueuse, nue ou pubescente, la surface est ici creusÃ© 
d'une fossette allongÃ©e ovale ou arrondie, tantÃ´ basale et faisant face 
Ã l'Ã©cusson tantdt mÃ©dian et se prolongeant sur la partie antÃ©rieur 
du pronotum; lh, relevÃ© en cÃ´te parallÃ¨le ou divergentes, inter- 
rompues ou accompagnÃ©e par plusieurs excavations ; ailleurs, la 
rÃ©gion'antÃ©-scutellai offre une simple dÃ©pressio transversale, deux 
courtes lignes imprimÃ©e longitudinales et un peu obliques, deux 
petites carknes perpendiculaires h la base, deux gros tubercules 
sÃ©parÃ par des fossettes, ou encore un systkme de sillons et de bos- 
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selures analogue 5 celui qu'on rencontre dans la famille des Sulci- 
colles. 

Ajoutons, pour complÃ©te les particularitÃ© relatives h cet organe, 
que, chez plusieurs espbces de Lathridius, il existe sur les chtÃ© une 
sorte de membrane blanchÃ¢tre dont la prÃ©senc totale ou partielle, 
et surtout la disparition complkte, suivant l'Ã©ta de fraÃ®cheu des 
exemplaires, peut donner au pro thorax un aspect tout-h-fai t diftÃ©rent 
et par suite amener des erreurs de dÃ©termination si l'on voulait s'en 
rapporter h ce caractÃ¨r trop inconstant. 

L'Ã©cusson lorsqu'il existe, est d'ordinaire petit, transverse, tron- 
quÃ ou curviligne ; quelquefois cachÃ en partie sous la base du 
corselet, il ne laisse apercevoir qu'une sorte de bande Ã sommet 
arquÃ© large mais extremement courte. Dans un seul genre il est tres 
distinct, assez grand et en triangle arrondi. Il manque totalement 
chez un certain nombre. 

Les Ã©lytres coupÃ©e droit ou h peu prÃ¨ h la base, recouvreni 
totalement l'abdomen, soit qu'elles s'arrondissent rÃ©guliÃ¨reme 
ensemble h l'extrÃ©mitÃ ce qui a lieu le plus souvent, soit qu'elles se 
terminent en pointe plus ou moins saillante, comme il arrive pour le 
Lathridius lardarius, soit enfin que leur sommet se montre lÃ©gbre 
ment tronquÃ© par exemple dans le groupe de Mela~~oplztl~alma trun- 
catella. Elles sont libres ou soud6es ; exceptionnellement elles em- 
brassent et par suite rÃ©trÃ©cisse un peu la page infÃ©rieur du corps. 
La marge supÃ©rieur du repli latÃ©ra est souvent indistincte, lorsqu'on 
les considkre en dessus ; cependant elle se montre nettement dans 
plusieurs genres sous la forme d'un bourrelet trks Ã©troit parfois 
assez saillant et relevÃ© ou m(?me accompagnÃ intÃ©rieuremen d'une 
large gouttikre qui le fait ressortir davantage. Plus ou moins large 
h la hauteur de l'Ã©paul et tout le long du mÃ©tasternu et du premier 
segment ventral, ce repli se rÃ©trÃ©c peu h peu avec la courbure des 
Ã©tui ; il est d'ordinaire rÃ©dui h une tranche, en face du dernier 
arceau de l'abdomen ; chez les Langelandia, il est h peu prks d'Ã©gal 
largeur sur toute son Ã©tendue La configuration des Ã©lytres'sui la 
forme gÃ©nÃ©ra du corps, c'est-Mire qu'elles sont, suivant les cas, 
ovales, oblongues, linhires, dÃ©primÃ©e convexes, parfois gibbeuses 
et ventrues. Ici elles sont entikrement lisses et sans apparence de 
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stries, la on distingue une ligne imprimÃ© juxta-suturale, ailleurs elles 
prÃ©senten seulement des points plus ou moins profonds sÃ©rialemen 
disposÃ©s d'autres fois elles sont marquÃ©e de stries, ponctuÃ©e ainsi 
que les interstries, ou recouvertes d'une ponctuation grossiere et va- 
rioleuse, qui conserve nÃ©anmoin une certaine rÃ©gularit ; enfin, dans . 

un certain nombre d'espbces, elles sont ornÃ©e de chtes entiÃ¨re ou 
raccourcies, et mkme d'Ã©lÃ©vatio tuberculeuses qui rendent la sur- 
face inÃ©galemen bosselÃ©e Leur pubescence est tantht nulle ou peu 
distincte, tantfit forte, assez longue, plus ou moins dense et couchÃ© ; 
rarement elle forme quelques rangÃ©e rÃ©gulibre de soies raides se 
dÃ©tachan nettement sur un fond glabre. 

Les ailes, nulles ou rudimentaires lorsque les Ã©tui sont soudÃ©s 
sont bien dÃ©veloppÃ© dans la plupart des especes de Lathridius et 
de Corticaria ; elles ont alors environ 2 fois la longueur des Ã©lytres 
sous lesquelles elles se replient transversalement. 

Le dessous du corps, dont l'Ã©tud est trop souvent nÃ©gligÃ par les 
entomologistes, prÃ©sent ici des particularitÃ© importantes qu'il est 
convenable d'utiliser pour la dislinction des espkces ou pour la for- 
mation des groupes. 

Le prosternum, raccourci ou Ã©margin dans plusieurs genres au 
devant des hanches antÃ©rieures s'Ã©ten au contraire jusqu'au del& de 
celles-ci lorsqu'elles sont distantes. Alors il forme clans l'Ã©curtemen 
une lame plus ou moins Ã©troite parfois un peu enfoncÃ©e tantfit sub- . 
parallble, tantÃ´ dilatÃ© en arrikre, ou bien une carhne nette et sail- 
lante. Chez les Langelanclia et les MetophthaZ~n~s, les propleures sont 
fortement creusÃ©e en sillon longitudinal sur leur moitiÃ antÃ©rieur 
pour y loger la massue des antennes. Plusieurs Corticaria prÃ©sentent 
& peu pres 5 la hauteur de la hanche, une impression sulciforme, 
transversale, lÃ©ghremen oblique, ici obsolÃ¨t et presque glabre, 
lh profonde et garnie d'une pubescence plus ou moins dense. 

Le n~Ã©sosternum toujours plus court que le segment suivant,, 
quoique dans des proportions assez variables, est souvent ornÃ sur la 
plaque mÃ©dian de deux fines carenes longitudinales, parallÃ¨le ou 
divergentes ; par exception, il est creusÃ en devant d'un sillon trans- 
versal chez les Colovocera; dans un certain nombre d'espÃ¨ce enfin, 
il parait complktement uni, et il est impossible, m h e  & un tres fort 
grossissement, d'apercevoir les sutures des piÃ¨ce Ã©pisternales 
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Le mdtasternum, tronquÃ droit ou trks obtusÃ©men Ã©margin en 
angle Ã la base, est gÃ©nÃ©raleme allongÃ© Ã©galan le premier arceau 
ventral. EntiÃ¨remen lisse, finement guillochÃ© ou diversement ponc- 
tuÃ© il est le si&e de plusieurs modifications caractÃ©ristique : tant& 
il prÃ©sent de chaque cdtÃ© Ã la suite de la hanche intermÃ©diaire une 
sorte de fossette assez large, arrondie, dont le contour semble pour 
ainsi dire plissÃ ; tantdt il offre en outre une fossette de meme nature 
au devant de la hanche postÃ©rieure Dans un grand nombre d'especes, 
il existe un sillon longitudinal qui s'avance de la base jusqu'Ã la 
moitiÃ© parfois il est vrai h peine imprimÃ© ou seulement distinct par 
transparence sous la forme d'une ligne rembrunie, mais ailleurs plus 
ou moins largement excavd et donnant aux parties latbrales une ap- 
parence bombÃ©e Chez les Merophysia, un tubercule, sujet Ã s'obli- 
tÃ©rer vient se montrer au milieu, pres de la base : c'est un indice du 
sexe mÃ¢le 

Les Ã©pisterne du postpectus, lorsqu'ils sont bien distincts, parais- 
sent le plus souvent rÃ©trÃ©c d'avant en arriÃ¨r ; ailleurs ils sont li- 
nÃ©aire et couverts par une rangÃ© longitudinale de gros points. 

L'abdomen se compose de 5 ou 6 arceaux, tous mobiles, diverse- 
ment ponctuÃ© ou lisses, glabres ou pubescents, unis ou grossikre- 
ment sillonnÃ© en travers. Le 1"' est le plus allongÃ© Ã©galan et parfois 
dÃ©passan les deux suivants rÃ©unis Il s'avance ordinairement entre 
les hanches postÃ©rieure en lame assez large, ogivale ou arrondie, 
parfois p lus  ou moins concave dans l'un des sexes. Chez plusieurs 
espkces d ' h i c m u s  et de Melanoplttl~alma, on y distingue une ligne 
longitudinale un peu oblique qui part de l'angle interne* des hanches 
et atteint au moins les 314 de l'arceau. Les Y, 3, et V segments sont 
notablement plus courts, et Ã peu prÃ¨ &aux entre eux. Le 5" est 
assez genÃ©ralemen plus long que le prÃ©cÃ©den mais il se rapproche 
rarement de la longueur du premier. Il offre parfois, sur son milieu 
apical, suivant les sexes ou les espÃ¨ces une fossette arrondie plus 
ou moins large. Le 6Â segment, lorsqu'il existe, comme dans les deux 
sexes du genre Melanophthha  et dans les o" de plusieurs autres, 
est trÃ¨ petit et mÃ¨m difficile h distinguer sous la pubescence qui 
est gÃ©nÃ©raleme un peu plus fournie en cet endroit. 

Les hanches antdrieures, tantdt globuleuses et enfoncÃ©e dans 
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leurs cavitÃ© cotyloÃ¯de qui sont complÃ¨temen ferm6es en arribre, 
tantfit un peu coniques et meme assez saillantes, sont plus ou moins 
sÃ©parÃ© par le prosternum, ou simplement rapprochÃ©e ; dans tous 
les cas, leur Ã©cartemen est moindre que celui des hanches mÃ©dianes 
- Celles-ci sont toujours distantes, globuleuses et enfonches dans 

leurs cavitÃ© cotyloÃ¯des - Les hanches postÃ©rieure sont semi-cylin- 
driques, transverses et constamment Ã©cartÃ© d'une maniere notable, 
bien que parfois cet Ã©cartemen ne dÃ©pass pas celui des hanches 
intermÃ©diaire entre elles. 

Les cuisses en massue ou subclaviformes chez un grand nombre 
d'espÃ¨ce sont plus ou moins courtes et robustes, parfois h peine 
dilatÃ©e au milieu, ou encore greles 5 la base et renflÃ©e h l'extrÃ©mitÃ 

Les tibias gÃ©nÃ©raleme assez greles et simples en dehors, allongÃ© 
et  plus ou moins fortement recourbÃ© en arriÃ¨r dans plusieurs 
genres, souvent aussi tronquÃ© obliquement au sommet, se font 
remarquer chez les Anommalus par leur dilatation apicale et par la 
prÃ©senc de spinules qui garnissent l'extrÃ©hlit de leur arete extÃ© 
rieure. Tantdt les Ã©pine terminales sont nulles ou indistinctes; tantdt 
au contraire, comme chez les Langelandia, on constate l'existence 
des dperons accoutumÃ©s Un certain nombre d'espbces fournissent en 
outre dans la conformation de ces organes des caractÃ¨re sexuels 
trÃ¨ apparents. Tandis que les tibias des Q sont simples, ceux des cf 
se distinguent soit par" une sinuositÃ plus ou moins marquÃ© au cfitÃ 
interne des antÃ©rieur (quelques Corticaria), soit par des Ã©chan 
crures profondes diversement situÃ©e au dedans de ces memes tibias 
(Merophysia et plusieurs MelanopJitl~alrna), soit par une entaille 
apicale aux postÃ©rieur (Lathridius nodifer) . 

Tous les tarses sont trimbres, plus ou moins Ã©troit et subcylin- 
driques, munis ordinairement ' de soies fines et assez longues en 
dessous, et terminÃ© p a r  deux crochets simples. Le dernier article 
n'offre pas de nodule distinct h la base ; il est toujours aussi long ou 
plus long que les deux premiers pris ensemble. Ceux-ci, au contraire, 
offrent entre eux des proportions diffÃ©rente : courts et subÃ©gau 
dans plusieurs genres, ils s'allongent un peu dans les autres, de telle 
sorte que le premier l'emporte sur le second ou rÃ©ciproquement Une 
dilatation sensible de ces deux memes articles ou du premier seu- 
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fit connaÃ®tr dans le second volume du Magasin 
! Germar (p. 1) les premiers Ã©tat du L. po~catus 
5s L.). Aucune autre dÃ©couvert de ce genre n'Ã©tan 
cience, Mannerheim dut se borner h citer quelques 
Ã©moir dans l'introduction de sa Monographie 
htomol. (V, 1844, p. 9.) 

servations sur la meme espece de Lathridius aux- 
'histoire des mktamorphoses- de la Corticaria pu- 
)liÃ©e en 1852 dans les Annales de la SociktÃ ento- 
ice par M. Ed. Perris. Peu de jours avant sa mort, 
&ue, dont tous les amis de la science dÃ©ploreron 

put mettre la dernibre main 3 un grand ouvrage 
tkres), auquel la SociÃ©t entomologique a justement 
llfuspour 1878. Il y faisait connaltre (p. 77 et suiv.) 
r s  nymphes appartenant Ã la famille des Lathri- 

Lanqela~zcZia anophthalma et de' la Corticaria 

%sant mÃ©moir imprimÃ dans les Annales de 1874 
liÃ©vene donne l'histoire des mktamorphoses de la 
onis Motsch., et la description trop brbve de la 
-amecus Kunzei, publiee plus anciennement dans le 
8, p. 181-182, pl. 7 ne IV, fig. 5 a-d) par M. Coque- 
1s tout ou A peu pr&s tout ce que l'on sait jusqu'h 
imiers Ã©tat de nos insectes. 

questions relatives ?I la ponte des Lathridiens sont 
lÃ©pons : il est en effet extrÃªmemen difficile de se 
exact des manÅ“uvre employÃ©e par la femelle pour 
important et assurer l'avenir de sa progÃ©niture On 
?I bout de surprendre ces minutieux secrets qu'A 

oupe, les Å“uf n'Ã©tan gÃ©nÃ©raleme pas visibles Ã 
ai en a examinÃ quelques-uns, nous apprend seule- 
lancs et  de forme elliptique, mais il ne nous fournit 
lent sur les circonstances qui accompagnent leur 
leur quantitk relative, ni sur leur disposition locale, 
ps qui s'Ã©coul avant leur Ã©closion 
lit de ces problemes intÃ©ressant qui attendent leur 
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solution, on peut d&s maintenant rÃ©sume les caractÃ¨re principaux 
des larves, d'aprÃ¨ l'ensemble des travaux mentionnÃ© ci-dessus. 

De couleur plus ou moins blanchitre, elles sont gknÃ©ralemen 
allongÃ©es-ovales ou elliptico-linÃ©aires plus ou moins ornÃ©e de poils 
affectant diverses formes ou diverses dispositions selon les genres 
(paraissant glabres dans l'esphce (llHoloparamecus briÃ¨vemen dÃ©crit 
par Coquerel), hexapodes, composÃ©e de douze segments (les trois 
thoraciques beaucoup-plus grands que les autres), avec un mamelon 
anal servant de pseudopode pour la progression. Elles offrent neuf 
paires de stigmates: la premiÃ¨r paire sous le bord antÃ©rieu du 
mÃ©sothorax et les autres prÃ¨ du bord antÃ©rieu des huit premiers 
segments abdominaux. Les antennes sont de quatre articles non rÃ©trac 
tiles et assez allongÃ© chez les Langelandia, mais elles paraissent de 
trois articles seulement chez les Lathridius et les Corticaria, par 
suite de la rdtractilitÃ du premier article. Les mandibules sont 
reprÃ©sentÃ© par deux corps-charnus bifides h l'extrÃ©mit et portant 
chacun trois cils. Les palpes maxillaires, allongÃ©s sont de trois 
articles; les labiaux au contraire trÃ¨ peu dÃ©veloppÃ n'en ont'que 
deux. Chez les Lalhridius et les Corticaria on distingue de chaque 
cÃ´t de la tÃ¨t quatre au cinq ocelles, qui n'existent pas chez les 
LangeZandia. 

Leur dÃ©march paraÃ® assez agile; lorsqu'elles se trouvent sur le 
dos, elles rÃ©ussissen promptement Ã opÃ©re leur rÃ©troversion Si on 
les touche, elles se contractent d'abord un peu, mais bientÃ´ elles se . 

dÃ©tenden et continuent d'avancer. 

La structure des organes buccaux, du moins chez les larves de 
Lathridius et de Corticaria ne permet pas de croire qu'elles se nour- 
rissent de bois ou de proies vivantes; d'ailleurs, h en juger daprÃ¨ 
leur habitat ordinaire, il est plus naturel de supposer qu'elles s'atta- 
quent seulement aux moisissures qui se forment sur les substances 
animales ou vÃ©g6tales Quant aux larves des Langelandia, M. Ed. 
Pernis incline, sans toutefois se prononcer, Ã les regarder comme des 
vidangeuses, s'appropriant les dÃ©jection d'autres larves xylophages, 
et devenant Ã l'occasion, souvent peut-Ãªtre carnassiÃ¨re aux dÃ©pen 
de podurelles microscopiques au milieu desquelles on les rencontre. 

Pendant l'espace de quatre h six semaines que dure leur vie Ã©vo 
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lutive, c'est-Ã -dired mars h mai, elles changent plusieurs fois de peau ; 
la derniÃ¨r mue se produit lorsqu'elles sont sur le  point de se trans- 
former en nymphes. Alors elles se fixent par le mamelon anal au plan 
de position, et leur peau chiffonnÃ© invagine l'extrÃ©mit postÃ©rieur 
de l'abdomen, dont le dernier segment est bilobÃ ou terminÃ par deux 
appendices coniques. La nymphe blanchÃ¢tr prÃ©sent les diverses 
parties du corps disposÃ©e Ã l'ordinaire. Les caractkres qui lui sont 
propres consistent principalement dans la forme ou la situation res- 
pective des poils dont elle est munie sur le front, au pourtour et sur 
le dos du prothorax, h la face dorsale et aux angles lathaux des seg- 
ments de l'abdomen, ainsi qu'aux genoux. Cet Ã©ta dure, suivant les 
espÃ¨ces de dix h quinze jours. 

A l'Ã©ta parfait, les Lathridiens se rencontrent Ã peu prÃ¨ partout oÃ 
l'humiditÃ a favorise le dkveloppement de la moisissure ou d'autres 
productions cryptogamiques. Les dÃ©tritu vÃ©gÃ©ta accumulÃ© au pied 
de certaines plantes, les tas de foins fraÃ®chemen coupÃ©s les Ã©corce Ã 
demi pourries des pieux enfoncÃ© dans le sol, les bolets amadouviers 
dans lesquels se sont dÃ©j dÃ©veloppÃ© des larves d'autres tribus, 
i'embrasure des fenÃªtre de nos maisons, la surface infcrieure des 
pierres ou des poutres qui ont sÃ©journ quelque temps et lÃ©gÃ¨reme 
pÃ©nÃ©t dans la terre humide, voire mÃªm la semelle de chaussures 
abandonnÃ©e Ã l'action de la pluie, sont les localitÃ© que l'entomolo- 
giste doit visiter avec soin, s'il veut capturer la plupart des espÃ¨ce 
de cette famille. 

Cependant quelques-uns de ces insectes, surtout les Colovocera 
et les Merophysia, sont myrmÃ©cophiles et il faut les rechercher exclu- 
sivement dans la sociÃ©t des fourmis, principalement du genre Atta, 
ou bien dans les galeries souterraines de fourmiliÃ¨re abandonnÃ©es 
D'autres habitent les nids de guÃªpes 

Quelles mystÃ©rieuse relations les rattachent Ã ces hymÃ©noptÃ¨r 
ou Ã leurs demeures ? Quel rÃ´l sont-ils appel& 3 jouer dans ces con- 
ditions d'existence ? La tranquillitÃ de leurs allures, au milieu meme 
de nombreuses colonies, la conduite entierement pacifique des fourmis 
Ã leur Ã©gard ne permettent guÃ¨r de supposer en eux des instincts 
d'hostilitÃ© Mais doit-on les regarder comme des hÃ´te indiffbrents, 
destin& par la Providence Ã vivre cÃ´t Ã cote avec les fourmis, sans 
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leur porter ni en recevoir aucun prÃ©judic ; ou bien faut-il les ranger 
dans la catÃ©gori des amis utiles fournissant plus ou moins sponta- 
nÃ©men Ã leurs gourmands voisins quelques friandises inconnues, 
semblables Ã celles que secrÃ¨ten les Claviger, les Myrmedonia, et 
autres myrmÃ©cophile ? MalgrÃ les occasions assez frÃ©quente que j'ai 
eues, pendant un long sÃ©jou en Corse, d'observer des MÃ©rophysiaires 
il m'a Ã©t impossible de constater aucun fait qui fut de nature Ã 
m'apporter la solution de ce problÃ¨me EspÃ©ron que, dans un avenir 
plus ou moins prochain, un entomologiste plus habile ou plus heu- 
reux nous dÃ©voiler ce secret. 

J'aurais voulu, en terminant ce chapitre, donner un apercu gÃ©nÃ©r 
sur la rÃ©partitio gÃ©ographiqu des Lathridiens, mais il serait prÃ©ma 
turÃ d'en parler longuement dans l'Ã©ta actuel de nos connaissances. 
Aux documents fournis par le comte Mannerhein sont venus sans 
doute s'ajouter un grand nombre de renseignements Ã©par qÃ et lÃ 
dans les Bulletins des Soci6lÃ© entomologiques. MalgrÃ les recherches 
que j'ai faites dans le but de les recueillir, je ne crois pas possÃ©de 
sur ce sujet des donnÃ©e suffisamment exactes et complÃ¨te pour qu'il 
soit possible de faire un travail d'ensemble. Je me bornerai Ã noter 
Ã la suite de chaque espÃ¨c ce que je sais sur son habitat et sa diffu- 
sion gÃ©ographique comme prÃ©paratio et point de dÃ©par de recher- 
ches ultÃ©rieures Je mentionnerai seulement ici que les deux tiers 
environ des espkces dÃ©crite jusqu'Ã ce jour appartiennent Ã la faune 
d'Europe et des contrÃ©e limitrophes en Asie et en Afrique, et que les 
genres Colovocera et Merophysia paraissent propres aux rÃ©gion mÃ©ri 
dionales et circamÃ©diterranÃ©enne 

Toutefois il est un fait que je ne puis passer sous silence, c'est la 
tendance trÃ¨ marquÃ© de certaines espÃ¨ce au cosmopolitisme. 
TransportÃ©e par les vaisseaux de commerce, elles s'acclimatent ais& 
ment dans des lieux trÃ¨ divers, s'y multiplient avec rapiditÃ et se 
rÃ©panden ensuite au loi11 de telle sorte qu'il devient bientÃ´ difficile 
de prÃ©cise leur vÃ©ritabl patrie. Ainsi en est-il advenu par exemple 
de 1'Holoparamecus Kunzei et du Lathridius nodifer. Le premier, ren- 
contr6 par Kunze dans des champignons venant du BrÃ©sil puis par 
M. Keiche dans une boÃ®t d'insectes du SÃ©nÃ©ga enfin par Coquerel h 
l'ile Bourbon, est aujourd'hui abondant en Corse et dans le midi de la 
France. Le second, dÃ©cri sur un individu de Nouvelle-Hollande, et, 
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d'aprÃ¨ Erichson, originaire aussi de la ~ouvelle-~Ã©iande s'est natu- 
ralisÃ en Angleterre d'oi~ j'en ai recu plusieurs Ã©chantillons et, bien 
que Jacquelin Duval le place dans son catalogue parmi les especes 
douteuses, il paralt commun non seulement sur nos cÃ´te (Normandie, 
Bretagne et Landes), mais Ã Paris et jusqu'Ã Lyon oÃ¹ durant ces der- 
niÃ¨re annÃ©es on le prenait en nombre ; j'en posskde Ã©galemen des 
individus recueillis aux Acores et au SÃ©nÃ©ga et il est probable qu'il 
s'est propagÃ ailleurs. Ces faits et autres de mkme nature pouvant 
servir h complÃ©te l'histoire des mÅ“urs je devais les signaler. 

HISTORIQUE DE LA SCIENCE 

LinnÃ semble n'avoir connu que deuxespÃ¨ce de Lathridiides : dans 
son Systema na tu r s  (Ed. x, 1758.) il range l'une Lathridius mi- 
nutvs dans le genre Tenebrio, et l'autre Corticaria fenestralis dans 
le genre Dermestes. 

Une troisieme fut dÃ©crit par De GÃ©e (1752) sous le nom de Tene- 
brio lardarius. 

Jusqu'aux dernibres annÃ©e du xviir sikcle, les auteurs en publik- 
rent un trks petit nombre d'autres qui furent attribukes aux Dermestes 
par Fabricius, Paykull et Panzer, tandis qu'olivier les placait parmi 
ses Ips. 

A cette Ã©poqu (1793)) Herbst fonde le genre Lathridius ; c'ctait le 
premier pas fait dans une voie qui devait aboutir un jourh la crÃ©atio 
de la famille actuelle. 

En 1799, Brongniart fait connaÃ®tr le genre Dasycerus. 
Peu apres (1802), Marsham Ã©tablit sous le nom de Corticaria, une 

nouvelle coupe qui paraÃ® n'avoir pas obtenu de suite son droit de 
citÃ© puisque, vingt-cinq ans plus tard, Gyllenhal, tout en admettant 
deux groupes de Lathridius, ne leur assigne encore qu'une seule dÃ© 
nomination gdndrique. 

BientÃ´ des publications, consacrÃ©e Ã la rÃ©visio de faunes locales, 
attirÃ¨ren sur ces insectes l'attention des entomologistes : Stephens 
(Illustr. of Brit. Entomol., 1830) fait connaitre les espÃ¨ce anglaises; 
de son CM, Westerhauser (1834) passe en revue les Lathridiens des 
environs de Munich, et, l'annÃ© suivante, la Revue entomologique de 
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Silberman donne la traduction de ce travail peu important du reste, 
puisqu'il n'ajoute que le L. umbilicatus Beck aux espÃ¨ce dÃ©crite 
dans la Fauna Suecica de Gyllenhal. 

Cependant les intÃ©ressante dÃ©couverte faites dans des contrÃ©e 
jusqu'alors inexplorÃ©e fournirent au comte Mannerheim des matÃ© 
riaux prÃ©cieux il sut les mettre 31 profit en publiant dans le V volume 
du Zeitschrift fur die Entomologie, de Germar (1844) un opuscule 
de 11 2 pages, auquel il donna pour titre : Essai d'exposition mono- 
graphique des ColÃ©opti?re appartenant aux genres Corticaria et 
Lathridius. 11 ne s'occupe en effet que de ces deux genres, dont les 
mÅ“ur et la maniÃ¨r de vivre justifieraient, dit-il (loc. cit. p. 8), 
l'Ã©rectio en une famille propre. 

Curtis avait eu la meme pensÃ©e lorsque, plusieurs annÃ©e aupa- 
ravant, i l les  sÃ©parai et en formait un groupe spÃ©cia sous le nom 
de Corticaridae. Mais cette nÃ©cessit n'est pas dÃ¨ lors admise par 
tous les entomologistes, et les diffÃ©rent Ã©lÃ©ment que leurs affinitÃ© 
mieux comprises devront faire entrer dans la composition des Lathri- 
didae, restent encore pour un temps Ã©loignÃ les uns des autres et 
placÃ© plus ou moins convenablemont dans la classification. 

Au dÃ©bu du xrxe si&cle, Latreille avait rangÃ ces insectes parmi les 
Xylophages, dans sa division des TÃ©trambres C'Ã©tai une erreur au 
point de vue du systÃ¨m tarsal. Gyllenhal la signala, et dut en consÃ© 
quence faire rentrer les Lathridius dans la section des Trimeres, od 
il les place avant les Coccinellides. 

Bientbt (1830) Stephens, et aprÃ¨ lui Wilson et Duncan (1834), 
forme avec les familles des Scaphidides, Silphides, Nitidulides, 
Engides et Dermestides la sous-section des NÃ¨crophage Rhypo- 
pliages. C'est aux Engides qu'il rapporte les genres Corticaria et 
Lathridius. 

Mais en 1839, il subdivise cette famille en trois autres : MycGto- 
phagides, Erotylides et Engides proprement dits; la premikre ren- 
ferme les Holoparamecus, Lathridius et Corticaria, tandis que la 
troisiÃ¨m accueille les Anommatus. 

La meme annÃ©e Westwood place les Lathridius dans sa famille 
des Myc6tophagides et y introduit le genre Dasycerus. 

De son cfitÃ© Shuckard les assigne h la 1" tribu (clavicornia) desa 30 
sous-division (Helocera) ; il y rassemble dans la famille des Engides 

l 
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les genres Corticaria, Holoparamecus, A n o r n a t u s  et Lathridius ; 
mais ce dernier a sa place parmi les Cucujides, dans le voisinage des 
Trogositides, et se trouve par lÃ meme trop Ã©loign des Corticaria, 
que l'auteur a rapprochÃ©e des Cryptophagides. 

Erichson admettait une famille des Lathridiens, mais il n'a point 
fait connaftre comment il entendait la composer ; il est probable 
qu'il l'efit rangde prhs des Endomychides, ClypÃ©astre et Coccinel- 
lides. 

AprÃ¨ tous ces tÃ¢tonnements viennent les Å“uvre magistrales de 
Lacordaire et de Jacquelin Duval. Le premier Ã©tabli dans son Genera 
(II ,  p. 430 et suiv. 1854) sa famille xxne des Lathridiens entre 
les Cryptophagides et les MycÃ©topliagides placement qui parait con- 
firmÃ par l'Ã©tud des larves. La formule des caractÃ¨re est Ã peu pr&s 
identique 5 celle qui a Ã©t adoptÃ plus tard par Jacquelin Duval ; et 
pourtant il n'y fait pas rentrer le genre Anommatus, qu'il laisse 
parmi les Colydiides, comme si ces insectes avaient quatre articles Ã 
tous les tarses et le dernier ou les deux derniers segments de l'abdo- 
men seuls mobiles. Cette double erreur, dans laquelle Erichson lui- 
mkmeÃ©tai tombÃ© fut signalÃ© par Jacquelin Duval, qui, tout en re- 
connaissant une grande analogie de forme et de facihs entre les 
Anommatus et les Agienus, n'hÃ©sit pas h les sÃ©parer laisse les 
seconds chezles Colydiides dont ils ont la structure essentielle et 
reporte les premiers dans sa famille des Lathridiides, o i ~  se trouve 
assurÃ©men leur place vÃ©ritable ainsi que celle des genres Colovocera 
et Merophysia, omis par Lacordaire. Il y a encore divergence d'opi- 
nions entre les deux auteurs sur la classification des Monotoma: 
Lacordaire se range & l'avis d'Erichson qui leur donne trois articles Ã 
tous les tarses ; mais Jacquelin Duval, aprhs un examen attentif, a 
constatÃ que ces insectes ont une conformation tarsale similaire Ã 
celle des Cucujides. 

Comme le Genera des ColÃ©opt&re d'Europe est entre les mains de 
tous les entomologistes, il est superflu de reproduire le tableau 
synoptique qu'il trace des Lathridiens. Je me permettrai seulement 
de remarquer que, s'il rend trÃ¨ facile la dÃ©terminatio des genres, il 
n'en donne qu'une classification trop artificielle, puisque sa division 
primaire est basÃ© sur la prÃ©senc ou l'absence des yeux. 

DÃ©sormais la famille des Lathrididae est Ã peu prks dÃ©finitivemen 
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constituÃ©e Cependant, M. C. G. Thomson commentait en 1859 la 
publication de ses ColÃ©optAre de Scandinavie exposÃ© en tableaux 
synoptiques. Laissant de catÃ les MÃ©rophysiaire qui ne se rencon- 
trent point dans la faune borÃ©ale il s'occupe seulement de nos 
Lathridiaires et de nos Corticariaires, et il les rÃ©parti en un certain 
nombre de genres nouveaux.Relativement h la classification gÃ©nÃ©ral 
il place la famille actuelle h c6tÃ des Cryptophagides, que suivent les 
Engides, les Endomychides et les MycÃ©tophagides dans sa ixe sÃ©rie 
h laquelle il donne le nom de Fungicoles (tom. 1, pag. 92.) Il regarde 
les Monotoma comme ayant les tarses tri-articules, et il les comprend 
par suite parmi les Lathridides, o i ~  ils forment nÃ©anmoin une tribu 
sÃ©parÃ© 

Voici le tableau qu'il adopte (tom. X, pag. 52-53) pour les grou- 
pements gÃ©nÃ©riqu : 

A Corps glabre en dessus; les Ã©lytre trÃ¨ rarement 
hÃ©riss6e de soies. Elytresrecouvraut le pygiclium. 
Hanches antÃ©rieure subdistantes. 

a. Prothorax muni sur le disque de deux carÃ¨ne dis- 
tinctes, beaucoup plus &oit que les Ã©lytres 
Celles-ci offrant un tubercule humÃ©ra distinct. 

b. Tite ayant les tempes petites, et les yeux presque 
contigus aux angles prothoraciques. Antennes Ã 
20 article peu renflÃ ; la massue est 3-articulÃ©e 
lep article des tarses postÃ©rieur plus court que 
le 2 LATHRIDIUS. . . . . . . . . . . . . .  

bb. Tite ayant les tempes grandes, et  les yeux assez 
doignÃ© des angles prothoraciques. Antennes Ã 
2 O  article renflÃ© beaucoup plus large que le funi- 
cule. Prothorax cordiforme oblong, avec les cÃ´tÃ 
Ã©tranglÃ avant la base et remplis d'une mem- 
brane. . . . . . . . . . . . . .  CONINOMUS. 

aa. Prothorax sans carÃ¨ne dorsales. 

c. Antennes insÃ©rbe assez loin au-devant des yeux, qui 
sont petits. Hanches posthieures trÃ¨s-largemen 
distantes. . . . . . . . . . . . .  CARTODERE.  

cc. Antennes insÃ©rÃ© Ã une courte distance fin devant 
des yeux qui sont plus grands et granulÃ©s 

cl. Prosternuw sans cr6te entre les hanches antÃ© 

i 
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rieures. E l y k s  Ã intervalle large, luisant. . COIVITHLSSA. 

dd. Prosternum relevÃ en cr&e entre les hanches antÃ© 
rieures. Elytres Ã intervalles non carÃ©n6s . . ENICMUS. 

B Corps pubescent. Prothorm crÃ©nel ou denticulÃ 
sur les cÃ´tÃ ; une fossette imprimÃ© Ã la base. 
Hanches antÃ©rieure c ~ n t i ~ "  "ues. . . . . . CORTICARIA. 

Dans un travail remarquable sur la classification des coIÃ©opt&re de 
l'AmÃ©riqu du Nord (Washington, 18611, le docteur John Le Conte 
se prononce, comme je l'ai exposÃ plus haut, sur les 616ments consti- 
tutifs de la famille actuelle, et adopte, pour les genres qui font p'artie 
de sa rÃ©gio faunique, le groupement suivant : 

A Antefines Ã massue distincte de 2 articles ; palpes 
labiaux de 3 articles . . . . . . . . . HOLOPARAMECUS. 

AA Articles externes des antennes dilaths ; palpes la- 
biaux de 2 articles. 

l3 Antennes graduellement Ã©paissies derniers articles 
indistincts : cor6det large. . . . . . . . BONVOUIAOIRIA. 

BB Antennes de ii articles, & massue de 3 ; corselet 
plus Ã©troi que les Ã©lytres 

C Corselet fortement marginÃ ; 2 O  article des tarses pas 
plus court que le le= . . . . . . . . . LATHRIDIUS. 

CC Corselet non marginÃ ; 2% article des tar5es plus 
cour! que le f e r .  . . . . . . . . . . . CORTICARIA. * 

Quelques annÃ©e plus tard, fil. de Notscl~ulsky, qui ne parait point 
avoir eu connaissance alors du travail commencÃ gar Il. Thomson 
s u r h  Faune entomologique de Scandinavie, publie dans le Bulletin 
de Iloscou 17Enurn&ation des esphes de ColÃ©optÃ¨r rappo~tÃ©e de 
ses voyages, et, h cette occasion, entreprend sur le groupe qui nous 
occupe (1866, III, pag. 225 et suiv. ; - 1867, 1, pag. 39 et suiv.) une 
compilation, qu'on pourrait presque considÃ©re comme une monogra- 
phie. En effet, apr& l'exposÃ des caractÃ¨re de la famille, il en discute 
les Ã©lÃ©men constitutifs, lui assigne sa place dans l'ordre systÃ©ma 
tique h cÃ”t des Trichoptiliens avec lesquels les Corticaria ont beau- 
coup d'analogie par le faciks et par leurs tarses triarticult%, donne un 
tableau des genres, et enfin reproduit les diagnoses originales des 
auteurs, parmi lesquelles il intercale les descriptions des espÃ¨ce 
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nouvelles. NÃ©anmoins il faut l'avouer, bien qu'il poss6dAt h un tri% 
haut degrÃ le coup d'Å“i perspicace de l'observateur saisissant les 
moindres dÃ©tail de l'organisation d'un insecte avec ses affinitÃ© et 
ses dissemblances, cet auteur s'est souvent trompÃ sur la valeur g6- 
ndrique ou spÃ©cifiqu de certains caract&res) et les formules qu'il em- 
ploie sont ordinairement insuffisantes pour reconnaÃ®tr l'objet en 
nature. Aussi 1'6tude des genres et des espkces qu'il a cr&s est fort 
malais6e) et ne peut gubre conduire h une parfaite certitude qu'avec 
le secours des types. 

Suivant M. de l~otschulsky~ les anciens genres Holoparamecus, L w  
thridius et Corticaria appartiennent seuls 5 la famille actuelle. Les 
LangeZandia et les Da.sycerus ne peuvent y rester : ces derniers) h 
cause de leurs antennes capillaires) seraient mieux plac6s 5 la fin de 
la tribu des Triclioptiliens ; et les premiers diffbrent par des carac- 
tkres nombreux qui semblent mÃ©rite qu'on en fasse une tribu sp6- 
ciale (1). 

Je transcris ici son tableau synoptique des genres, rdduit h ceux 
qui ont des reprÃ©sentant dans la Faune fran~aise. 

A Elytres soudÃ©e ; corselet dilatÃ© arquÃ en avant, 
avec des carÃ¨ne transversales ; antennes com- 
pos6es de 10, leur massue de 2 articles, corps 
convexe. . . , . . . . . . . . , METOPHTHALAIUS. 

AA Elytres libres, P 

B Massue des antennes composÃ© de 3 articles. 
C Surface du corps glabre ou Ã peine pubescente, 
D Elyl~es conwws, attÃ©nuÃ© en arriÃ¨r ; corselet 

quadrangulaire assez Ã©troi avec des carÃ¨ne 
longitudinales sur ledessus. . . . . . LATHRIDIUS. 

DD Elytres dÃ©primÃ© ; corselet sans carÃ¨ne Ã©levÃ© PEnaIIDrus. 
DDD Elytres elliptiques et un peu convexes; corse- 

letallongÃ©e Ã©tranglÃ©enarri6r . , . ARIDIUS 

CC Surface du corps fortement pubescente. 
E Corselet plus ou moins anguleux sur les cbtÃ© et 

(1) M. E..Perris (Larves de colÃ©optÃ¨re 4877, p. 83) constate Ã©galemen 
entre les larves de Lanqe1a)zdia et celles des Lathridius et des Corticaria des 
diffÃ©rence notables ; celles-ci toutefois ne semblent* pas exiger une sÃ©pa 
ration systÃ©matiqu aussi tranchÃ©e 
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transversalehent impressionnÃ sur toute sa 
largem au demnt de sa base. . . . . .  NELANOPHTEALMA. 

EE Corselet arrondi sur les cÃ´tÃ qui sont ordinai- 
rement, crÃ©nelÃ© souvent une fovÃ©ol au mi- 
lieu au devant de la base. 

. .  TJ Articles 9 et i 0  des antennes transversaux. NIGNEAUXIA. 

. . .  FF Articles 9 et l O des antennes a1:ongÃ©s CORTEAR~A. 

BB Massue des antennes de 2 articles, surface du 
corps glabre ; hlytres Ã une strie. 

G Antennes comptxÃ©e de il articles dans les deux 
sexes. . . . . . . . . . . . .  CALYPTOBIUM. 

GG Antennes composÃ©e de 9 articles chez le 3 et de 
10 chez la 9 .  . . . . . . . . . . .  HOLOPAR~ECUS.  

En cet Ã©ta de choses, une rÃ©visio sÃ©rieus devenait utile. M. Ed. 
Reitter, de Paskau en Moravie, l'a tentÃ© : il a voulu etre le rÃ©vÃ©late 
des Lathridides' comme il Ã©tai dÃ©j l'infatigable champion des Niti- 
dulides, des Cryptophagides et autres petits groupes de Clavicornes. 
En 1875, il a publiÃ dans la Gazette Entomologique de Stettin un tra- 

, vail assez court mais substantiel, contenant des tableaux trbs soignÃ©s 
rÃ©digÃ en latin comme les diagnoses gÃ©nÃ©riqu et spÃ©cifiques 
L'auteur y ajoute, en langue allemande, les descriptions plus Ã©ten 
dues des espÃ¨ce nouvelles, quelques brÃ¨ve discussions synony- 
miques, et des comparaisons entre les groupes ou les espbces qui ont 
ensemble quelque affinitÃ© 

Voici la traduction du tableau des genres, tableau qui s'Ã©loign peu 
de celui que $ai cru devoir adop ter : 

A Front plan, presque lisse, offrant entre les yeux 
une impression semi -circulaire teintÃ© de 
noir. . . . . . . . . . . . . .  MEROPHYSINI. 

B Antennes latÃ©rale ; dlytres distinctement ovoÃ¯des 

C Jfassue des antennes formÃ© d'un seul article 
tronquÃ au sommet. 

D Point d'yeux. Ecusson distinct. 

E Antennes de ,IO articles. Prost~num dilatÃ aprÃ¨ 
les hanches, tronque au sommet, Ã©margin 

. . . . .  semi-circu~aireme~tenavant. GOLUOCE~A.  
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E E  Antenntx de 8 articles. Prosternum prolonge en 
arriÃ¨redeshanches,paraIlÃ¨l . . . . .  IWITTERIA. 

DD Des yeux. Ecusson presque cachÃ© Antennes de 
8 articles. Proslernzm dÃ©flÃ©c en arriÃ¨r des 
hanches . . . . . . . . . . . .  MEI~OPHYSIA. 

CC Massue des antennes composÃ© de 2 articles, dont 
le dernier n'est pas tronquÃ au sommet. . .  HOLOPARANECUS. 

BB Antennes frontales. Yeu% nuls. Massue des 
antenne$ d'un seul article, solide, appendi- 
culÃ©e Prosternum semi-circulairement Ã©mar 
gin6 au devant des hanches. . . . . . .  ANOMXATUS. 

AA Front sans impression semi-circulaire entre les 
yeux, gÃ©nÃ©raleme Ã sculpture inÃ©gale Corps 
glabre, trÃ¨s-raremen subpubescent. 

F Prosternuna plus ou moins prolongÃ entre les 
hanches antÃ©rieure subdistantes. Front le 
plus souvent canaliculÃ© . . . . . .  LATHRIDIINI. 

G Point d'yeux. Antennes latÃ©rales Des sillons 
antennaires distincts. . . . . . . .  L A N ~ E L A N D I A .  

GG Des yeuz. Antennes presque frontales, insÃ©rÃ© 
Ã peu prÃ¨ sur la marge de la t&te. 

H Point de sillons antennaires. Elytres soudÃ©es 
Antennes de 10 articles, avec la massue bi- 
articulÃ©e . . . . . . . . . . .  XETOPFICHALMUS. 

HH Point de sillons antennaires. Elytres Ã peine 
soudkes. Antennes de i 1 articles. 

1 Front canalicul& Elytres ponctuÃ©es-striees 
K Deux cÃ t́e sur le pronotum. 

L  vass sue antennaire moins brusque . Tempes 
petites. . . . . . . . . . .  LnHnrorus. 

LL Massue antennaire nettement brusque. 
Tempes grandes . . . . . . . .  CONINOMGS. 

KK Point de cÃ t́e sur le corselet. 
M Pronotum sub-canalicutÃ longitudinalement au 

milieu. L\lasszie ankennaire moins brusque ; 
les articles s'Ã©largissan peu peu. . . .  ENICMUS. 

MM Pronotum non sillonnÃ© Jlassue antennaire 
nettement brusque ; les deux premiers ar- 
ticles de largeur Ã©gale . . . . . . .  cAnToDEm. 

11 Front Ã peine canalicul6. Elytres gibbeuses, 
non rÃ©guliÃ¨reme striÃ©es ponctuees . . .  REVELIERIA. 
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FF Prosternum non prolongÃ entre les hanches 
antÃ©rieure qu i  sont rapprochÃ©es Front non 
canaliculÃ© CÃ´te du corselet le plus sou- 
vent crÃ©nelÃ ou denticulÃ©s Corps pubes- 
cent, trÃ¨ rarement. presque glabre . . . (CORTICAR~NI.) 

N Antennes piliformes, leurs 4 derniers articles 
globuleux au  sommet. Pronotum et dlytres 
offrant des cbtesgibbeuses. . . . . . . DASYCERVS. 

N N  Antennes filiformes, Ã massue de trois articles, 
Corselet et dlytres sans cbtes. 

O Abdomen de 5 segments chez la Q. CÃ´te du pro- 
thorax  crÃ©nelÃ© Une impression longitudt- 
n d e  sur le mÃ©tasternum Corps oblong. . . CORTICARIA. 

O 0  Abdomen de 6 segments dans les deux sexes. 
Mdtasternum presque sans impression. Corps 
plus court, 

P Antennes de 11 articles ; les deux premiers de 
la massue oblongs. CÃ´te du p r o t h m m  Ã peine 
crhelÃ©s Les:deux premiers a)-ticles des tarses 
S U ~ & ~ U X .  . . . . . . . . . . MELANOPHTHALMA 

PP Antennes de IO, trÃ¨ rarement de il articles, 
les deux premiers de la massue transverses. 
Corselet latÃ©ralemen denticulÃ© Second ar- 
ticle des tarses plus court que le premier. MIGNEAUXTA. 

La mÃªm annÃ© (1875), M. le docteur Georges Seidlitz, de Dorpat, 
prÃ©sentai clans sa Fauna Bdtica (p. 38 et suivantes) une classificatioi~ 
toute diffÃ©rente Nos Latl~ridides cessent de former une famille h part, 
et sont &partis entre diverses tribus des Colydiides : les Langerandia 
appartiennent au groupe ? (Corelhi) ; les Anommatus et Holopam- 
mecus au groupc 7 (Cerylonini) ; les Colovocera et Me~ophysia for- 
ment le groupe i@ (Mwophysini), et le reste desegenres compose le 
groupe Y (Lathridiini), dans lequel entrent aussi les Monotoma. 
Cette disposition me paraÃ® imdmissiblc. Sans engager Ã ce sujet une 
discussion dÃ©taillÃ© il me suRra de hire  remarquer que les caractÃ¨re 
assignÃ© par l'auteur lui-mÃªm Ã sa filmille des Colydiidae (loc. citat. 
pag. xxxv) ne conviennent aucunement h nos insectes. 

J'ai exposÃ plus haut quelle doit Ãªtr la constitution actuelle de la 
famille des I,atl~ridiens. A l'exemple de M. Reittev, je pense qu'on 
peut la partager en trois branches ; 
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' ContiguÃ«s Missue des antennes composÃ© de 3 ou 4 
\ articles. 3- branche. . . . , . . . . . . CORTIGARIAI~ES. 

3 

CARACTJ~RES. - Corps gÃ©ndralemen ovalaire, parfois allongÃ© n'oflran 
une forme parallÃ¨l que dans un seul genre. La C O I [ Z ~ L Y  est presque 
toujours testacÃ© ou ferrugineuse. La pubescence extrÃªmemen fine 
n'est guÃ¨r distincte qu'Ã l'aide d'une forte loupe. La ponciuation, 
assez forte et sÃ©rial chez les Anommatus, est pour l'ordinaire con- 
fuse et Ã peine perceptible Ã l'Å“i nu, en sorte que la surface apparaÃ® 
lisse et luisante. Front uni, sans sculpture, situÃ sur le mÃªm plan que 
l'Ã©pistome dont il est sÃ©par par une lÃ©gÃ¨ strie, le plus souvent 
teintÃ© de noir, .plus ou moins arquÃ© et aboutissant de chaque cdtÃ 
h la base des antennes. Massue antennai~e composÃ© seulement d'un 
ou deux articles. Proste~nurn visible, sous forme de lame, parfois 
assez largey entre les hanches antÃ©rieure qu'il sÃ©par plus ou moins 

(1 Dans le genre Cartodere, la lame prosternale est parfois interrompue 
entre les hanches : mais elle forme une saillie rudimentaire en arriÃ¨r de 
celles-ci, et d'ailleurs la tÃ¨t aIlon$e, rugueuse, avec l't5pistome dÃ©prim et 
situÃ sur un p h n  infÃ©rieur sans parler des autres Ã©aractÃ¨re suffirait Ã 
lever tous les doutes. 

(2) ExceptÃ dans le genre ArpopZqtera, oh cette strie est obsolÃ¨te et parait 
remplacÃ© par une dÃ©pressio Ã peine sensible. La structure des antennes, 
composÃ©e de 8 articles, et terminkes par une massue uniarticulÃ©e indique 
suffisamment sa place Ã cbtÃ des Colovocera. 

.% m o 0 a  * 
3 rn 2 $3 ? inÃ©ga et diversement sculptÃ© souvent ca- 
5 Ã ® ' g z  % naliculÃ au milieu, ou du moins forte- 

fi + ment et rugueusement ponctuÃ© Epis- 
toine separÃ du front par une dÃ©pressio 
transverse, et ordinairement situÃ sur 

nn.0 ~m un plan infÃ©rieur 20 branche . . , LATHnmIAIms. 

2 g 3 '  
h u a 0  
d 
-2 
% 25: 
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NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 

uni, sans sculpture, lisse, ou tout au plus 
finement pointillÃ© Epistonae situÃ sur le 
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complÃ¨tement exceptÃ dans le genre Anornmatus qui appartient Ã©vi 
demment ?i ce groupe par tous les autres caractÃ¨res 

OBS. - Ces insectes sont, en majeure partie, propres h la faune . 
circa-mÃ©diterranÃ©enn Cependant plusieurs remontent assez haut 
vers le nord : 1'Anonmatus 12-st~iatus~ par exemple, se trouve en 
Angleterre, en Belgique et en Allemagne. Toutes les espÃ¨ce qui me 
sont connues peuvent se rÃ©parti en six genres, dont voici le tableau : 

sur le front. Yeux globuleux, occupant tout le cÃ´t 
de la thte. Pronotum rÃ©trÃ© en devant, plus large 
Ã la base qui est bisinuÃ©e . . . . . . . NEOPLOTE~A. 

sans carÃ¨n longitudi- 
nale . . . . . C O L O V O C E ~ .  

offrant deux fines ca- 
r h e s  longitudinales 
diver~entes . . . REITTERXA. 

distincts , mais composÃ© seulement de 
quelques facettes pigmentÃ©es Pronotum 

! rÃ©trÃ© Ã la base. E m m n  large et court, 
peu distinct. . . . . . . . . . YEROPHYSIA. 

distincts. Antennes latbrales. Elytm ovales, sans 
stries, ou avec une seule strie juxta-suturde. HoLopArwaxEcus. 

nuls. Antennes frontales. Corps parallkle. Elytres 
assez fortement ponctdes en sÃ©rie . . . . A N O ~ A T U S .  

8 0 
l "c 
l 

Genre Neoploiera, Belon. 

Etymologie : vsou, nouveau; nko~np, navigateur. 

CARACT~RES.- Corps ovale) convexe. Front ne paraissant sÃ©par de 
l'Ã©pistom ni par une dÃ©pressio intra-antennaire sensible) ni par une 
strie arquÃ©e Antennes de 8 articles, insÃ©rÃ© 5 dÃ©couver aux angles 
antÃ©rieur du front, et terminÃ©e par une forte massue sÃ©curiform 
uni-articulÃ©e Yeun globuleux, 5 granulation grossiÃ¨re occupant tout 
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le cdtÃ de la tete. Pronotum rdtrdci en devant, 'ayant sa plus grande 
largeur Ã la base qui est bisinuÃ©e Ecusson petit, triangulaire. Elytres . nettement ovales, aussi  large^ 3 la base que le bord postÃ©rieu du cor- 
selet. Prosternum en plaque assez large, saillante et lÃ©gÃ¨reme dilatÃ© 
en arriÃ¨r des hmclles antÃ©rieures Jf4sostemtm sans carÃ¨ne longi- 
tudinales, sillonnÃ transversalement. Jle'taslernum uni, tronquÃ h peu 
prÃ¨ droit entre les l~anclles mÃ©diane et entre les lmches postÃ©rieures 
Hanches toutes distantes, les antÃ©rieure moitiÃ moins que les mÃ© 
dianes ; celles-ci ofient un dcartement subÃ©ga h celui des postÃ©rieures 
Mdsopleures beaucoup moins~al1ongÃ©e que les mÃ©tapleur~s Abdomen 
de 5 segments : le premier le plus long ; les trois suivants, courts, 
Ã©gau entre eux ; le dernier un peu plus long que le quatriÃ¨me Pattes 
robustes ; cuisses comprimÃ©esinfÃ©rieureme ; tibiasassezlarges. Tarses 
Ã dernier artide plus long que les deux psÃ©cÃ©den rÃ©uni : ceux-ci 
courts, frangÃ© de longs poils. C~ochets simples ; au microscope, on 
distingue un onychium . 

OBS. - La seule espÃ¨c qui compose ce genre est probablement . 
exotique ; car elle a Ã©t trouvÃ© h Ilouen par M. lIocqueqs, dans les . 
balayures de la cale de navires, qui avaient transportÃ des aracl~ides 
de la cÃ´t occidentale d'Afrique (l) ,  et c'est pour rappeler cette cir- 
constance que je. lui ai donnÃ le nom gÃ©nÃ©riq de Areoplolwa. J'en 
possÃ¨d deux exemplaires que M. Reiche avait sÃ©parÃ dans sa collec- 
tion sous le nom inÃ©di de Colovocem peregrina. Son faciÃ¨s la struc- 
ture de ses antennes et des diflirentes piÃ¨ce intercosales la rappro- 
chent en effet du genre suivant, et je l'y aumis ~olontiess placÃ©e si la 
prÃ©senc de caractÃ¨re trÃ¨ importants dans la famille actuelle n'Ã©tai 
venue me dÃ©montre la nÃ©cessit $une nouveIle coupe. 

Ovale, convexe, trhs f i n m e n t  poLnlillÃ©e luisante, #un. TOUX tes- 
tacÃ ; yeux noirs. Antenn.es de 8 articles : les trois premiers allongt?sl 
4 d 7 Lransverses, @ e n  massue se'cuviforme. Pronotum bisinuÃ Ã la 
base ; le lobe mÃ©dia  assez larg,e, arrondi. 

(i) Ann. a'oc. EM, Fr. M 5 5  Buiietin, pag. L X X ~ V .  
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Long. (1) : 0402 (9110 lig.) ; - h g .  OmOOi (f/2 1.) 

Corps en ovale court, convexe7 glabre et luisant) entiÃ¨remen d'un 
roux-testacÃ© Ã l'exception des yeux qui sont noirs. 

TÃªt moins large que le bord antÃ©rieu du corselet) Ã ponctuation 
trÃ¨ fine, &parse. Front profondÃ©men 6chancrÃ par l'insertion anten- 
naire> sans strie distincte pour le sÃ©pare de l'Ã©pistome Labre trms- 
verse7 ciliÃ en devant, Ã angles antÃ©rieur arrondis. 

Antennes insÃ©rÃ© Ã d6couvert sur le front) au devant des yeux7 
courtes, n'atteignant pas la base du corselet) composÃ©e de 8 articles: 
le ier trÃ¨ dilatÃ© deux fois plus long que le Y ; celui-ci subcylindrique, 
moins Ã©pai que le pr6cÃ©dent le 3 plus allongÃ que le fer, dgalant 
presque les quatre suivants rÃ©unis lÃ©gÃ¨reme retrÃ©c vers la base ; 
les Y h 7 transverses, croissant h peine en largeur ; le P formant h 
lui seul une trÃ¨ grosse massue comprimÃ©e Ã peu prÃ¨ aussi longue 
que les quatre articles prÃ©cÃ©den pris ensemble, Ã cÃ”t lÃ©gÃ¨reme 
arquÃ©s Ã peine retrdcie vers la base, large et obtusÃ©men tronquÃ© h 
l'extrÃ©mitÃ Lorsque l'insecte replie ces organes en dessous de la tÃªte 
le funicule vient se loger dans un sillon creusÃ entre le menton et les 
yeux, et la massue s'applique sous les angles antÃ©rieur du prothorax, 
dont la tranche latÃ©ral est excavÃ© en dessous. 
Yeux globuleux7 saillants, h granulation grossiÃ¨re occupant tout 

le bord latÃ©ra de la tÃªt Ã partir des antennes. 
Pronotum transverse, Ã©parsemen pointillÃ© Ã©troitemen rebord6 

sur les cÃ´tÃ qui sont presque en ligne droite7 plus retrÃ©c en devant 
qu'Ã la base7 avec les angles antÃ©rieur arrondis, et les postÃ©rieur un 
peu obtus Ã pointe Ã©moussÃ© la base est bisinuÃ©e et offre ainsi dans 
sa partie mÃ©dian un lobe assez large prolongÃ en courbe vers les 
Ã©lytres 
ECUSSOTZ distinct) petit) en triangle rectiligne7 hpeine plus long que 

large. 
Elytres ovales, Ã peine plus larges Ã la base que le bord postÃ©rieu 

du pronotum, insensiblement arrondies sur les cÃ”t depuis les Ã©paule 
jusqu'h la moitiÃ environ) puis offrant une courbure plus accentuÃ© 
vers le sommet oÃ elles s'arrondissent ensemble et recouvrent entih- 

(1) Les mesures indiquÃ©e pour la longueur et la largeur des inseates 
microscopiques de cette famille ne sozk et ne peuvent 4tre qu'approxima- 
tives, maigre tout le soin que j'ai mis Ã les rechercher. 
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rement i'abdomen ; leur surface offrent) Ã la loupe) quelques sÃ©rie 
obsolÃ¨te de trÃ¨ petits points; la margelatÃ©ral est finement rebordÃ©e 
le repli Ã©pipleura infÃ©rieu est presque horizontal) lÃ©gÃ¨reme excavÃ 
Ã la base pour faciliter le jeu des cuisses mÃ©dianes large dans sa pre- 
miÃ¨r moitiÃ© puis se retrÃ©cissan h proportion (le lacourbure des Ã©ly 
tres, de faÃ§o h se terminer vers l'extrÃ©mit du P segment abdominal. 

Lameprosternale assez large, non marginÃ© latÃ©ralement lÃ©gÃ¨reme 
saillante et dilatÃ© en arriÃ¨r des hanches antÃ©rieures subarrondie au 
sommet. 

Mdsosterfiurn. offrant un sillon transversal assez fort qui se prolonge 
sur les mÃ©sopleures 

MÃ©tasternu complÃ¨temen uni) h peine pointillÃ Ã©parsement tron- 
que Ã peu prÃ¨ droit entre les hanches medianes et entre les hanches 
post6rieures, environ 2 fois plus long que le m~sosternum) au moins 
aussi long que le lep segment abdominal. 

AbcZomen de 5 segments : le lep le plus g~and~surpassant un peu en 
longueur les deux suivmts pris ensemble; ceux-ci courts, &aux entre 
eus, ainsi que le 4?; le Y environ de moitiÃ plus long que le prÃ©cÃ 
dent, arrondi au sommet. 

Hanches toutes distantes : les antÃ©rieure moitiÃ moins que les mÃ© 
dianes; celles-ci offrent un Ã©cartemen subÃ©ga h celui des postÃ© 
rieures. 

Patks  robustes : cuisses ne dÃ©passan pas les cdtÃ© du corps) com- 
primÃ©e et en arÃªt infhrieurement ; tibias assez larges, arrondis en 
dessous versJ'extrÃ©mit6 sans Ã©peron distincts; la tranche externe des 
antÃ©rieur est lÃ©gÃ¨reme taillÃ© en biseau au tiers apical) et cette 
troncature est ciliÃ©e Tarses ayant leurs deus premiers articles courts, 
frangÃ© de longs poils soyeux; le 3 article est plus long que les deux 
prÃ©cÃ©den rÃ©unis 
HABITAT. - .Cette espixe) vraisemblablement originaire de la cÃ´t 

occidentale d'Afrique, a Ã©t apportÃ© Ã Rouen par des navires chargÃ© 
d'arachides) et pourrait ktre rencontrÃ© Ã©galemen dans nos ports de 
mer; c'est & ce titre que j'ai cru utile de la signaler dans une faune 
francaise. D'ailleurs) Ã©tan donnÃ© la tendance de plusieurs Mkrophy- 
siaires au  cosmopolitisme^ il n'y aurait rien de surprenant & ce que 
la Neoplotera peregrina parvht h s'acclimater et Ã se reproduire  SUI^ 

notre sol. 
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OBS. - Ses caractkres gÃ©nÃ©riqu empocheront aisÃ©men toute con- 
fusion avec les suivantes. Par l'insertion frontale de ses antennes, 
elle se skpare nettement de toutes les espÃ¨ce dont le contour est 
ovale, et chez lesquelles ces organes sont ins6rÃ© latÃ©ralement Son 
prothorax, plus large h la base qu'en devant, et, par suite, la lame 
prosternale Ã©largi aprÃ¨ les hanches antkrieures, comme aussi le . 

sillon transversal du mÃ©sosternum la distinguent au premier coup 
d'Å“i des genres Reittcria, Meropl~ysia et Holopara.meciis, en m h e  
temps que ces caractkres lui assignent une place auprÃ¨ du genre 
Colovocera ; mais elle a des veux globuleux et bien conformÃ©s au 
lieu d'une simple saillie ocelliforme ; son Ã©pistom n'est point sÃ©par 
du front par une lÃ©gkr strie arquÃ© ; la massue de ses antennes est 
plutÃ´ carrÃ© que triangulaire ; la base du pronotum est distincte- 
ment bisinuÃ© avec un lobe mÃ©dia arquÃ© au lieu d7t?tre coupie 
droit ; etc. 

Genre Colovocera, Motschnlslcy. 

MOTSCUULSKY, Bull. Mosc. 1838. II; pas. 177-178. 

Etymologie : nihias, tronquer; x*s, corn@(l). 

CARACT~RES.  - Corps ovale, convexe. Front uni, &parÃ de l'&pis- 
tome par une lÃ©gkr strie arquÃ©e teintee de noir. Antennes de 8 ar- 
ticles, insÃ©ree sous le rebord de -la tete, et terminkes par une forte 
massue ohtriangulaire, uni-articulÃ©e Yeux remplacÃ© par une saillie 
ocelliforme, sans facettes, ni pigmentum, situÃ© prÃ¨ des angles an- 
tÃ©rieur du corselet. P r o n o l m  rÃ©trk  en devant, ayant sa plus 

(1) Cette Ã©tymologie indiquÃ© par l'auteur du genre, dbmontre que le 
nom ne devrait pas etre Ã©cri avec un Ch. Mais, s'il est nÃ©cessair de corri- 
ger cette faute d'orthographe, faut-il en outre admettre, avec le Catalogue 
de Munich, une transformation plus complÃ¨te et,  je l'avoue, plus conforme 
aux rÃ¨gles en disant Coluocera ? MalgrÃ les avantages que peut prÃ©sente 
une nomenclature irrbprochable Ã tous bgards, je n'ai pas voulu entrer dans 
cette voie; pensant qu'il faut laisser ii chacun ce qui lui appartient, sous sa 
responsabilitÃ© D'ailleurs, obtiend.-ait-on le but qu'on se propose d'atteindre, 
la fixitk de la non~enclature ? Il est permis d'en douter, les appreciations sur 
la maniÃ¨r d'entendre le purisme ktymologique Ã©tan trks diverses, comme 
on peut le voir, entre autres exemples, a propos (Io ce mdme nom gÃ©nÃ©riqu 
( i nn .  Soc. Ent, Fr. 1858. Bulletin, pag. LXIII, note). 
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grande largeur h la base, qui est coupÃ© droit. Ecusson trhs distinct, 
en triangle arrondi. Elytres nettement ovales, aussi larges h la base 
que 1 
large, 
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consÃ©quen de meme provenance que l'insecte dÃ©cri par Motschulsky, 
m'incline h adopter cette seconde supposition, h laquelle se range 6g2- 
lemen t M.  Reitter (MiUheilungen der M~n.ch.  Entom. Ver. 1877, p. 2). 

Nettement separees des genres Holoparamecus et  Anommatus par 
articles antennaires, qui est identique h celui des Neoplo- 
ria et  des Mdrophysia, les Colovocera s'Ã©loignen en- 
mnatus par leur forme ovale et par lÃ¯nserlio des 
la marge de la tete, au lieu d'Gtre frontale. Ce dernier 
istingue aussi des Neoplotera. L'absence d'yeux 2 fa- 
i s  par une saillie ocelliforme, le pronotum rÃ©trÃ© en 
nt h la base sa plus grande largeur, la lame prosternale 
â€¢ des hanches anterieures, etc., ne permettent point 
re avec les Merophysia et les Holoparamecus. Ceux-ci 
ne massue antennaire composÃ© de 2 articles, tandis 
-articulÃ© chez les Colovocera. Quant au genre Reitte- 
el les Colovocera ont de trÃ¨ etroites affinitÃ©s il sera 
e le reconnaÃ®tr h son mÃ©sosternu muni de deux ca- 
inales, qui n'existent pas ?ci. 

rue, convexe, d'un roux testact!, luisante, Ã ponctuation 
extrÃ©memen fines, souvent Ã peine, distinctes. An- 

articles : les trois premiers allongÃ© ; 4 e  d 7' trans- 
zassue triangulaire. Pronotum offrant sa plus grande 
)se, qui n'est pas sinude. 

! - Om0015 (315 1. b 213 1.); - larg. OmO006 (217 lign.) 

m k i a ,  MOTSGHULSKY, Bull. Mosc. 1838. Il, page 179. - 
m. Zeitschr V. pag. 255, n. W. - REITTER, Stett. Entom. 
301. 
Â¥tata M.BBKEL, in  Germ. Zeitschr. V. pag. 255, n. 247. - 
Soc. Eut. Fr. 1860, pl. 6, fig. 13, a-f. - Jacq. DUVAL, Genera 
5 .  - REITTER, Stett. Ent. Zeit 1875, page 302. 
'erranea, MOTSGHULSKY, Bull. Mosc. 1845, pag. 111, n. 327. 
unquam otiosus, vol. II, pag. 414. . 
niceticola, ROSENHAUER, Thiere Andalus. 1856, pag. 355. 
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Colovoceru A t t a ,  KRAATZ, Berl. Zeitschr. 1858, pag. 140. 
Cu10vo:era g u h k a  SGHAUFUSS, Nunquam otiosus, vol II, pag. 398. 

Corpsen ovale oblong, convexe, luisant, entikrement d'un roux tes- 
tacd plus ou moins clair, 21 ponctuation souvent obsolÃ¨t et h peine plus 
forte que le poil plantÃ au fond de chaque point, parfois un peu mieux 
marquee; pubescence trÃ¨ cour te et trÃ¨ fine, presque indistincte a 
l'Å“i nu, de telle sorte qu'on dirait la surface lisse et glabre. 

TÃ©t un peu moins large que le bord antÃ©rieu d u  corselet, ayant le 
bord externe des joues un peu tranchant, presque margink. f ion t  . 
distinctement sÃ©par de l'epistome par une strie semi-circulaire ordi- 
nairement rembrunie, qui aboutit de chaque cÃ´t a l'inscrlion anten- 
naire. Labre transverse, coupe droit en devant avec les anglesarrondis. 

Antennes assez robustes, insÃ©ree sous la marge laterale (le la M e ,  
courtes, alteignant i peine la base du corselet, composees de 8 articles : 
le premier et le second allonges, suht5gaux, plus &pais (surtout le 1"') 
que ceux du funicule; le 3Â plus Ion? que le le?, effilant environ les 4 
suivants pris ensemble, un peu plus etroit la base qu'au sommet, 
legÃ©reiiien cambre, ce qui le fait paraitre concave ext6rieurement; les 
4' a 7" transverses, croissant Ã peine en largeur; le Sm formant 2I lui 
seul une trbs grosse massue comprimes, rÃ©treci h la base. large et 
obtusement troncluee i l'extrdmi t6, de forme obtriangulaire, aussi lun- 
gue que les 4 arlicles preckdents rdunis. 

Yeux represen tes par une saillie ocelliforme, situde prÃ¨ des angles 
anterieurs du corselet. 

Pronotwn transverse, retrdci en devant, avant sa plus grande lar- 
geur Ã la base, finement relev6 en marge carhiforme sur les cÃ´tes 
qui sont presque droits, avec les anglesantdrieurs arrondis et les pos- 
turieurs subrectangulaires h pointe trks peu kmoussde; la base est 
coupde droit et ddborde l&krernen t sur celle des Ã©lytre qui vient s'y 
ajuster en s'abaissant; elle est d'ordinaire 6troitement teintee de noir 
ainsi que les'arktes l a th l e s .  On apercoit en outre, plusou moins 
distinctement suivant le degr6 de coloration, deux petites taches ou 
gouttelettes noiriitres, ponctiformes, assez rapproch6es du bord postd- 
rieur et un peu plus ecartges entre elles qu'elles ne le sont des cÃ´td 
d u  corselet. 

Ecusson bien distinct, relativement grand, en triangle arrondi. 
Elytres ovales, au moins aussi larges Ã la base que le bord post6- 
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rieur du pronotum, faiblement dilatÃ©e aprhs les Ã©paules attÃ©nuÃ© 
progressivement vers le sommet oÃ elles s'arrondissent ensemble et 
recouT'rent entiÃ¨remen l'abdomen; la marge latÃ©ral est finement 
rebordde par une arete rembrunie ; le repli Ã©pipleura est horizontal, 
assez large h la base et jusqu'i la hauteur des pattes postÃ©rieures 
puis rÃ©trÃ© proportionnellement 3 la courbure extÃ©rieur des Ã©tuis 
et se terminant vers la base du50  arceau ventral. 

Lame prosternale assez large, parallÃ¨l et finement marginÃ© entre 
les hanches antÃ©rieures en arriÃ¨r desquelles elle se dilate et forme 
une saillie subarrondie ou tronquÃ© au sommet, qui vient s'ajuster 
dans la dÃ©pressio transversale du mÃ©sosternu ; la partie ant6rieure 
de la poitrine est assez profondÃ©men Ã©chancrÃ en demi-cercle de 
chaque cÃ´t au devant des hanches ; les propleures paraissent Ã©ga 
lement et faiblement excavÃ©es 

Mdsosternum sans carÃ¨ne longitudinales, arcuÃ©men Ã©margin pour 
recevoir le prolongement de la saillie prosternale. 

MÃ©tasternu uni et lisse, sans sillon longitudinal median, tronque 
i peu prhs droit en devant et en arriÃ¨re deux fois plus long que le 
mÃ©sosternum Ã©galan environ le premier arceau ventral. 

Abdomen de 5 segments : le 1"' le plus grand, aussi long que les za 
et 3" reunis; ceux-ci courts, egaux entre eux, ainsi que le 4'; le 5' 
environ de moitiÃ plus long que le precedont, arrondi au sommet. 

Hanches toutes distantes : les antkrieures moitik moins que les mÃ© 
dianes; celles-ci offrent un ecartement subegal a celui des postÃ©rieures 

Pattes assez robustes : cuisses courtes et epaisses, un peu compri- 
mÃ©e ; tibias grkles, trÃ¨ faiblement elargis vers le bout, sans epines 
ni eperons distincts. Tarses ayant leur 1" article plus long que le 2Â ; 
celui-ci court; le 3" depasse en longueur les 2 prÃ©cÃ©den rhn i s .  
HABITAT. Cette esphce, dÃ©couvert d'abord dans les rÃ©gion qui 

avoisinent la mer Caspienne (a Derbent, dans le Daghestan), vit non 
seulement en Asie-Mineure, mais encore dans toute l'Europe meridio- 
nale et le nord de l'Afrique. J'en ai vu des exemplaires recueillis en 
Algkrie (Alger et Bhne), en Espagne (Algesiras, etc.), en France (Py- 
rÃ©nÃ©es-Orientale Bouches-du-RhÃ´ne Var et Alpes-Maritimes), en 
Italie (Naples), en GrÃ¨ce et dans plusieurs Ã®le de la Mediterranke 
(Sicile, Sardaigne, Corse et Bakares). On les trouve sous les grosses 
pierres qui recouvrent les fourmiliÃ¨re M i e s  dans la terre ; d'aprks 
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les observations que j'ai eu maintes fois l'occasion de faire en Corse, 
elles semblent habiter indifferemment avec plusieurs esphces de four- 
mis (l), ou meme dans des galeries complÃ¨temen inhabitÃ©es 

OBS. AprÃ¨ un examen consciencieux et plusieurs fois rÃ©itkr de 
s6ries assez nombreuses d'exemplaires, il m'est impossible de recon- 
naÃ®tr une valeur spÃ©cifiqu aux lÃ©gere diffÃ©rence signalÃ©e par les 
auteurs que j'ai cites en synonymie. Une ponctuation fine, qui passe 
par tous les degrÃ© jusqu'Ã devenir complÃ¨temen obsolkte, et cela 
dans des individus capturÃ© ensemble, appartient sans aucun doute 
Ã de simples variations individuelles. M. Reitter l'avait dÃ©j constat6 
en ce qui concerne les Colovocera- Attse Kr. et formiceticola Rosenh., 
reunies par lui h la C. formicaria aprÃ¨ inspection approfondie des 
types. La logique me conduit a adopter pareillement la reunion de la 
C. punctata Mcerk., puisqu'on ne peut la separer qu'ens'appuyant sur 
la ponctuation un peu plus marquÃ© et sur la convexitÃ un peu plus 
apparente ; encore ce dernier caractÃ¨r n'est-il rien moins que cons- 
tant. A plus forte raison, faut-il ajouter i la synonymie la C. gallica 
Schauf., dont l'Ã©tablissemen repose sur des donnÃ©e inexactes. Quant 
Ã la C. subterranea Motsch., l'Å“i si perspicace de l'auteur n'a pu y 
dkcouvrir d'autres diffÃ©rence qu'une taille un peu plus petite, une 
couleur plus testacÃ© et plus luisante, et des Ã©lytre paraissant plus 
courtes ; il est permis de considÃ©re ces caractÃ¨re comme absolument 
dÃ©pourvu de valeur. 

Le Cerylon lapidarium Dejean, n'est autre que l'espÃ¨c actuelle. 
Le genre Reitteria a Ã©t creÃ par M. Leder (Berl. Eut. Zeitschr. 

1872, pag. 137), sur une petite espkce, l uc i f i~ga  Led. qu'il a rencon- 
trÃ© h Oran (AlgÃ©rie dans un nid de fourmis h demi abandonnÃ (2). Je 

(1) Ayant nÃ©glig alors de ramasser ces diverses esphces de four- 
mis, je ne puis malheureusement en donner les noms. Dans son Ã©numÃ©r 
tion des ColÃ©optÃ¨r myrmkophiles, M. Ed. Andrt! indiquerAtta barbaru L. 
M. Lucas a fait savoir, dans le Ruilelin de la Soc. Bnt. de Fr .  1874, 
a:, 239. que la G .  At& avait Ã©t recueillie Ã M ~ n t o n  dans les galeries de 

Alta struclor Latr. D'autre part, J. Duval donne I'OEcopl~thora pusilla Heer, 
comme Ã©tan l'hbte de la G. for~niceticola. 

(2) On peut dire que cet insecte est une Colovocera avec le faciÃ¨ d'une 
Nerophysia. En l'Ã©ta actuel de nos connaissances, i l  forme une division 
intermÃ©diair entre ces deux genres ; mais je suis portÃ Ã croire que des 
dÃ©couverte nouvelles clans la faune circa-mÃ©diterranÃ©en ou exotique, e n  
nous faisant connaitre les passages qui nous manquent jusqu'ici, amÃ¨neron 
la rÃ©unio de ces trois genres en un  seul. 
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n'en donnerai point ici une description de taillee, puisqu'il n'appar- 
tient pas, 3 ma connaissance du moins, Ã la faune franpise. Si du 
reste des recherches ul terieures venaient h le faire decouvrir en Corse 
ou dans nos ddpartements m6ridionaux. il sera facile de le determiner 
h l'aide des caractkres indiques plus haut dans le tableau des genres, 
auxquels on peut ajouter que le pronotum est Ã peu prks kgalement 
rktrcci en devant et en arrikre, que la lame prosternale est subparallkle 
entre les hanches anterieures, arrondie au sommet mais non deflÃ©chi 
comme chez les Merophysia, que lespropleures offrent une fossette 
antennaire distincte vers les angles anterieurs seulement, et que les 
cuisses sont greles a la base et renflees vers le sommet. 

Genre Merophys"~, Lucas. 

LUCAS, Ann. Soc. Ent. Fr, 1852. Bull. p.29.-Rev. zool., 1855, p. 360, pl. 9, fig. 2. 

Etymologie : ftiifk, cuisse'; Q u r i i m ,  enfler. 

CARACT~RES.  Corps oblong, assez convexe. Front uni, separe de 
l'epistome par une fine strie arquee, teintÃ© de noir. Antennes de 8 
articles, inserkes sous le rebord de la tete, et terminÃ©e par une 
massue obtriangulaire uni-articulk. Yeux distincts, mais petits et 
composes seulement de quelques facettes grossiÃ¨res Pronotum rÃ© 
treci a la base, offrant sa plus grande largeur avant le milieu. Ecusson 
peu distinct, large et trks court. Ã¨lytre ovales, un peu plus larges 
a la base que le bord posterieur du corselet. Prosternum en lame 
mkdiocre, h peu pres parallkle, deflechie aprks les hanches antÃ©rieures 
MÃ©soslernu tantbt deux fois environ plus large que le prosternum 
et sans carinules (X  lata), tant&, guÃ¨r plus large que le prosternum 
et offrant deux carinules longitudinales divergentes. NÃ©tasternw 
tronquÃ a peu pres droit entre les hanches mÃ©diane et entre les 
hanches posterieures. Hanches toutes distantes, les anterieures me- 
diocrement, les medianes un peu davantage, les postÃ©rieure d'une 
faÃ§o trks notable. Me'sopleures beaucoup moins allongÃ©e que les 
metapleures. Abdomen de 5 segments : le 1" le plus long, les 3 sui- 
vants courts, kgaux entre eux; le dernier plus long que le P .  Cuisses 

NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 



grkles A la base, renflkes vers le sommet. Tarses Ã 1" article plus 
allongk que le 2" ; celui-ci court ; le 3Â egalant environ les"2 preck- 
dents rbunis. 

OBS. Ce genre a, comme les prÃ©cÃ©dent des antennes 8-articuldes, 
insdrÃ©e sous le rebord de la tÃªte mais ses yeux distincts, son dcusson 
trÃ¨ court, Ã peine visible, son prosternum dÃ©flÃ©c aprÃ¨ les hanches 
antÃ©rieures etc., le font aisdment reconnaÃ®tre Par sa forme oblongue 
et son faciÃ¨s il fournit une transition Ã©vident aux floloparamecus. 

Une douzaine d'espÃ¨ces toutes propres a la faune circamÃ©diterra 
nÃ©enne sont dÃ©j dÃ©crites mais une seule a Ã©t rencontrÃ© jusquaici 
sur notre territoire. 

Ovale-oblongue, mÃ©diocremen convexe, d'un roux  testacÃ© h ponc- 
tuation et Ã pubescence t d s  fines. Antennes robustes, de huit  articles : 
les deux premiers courts, subÃ©gau ; le S" allongÃ© Ã©galan les deux 
prÃ©cÃ©den ~ z ' u n i s ;  les 4' d 7e  transverses ; le 8' e n  massue d'Ã©pais 
seur ~ ~ ~ Ã © d i o c r e  ewviron aussi longue que les 3 articles prÃ©cÃ©den pris 
ensemble. Pronotum un peu plus large que l o n g  assez dilatÃ en  
avant,  marginÃ d'une carinule Ã©iroit m a i s  n o n  sinuÃ sur les cdtÃ©s 
d angles pos6Ã©rieur obtus, et n'offrant h la base qu'une simple et 
lÃ©g2r dÃ©pressio transversale. 

Tibias antÃ©rieur offrant une dent saillante vers le 113 apical de 
leur face interne. MÃ©tasternu avec un petit tubercule carÃ¨niforme 
parfois obsokte, situe au milieu dans le voisinage des hanches poste- 
rieures. 5' segment abdominal plus allong6, paraissant lkgerement 
deprime vers le sommet. 

$ Tibias antÃ©rieur simples. MÃ©tasternu sans tubercule. 5 O  seg- 
ment  abdominal un peu moins allonge que celui du d .  

Long. : OmO013-OmOOi 5 (1 12 Ã 213 lign.) ; larg. : Om0006 (217 lign.) 

Nerophysia formicaria LUCAS, Ann. Soc. Ent. Fr. 1852. Bull. pag. 29. - 
Id. Rev. Zool: 1855, pag. 363, pl. 9, fig. 2. - ROSENHÃ€UER Thiere Andalus. 
1856, p. 353. - F. DE SAULCY, Ann. Soc. Ent. Fr. 1864, pag. 422. - VON 
KIESENWETTER, Berl. Ent. Zeitschr. 1872, pas. 165. - J .  DUVAL Genera Col. 
Il, pi. 58, fig. 288. 
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Var. A. Coloration u n  peu plus fonde. Pronotum aussi long ou 
u n  peu plus long que large, et, par suite, forme gÃ©ndral u n  peu plus 
allongÃ©e 

Merophysia sicula v. Kiesenwet ter, Berl. Ent. Zeitscbr. 1872, p. 166. 
Corps en ovale oblong, mÃ©diocremen convexe, luisant, d'un roux- 

testacÃ plus clair en dessous qu'en dessus; ponctuation tres fine, Ã 
peine distincte i l'Å“i nu, pins marqube sur la poitrine que sur le reste 
de la surface; pubescence dort%, assez courte, visible seulement Ã la 
loupe, un peu plus longue en dessous. 

TÃªt un peu moins large que le bord antÃ©rieu du corselet. Front 
distinctement sÃ©par de l'Ã©pistom par une strie semi-circulaire 
ordinairement rembrunie, qui aboutit de chaque cÃ´t Ã l'insertion 
antennaire. Labre transverse, coupÃ presque carrÃ©men en devant. 

Antennes Ã©paisses insÃ©ree sous la marge latÃ©ral de la tete, 
courtes, atteignant 3 peine la base du corselet, composÃ©e de 8 ar- 
ticles : les 2 premiers courts, stil~Ã©gaux pas beaucoup plus epais que 
les suivants ; le 3" allongÃ© Ã©galan les 2 precÃ©dent pris ensemble, un 
peu plus Ã©troi a la base qu'au sommet, lÃ©gkremen cambrÃ© ce qui 
le fait paraftre concave sur sa face externe ; les 4' h 7" transverses ; 
le 8Â formant 5 lui seul une massue obconique de mÃ©diocr Ã©paisseur 
environ aussi longue que les 3 articles precÃ©dent rÃ©unis 
Yeux distincts, situÃ© lat6ralement prÃ¨ des angles antÃ©rieur du 

corselet, composÃ© d'un petit nombre de facettes grossikres, mais a 
pigmentum noir. 

Pronotum pas plus long ou guÃ¨r plus long que large, offrant sa 
plus grande largeur en avant du milieu, assez fortement arrondi vers 
les angles antbrieurs, rÃ©trÃ©ci ligne droite et finement relevÃ en 
marge careniforme sur les cÃ´tes avec les angles posterieurs obtus ; 
en devant de la base, qui est.coupÃ© droit et ordinairement teintee 
de noir ainsi que les aretes latkrales, le disque prÃ©sent une dÃ©pres 
sion transversale assez sensible; on y apercoit en outre, plus ou 
moins distinctement suivant le degrÃ de coloration, deux petites 
taches ou gouttelettes noirgtres rapprochÃ©e du bord postÃ©rieur et 
un peu plus Ã©cartee entre elles qu'elles ne le sont des cÃ´tÃ du 
corselet. 

Ecusson presque cach6 sous le bord posterieur du prothorax, pa- 
raissant sous la forme d'un court segment de cercle. 
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Elytres en ovale oblong, environ deux fois plus longues que le 
corselet, plus larges Ã la base que le bord postkrieur de celui-ci, 
dilatkes aprbs les Ã©paules et attenukes en ogive vers l'extrkmite, oh 
elles s'arrondissent ensemble et recouvrent entierement l'al~domen ; 
la marge latÃ©ral est finement rebordke par une arete rembrunie ; le 
repli Ã©pipleura est horizontal, assez large a la base et jusqu'Ã la 
hauteur des pattes posterieures, puis graduellement rÃ©trÃ© par la 
courbe extkrieure des Ã©tuis et se terminant vers la base du 5" arceau 
ventral . 

Lame prosternale mediocre, h peu prbs parallÃ¨l entre les hanches 
antÃ©rieures et jusqu'Ã son sommet 01'1 elle est sensiblement deflÃ©chie 
la poitrine n'est point echancrÃ© de chaque cÃ´t en devant, et les 
propleures n'offrent aucune excavation pour y loger les antennes, ou 
la massue. 

Mdsosternum marginÃ de deux fines carenes longitudinales, Ã peu 
pres parallÃ¨les 

MÃ©tasternu uni et lisse, sans sillon longitudinal mÃ©dian tronque 
i peu pres droit en avant et en arriÃ¨re deux fois plus long que le 
mesosternum, Ã©galan environ le 1" segment abdominal ; chez le d, 
on distingue sur son milieu, dans le voisinage des hanches poste- 
rieures, un petit tubercule careniforme, parfois obsolÃ¨te 

Abdomen de 5 segments : le jar et le 50 les plus grands, au moins 
aussi longs chacun que les 2* et 3Â rÃ©uni : ceux-ci courts, Ã©gau 
entre eux, ainsi que le 4' : le dernier, plus allongÃ dans le que dans 
la 9, prÃ©sent en outre chez le rf* une lÃ©gÃ¨ dÃ©pressio subapicale 
transverse. 

Hanches toutes distantes ; les antÃ©rieure et les mÃ©diane h peu prbs 
Ã©galemen ; les postÃ©rieure sont au moins deux fois plus Ã©cartÃ©e 

Cuisses grÃªle Ã la base, renflÃ©e vers le sommet. Tibias grÃªles h 
peine arquÃ© en dehors, sans Ã©pine ni Ã©peron distincts ; les antÃ©rieur 
des rf* offrent Ã peu prÃ¨ au tiers apical de leur face interne une 
dent saillante, dont les Q sont clÃ©pourvue : tarses ayant le Ier article 
plus long que le 2e : celui-ci court ; le 3 O  dÃ©pass en longueur les 2 
prÃ©cÃ©den rÃ©unis 

HABITAT. TrouvÃ© d'abord sur les plateaux de MÃ©d6a et de Boghar 
(Algdrie) pendant les mois d'avril, de mai e t  de juin, dans une four- 
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miliÃ¨r frÃ©quentÃ aussi par 1'Oochrotus unicolor, cette espÃ¨c n'est 
plus aujourd'hui une raretÃ dans les collections. J'en ai vu des exem- 
plaires assez nombreux et de provenances trÃ¨ diverses en Asie, en 
Afrique et en Europe ; je citerai seulement 1'ImÃ©rÃ©t (Batoum), l'AI& 
rie (Oran et Alger), l'Espagne (Andalousie), la France (Var et PyrÃ©nÃ© 
Orientales), la Corse, la Sardaigne, l'Italie, la Sicile et la GrÃ¨ce En 
Corse, la M. formicavia paraÃ® Ãªtr attachÃ© h une seule espÃ¨c de 
fourmis ; du moins je ne l'ai jamais rencontr6e que dans les galeries 
de 1'Atta barbara L. 

OBS. Je considÃ¨r la M. sicula Kiesenw. comme une simple variÃ©t 
de cette espÃ¨c ; on ne saurait en effet accorder aucune importance h 
une coloration un peu plus foncÃ©e ni h une convexitÃ un. peu plus 
forte; et, quant au caractÃ¨r tirÃ de ce que le prothorax est aussi 
long, ou mÃªm un peu plus long que large, ce qui fait paraÃ®tr l'insecte 
proportionnellement plus allongÃ© avec une courbe latÃ©ral moins 
prononcÃ©e sa valeur est attÃ©nuÃ par son inconstance mÃªme Si l'on 
ajoute h cela que les caractÃ¨re sexuels des rf sont absolument iden- 
tiques, et qu'en examinant une sÃ©ri un peu nombreuse de M. fomi-  
caria recueillies dans la mÃªm fourmiliÃ¨re il n'est pas rare de 
rencontrer, avec desindividus dont le corselet est nettement transverse, 
d'autres exemplaires chez lesquels il est aussi dÃ©velopp que le peut 
Ãªtr celui de la M. sicula, on n'aura pas de difficultÃ i rejeter leur 
s6paration spÃ©cifique 

C'est la seule espÃ¨c du genre qui appartienne 5 notre rÃ©gion Tou- 
tefois, parmi les Merophysia qu'a bien voulu rne communiquer M. F. 
de Saulcy, il se trouvait un exemplaire de la M. carinulata, qui, 
d'aprÃ¨ 1 Ã©tiquette aurait Ã©t capturÃ en Corse. Cette indication gÃ©o 
graphique me parait erronÃ©e l'espÃ¨c en question n'ayant pas Ã©t 
rencontrÃ©e h ma connaissance, par les habiles chasseurs qui ont 
consacrÃ depuis de longues annÃ©e 3 la faune de l'Ã®l leurs infatigables 
et persÃ©vÃ©rant investigations. 

J'ai cru qu'il ne serait pas sans intÃ©rÃ d'ajouter ici, avec une courte 
description de toutes les espÃ¨ce connues du genre, un tableau qui 
permettra aux entomologistes de les dÃ©termine facilement. 

A. Bords latdraux du prothorax lÃ©g~remen abaissÃ© et assez 
largement explanÃ©s (1"' groupe). 
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a. Dessus m a t ,  Ã ponctuation fine, un peu plus dense sur 
. . .  les Ã©lytres avec une faible pubescence grise. 

aa. Dessus luisant, Ã ponctuation extr6mement fine, avec 
. . .  une pubescence pruineuse Ã peine visible. 

AA. Marge ln tdral~  du prothorax finemznt relevÃ© en carÃ¨ne 
(2e groupe). 

b. 20 article des antennes moins long que le 3=, ou l'Ã©ga 
lant -A peine. 

c. " 38 article des antennes kgalant environ les deux sui- 
vants rÃ©uni ; articles 6 e  et 7e au moins. transverses. 

d. Prothoras simple Ã la base, ou n'offrant qu'une 
Ã©troit dÃ©pressio transverse non accompagnÃ© 
d'une sculpture particuliÃ¨re 

e. Plus courte. Antennes plus robustes, avec les ar- 
ticles 4-7 nettement transverses . . . . .  

ee. Plus allongke. Antennes moins robustes, avec les 
articles 4-7 au moins aussi longs que larges . 

dd Prothorax avec unpetit pli longitudinal Ã©lev de 
chaque cÃ´t sur la base. . . . . . . . .  

cc. 3' article des antennes moins long que les 2 suivants 
rÃ©uni ; ceux-ci plus longs que larges, ainsi que 
les 6e et 7e.  

f. Prothorax orn6 d'une sculpture, spÃ©ciale 

g. Prothorax avec une ligne oblique gravÃ© de 
. . . . . . . .  chaque cÃ´t sur la base 

gg. prothorax ornÃ d'une fossette ovale antÃ© 
scutellaire . . . . . . . . . .  

ff. Prothorax simple Ã la base, Ã angles postÃ©rieur 
aigus . . . . . . . . . . . . . .  

bb. 20 article des antennes distinctement plus long que 
le 3. 

h. Articles 3-7 plus longs que larges . . . . . .  
hh. Articles 4-7 pas plus longs que larges . . . .  

LATA. 

CRETICA. 

FORMICARIA. 

BAUDUBRI. 

CARINULATA. 

OBLONGA. 

FOVEOLATA. 

E n  ovale large, assez convexe, d'un roux ferrugineux, presque 
mat, Ã ponctuation et pubescence assez fines; celle-ci non  pi- 
neuse. P,ronotum transverse, arrondi latdralement, avec la marge 
explanÃ©e angles postkrieurs droits, non Ã©moussd ; bases sans stries 

1 

. . 1 

. . . , 

Â¥Sf'  .. 
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ni sillons. Antennes peu robustes, de 8 articles : les 2 premiers plus 
gros ; le 3e un peu plus long que le pl-Ã©cÃ©dent Ã©gal les deux suivan 1s 
pris ensemble ; les 4@ et 5e un peu plus longs que larges ; les 6' et T 
ca~.rt?s : la massue trbs forte n'est pas longuement pdiiolde, elle kgale. 
environ les 3 articles prdcidents rÃ©unis Sfdsoster'num plus large que 
le prosternum, n'offrant point de curinules longiludinales distinctes. 

Long. : O'"0019 (415 lign.) ; - larg. : Om0009 (215 lign.). 
Merophysia lata, ~ W ~ V E T T E R .  Berl. Eut. Zeitschr, 1872, p. 164. 

HABITAT. Cette espÃ¨c paraÃ® propre h la GrÃ¨ce oÃ elle a Ã©t rencon- 
trÃ© dans la compagnie des fourmis. M. v. Kiesenwetter indique 
spÃ©cialemen AthÃ¨ne et Nauplie. 

OBS. C'est l'espÃ¨c la plus large du genre ; son prothorax, explanÃ 
latÃ©ralement est aussi moins rÃ©trÃ© en arriÃ¨r que dans tontes ses 
congÃ©nÃ¨r du 2Â groupe. Sa taille un peu moindre, son aspect presque 
mat, sa pubescence non pruineuse, les angles postÃ©rieur du pronotum. 
non 6moiissÃ©s permettent de la sÃ©pare assez aisÃ©men de la M. cre- 
tica, avec laquelle elle forme un premier groupe tr&s distinct. N'en 
ayant vu que deux exemplaires, je n'ai pu constater si les sont 
munis de caractÃ¨re sexuels, analogues 5 ceux des espÃ¨ce suivantes. 

E n  ovale large, assez convexe, d'un TOUT ferrugineux trhs luisant, 
d ponctuation et pubescence trds fines ; celle-ci pruineuse. Pronolum 
transverse, arrondi lathalement avec la marge explanÃ©e angles 
posthrieurs presque droits, mais  Ã©moussd ; base sans stries, ni sil- 
lons. Antennes, comme dans l'espÃ¨c pdcddente. 

Long. : 0-0022 (1 lign.) ; - larg. : O m O O l  (112 lign.) 

hlerophpia cretica, V. KIESENVIETTER. Berl. Ent. Zeitschr, 1872, p. 103. 

HABITAT. L'exemplaire unique, sur lequel a Ã©t faite la description 
de l'auteur, a 6th recueilli par. Zebe dans l'Ã®l de CrÃ¨te 
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OBS. Cet insecte ne m'Ã©tan pas connu en nature, j'ai empruntÃ h 
M. von Kiesenwetter les caractkres indiquÃ© dans ladiagnose ci-dessus, 
et l'Ã©nonc des diffÃ©rences-qu sÃ©paren cette espkce de la prÃ©c6dente 
La description me paraÃ® s'appliquer assez bien 3 un exemplaire re- 
cueilli en Grkce (sans indication plus prÃ©cise et obligeamment com- 
muniqu6 par M. F. de Saulcy. Cet exemplaire est un cf : il offre en effet 
un tubercule mdasternal dist,inct, et ses tibias antÃ©rieur ont, au 114 
environ de leur face postdro-interne, une faible dent tuberculiforme, 
qui n'est pas suivie d'une Ã©chancrure Si, comme je le crois, c'est une 
M. cretica, cette espkce diffbrerait en outre de la M. lata par les lignes 
ou carinules lathrales du mÃ©sosternum qui n'existent pas chez cette 
derniere, et qui sont distinctes ici, quoique peu marqu6es. 

Ovale oblongue, d 'un ferrugineux clair, assez luisant, Ã ponctua- 
t ion et pubescence trÃ¨ fines. Pronotum un peu plus long que large, 
arrondi sur les cdtÃ© vers le tiers antÃ©rieur rÃ©trÃ© e n  ligne droite 
vers la base avec les angles postÃ©rieur droits ; la base offre une  dÃ© 
pression transversale, assez marquÃ© a u  mi l ieu ,  s'oblitÃ©ran peu Ã 
peu e n  dehors, sans dÃ©limitatio bien nette. Antennes peu dpaisses, 
d 3' article plus long que le 2e ; le 4' un peu plus long que chacun 
des suivants ; les 5Â Ã 7Â environ aussi longs que larges ; massue pro- 
porlionnellement pas trds grosse.- rf Tibias antÃ©rieur munis d'une 
dent suivie d'une Ã©chancrure vers le il3 apical de leur face postÃ©ro 
interne. Un petit tubercule c a h i f o r ' m e  sur le milieu d u  mÃ©taster 
nuin entre les hanches postdrieures. 

Long. : Omo019  (4 /5  lign.) ; - larg. : OmOOO6 (217 lign.) 

MerophysM Baudueri, REITTER, Mittheil. Munch. vereins, 1877, p. 6. 

Merophysia acumbzata, FAIIIMA.IIIB, Ann. Soc. Ent. Fr., 1879, p. 168, no 25. 

HABITAT. Cette esphce se rencontre en AlgÃ©ri : M. R.  Oberthur l'a 
rapportÃ© de Bou-Saada, de Biskra et de plusieurs autres localitÃ©s 

OBS. Voisine de la M. oblonga par sa forme gÃ©nÃ©ral elle s'en dis- 
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LATHRIDIEXS - Merophysia 2 (J :3 

tingue de suite par l'absence de ligne oblique grav6e sur la base 
du pronotum. Parmi les esphes  dont le corselet est dÃ©pourv de 
sculpture basale, on la reconnaitra aisÃ©men en Ã©tudian la propor- 
tion relative des articles de ses antennes. 

M. le Dr Puton a bien voulu me communiquer le type unique de la 
M. acuminata, qui vient Ã©galemen de Biskra, et j'ai pu m'assurer 
qu'il s'accorde trks bien avec la description antÃ©rieuremen publi6e 
de la M. Baudueri. 

Ovale oblongue, d 'un  roux-testacÃ luisant, d ponctuation et pubes- 
cence ires fines. Pronotum aussi long quv barge, lÃ©gdremen dilatÃ 
dans son tiers antkrieur, rÃ©trÃ© en ligne droite vers la base, avec les 
angles postÃ©rieur obtus; la base offre de chaque cdtÃ une petite 
cardne longitudinale, limitant une dÃ©pressio transverse. Antennes 
& 3e article plus long que le 2Â ; 4' Ã 7Â presque carrÃ©s - rf Tibias 
antÃ©rieur munis  d'une dent suivie d'une Ã©chancrure vers le 113 
apical cle leur face postiro-interne. U n  tubercule mÃ©tasternal 

Long. : 'On'OO 19 (415 lign.) ; - larg. : On10006 (217 lign.) 

Merophysia carinulata. ROSENHAUER, Thiere Andalus, p. ~~~.-KRAA.Tz, Berl. 
Ent. Zeitschr, 1858, p. 139.- F. DE SAULCY, Ann. Soc. Eut. Fr.1884, p. 422. 

HABITAT. Les exemplaires d'Espagne que j'ai vus proviennent 
d'AlgÃ©siras de Madrid et de Barcelone; mais elle doit sans doute se 
rencontrer dans d'autres provinces. Je posskde' un 6chantillon re- 
cueilli par Gougelet ?I Tanger (Maroc). MM. le Dr Munier et Bedel 
l'ont capturÃ© ?I Daya (province d'Oran). 

OBS. Les carinules prothoraciques suffisent h distinguer cette 
espÃ¨c de toutes ses congenÃ¨res - C'est le Cerylon fewuginewn 
Dejean 

Un exemplaire recueilli h Jaffa par M. F. de Saulcy prÃ©sent quel- 
ques diffÃ©rence dans la structure des antennes, dont les articles pa- 
raissent un peu plus allongÃ© ; les carknes du pronotum sont un peu 
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plus rapprochÃ©e entre elles, de sorte que la base semble divisÃ© en 
trois portions presque Ã©gales l'Ã©chancrnr des tibias antÃ©rieur ( c f )  
est plus profonde et la dent qui la prÃ©cÃ¨ est situ6e un peuplus  
haut. Si la dÃ©couvert d'un certain nombre d'individus semblables 
venait 3 dÃ©montre la constance de ces caractbres, il y aurait lieu de 
.les sÃ©pare spÃ©cifiquement et, dans ce cas, je proposerais de donner 
Ã cette espÃ¨c nouvelle le nom de M. Saulcyl, en l'honneur du savant 
entomologiste auquel je dois une profonde reconnaissance pour ses 
genÃ©reuse communications. 

Ovale oblongue, d'un fi;-vuji?zeux plus o u  moins clair, luisant,  c i  

'ponctuation et pubescence fines. Pronotum aussi long que large, 
assez clilatd en  devant, subsimd latÃ©ralemen avant les angles postd- 
rieurs qui sont aigus, ornÃ pr6s de la base d'une fossette ovale anLi- 
scutellaire. Antennes ck 3e article un peu plus long que le 2'; les 
4" c i  7Â plus longs que lames,  subdgaur. - câ€ Tibias antdrieurs 
offrant, vers le tiers apical de leur face postiro-interne, une dent 
suivie d'une dchancrure. fin tubercule w~Ã©tasternal 

Long. : OmOO15 (213 lign.) ; - h g .  : Om0006 (217 lign.) 

Merophysia foveolata, BAUDI, Berl. Eut Zeitscl~r, 1870 , p. 59. 

HABITAT. L'auteur l'a captur6e clans l'ile de Chypre ; mais on la 
retrouve sur le continent asiatique, et j'en posskde des exemplaires 
rapport& par M. F. de Saulcy, de Rethl6ern (Palestine) et de Beyrouth. 

OBS. La fossette ant6scutellaire du corselet caract6rise trks nette- 
ment cette espece. 

. Ovale oblongue, d ' u n  roux fer ru gin eu^ assez luisant, Ã ponctua- 
t ion et pubescence t d s  fines. Pronotum aussi long que large, arrondi 
sur les cdtds clans sa moitiÃ ante'vieure, puis re'trdci e n  ligne droite 
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vers la base avec les angles postÃ¨rieur droits; l a  base offre u n e  
&pression ivansverse trhs peu sensible, limitÃ© de chaque cdtd par 
u n e  petite ligne e n f o n d e  oblique. Antennes Ã 3e article un peu plus 
long que le 2Â¡ les 4% 7Â au m o i n s  aussi  longs que larges; massue 
allongÃ©e pas t19hs grosse proportionnellement. - d sans tubercule 
rnÃ©tasternal m a i s  offrant, comme chez les espdces prÃ©cÃ©dente u n e  
dent suivie d'une Ã©chancrur vers le 413 apical de la face postdro- 
interne des tibias antÃ©rieurs 

Long. : OmOOIS (415 lign.) ; - larg. : Om0006 (2/7 lign.) 

.Verophysia oblonga, V .  KIESENWETTER, Berl. Ent. Zeitschr., 1872, p. 164. 

HABITAT. TrouvÃ d'abord Ã Zante au pied des vieux oliviers, dans la 
sociÃ©t des fourmis, cet insecte a dtd rencontrÃ Ã Salonique, AthÃ¨ne 
et Nauplie. J'en possÃ¨d aussi un exemplaire recueilli h EphÃ¨s par 
M. F, de Saulcy. 

OBS. Les lignes obliques gravdes sur la base du pronotum font 
reconnaitre cette espece au premier coup d'ceil. 

Ovale-oblongue, d ' u n  b r u n  ferrugineux lu isant ,  d ponctuation et 
pubescence fines. Pronotum plus large que long,  Ã peine dilatÃ e n  
avan t ;  cdlÃ©spresqu droits, avec les angles postÃ©rieur aigus; la base 
est subsinude de c l~aque cdlÃ© et l'impression transversale antdscu- 
tellaire est distincte. Antennes Ã 3' article un peu plus long que le 2" ; 
les 4Â A 7 e  notablement plus longs que l a v e s ;  massue longuement 
pÃ©tiolÃ© puis dilatde et t rompÃ© o b l i p e ~ n e n t .  - d offrant un tuber- 
cule ?nÃ©tasterna et u n e  dent suivie &Ã©chancrur a u x  tibias ante- 
rieurs, comme chez les espdces pe'c6dentes. 

Long. : Om0022 (1 lign.) ; - larg. : OmOOOS (3110 lign,) 

Merophysia procera, REITTER, Stett. Ent. Zoit. 1875, p. 304. 

HABITAT. La Palestine paraÃ® Ãªtr la patrie de cet insecte, qiii 
portait dans la collection Reiche le nom inÃ©di de IV, syriaca. 

14  
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206 LATHBIDIENS - Merophysia 

OBS. Sa grande taille et les articles des antennes plus longs que 
larges le distinguent trÃ¨ nettement de tous ses congÃ©nÃ¨r qui ont 
comme lui la base du corselet sans sculpture spÃ©ciale 

Ovale-allongde, d'un roux testact! luisant, Ã ponctuation et pubes- 
cence fines. Pronotum environ aussi long que large, arrondi s w  les 
c6tÃ© avant lemilieu, subsinuÃ vers la base, avec les angles postÃ©rieur 
aigus et saillants; base lÃ©gdremen bisinuÃ©e la dÃ©pressio transversale 
est; &&roite et t r h  faible. Antennes Ã 2e article plus long que le 3'; les 
4' Ã 7e plus longs que larges; massue allongÃ©e sÃ©cur forme, - ornÃ 
d'un tuberculernÃ©tasternal et d'une dent suivie d'une Ã©chancrur aux 
tibias antÃ©,rieurs comme chez les espÃ¨ce p~Ã©cddentes 

Long. : OmOO15 (213 lign.); - larg. : Om0006 (217 lign.) 

Merophysia orientalis, F. DE SAULCY. Ann. Soc. Ent. P., 1864, p. 422. 
Merophysia ovalipennis, COYE, l'Abeille, VI, annexe, p:376. 

HABITAT. Caramanie, Tarsous, avec les fourmis. 

OBS. La longueur du second article des antennes, qui surpasse celle 
du 3e, est un caracthre que cette espÃ¨c posskde en commun avec la 
suivante; elle s'en distingue nÃ©anmoin aisÃ©men par les articles 4Â Ã 
7e plus longs que larges. 

Les demarches que j'ai faites pour obtenir communication du type 
de la M. ovalipennis, ou du moins pour avoir sur ses caractkres dis- 
tinctifs des renseignements plus precis que ceux de la description, 
sont demeurÃ©e sans aucun resul tat. L'auteur avoue qu'elle est voisine 
de la M. orientalis gui lui est inconnue. Jusqu'h preuve du contraire, 
je la considere comme identique, a moins toutefois qu'elle n'ait reel- 
lement, selon l'affirmation du descripteur, un abdomen de 4 segments, 
ce qui la diffÃ©rencierai non seulement de la M. orientalis, mais de 
toutes les Merophysia et ineme de tous les Lathridiides sans excep- 
tion 1 ! ! 

NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 



LATHRIDIENS - ~ o l o p ~ i c u s  207 

Ovale-allongÃ©e d'un roux  testacÃ gÃ©nbralemen assez clair et assez 
luisant, ~3 ponctuation et t~ pubescence assez fines. Pronotum assez 
fortement dilatÃ e n  avant,  droit et fortement rÃ©trec sur  les cdtÃ© vers 
la  base, avec les angles postÃ©rieur droits; base simplement dÃ©primÃ© 
la  ponctuation y est plus forte et allongÃ© e n  sirioles. Antennes Ã 
article plus long que le 3% ; les 4e ci  7Â pas plus longs que larges ; mas- 
sue allongÃ©e sÃ©cwiforme - mÃªme caractÃ¨re sexuels que la prd- 
cÃ©&nte 

Long. : Om0013 Ã Om0015 (315 a 213 lign.) ; - larg. Om0004 
h Omo005 (116 Ã 115 lign.) 

, Merophysia carmelitana, P. D E  SAULCY, Ann Soc. Ent. Fr, 1861, p. 423. 
Merophysia m i n o r , B ~ u ~ ~ ,  Berl. Ent. Zeitschr. 1870, p,  59. 

HABITAT. D'aprÃ¨ M. F. de Saulcy, cet insecte vit, en Palestine, avec 
la Myrmica barbara. M. Baudi l'a pris en chypre. J'en possÃ¨d des 
exemplaires de Tarsous (Caramanie), de Beyrouth et du Carmel. 

OBS. La M. minor  est une race un peu plus petite que le type, mais 
il est impossible de lui accorder une valeur spÃ©cifique La longueur 
du 2e article des antennes caractÃ©ris cette espÃ¨c ainsi que la prÃ©cÃ 
dente, et la distingue de toutes ses congÃ©nkres Elle est de forme 
moins parallkle que la M. orientalis, dont elle diffÃ¨r essentiellement 
par les articles 4 O  h 7e des antennes pas plus longs que larges. 

Genre Holoparumecus, Curtis. 

CURTIS. Ent. Mag.'I, 1833. p. 186. 

Etymologie : h, tout ; vapaf*~niis, oblong. 

CARACT~RES. Corps ovale, souvent allongÃ© Front uni, skpar6 de 
l'dpistome par une lÃ©ghr strie, souvent Ã peine arquÃ©e ordinairement 
teintee de noir. Antennes de 9 Ã 11 articles, insÃ©rÃ© sons la marge des 
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angles antÃ©rieur du front, et terminees par une forte massue ovale 
bi-articulÃ©e (le dernier article parfois peu distinct). Yeux arrondis, 
latÃ©raux Pronotum plus ou moins cordiforme, finement rebord6 sur 
les cÃ´tes diversement sculptÃ au devant de la base. Ecusson bien visi- 
ble, transverse, arrondi. Elytres ovalaires, ordinairement allongÃ©es 
tronquÃ©e droit h la base, avec les angles humÃ©rau non marquÃ©s 
offrant (hormis dans une espece) une strie juxta-suturale plus ou moins 
nette. Prosternum en lame souvent assez Ã©troit et dÃ©passan les han- 
ches antÃ©rieures exceptÃ chez 1'H. Bertouti oÃ il se termine en angle 
au milieu d'elles. JlÃ©sosternu finement carinulÃ sur les catÃ©s MÃ©ta 
sternum tronquÃ droit en avant et en arrihre, offrant chez plusieurs 
espÃ¨ce divers caractÃ¨re sexuels. Hanches antÃ©rieure le plus souvent 
peu distantes ; les mÃ©diane au moins deux fois plus Ã©cartÃ©e les 
postÃ©rieure sÃ©parÃ© trÃ¨ notablement. MÃ©sopleure moitiÃ pluscourtes 
que les mÃ©tapleures Abdomen de 5 segments : le 1'r le plus long, 
les 3 suivants courts, le dernier plus long que le 4e .  Pattes assez ro- 
bustes : cuisses grÃªle h la base, Ã©paisse h l'extrÃ©mitt ; tibias sub- 
cylindriques, h peine plus 6pais au sommet. Tarses ayant le 3e article 
Ã©ga aux 2 prt!cÃ©dent rÃ©uni ; ceux-ci inÃ©gaux le lm plus long que 
le 2O. 

OBS. Ici, les antennes commencent h compter de 9 h i l  articles, ce 
qui s6pare nettement ce genre des prdcÃ©dents Il se distingue aussi 
aisÃ©men des Anorna tus  par la prÃ©senc des yeux et d'un Ã©cusson 
par l'insertion antennaire sous-marginale, et par la forme et la sculp- 
ture de ses dlytres. C'est h tort que Redtenbacher (Faun2 Austr. 3" 
Ã©dit 1. pag. 4 12 ) indique la massue des antennes comme 3-articulÃ© 
car, si l'antÃ©pÃ©nulti& article est parfois lÃ©gÃ¨reme plus Ã©pai que ; 
les prÃ©cÃ©dent il est manifeste qu'il fait nÃ©anmoin partie du funicule. 
La figure donnde par le Dr Aube de l'antenne du caularum est pareil- 
lement inexacte sur ce point, puisque l'antÃ©pÃ©nultiÃ articleyest 
reprÃ©sent avec une dilatation bien superieure h celle qu'il a en . 

realitÃ© 
A ne considdrer que la variabilitk du nombre des articles anten- 

naires, on serait tente de conserver les diverses coupes gdnÃ©rique 
qui ont et6 proposees. En effet, tantÃ´ les antennes comptent 11 
articles dans les deux sexes ( Calyptobiwn Aube), tantÃ´ le d en a 10 
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et la Q 11 (Tocalium Motschulsky), tantÃ´ le en a 9 et la Q 10 
(Holoparamecus Curtis). Mais l'ensemble des caractÃ¨re essentiels, 
joint Ã l'identitÃ des meurs, demontre l'homogÃ©neit des espÃ¨ce 
qui doivent composer ce groupe naturel. 

Je n'ai point $i m'occuper ici des Tocalium, qui comprennent seu- 
lement des esp&cesexotiques. Quant aux Calyptobiumet aux Holopa- 
ramecus, ils ont des reprÃ©sentant dans notre faune franÃ§aise et on 
pourra les ddterminer a l'aide du tableau suivant : 

A. Antennes de 9 articles (o"), de 10 (if). 
(s-g. Holoparamecus Curtis) (1). 

a. feux grands, occupant presque tout le cÃ´t de la thte 
depuis l'insertion antennaire jusqu'aux angles antÃ©rieur 
du corselet. 

h. Ovale, convexe. L'espace compris entre les lignes gravÃ©e 
au devant do la base du corselet forme deux plaques 
triangulaires unies au milieu par leurs pointes . . .  RABUS^;. 

bb. AllongÃ© dÃ©primÃ L'espace compris entre tes lignes 
gravÃ©e au devant de la base du corselet forme deux 
plaques presque carrÃ©e . . . . . . . . . . . . . .  KUNZEI. 

a a  Yeux petits, n'occupant guÃ¨r plus du tiers de l'espace 
latÃ©ra compris entre l'insertion antennaire et les 

. . . . . . . . . . .  angles antÃ©rieur du corselet. SINBULARIS. 

AA. Antennes de 1 1  articles dans les 2 sexes ; (le 11" est parfois 
peudistinct, mais alors la massue parait uni-articulÃ©e . 

B. Yeux petits, occupant environ un tiers du cÃ´t de la 
tkte. 9 e  article des antennes plus long que large ; le 
110 beaucoup plus petit que le 10e. Elytres sans 
strie juxta-suturale (s-g. Tomyrium. Reitter) (2) . . BERTOUTI. 

UB. Yeux grands, occupant presque tout le cÃ´t de la 
t6te depuis l'insertion des antennes jusqu'aux 

(1) C'est sur le singularis que Curtis a fonde son genre Holoparamecus, 
et par consÃ©quen il est nÃ©cessair de conserver ce nom Ã la division qui 
renferme cette espÃ¨ce Je  ne puis comprendre pour quel motif M. Reitter a 
cru devoir l'attribuer au 30 suus-genre, inconnu de l'auteur anglais. 

(2) Par les singularitÃ© de sa structure, le Bertouti a des droits incontes- 
. tables Ã former le type d'un'groupe distinct. 
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angles antÃ©rieur du corselet. 9 0  article des antennes 
transverse ; 10 et 11esubÃ©gaux Elytres offrant une 
strie juxta-suturale plus ou moins distincte. (s-g. 
Calyptobium AubÃ© (1). 

c. Base d u  corselet gravÃ© de 2 lignes longitudinales 
et de 2 lignes transversales; l'espace compris 
entre les lignes &par6 au milieu par une carÃ¨n 
longitudinale trÃ¨ nette . . . . . . . . . . . NIOER. 

cc. Base du corselet ornÃ© de 4 fossettes, les 2 mÃ© 
dianes tantbt confluentes, tantÃ´ sÃ©parÃ© par 
par une carinule plus ou moins obsolÃ¨te . . GAULARUM. 

Ovale, assez convexe, entitkement testad,  luisant. Yeux occupant 
fresque tout l'espace latÃ©ra compris entre l'insertion antennaire et 
les angles antt4rieurs d u  corselet. Antennes de 9-10 articles, tous 
allong&s, ou  d u  moins  aussi longs que larges, avec la massue distinc- 
tement bi-articulÃ©e Corselet transverse, subcordiforme, ornd sur la 
partie basale de 2 lignes transversales enfoncÃ©es rÃ©unie entre elles de 
chaque cdtÃ par une  large d&pression suiciforme. Elytres bridvement 
ovales, assez convexes, notablement plus larges que le prothorax et 
environ deux fois 412 plus longues que l u i ,  avec u n e  fine strie 
pxta-suturale  obsoldte. 

cf Antennes composÃ©e de 9 articles, proportionnellement un peu 
plus allongds que ceux de la 9 .  MÃ©tasternu offrant dans son milieu 
une carinule longitudinale rembrunie, s'dtendant de la moitiÃ jus- 
qu'au bord postÃ©rieur Une large fossette ovale transverse sur le 5e 
arceau ventral. 

Ã‡ Antennes composÃ©e de 10 articles. MÃ©tasternu simple, sans 
carinule, ni ligne longitudinale imprimke. Pas de fossette sur le 5' 
arceau ventral. 

(1) Il  est manifeste que cette dÃ©nominatio appartient Ã la division 
actuelle : en effet, comme on peut le voir dans les Annales de la  Soc. Ent. 
de France (1843, pag. 242, et pl. X, fig. 2), le Dr AubÃ a pris pour type de 
son genre Calyptobium l'espÃ¨c qu'il dÃ©signai sous le nom decaularum, et la 
diagnose gÃ©nÃ©riq fait une mention expresse des antennes de onze articles. 
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~ o n g .  : OmOOl (112 lign.) ; - larg. : OmO005 (114 lign.) 

Holoparamecus Ragusae, REITTEB, Stett. Eut. Zeit, 1875, p. 309. 
Il 

Corps ovale, assez convexe, d'un testacÃ luisant, paraissant lisse et 
glabre; mais h un fort grossissement on distingue des points et une 
fine pubescence dorÃ©e 

TÃªt un peu moins large que le bord antÃ©rieu du corselet, en carre 
l 

1 transverse jusqu'aux antennes, puis rÃ©trÃ©c en devant. Front separe 
de l'epistome par une strie h peine arquÃ©e lÃ©ghremen rembrunie, 

\ assez fortement imprimÃ©e qui aboutit de chaque cdtk Ã l'insertion 
1 antenuaire. Labre court, arrondi en devant. 

l Antennes assez robustes, inserbes sous la marge de l'angle antÃ© 
rieur du front, atteignant la base du prothorax, composÃ©e de 9 arti- 
cles chez le c? et de 10 chez la $ : les 2 premiers allongÃ©s subcylm- 

1 driques, un peu plus gros que les suivants ; le 3e subcylindrique, 
l kgalant le 2e; les suivants obconiques, plus longs que larges ; les 
1 '  deux derniers articles forment une grosse massue obconique, egalant 
! environ les 3 articles prÃ©cÃ©den rÃ©uni ; le pÃ©nultihm est environ 
l 
l 

2 fois plus long que le dernier ; celui-ci transverse et subtronquÃ au 
sommet. 

Yeux  arrondis, peu saillants, h facettes assez grosses, occupant 
presque tout le catÃ de la tete depuis l'insertion antennaire jusqu'au 
corselet. 

Pronotum moins long que large, subcordiforme, ayant sa plus 
grande largeur au tiers antkrieur, coupÃ h peu prhs droit en avant et 
faiblement sinue de chaque cbtÃ en arribre ; les catÃ©s marginÃ© d'une 
carinule trhs nette, rembrunie, sont arrondis en avant, un peu plus 
dilates chezle es" que chez la Q, puis lÃ©gbremen r6trÃ©ci vers le 
milieu en une sinuositÃ trhs lÃ©ghre et se redressent en arriÃ¨r pour 
tomber carrement sur la base ; au devant de celle-ci, il est orne de 
2 lignes transversales peu enfoncÃ©es l'antÃ©rieur arquÃ© assez forte- 
ment vers la base, la postÃ©rieur faiblement arquÃ© en sens contraire, 
de sorte que l'espase intra-linÃ©air forme comme 2 plaques triangu- 
laires unies au milieu par leurs pointes ; les 2 lignes transversales 
sont reunies entre elles de chaque cate par un sillon assez large qui 
remonte h peu prÃ¨ jusqu'au milieu de la longueur du prothorax (1). 

(1) Ce sillon est plus long par consÃ©quen que celui de 1'H. Kunzei. 
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La ponctuation tri% fine est un peu plus dense que celle des dlytres. 
Ecusson court, transverse, subarrondi. 
Elytres briÃ¨vemen ovalaires, assez convexes, environ 2 fois et 112 

plus longues que le corselet, beaucoup plus larges que lui, coupdes 
droit 3 la base sans former d'angles hum6raux marquds, dlargies sous 
l'dpaule jusqu'au tiers, puis se r6trÃ©cissan en s'arrondissant ensem- 
ble vers l'extrdmitd qui recouvrel'abdomen sans le ddpasser; lorsqu'on 
regarde les dlytres sous un certain jour, on y distingue une strie 
juxta-suturale. extrÃªmemen fine et presque obsolÃ¨t qui s'Ã©ten en 
ligne droite !I peu prks jusqu'au sommet; le repli dpipleural est assez . 

marquÃ© large d'abord, puis se rdtrecissant avec la courbure des 
dlytres pour disparaftre vers le 5' arceau ventral. 

Lame prosternale bien distincte, plus large que chez les 2 espbces 
voisines, ddpassant les anches antdrieures et faisant saillie sur le 
mdsosternum. Tout le propectus est couvert d'une ponctuation serrde, 
assez grosse. 

MÃ©sosternum h peine 2 fois plus large que le prosternum, moitid 
plus court que le mdtasternum, finement margind de carinules plus 
rapprochhes en devant qu'enire les hanches mÃ©dianes 

:Ve'tasternum environ 2 fois aussi long que le ler segment abdo- 
minal, simple dans la Q, prÃ©sentan dans son milieu chez le une 
carinule longitudinale qui s'&end depuis la moitid jusqu'au bord 
postÃ©rieur celui-ci tronqud droit, ainsi que la partie qui s'avance 
entre les hanches mÃ©dianes 

Abdomen de 5 segments : le ier environ aussi long que les 2 sui- 
vants rÃ©unis envoyant entre les hanches postdrieures une large saillie 
tronqude droit en avant; les Y, 3 et 4" courts, subdgaux; le dernier 
plus long que le prhcddent, portant chez le o" une large fossette 
ovale transverse. 

Hanches anterieures trÃ¨ nettement sÃ©parke ; les mÃ©diane environ 
2 fois plus distantes entre elles, et les posterieures le sont plus lar- 
gement encore. 

Cuisses assez greles !I la base, Ã¨paissie vers l'extrÃ©mitÃ Tibias 
mbcylindriques, !I peine dilatds au sommet, !I peu prÃ¨ droits. Tarses 
ayant le lep article allongd, la 2e moiti6 plus court ; le 30 dgale environ 
les 2 prdcddents rdunis ensemble. Ongles simples. 

HABITAT. Cette espÃ¨c a dt6 ddcouverte en Sicile par M. Ragusa ; 
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mais elle doit probablement se rencontrer dans les diverses Ã®le de la 
Mdditerrande. On la prend en Corse, sous les vieux foins. J'en ai vu 
aussi 2 exemplaires recueillis en Toscane. M. Reitter l'indique aussi . 
de Belgique. 

OBS. L'H. R a g w  appartient par sa structure antennaire au groupe 
des Holoparamecus vrais, entre lesquels il se distingue h premiÃ¨re 
vnepar sa forme courtement ovalaire et convexe, qui rappelle le faciÃ¨ 
des Mdrophysia ; il fait trÃ¨ bien le passage entre ce dernier genre 
et les especes suivantes. Sa lame prosternale est aussi plus large que 
chez ses congdneres; et, sans parler de plusieurs autres caractÃ¨re 
distinctifs, la configuration des dessins prothoraciques est differente 
rie celle qui existe chez les H. singularis et Kunzei, et les articles des 
antennes sont plus allongds. 

A llongd, dÃ©primh entidrement testa& luisant. Yeux occupant pres- 
que tout l'espace lathral compris entre l'insertion antennaire et les 

-A anales antÃ©rieur du corselet. A ntennes de 9-20 articles, avec la  mas- 
site distinctement biarticdhe. Corselet Ã peine aussi long que large, 
subcordiforme, omd sur son disque d'une fossette sulci forme longitu- 
dinale, raccourcie e n  avant et e n  arridre, offrant e n  outre sur  la partie 
basale 2 lignes transversales enfoncÃ©es rÃ©unie entre elles de chaque 
cdtd par une large ddpression suiciforme. Elytres Ã peine ovalaires, 
'oblongues, environ 3 fois plus longues que le 'prothorax et aussi 
larges que lui ,  avec u n e  fine strie suturale obsolhte vers le sommet. 

Antennes composdes de 9 articles: le 2e proportionnellement 
plus allongd que chez la Q; le 3" Ã©galan les 2 suivants rkunis. 

Q Antennes composÃ©e de 10 articles : le 3" subÃ©ga au 2' qui est 
proportionnellement moins allongd que chez le cf. 
Long. : OmOOl a 0-nO012 (112 h 315 lign.); - larg. : Om0004 (116 lign.). 

A m .  Soc. Ent. Fr., 18Ãˆ3 p. "5, pl X, no 1, 
Zoo1 , 1847, p. 18. 

nÃ© d'un testacd luisant, paraissant lisse et 
:ossissement, on distingue des points et une 
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fine pubescence dorÃ© ; en dessous ces points sont un peu mieux mar- 
qu6s sur le prosternum, et la pubescence des segments abdominaux 

. parait plus longue, surtout sur le dernier arceau. 
Tite h peine moins large que le bord ant6rieur du corselet, en carr6 

transverse jusqu'aux antennes, puis rdtrecie en devant. Front &par6 
de l'dpistome par une strie h peine a rqde ,  XgÃ¨remen rembrunie, 

. assez fortement imprimde, qui aboutit de chaque cÃ´t h l'insertion 
antennaire. Labre court, arrondi en devant. 

Antennes assez robustes, ins6rÃ©e sous la marge de l'angle antdrieur 
du front, atteignant environ la base du prothorax, composdes de 9 
articles chez le dl et de 10 chez la $ : les 2 premiers sont subcylin- 
driques, allonges, un peu plus gros que les suivants ; le 2e est pro- 
portionnellement plus allong6 chez le J' que chez la $ ; le 3', cylin- 
drique, est un peu moins allongd chez la Q que chez le cf', oÃ il egale 
les 2 suivants pris ensemble; les articles 4-7 (A 4-8 ($2) sont sub- 
globuleux, presque aussi longs que larges ; celui qui prdcÃ¨d immd- 
diatement la massue est i peine plus dpais que les autres ; la massue 
est allongde, 2 fois plus epaisse, egalant environ les 3 articles prdc6- 
dents, compos6e de 2 articles ldgbrement retr6cis en s'arrondissant h 
la base; le penultiÃ¨m un peu plus allongÃ que le dernier. 

Yeux arrondis, peu saillants, a facettes assez grosses, occupar 
presque tout le cÃ´t de la tete, depuis l'insertion antennaire jusqu'a 
prothorax. 

Pronotum h peine aussi long que large, subcordiforme, coup6 
peu prÃ¨ droit en avant et en arriÃ¨re ayant sa plus grande largeu 
au tiers ant6rieur ; les cÃ´tes margines d'une fine carinule rembrunit 
sont arrondis en avant et se redressent en arriÃ¨r pour tomber cam 
ment sur la base ; au devant de celle-ci, il est orne de 2 lignes tram 
versales enfoncdes, l'antÃ©rieur legÃ¨remen courbde vers la basf 
reunies entre elles de chaque cÃ´t par un sillon assez large, qui rf 
monte h peu pres jusqu'au tiers; une carinule longitudinale extre 
moment fine, parfois obsolÃ¨te partage au milieu cet espace intr; 
linÃ©aire qui paraÃ® ainsi divis6 en 2 plaques presque carrees ; sur 1 
milieu du disque est imprimee une ligne plus ou moins raccourcie e 
avant et en arribre, presque creusee en fossette allongde, vers le tier 
anterieur. 

Ecusson bien distinct, transverse, subarrondi. 
\ .  
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Elytves ii peine ovalaires, allongÃ©es environ 3 fois plus longues 
que le corselet, aussi larges que lui dans sa plus grande largeur, 
coupees droit h la base sans former d'angles humÃ©rau marquÃ©s 
lÃ©gÃ¨reme Ã©largie sous i'epaule et atteignant leur plus grande lar- 
geur avant le milieu, puis se retrecissant insensiblement vers l'extrÃ© 
mitÃ qui est subtronquee, arrondie en dehors, un peu Ã©mouss6 h 
l'angle suturai, dÃ©passan lÃ©gÃ¨reme le dernier segment abdominal ; 
il existe une strie juxta-suturale, imprimÃ© trÃ¨ finement, Ã peu prÃ¨ 
droite, se rapprochant ndanmoins un peu plus de la suture.vers les 
314 des elytres, oÃ elle devient obsolÃ¨te le repli epipleural est assez 
Ã©troit peu distinct, et se termine vers le 5Â arceau ventral. 

Lameprosternale etroite, linÃ©aire dkpassant les hanches antÃ©rieures 
Mdsosternum environ moitiÃ moins long que le metasternum, for- 

mant entre les hanches mÃ©diane une lame tronquÃ© droit au sommet, 
au moins 3 fois plus large que celle du prosternum, marginÃ© latera- 
lement d'une carinule trÃ¨ fine faiblement arquÃ© en dehors; ces 
carinules sont un peu plus rapprochÃ©e en avant qu'entre les hanches 
medianes. 

Mdtasternum plus allongÃ que le 1"' segment abdominal, tronquÃ 
droit en devant et en arriÃ¨re marquÃ du milieu h la base d'une strie 
longitudinale h peine imprimÃ©e mais distincte par sa teinte obscure. 

Abdomen de 5 segments : le 1' environ aussi long que les 2 suivants 
reunis, envoyant entre les hanches postdrieures une large saillie 
tronquÃ© droit en avant ; les 2e, 3Â et 4" courts, subÃ©gau entre eux ; 
le Se est un peu plus long que le prdcedent. 

Hanches ant6rieures lÃ©gÃ¨reme sÃ©parÃ©e les mÃ©diane sont en- 
viron 3 fois plus distantes entre elles, et les postÃ©rieure beaucoup 
plus largement encore. 

Cuisses assez greles h la base, epaissies vers l'extrÃ©mitÃ Tibias 
subcylindriques, h peine dilates au sommet, h peu prÃ¨ droits. Tarses 
ayant le 2Â article plus court que le 1"; le 3Â Ã©gal les 2 prÃ©ckdent 
reunis. Ongles simples. 

HABITAT. Quoiqu'il ait 6te decouvert dans des champignons des- 
sÃ©chÃ provenant du Brhsil, cet insecte n'est peut-6tre pas d'origine 
exotique. En tout cas, il faut admettre qu'il appartient aussi h la 
faune de l'Europe mÃ©ridionale ou qu'il s'y est naturalise; car on l'a 
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rencontrÃ en PiÃ©mont en Corse et dans le midi de la France, oh il 
vit dans le fumier. Il a Ã©t Ã©galemen recueilli au Japon, dans l'Inde, 
h Madkre, et ailleurs. Il parait s'accommoder pour sa nourriture de 
substances tr&s variÃ©es sa larve a Ã©t observee, h Sainte-Marie-de-Ma - 
dagascar, creusant de nombreuses galeries dans des tablettes de cho- 
colat, et les faisant tomber en poussiÃ¨re Le Dr Coquerel a donnÃ 
dans les Annales de la Soc. Ent. de France (18i8. pag. 181, et pl. VII, 
no 4, fig. 5. a. b. c. d.) une courte note sur les premiers etats de celle 
espkce. . 

OBS. Par sa forme allongÃ©e dÃ©primÃ© cet insecte se rapproche 
beaucoup plus du suivant que .du prkcedent. Toutefois, il ne saurait 
Ãªtr confondu avec 1'H. singularis, dont les yeux sont notablement 
plus petits, et les dessins prothoraciques se composent seulement de 
2 lignes transversales rÃ©unie entre elles de chaque cÃ´t par un sillon 
longitudinal, sans prÃ©sente au milieu, comme chez VH. Kunzei, ni 
une carinule qui separe en 2 parties l'espace intralineaire, ni une 
impression sulciforme plus oumoins allongee sur le disque du corselet 
dans sa partie antÃ©rieure 

AllongÃ© lÃ©gÃ¨reme dÃ©primÃ entiÃ¨remen testacÃ© luisant. Yeux 
petits, n'occupant guÃ¨re plus d u  113 de l'espace latdral compris entre 
l'insertion antennaire et les angles antÃ©rieur d u  corselet. Antennes 
de 9-10 articles, avec la massue distinctement bi-articulÃ©e Corselet Ã 
peine plus long que large, subcordiforrne, ornb sur la partie basale 
de 2 lignes transversales, parfois peu marqudes, rÃ©unie entre elles de 
chaque cdtÃ par u n e  large dÃ©pressio sulciforme. Elytres Ã peine 
ovalaires, oblongues, environ 3 fois plus longues que le prothorax et 
aussi larges que lui, avec u n e  trÃ¨ fine strie juxta-sutwale, obsoldte 
vers le sommet. 

cf Antennes composÃ©e de 9 articles : le 3e allongh, subdgal au 2Â¡ 
Ã‡ Antennes composÃ©e de 10 articles: le 3 O  h peine plus long que le 

suivant. 
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Long. : Om00i2 [3/5 lign.] ; - larg. Om0004 [1/6 lign.] 

Holoparamecus singularis, BECK, Beitr. baÃ¯er Ins. 18 17, p. 14 ; pl. 3 fig. 15. - 
MOTSCHULSKY, Rev. zooi., 1844, p. 442. - R E I T T E R , ~ ~ ~ ~ ~ .  ih t .  zeit 1875, 
p. 308, - Holoparamecus depressus, CURTIS, Ent. Mag , 1833, 1. p. 186 ; - et 
Brit. Ent. III, pl. 614.-Calyptobium difficile, VILLA, Cat..Col. Eur., 1833, 
p. 26. - Calyptobium V W ,  Aunh Ann. Soc. Ent Fr., 1843, p. 243, pl. 
X, no 1, fig. 1. - Holoparamecu~spopuli, MOTSCHULSKY, Bull. Mo?.. 1867, 
1, p. 99. - IIoloparamecus longipennis, MOTSCHULSKY, Bull. M O S .  1867, 1, 

> p. 100. 

Corps subovale allongÃ© lÃ©gkremen deprimÃ© entiÃ¨remen testach, 
luisant, lisse et glabre, mais a un fort grossissement on 
distingue, en dessus et sur la page infÃ©rieure des points et une fine 
pubescence dorÃ©e 

TÃªt un peu moins large que le bord antÃ©rieu du corselet, en carr6 
transverse jusqu'aux antennes, puis retrÃ©ci en devant,. Front sÃ©par 
de l'Ã©pistom par une strie a peine arqude, legkrement rembrunie, 
assez fortement imprimÃ©e qui aboutit de chaque cÃ´t ?i l'insertion 
antennaire. Labre court, arrondi en devant. 

>"t Antennes assez robustes, inserÃ©e sous la marge de l'angle ant& 
rieur du front, atteignant environ la base du prothorax, composÃ©e 
de 9 articles chez le cf et de 10 chez la Q: les 2 premiers sont subcy- 
lindriques, un peu plus gros que les suivants, le 1"' plus court que 
le 2Â ; celui;ci le plus long de tous; le 3Â allongÃ© mais un peu moins 
que le 2" chez le d, h peine plus long que le 40 chez la Q; les suivants 
aussi longs que larges; celui qui pr4cede immkiiatement la massue un 
peu plus Ã©pai que les autres du funicule ; massue Ã©paisse allongke, 
Ã©galan les 3 articles prkcÃ©dent rkunis, distinctement bi-articulee ; 
le penultibme article un peu plus allonge que le dernier ; celui-ci 
paraÃ® tronquÃ obliquement. 
Yeux petits, arrondis, Ã facettes assez grosses, n'occupant guÃ¨r 

plus du tiers de l'espace latÃ©ra compris entre les antennes et les an- 
gles antÃ©rieur du corselet. 

Pronotum a peine plus long que large, subcordiforme, ayant sa 
plus grande largeur au tiers antÃ©rieur coupÃ Ã peu prÃ¨ droit en avant 
et en arriÃ¨r ; les cÃ´tÃ sont margines d'une trÃ¨ fine carinule rem- 
brunie: ils s'arrondissent en avant et se redressent en arriÃ¨r pour 
tomber carrdment sur la base; au devant de celle-ci , le disque est 
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ornÃ©d 2 lignes transversales, plus ou moins arguees en sens contraire, 
l'antÃ©rieur moins profonde et parfois mÃªm obsolÃ¨te rÃ©unie entre 
elles de chaque cÃ´t par un sillon assez large qui remonte environ 
jusqu'au tiers de la longueur du "prothorax. 

Ecusson court, transverse, subarrondi. 
O 

Elytres Ã peine ovalaires, oblongues, environ 3 fois plus longues 
que le corselet, aussi larges que. lui dans sa plus grande largeur, 
coupkes droit h la base sans former d'angles humeraux marquÃ©s 
legÃ¨remen Ã©largie sous l'Ã©paul et atteignant leur plus grande lar- 
geur avant le milieu, puis se retrecissant insensiblement vers i'extrd- 
mi tÃ qui est subarrondie et recouvre l'abdomen en le dÃ©passan h peine. 
lorsqu'on regarde les elytres sous un certain jour, on distingue une 
strie juxta-suturale extrÃªmemen fine et presque obsolhte, qui s'Ã©ten 
en ligne droite 5 peu prks jusqu'au sommet; le repli Ã©pipleura est 
peu distinct, plus large le long du mÃ©tasternum il se retrÃ©ci ensuite 
et se termine vers le 5" arceau ventral. 

Lame prosternale Ã©troite lineaire, depassant les hanches ante- 
rieures. 

MÃ©sosternu environ moitiÃ moins long que le metasternum, for- O 

mant entre les hanches mÃ©diane une lame tronquÃ© droit au sommet, 
au moins 2 fois plus large que celle du prosternum, marginÃ© latÃ©ra 
lement d'une carinule extrÃªmemen ilne et faiblement arquee en 
dehors. 

Mdtasternum simple dans les deux sexes, sans sillon longitudinal 
mÃ©dian de m6mc longueur que le 1" segment abdominal, tronqud 
droit en devant e t  en arriÃ¨re 

Abdomen de 5 segments: le 1"' environ aussi long que les 2 suivants 
rÃ©unis envoyant entre les hanches postÃ©rieure une large saillie tron- 
qube droit en avant; les 2e, 3" et 4e courts, subÃ©gaux le dernier plus 
long que le prhcÃ©den . 

Hanches anterieures IdgÃ¨remen separÃ©es les mÃ©diane sont an 
moins 2 fois plus distantes entre elles, et les postÃ©rieure beaucoup 
plus largement encore. 

Cuisses assez grÃªle Ã la base, dpaissies vers l'extrÃ©mite Tibias sub- 
cylindriques, Ã peine dilatÃ© au sommet, h peu prÃ¨ droits Tarses 
ayant leur 2' article plus court que le 1" ; celui-ci allong6 ; le 3* egale 
!i peine les 2 prkcÃ©dent rÃ©unis On,gles simples. 
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HABITAT. Cette espÃ¨c est repandue dans presque tout l'ancien 
Monde et jusqu'aux Canaries ; elle se prend, comme ses congÃ©nÃ¨re 
sous les vieux foins ou dans les fumiers. Motschulsky l'a trouvÃ© dans 
du riz avariÃ provenant des Indes orientales ; il a pris son H. longi- 
pennis en Egypte, sous des dÃ©bri de vegÃ©tau ; I'H. populi aurait Ã©t 
capturÃ sous l'ecorce des peupliers. 

J'en ai vu des exemplaires d'Angleterre, d'Allemagne, de France 
mÃ©ridionale d'Italie, de Grece, des iles de Corse et de Sicile, et de Pa - 
lestine (JÃ©rusalem) 

OBS. La petitesse de ses yeux distingue tout d'abord l'H. singularis 
des 2 autres espÃ¨ce appartenant au mÃªm sous-genre. 

Les lignes transversales gravhes a la base du corselet sont parfois 
obsoktes, et Motschulsky a voulu y voir un caractÃ¨r spÃ©cifiqu : il a 

i donc nomm6 H. depressus Curtis, les individus chez lesquels ces 
I memes lignes &aient bien distinctes, tandis qu'il designait les autres 
I sous les noms de H. singularis Beck, H. populi Motsch, et H. lon- 
I gipennis Motsch. Ce sont 13 des variations individuelles que l'auteur 
i 

a vainement cherch6 h corroborer par des diffhrences absolument L illusoires dans la longueur relative des 2* et 3" articles antennaires. 
1 
[ 

4 .  Holoparamecui~ [Tomyrinm] Beriontl, AUBE. 

AllongÃ© subelliptique, assez convexe, d'un testacd ou d'un roux 
ferrugineux un peu luisant. Yeux petits, occupant environ un tiers 
de l'espace lathal  compris entre l'insertion antennaire et les angles 
antkrieurs d u  corselet. Antennes de H articles dans les deux sexes : 
le go plus long que large; le 40' allongÃ© formant avec le H', qui  est 
trhs court et peu distinct, une  massue solide ovale ( 1 ) .  Corselet allongt!, 
cordiforme, offrant sur son milieu u n e  ligne longitudinale impri- 
mÃ©e et Ã sa base 2 tubercules assez gros arrondis et Ã©levÃ© bordds d u  
cdtd externe par un sillon large et profond. Elytres allongdes, subel- 

(1) A premiÃ¨r vue, on distingue difficilement, au milieu de lapubescence 
terminale, le dernier article de la massue qui esttoujoursplus Ã©troi et beau- 
coup plus court que le pÃ©nultiÃ¨m VoilÃ sans doute pourquoi la description 
du Dr AubÃ ne mentionne que dix articles. - 
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liptiques environ 4 fois p lus  longues que le prothorax et aussi larges 
que lui avant leur milieu, couvertes d'une ponctuation fine, peu ser- 
d e ,  non en sdries, sans strie suturale. 

cf Corps un peu moins allongÃ© MÃ©tasternu & peine marque d'une 
fine ligne longitudinale imprimke, mais muni au milieu, entre les 
hanches postÃ©rieures d'un petit tubercule carÃ©niform rembruni. 

Q Corps un peu plus allongÃ et proportionnellement plus Ã©troit 
MÃ©tasternu marque d'un sillon longitudinal, plus enfoncÃ au milieu 
entre les hanches postÃ©rieures sans tubercule. 

Long. : (/' OmOO13 (315 lign.); S OmOOIG (314 lign.); - larg. : 
Om00O1 (116 lign.). 

IIoloparamecus Bertouti, AUBE, Ann. Soc. Ent. Fr., 1861, p. 198, no 5 .  - 
REITTER, Stett. Eut. Zeit., 1875, p. 312; 

Corps trks allongÃ© subelliptique, assez convexe, d'un testacÃ ou 
d'un roux ferrugineux, un peu luisant ; la surface est couverte, en 
dessus et en dessous, d'une ponctuation peu dense, plus ou moins fine 
avec des poils indistincts h l'Å“i nu, qui s'&vent du fond de chacun 
des points. 

TÃªt un peu moins large que le bord antÃ©rieu du. corselet, carrÃ© 
jusqu'aux antennes, rÃ©trÃ©c en devant; plus allongÃ© que dans les 
genres prÃ©cedents a ponctuation trÃ¨ fine, obsolÃ¨t et Ã©parse Front 
skparÃ de l'Ã©pistom par une strie a peine arquÃ©e l&Ã¨rcmen rem- 
brunie, qui aboutit de chaque cÃ´t & l'insertion antennaire. Labre trÃ¨ 
court, arrondi en devant. 

Antennes assez robustes, insÃ©rÃ© sous la marge de l'angle antÃ©rieu 
du front, allongÃ©es atteignant la base du prothorax, composÃ©e de 
11 articles (10 apparents) dans les deux sexes : les deux premiers al- 
longk, subÃ©gaux mais le premier est subcylindrique, plus Ã©pai 
que le deuxiÃ¨me qui est lÃ©gÃ¨reme obconique, egalant au moins la 
longueur des deux suivants rÃ©unis ceux-ci un peu plus minces; les 
troisiÃ¨m h huitiÃ¨m sont 3 peine plus longs que larges chez la 52, un 
peu plus longs chez le c f ;  le neuvieme est nettement plus long que 
large et un peu plus Ã©pai que les prÃ©c6dents en carrÃ ou subobco- 
nique ; le dixiÃ¨me allongÃ© forme une massue ovale a s e z  forte, 
Ã©galan les deux articles prbcddents rfiunis, termin& par des poils 



hdrissds au milieu desquels se cache un onziÃ¨m article, qui sst trÃ¨ 
court et un peu plus dtroit. 

Yeux petits, subai-rondis, Ã peine convexes, composÃ© seulement 
de quelques,facettes assez grossibres, et occupan t environ un tiers des 
cbtÃ© de la tÃªte h partir de l'insertion antennaire. 

Pronotum oblong, cordiforme, bordÃ latkralement d'une trÃ¨ fine 
carinule un peu rembrunie, fortement rdtrÃ©c en arriÃ¨r ; la partie la 
plus large correspond au quart antÃ©rieu environ ; le sommet et la 
base coupÃ© presque carrÃ©ment avec les angles anterieurs un peu 
obtus et les postbrieurs droits; il est marquÃ sur son disque d'un fin 
sillon longitudinal un peu raccourci en avant et en arrikre; la base 
est ornÃ© au milieu de 2 tubercules arrondis, 6lev6s, subcontigus, 
limitÃ© extdrieurement par un sillon largement excavÃ qui aboutit a 
l'angle basal du pronotum ; la ponctuation est analogue Ã celle de la 
tete. 

Ecusson lisse, transverse, subarrondi. 
Elytres subelliptiques, ayant environ 4 fois la longueur du corselet, 

aussi [larges que lui "i la base, puis Ã©largies sans former d'angles 
hum6raux marquds, jusque vers le milieu oÃ elles dÃ©passen presque 
de moitid sa plus grande largeur, rÃ©guliÃ¨reme rÃ©trecie en arriÃ¨r 
et s'arrondissant ensemble Ã l'extrÃ©m te qui recouvre complÃ¨temen 
l'abdomen ; couvertes d'une ponctuation confuse, pas trks serrÃ©e un 
peu moins fine que celle de la tÃªt et du corselet ; il n'existe point de 
strie suturale, cependant on aperÃ§oi une fine strie juxta-scutellaire 
partant de l'Ã©paule mais ne dÃ©passan point l'Ã©cusson le repli Ã©pi 
pleural est presque entihrement infÃ©rieur avec ses 2 marges le@- 
rement rembrunies; moins etroit le long du mdtasternum, il se 
rÃ©treci insensiblement avec la courbure des elytres et se terminevers 
le 5" arceau ventral. 

Prosternum s'avanÃ§an en pointe jusqu'au milieu environ des han- 
ches antÃ©rieures ne faisant point saillie en arriÃ¨r d'elles. 

Mdsosternum environ moitiÃ plus court que le mÃ tas ternnm, Cor- 
mant entre les hanches mddianes une lame bien distincte quoique pas 
trks large, finement marginÃ en arc ; cette marge parfois oblitÃ©rbe 

M&tasternum s'avanpnt en lame tronquÃ© jusqu'au milieu des 
hanchesintermddiaires, Ã©galan en longueur le ler segment abdominal, 
tronqud h peu prks droit h la base, offrant au milieu un sillon longi- 

15 
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T&e Ã peine moins large que le bord antÃ©rieu du corselet, en 
carrÃ transverse jusqu'aux antennes, puis retrÃ©ci en devant. Front 
sÃ©par de l'bpistome par une strie un peu arquÃ©e assez fortement im- 
primÃ©e qui aboutit de chaque cdtÃ h l'insertion antennaire. Labre 
court, arrondi en devant. 

Antennes assez robustes, insÃ©rÃ© sous la marge de l'angle antÃ© 
rieur du front, atteignant environ la base du prothorax, composdes 
de 11 articles dans les 2 sexes : les 2 premiers sont subcylindriques 
et un peu plus Ã©pai que les suivants ; le 20 un peu rÃ©trÃ© h la base 
est plus long que le 1" ; les articles 3" Ã 9Â sont subobconiques h peine 
aussilongs que larges; le 9Â est h peine plus Ã©pais la massue est dis- 
tinctement biarticulÃ©e allongÃ©e 2 fois plus Ã©paiss que les articles 
prÃ©cÃ©dent Ã©galan au moins les articles 7e Ã ge pris ensemble ; le 
phultiÃ¨m subÃ©ga au dernier. 

Yeux  arrondis, peu saillants, Ã facettes assez grosses, occupant 
presque tout le cbtÃ de la tete depuis l'insertion antennaire jusqu'au 
prothorax. 

Pronotum Ã peine aussi ,long que large, cordiforme, coupÃ h peu 
prÃ¨ droit en avant et en arrikre, ayant sa plus grande largeur au 
tiers antdrieur; les cdtÃ©s marginÃ© d'une fine carinule, sont arrondis 
en avant et se redressent en arrikre pour tomber carrÃ©men sur la 
base; au devant de celle-ci, il est ornÃ de 2 lignes transversales en- 
foncÃ©es rÃ©unie entre elles de chaque cÃ´t par une large dÃ©pressio 
sulciforme ; une fine carinule longitudinale partage dans son milieu 
l'espace ainsi dÃ©limitÃ de maniÃ¨r Ã le faire paraÃ®tre compose de 2 
larges boi~rsoufllures quadrangulaires, a peine Ã©levÃ©e 

Ecusson transverse, arrondi. 
Eil/tres ovales oblongues, environ 3:fois plus longues que le corFe- 

let, aussi larges que lui dans sa plus grande largeur, coupÃ©e droit Ã 
la base sans former d'angles humÃ©rau marquÃ©s lÃ©gkremen Ã©largie 
sous l'Ã©paul et atteignant leur plus grande largeur avant le milieu, 
puis se re trecissan t insensiblement vers l'ex tremi tÃ qui est subar- 
rondie et recouvre entiÃ¨remen l'abdomen sans le dÃ©passer il existe 
une fine strie juxta-suturale, bien marquÃ©e lkgkremen t rapprochÃ© 
de la suture au-dessous de l'ecusson et vers l'extrÃ©mit oh elle 
devient obsol~te; le repli Ã©pipleura est peu marquÃ ; mediocre a la 
base, il se rÃ©trÃ©c avec la courbure des Ã©lytre et se termine vers le 
5"rceau ventral. 
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Lame prosternale formant une arkte saillante qui depasse les han- 
ches antÃ©rieures 

Mdsosternum environ moitiÃ moins long que lemÃ©tasternum for- 
mant entre les hanches mÃ©diane une lame tronquÃ© droit au som- 
met, au moins 3 fois plus large que celle du prosternum, marginde 
latÃ©ralemen d'une carinule trÃ¨ fine faiblement arquke en dehors ; ces 
carinules sont un peu plus rapprochÃ©e en avant qu'entre les hanches 
medianes. 

MÃ©tasternu allongÃ© Ã©galan environ les 2 premiers segments ab- 
dominaux, tronquk droit en devant et en arrikre, marquÃ chez le ^ 
seulement d'une faible dÃ©pressio longitudinale qui s'Ã©ten de la 
moitiÃ presque jusqu'h la base. 

Abdomen de 5 segments : le ier environ aussi long que les 2 sui- 
vants rÃ©unis envoyant entre les hanches posterieures une large saillie 
tronquee droit en avant, prÃ©sentan chez le rf une faible impression 
longitudinale mediane sur son tiers postkrieur ; les 2Â¡ 3e et 4e suhÃ© 
gaux, ou ddcroissant un peu; le 5e plus long que le prÃ©cÃ©den mais 
n'&galant pas le ier. 

Hanches antbrieures nettement quoique faiblement separees ; 'ies 
mkdianes sont environ 3 fois plus "distantes entre elles, e t  les postk- 
rieures s'Ã©carten plus largement encore. 

Cuisses assez greles a la base, Ã©paissiesver l'extrÃ©mitÃ Tibias sub- 
cylindriques, a peine dilatks au sommet, h peu prks droits. Tarses 
ayant leur ler article allongd ; le 2' court ; le 3~ kgale les 2 prÃ©cÃ 
dents rÃ©unis Ongles simples. 

HABITAT. Cette espÃ¨c parait trks rÃ©pandu dans une partie de 
l'Europe mÃ©ridional (Sicile, Corse et Sardaigne, Suisse et Italie) et le 
nord de l'Afrique. En Corse, on la rencontre parmi les fumiers et les 
dÃ©tritu vegÃ©taux M. Leder dit l'avoir trouvke sous des pierres dans 
des endroits deboises. M. Wollaston l'indique Ã©galemen de MadGre et 
des Canaries. 

OBS. Aprbs l'examen de sÃ©rie trGs nombreuses d'exemplaires, je 
suis convaincu que nous avons ici une seule espkce, tant& entik- 
rement d'un roux ferrugineux (occultus Lecler, Lowei Woll.) , tant6t 
entikrement d'un noir de poix (niger Aube), tantÃ´ enfin plus ou 
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moins largement rembrunie sur les Ã©lytres avec le reste du corps 
d'une teinte plus claire. Les autres diffÃ©rence signalees par M .  
Reitter pour sÃ©pare le niger du Lowei sont tout aussi peu valables 
que la variÃ©t de coloration : le dessin gravÃ devant la base du corse- 
let est plus ou moins enfoncÃ© et par suite fait saillir plus~ou moins 
les espaces intra-linÃ©aire suivant les individus; la trks minime diver- 
sitÃ dans la proportion des articles antennaires (1) est Ã peu prks in- 
s~isissable, meme h l'aide du microscope, et, si elle existe, peut- 
Qtre n'est-elle qu'un caractkre sexuel; enfin la troncature diffÃ¨rent 
du dernier article de la massue (2), que M. Reitter regarde comme un 
signe dÃ©cisi pour sÃ©pare les exemplaires douteux, est absolument 
illusoire, car elle dÃ©pend comme je m'en suis assur6 par des expÃ© 
riences r&itÃ©rÃ©e et particuliÃ¨remen sur des Ã©chantillon determinÃ© 
par M. Reitter lui-mÃªme de la position de l'antenne par rapport a 
l'observateur. Du reste, le silence de M. Wollaston, dans la rÃ©visio 
dontil a et6 question ci-dessus (pag. 67, note l),semble indiquer qu'il 
considÃ¨r le nom inedit de Lowei comme s'appliquant Ã une espbce 
dÃ©j connue ; et cette espbce ne peut Gtre que le niger dont il fait 
une mention expresse. 

Le dessin gravÃ au-devant de la base du corselet suffit pour distin- 
guer le niger de l'espÃ¨c suivante, avec laquelle il est compris dans 
le sous-genre Calyptobium. On peut ajouter qu'il est aisÃ©men re- 
connaissable h sa coloration, meme lorsque celle-ci prÃ©sent ses tein- 
tes les plus claires. 

6.  Heloparamecus [Calyptobimn] caularnm AUBE. 

Allongt?, lÃ©gÃ¨reme ddprimÃ© d'un testacÃ clair, luisant. Yeux oc- 
cupant presque tout l'espace latÃ©ra compris entre L'insertion anten- 
naire et les angles antÃ©rieur d u  corselet. Antennes de 11 articles 

(1) D'aprÃ¨ M. Reitter, les articles 3-8 seraient subelongali dans le niger, 
et subquadrati dans le Loiuei ; chez ce dernier, le 9 e  article serait subtrans- 
versus, tandis qu'il serait transversim globosus chez le niger. 

(2) Cette troncature, oblique dans le niger, serait non oblique d'aprÃ¨ la 
diagnose latine, Ã pein oblique d'aprÃ¨ le texte allemand, chez le Lowei. 
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dans les 2 sexes (le 9Â subglobuleux, transverse), termindes par une 
massue ovale distinctement bi-articulÃ©e Corselet un peu moins long 
que large, cordiforme, orn6 d sa base de 4 fossettes (les 2 rnddianes 
tant& conftuentes, tantdt sdpards par  une carinule plus ou moins 
obsolbte). Elytres ovales-oblongues, 3 fois plus longues que le protho- 
rax et aussi larges que lui vers leur milieu, avec une strie suturale 
raccowcie vers le sommet. 

Long. : Om0009 h OmOO12 (2'5 a 7/12 lign.) ; - larg. : Om0004 (116 lig.) 

Ualyplobium caularum AUBE, Ann. Soc. Ent. Fr. 1843, pag. 244; pl. X, 
fig. 2; 5-10. - MOTSCHULSICY, Bull. Mosc. 1867. 1, page 102. 

Holopa~amecus caularum J. DUVAL, Genera Col. II, pl. 58, fie. 289. - 
REDTEMBACHER, Faun. Austr, IIIe Ã©dit (1874). 1, pag. 412. - REITTER, 
Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 307. 

Calyptobium Panckoulci GU~RIN, Rev. Zool. 1844, pag. 34. 
Calyptobium obtusicorne MOTSCHULSKY, Buil. MOSC. 1867.1, pag. 101. 

Corps allongÃ© ldgÃ¨remen ddprimÃ© d'un testacÃ clair, lisse, glabre 
et luisant en dessus; h un fort grossissement, on distingue en dessous 
quelques points extrÃªmemen fins en ligne transversale sur les segments 
abdominaux, qui prdsentent aussi des traces d'une pubescence dorde 

TÃ©t h peine moins large que le bord antÃ©rieu du corselet, en carrÃ 
transverse jusqu'aux antennes, puis un peu avancde en se rdtrdcissant 
antÃ©rieurement Front sdpare de l'Ã©pistom par une strie arquke, ldgÃ¨ 
rement rembrunie, assez fortement imprimÃ©e qui aboutit de chaque 
cdtÃ h l'insertion anteunaire. Labre trÃ¨ court, arrondi en devant. 

Antennes assez robustes, insÃ©ree sous la marge de l'angle antdrieur 
du front, atteignant environ la base du prothorax, composdes de 1 1  
articles clans les 2 sexes : les 2 premiers cylindriques, allongÃ© et un 
peu plus gros que les suivants ; les 3' h 8' sont a peine plus longs que 
larges, et subarrondis ; le 9Â est court, un peu plus dpais que les pr6- 
cddents, mais bien distinct de la massue qui est ovale, ldgkrement 
aplatie sur les cÃ´tds Ã©gal environ aux 3 articles prdcddents pris 
ensemble ; elle est bi-articulÃ© avec le 10' article subhÃ©misphÃ©riqu 
et le 110 faiblement plus Ã©troi que le prdcddent, aussi allongÃ que 
lui, et tronquÃ ou subarrondi au sommet, suivant le jour sous lequel 
on le regarde. 
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Yeux arrondis, peu saillants, h facettes assez grosses, occupant 
presque tout le cdtÃ de la t6te depuis l'insertion antennaire jusqu'au 
prothorax. 

Pronotzim un peu moins long que large, cordiforme, arrondi et 
assez fortement Ã©larg en devant, de sorte que sa plus grande largeur 
est un peu avant le milieu, a peine carinulÃ sur la marge latÃ©rale rÃ© 
trkci vers la base presque en ligne droite dans son quart postÃ©rieur 
coupÃ droit en devant et en arriere avec les angles antÃ©rieur obtus, 
Ã©moussÃ et les postÃ©rieur presque droits ; il est orne, sur sa base, 
de 4 fossettes : une de chaque cÃ´tÃ et les deux mÃ©dianes s0uvent:sÃ© 
parÃ©s par une carinule plus ou moins obsolkte, qui n'est bien dis- 
tinite que sous un certain jour, parfois confluentes et formant une 
impression transverse arquÃ©e derriÃ¨r laquelle la partie basale est 
comme boursoudiÃ© et relevee en un epais bourrelet limite, tout-h- 
fait le long du bord postkrieur, par une ligne transversale de points 
fins, distincts 2 un fort grossissement. 

Ecusson transverse, arrondi. 
Elytres ovales-olAongues, ayant 3 fois la longueur du corselet, 

aussi larges que lui h la base, puis Ã©largies sans former d'angles hu- 
mÃ©rau marques, jusque vers le milieu de leurs cÃ´te oÃ elles Ã©ga 
lent la plus grande largeur du prothorax, rktrkcies vers l'extrÃ©mit 
qui est subtronquÃ©e arrondie en dehors, a peine Ã©moussÃ i l'angle 
suturai, dÃ©passan un peu le dernier segment abdominal ; il existe 
une fine strie imprimke le long de la suture, se rapprochant de celle- 
ci au-dessous de l'ecusson et vers le sommet des elytres plus que 
dans son milieu, raccourcie h l'extremite. 

Lame prosternale Ã©troite linÃ©aire depassant les hanches anterieures. 
MÃ©sosternu beaucoup plus court que le m&asternum, formant 

entre les hanches mÃ©diane une lame tronquÃ© droit au sommet, en- 
viron 3 fois plus large que celle du prosternum, peu distinctement et 
seulement h un certain jour marginÃ© sur les cÃ´tÃ© 

.MÃ©lastem trks allongÃ© Ã©galan environ les 2 premiers segments 
de l'abdomen pris ensemble, tronquÃ droit en devant et en arriere, 
offrant au ,milieu un sillon longitudinal plus ou moins finement im- 
primÃ et ordinairement rembruni. 

Abdomen de 5 segments : le 1" au moins aussi long que les 2 sui- 
vants rÃ©unis envoyant entre les hanches postÃ©rieure une large saillie 
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tronquÃ© droit en devant; les P, 3e et 4 O  courts, dÃ©croissan un peu de 
longueur; le 5e subÃ©ga au 1"'. 

Hanches antdrieures lÃ©gkremen sÃ©parÃ© ; les mÃ©diane sont envi- 
ron 3 fois plus distantes entre elles, et les posterieures beaucoup plus 
largement encore. 

Cuisses assez grbles h la base, Ã©paissie vers l'extrdmitÃ© Tibias sub- 
cylindriques, h peine dilates au sommet, A peu prks droits. Tarses 
ayant le 1" article ?I peine plus long que le 2e ; celui-ci court ; le 3e 
environ aussi allongÃ que les deux prÃ©cÃ©den pris ensemble. Onqies 
simples. 

HABITAT. Cet insecte vit sous des sarclages moisis, ou dans le fu- 
mier et principalement dans celui des bergeries, oÃ on le trouve or- 
dinairement en nombre. J'en ai vu des exemplaires recueillis dans 
plusieurs contrÃ©e de la France (Paris, Touraine, Normandie, etc.) 
et de l'Allemagne (SilÃ©sie Boheme et Autriche), dans les "les de la 
MÃ©diterranÃ (Corse e t Sicile), dans l'Italie mÃ©ridionale en Afrique 
(Alger) et en Asie (Beyrouth). M. Wollaston l'a capture aux Canaries. 
C'est donc une espÃ¨c rÃ©pandu dans tout l'ancien monde. 

011s. Constamment d'un testace pale qui ne permet pas Ã l'Å“i le 
moins clairvoyant de la confondre avec la prkcedente, cette espÃ¨c est 
(Tailleurs trks distincte par l e  dessin dont la base du prothorax est 
ornee. 

Le Calyptobium obtusicorne Motsch, etabli sur des exemplaires 
d'Autriche, devrait differer du caularwn par sa taille un peu plus 
grande, les articles 3-9 des antennes trÃ¨ courts, et le dernier article 
de la massue antennaire arrondi au sommet, tandis que chez le cau- 
l a r m  les articles 3-9 seraient suballongks, et le 1 le serait oblique- 
ment tronque a l'extrkmite. Ces differences sont compl&tement illu- 
soires, comme il est aise de le constater par l'examen de series 
nombreuses ; en effet, la forme du dernier article de la massue peut 
presenter divers aspects, suivant sa position par rapport Ã celui qui la 
regarde ; et, quant a l'allongement un peu plus accentue des articles 
du funicule, ce doit &tre vraisemblablement un caractkre sexuel, 
puisqu'on le retrouve chez des insectes capturÃ© en compagnie de 
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ceux qui ont ces memes articles plus courts. Je n'hÃ©sit donc pas a 
regarder l'obtusicorne comme synonyme de caularum. 

Genre A?~o1n?r~atus, Wesmael. 

WESMAEL, Bull. Acad. Brux. II; 1836. pag. 338. 

Etymologie : privatif; h i c ,  Å“il 

CARACT~RES. Corps parallÃ¨le Front uni, sÃ©par de l'Ã©pistom par 
une lÃ©gkr strie arquÃ©e teintÃ© de noir. Antennes de 10 articles 
apparents, insÃ©rÃ© en dessus aux. angles antÃ©rieur du front, et ter- 
minÃ©e par une forte massue ovale, uni ou bi-articulÃ©e Yeux nuls. 
Pronotum en carrÃ© ponctud plus ou moins en sÃ©ries finement rebord6 
sur les cdtÃ©s Ecusson nul. Elyires parallÃ¨les tronquÃ©e droit h la 
base avec les angles humÃ©rau bien marquÃ©s ponctuÃ©es-striÃ©e Pros- 
t e r n u n ~  trÃ¨ Ã©troi et parfois a peine distinct entre les hanches antÃ© 
rieures. MÃ©sosternu sans carÃ¨nes ni sillon. MÃ©~asternu uni, 
tronquÃ Ã peu prbs droit entre les hanches mÃ©dianes 6chancrÃ au 
milieu entre les hanches postÃ©rieure par la saillie intercoxale du 
l e r  segment de l'abdomen. Hanches antbrieures subcontigues, les 
mÃ©diane faiblement Ã©cartÃ©e les posterieures assez notablement. 
MÃ©sopleure tantÃ´ aussi allongÃ©es tantÃ´ plus courtes que les mÃ©ta 
pleures. Abdomen de 5 segments: le Iw le plus long, les 3 suivants 
courts, diminuant de longueur, le dernier plus long que le 4 e .  Pattes 
assez robustes : cuisses courtes et kpaisses; tibias un peu dilates en 
triangle, offrant sur le tiers apical de leur tranche externe une sÃ©ri 
d'Ã©pine courtes. Tarses ayant leurs 2 premiers articles trks petits, 
Ã©gaux le 3Â dÃ©pass la longueur des 2 prÃ©cÃ©den rÃ©unis 

OBS. Entre tous les MÃ©rophysiaires ce genre se distingue par sa 
forme nettement parallble, qui le rapproche des Langelandia placÃ©e 
pour ce motif en tete de la seconde branche. Il a aussi les antennes 
insdrÃ©e Ã dÃ©couver sur le front, caractbre qu'il partage seulement 
avec les Neoplotera; mais celles-ci sont en ovale court, et leurs an- 
tennes ne sont compos~es que de 8 articles. L'absence des yeux et de 
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TATHKIDIEXS - Anommatus 23 4 

l'6cusson, l'insertion antennaire et la ponctuation sÃ©rial des 6lytres le 
sÃ©paren trÃ¨ bien des Holoparamecus. 

Les entomologistes que n'effraie pas la multiplication excessive 
des coupes gknÃ©rique pourront, comme l'a fait du reste M. Reitter 
(Stett. Eut. Zeit. 1876, pag. 50)) sÃ©pare sous le nom d9Abromus un 
petit insecte ayant le faciÃ¨ et les mÅ“ur des Anommatus, mais en 
diffÃ©ran par plusieurs caractkres assez tranchÃ©s Pour moi, j'ai cru 
pouvoir, sans inconvÃ©nient le rattacher au genre actuel, oÃ il formera 
une simple division; car il ne me paraÃ® pas plus Ã©loign des Anommatus 
que les Tomyrium et les Calyptobium ne le sont des Holoparamecvs, 
auxquels on s'accorde gÃ©ncralemen a les reunir. 

Voici le tableau que je propose pour la dhtermination de nos espkces 
francaises : 

A. 3 e  article des antennes allongÃ© les 6 suivants courts e t  
serrÃ©s Massue globuleuse uni-articulÃ© Jf6sopleures 
subbgales aux mÃ©tapleures Saillie, intercoxale du 1 e r  

segment de l'abdomen assez large et tronquÃ© ou 
subarrondie au bout. (s-g. A n o m m a i u s  Wesmael). 

a .  Corselet un peu plus I o n p u  aussi long que large. 

b. S i x  sdries de points sur chaque Ã©tui la sÃ©ri suturale 
aussi fortement ponctuÃ© que les 2 ou 3 suivantes. 

c. Pronotum un peu plus long que large, Ã ponctuation 
plus forte, avec l'espace longitudinal mbdian plus 

. . . . . . . . . . . . . . .  ou moins Ã©levÃ 12-STRIATUS. 

cc. Pronotum aussi long que large, Ã ponctuation 
moins forte, avec l'espace longitudinal mbdian 
non Ã©levÃ . . . . . . . . . . . . . . . . .  PUSILLUS. 

bb. Sept skries de points sur chaque Ã©tu ; la sÃ©ri suturale 
Ã ponctuation plus faible que les 2 ou 3 suivantes. 
Corps subdÃ©prim.4 . . . . . . . . . . . . . .  DIECKI. 

aa. Corselet un  peu plus court que large. Corps subdbprimb. 
. . . . . . .  Sept series de points sur chaque 6tui. PLANICOLLIS. 

AA. article des antennes aussi court que chacun des 5 sui- 
vants. Massue composÃ© de 2 articles tr6s serrÃ©s 
Mdsopleures plus courtes queles mÃ©tapleures Saillie 
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intercoxale du 1" segment de l'abdomen assez 
btroite, s'avancant en pointe Ã peine Ã©moussÃ© 
(s-g. Abromus Reitter). . . . . . . . . . . . . nnucKi. 

Oblong, parallAle, subconvexe, ferrugineux ou roux-iestacÃ© luisant.  
Antennes ayan t  leurs 3 articles allongÃ©s les 6 suivants 
courts et serrÃ©s le 40e formant u n e  grosse massue allong4e, arrondie 
Ã la  base et a u  sommet. Corselet e n  carrÃ plus long que large, trhs 16- 
ghrement retrÃ©c vers la  base, avec les angles obtus, couvert d'une 
ponctuation subsdriale assez forte, qui laisse au m i l i e u  un espace 
longitudinal lisse, plus ou m o i n s  Ã©levÃ disque n o n  aplati. Elytres t~ 
peine 2 fois plus longues que le corselet, assez fortement poncttides- 
striÃ©es i l  y a sur  chaque Ã©tu 6 se'ries de points pi s'oblitdrent vers 
l'extrÃ©mzt ; la sdrie suturale est aussi fortement ponctuÃ© que les 2 o u  
3 suivantes. Saillie intercoxale du  4" segment de l'abdomen,en lame 
assez large et subtronquÃ©e 

Long. : 0-0015 a Om0018 [2 /3  Ã 415 lign.]; - larg. : Om0005 Ã Om0006 
[1/4 h 217 lig.] 

Anommatus fi-striatus MULLER, Germ. Mag. IV, 493. - ERICHSON, Nat. 
lus. III, pag. 286. - Jacq. DOTAL, Genera. Col. Il, pl. 58, fig. 287. - 
REITTER, Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 311. 

Anommatus obsolelus STEPHENS, 111. Brit. III, 98. 
Anommatus terricola WEMIAEL, Bull. Acad. Brux. II. 339, pl. 4.  
Anommatus Baudii REITTER, Mittheil. Miinch. Ver. 1877, pag. 27. 

Corps oblong, parallhle, subconvexe, luisant, ferrugineux ou d'un 
roux-testacÃ© offrant sur les cÃ´tÃ quelques cils raides espacÃ©s distincts 
seulement h un fort grossissement; en dessus, des poils dorÃ©s courts 
et imperceptibles a l 'ail  nu, s'Ã©lÃ¨ve du fond de chacun des points. 

TÃªt moins large que le bord antÃ©rieu du corselet, mÃ©diocremen 
allongÃ© en s'attÃ©nuan vers le devant, h ponctuation Ã©pars mais bien 
distincte. Front sÃ©par de l'Ã©pistom par une fine strie semi-circulaire, 
lÃ©gÃ¨reme rembrunie, qui aboutit de chaque cÃ´t a l'insertion anten- 
naire. Labre court, transverse, ciliÃ en devant, lhgÃ¨remen arrondi 
aux angles antÃ©rieurs 

NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 



- Antennes assez robustes, insÃ©rÃ© en dessus h l'angle latÃ©ra du 
front, courtes, ne dÃ©passan guÃ¨r le milieu du corselet, compos6es 
de 10 articles apparents: le le r  trÃ¨ gros, claviforme, h peu pres de 
mÃªm longueur que le 2Â ; celui-ci snbcylindrique, un peu moins &pais 
que le prÃ©cÃ©den mais cependant plus gros que les articles du funi- 
cule; le 3' allonge, comme les articles pr6cedentsl Ã©galan environ les 
articles 4 et 5 reunis; les 4' Ã ge assez serrÃ©s transverses, subglobu- 
leux ; le 9' lÃ©gkremen plus large; le 10' formant une massue solide 
ovale, presque aussi longue que les 4 articles prkcÃ©dent pris ensemble. 

Yeux nuls. 
Pronotum en carrk distinctement plus long que large, coupÃ droit 

en devant avec les angles lÃ©gÃ¨reme Ã©moussÃ© trÃ¨ finement relevÃ 
en marge carÃ©niform rembrunie sur les cdtÃ© qui sont presque en 
ligne droite et se rÃ©trÃ©cisse trÃ¨ peu vers la base avec les angles 
postÃ©rieur obtus; la ponctuation est assez forte, presque en sÃ©ries 
laissant au milieu un espace longitudinal lisse trÃ¨ distinct, qui parait 
plus ou moins saillant suivant le degrÃ d'enfoncement des points ; la 
base est tantÃ´ presque lisse, tantÃ´ crÃ©nelÃ plus ou moins fortement 
par la ponctuation; la courbure du disque parait continue, et n'offre 
aucune dhpression spÃ©ciale 

Ecusson nul. 
W h - e s  tronquees droit a la base, avec les angles humÃ©rau bien 

marques, h cdtes parallÃ¨les a peine 2 fois aussi longues que le corselet, 
environ aussi larges a la base que le bord posterieur de celui-ci, 
arrondies ensemble h l'extrÃ©mit et recouvrant en entier l'abdomen ; 
elles sont assez fortement ponctuÃ©es-striÃ©e chaque ctui offrant sen- 
lement six series de points qui s'effacent vers l'extrÃ©mitÃ la sÃ©ri 
suturale est aussi fortement ponctuÃ© que les discales, mais les latÃ©rale 
sont moins marquÃ©e que les autres; le repli Ã©pipleural trÃ¨ finement 
margine, est mediocre, lÃ©gÃ¨reme plus large au dÃ©but puis h peine 
retrkci et se terminant vers le 5" arceau ventral. 

Lame prosternale indistincte, enfouie entre les hanches antÃ©rieures 
au devant desquelles la saillie mÃ©dian de la poitrine prÃ©sent une 
Ã©chancrur en arc de cercle; quelques points grossiers, mais obsole- 
tes, sont Ã©par sur les propleures. 

Mdsosternum sans carenes latÃ©rales presque aussi long que le 
mÃ©tasternum assez grossierement ponctuÃ© bien que les points 

NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 



soient souvent peu enfoncÃ©s il s'avance en plaque mÃ©diocre tron- 
quÃ© entre les hanches intermÃ©diaires 

MÃ©tasternu sans sillon longitudinal mÃ©dian n'Ã©galan pas en lon- 
gueur le 1"' segment abdominal, s'avancant en plaque mÃ©diocr et 
tronquÃ© entre les hanches intermÃ©diaires assez distinctement et 
largement Ã©chancr au milieu par la saillie intercoxale qui sÃ©par 
les hanches postÃ©rieures couvert d'une ponctuation grossi&-e, quoi- 
que peu enfoncde, comme celle du mÃ©sosternum 

Abdomen de 5 segments : le ier au moins aussi long que les 2 
suivants rÃ©unis 5 ponctuation grossiÃ¨re semblable 5 celle des mÃ©so 
et mÃ©ta-sternums envoyant entre les hanches posterieures unesaillie 
assez large, subarsondie en devant; les P, 3' et 4e arceaux sont courts, 
diminuant lÃ©gÃ¨reme de longueur, sans ponctuation, ou tout au 
plus avec une ligne transverse de points pilifbres vers le tiers apical . de chacun d'entre eux ; le 5' est Ã©galemen lisse, mais il est distinc- 
tement plus long que le prÃ©c6dent 

Hanches antÃ©rieure sul)contigues; les mÃ©diane sont distincte- 
ment mais faiblement Ã©cart6e ; les postÃ©rieure sont assez notable- 
ment distantes. 

Cuisses courtes, robustes. Tibias lÃ©geremen dilatÃ© en triangle de 
la base au sommet, offrant sur le tiers apical de leur tranche externe 
quelques Ã©pine plus fortes h mesure qu'elles se rapprochent de 
l'extrÃ©mitÃ avec l'Ã©pero interne robuste. Tarses ayant leurs 2 pre- 
miers articles trÃ¨ courts, Ã©gaux le 3' surpasse t r k  notablement en 
longueur les 2 autres pris ensemble. Ongles simples. 

HABITAT. Cette esphce, trÃ¨ commune et vivant d'ordinaire en pe- 
tites colonies plus ou moins nombreuses, se prend au pied des pieux 
fiches en terre ; on l'a Ã©galemen rencontrÃ© dans des caves, sous de 
vieux morceaux de bois, et sous des pierres enfoncees dans le sol hu- 
mide. J'en ai vu des Ã©chantillon de provenances trks diverses en 
Angleterre, Belgique, Allemagne, Italie, France et Corse, et je pense 
qu'elle doit habiter toute l'Europe centrale et mÃ©ridionale 

OBS. - L'Anomrnatus t2-striat.u~ (qui est le Ce? ylon perforatuin 
Dejean) forme avec les 3 suivants un groupe tri% facile 5 distingu! r 
du sous-genre Abromus par la structure de ses antennes, par la cour 
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bure uniforme du disque prothoracique, par les mÃ©sopleure subÃ©gale 
aux mdtapleures, et par la largeur de la saillie intercoxale du 1" 
arceau de l'abdomen. 

Son corselet est plus allongÃ que celui de ses congÃ©neres et sur- 
tout que celui du planicollis. La prÃ©senc de six sÃ©rie ponctuees 
seulement sur chaque Ã©tu et la forme du corps un peu plus convexe 
le sÃ©paren encore de ce dernier et du Dieclci. Il est ordinairement de 
taille un peu plus avantageuse que le pusillus, auquel il ressemble 
du reste tellement que je ne serais nullement surpris de leur identitÃ ; 
car, toutes les fois qu'il m'a Ã©t possible d'examiner un nombre assez 
considÃ©rabl d'insectes appartenant h une espÃ¨c hypogÃ©e j'ai ren- 
contre une tres grande variabilitÃ dans la ponctuation qui va parfois 
jusqu'i s'effacer presque entikrement, tandis que chez d'autres indi- 
vidus elle est si profondÃ©men marquÃ© qu'elle fait saillir les espaces 
intermÃ©diaires ou dessine des crhelures sur les marges. De lÃ vient 
une difference de faciks bien tranchee entre les extremes, mais 
n'ayant aucune valeur spdcifique. 

M. Reitter a separe sous le nom d'Anommatus B a d  un insecte 
trouvÃ Ã Turin, qui a, comme le 42-striatus, et le pusillus six series 
de points seulement sur chaque Ã©tui il se distinguerait de ces deux 
espbces par une echancrure assez forte de chaque cdte de la base pro- 
thoracique, et par l'espace lisse mÃ©dia du pronotum plus etroit et 
moins saillant. Ce dernier caractere me parait absolument illusoire 
pour le motif que je viens d'indiquer. Quant h l'Ã©chancrur basale, 
il faut, je crois, l'attribuer uniquement h un dÃ©veloppemen exagÃ©r 
de la crÃ©nulation plusieurs des points devenant confluents. J'ai vu en 
effet, parmi un assez grand nombre d'A. l"-striatus recueillis dans le 
dÃ©partemen du Tarn sur un seul et mÃªm pieu fichÃ en terre, quel- 
ques individus offrant une semblable particularitÃ et rbpondant com- 
plktement h la description de VA. Baudii. En l'absence d'un type au- 
thentique, je ne veux point toutefois me prononcer d'une manikre 
absolue, et je me borne h signaler cette synonymie comme vraisem- 
blable. 

2. Anommatns puslllnÃ SCHAUFUSS. 

Oblong, paralldle, subconvexe, ferrugineux ou roux-testact!, lui- 
sant. Antennes ayant leurs 3 premiers articles allongds, les 6 sui- 

NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 



vants  courts et serrds, le 4 @  formant une  grosse massue allongÃ©e ar- 
rondie Ã la  base et a u  sommet. Corselet e n  carrÃ gudre plus long que 
large, Ã peine dtrÃ©ci 'ver la  base, avec les angles obtus, couvert d 'une 
ponctuation pas trÃ¨ forte, qui laisse a u  mi l ieu  un espace longitudi- 
n a l  lisse, nontYevd; disque non aplati. Elytres Ã peine 2 fois plus 
longues que le corselet, assez fortement ponctuÃ©es-striÃ© ; i l  y a sur  
chaque Ã©tu s i x  sÃ©rie de points q u i  s'oblith-ent vers l'extrÃ©mit ; la 
sÃ©ri suturale est aussi fortement ponctuÃ© que les 2 ou 3 suivantes. 
Saillie intercoxale d u  segment de l'abdomen e n  lame assez large 
et subtronquÃ©e 

Long. : Om0015 & Om0016 [2/3 lign.]; - larg. : Om0005 [1/4 lign.] 

Anommatus pusillus SCHAUFUSS, Sitz. Gesellsch. Isis, 1861, pag. 49. - 
REITTER. Stett. Ent,. Zeit. 1875, pag. 3 H .  

Corps oblong, parallkle, subconvexe, luisant, ferrugineux ou d'un 
roux-testacÃ© offrant sur les chtes quelques cils raides espaces, dis- 
tincts seulement h un fort grossissement ; en dessus, des poils dores, 
courts et imperceptibles h l'Å“i nu, s'elkvent du fond de chacun des 
points. 

Tdte moins large que le bord antÃ©rieu du corselet, mediocrement 
allongde en s'attenuant vers le devant, h ponctuation eparse, mais 
assez distincte. Front sÃ©par de l'epistome par une fine strie semi- 
circulaire, legkrement rembrunie, qui aboutit de chaque cbtÃ h l'in- 
sertion antennaire. Labre court, transverse, ciliÃ en devant, lÃ©gÃ¨r 
ment arrondi aux angles anthrieurs. 

Antennes assez robustes, insÃ©rke en dessus h l'angle lateral du 
front, courtes, ne dÃ©passan guÃ¨r le milieu du corselet, composÃ©e 
de 10 articles apparents : le ler gros, trÃ¨ renflk, ?I peu prks de meme 
longueur que le 2 0  ; celui-ci subcylindricpe, un peu moins Ã©pai que 
le prÃ©cÃ©den mais pourtant plus gros que les articles du funicule; le 
3e article allonge comme les precÃ©dents hgalant environ les 4" et 5" 
rÃ©uni ; les 4' a 9" assez serrÃ©s transverses; le 9" h peine plus Ã©pai 
que les prÃ©cÃ©den ; le 10Â formant une massue solide, ovale, presque 
aussi longue que les 4 articles precÃ©dent pris ensemble. 

Yeux nuls. 
Pronotum eu carrÃ gubre plus long que large, coupÃ droit en 
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devant avec les angles lÃ©ghremen &mousses, trÃ¨ finement releve en 
marge careniforme rembrunie sur les cdtÃ© qui sont presque en ligne 
droite et se rdtrÃ©cissen a peine vers la base, avec les angles postd- 
rieurs obtus ; la ponctuation n'est pas trÃ¨ forte, en skies, laissant 
au milieu un espace longitudinal lisse, distinct, nullement saillant; la 
base paralt sub-crdnelde chez quelques individus par une ponctuation 
peu rapprochbe, qui n'existe pas chez d'autres ; la courbure du 
dessus est continue, et n'offire aucune d6pression spdciale. 

Elytres tronqudes droit a la base, avec les angles llumÃ©rau bien 
marques, h cÃ´tÃ paralldes, b peine 2 fois plus longues que le corse- 
let, environ aussi larges & la base que le bord postÃ©rieu de celui-ci, 
arrondies ensemble Ã l'extrÃ©mit et recouvrant en entier l'abdomen; 
elles sont assez fortement poncfcuÃ©es-striÃ©e chaque Ã©tu offrant seu- 
lemeut six sk ies  de points qui s'effacent vers i'exlrÃ©mit ; la sÃ©ri 
sulurale est aussi fortement ponctuÃ© que les discales, mais les latd- 
raies sont moins marquÃ©e que les autres ; le repli Ã©pipleural trÃ¨ 
finement margine, est mÃ©diocre lÃ©gbremen plus large au dbbut, 
puis a peine rÃ©trdc et se terminant vers le 5' arceau ventral. 

Lameprosternale indistincte, enfouie entre les hanches antÃ©rieures 
au devant desquelles la saillie mÃ©dian de la poitrinepresente unesorte 
d'Ã©chancrur en'arc de cercle ; quelques points grossiers, mais obso- 
lhtes, sont Ã©par sur les propleures. 

MÃ©sosternu sans carenes latÃ©rales a peine aussi long que le m&ta- 
sternum, couvert de quelques points grossiers mais obsolÃ¨tes s'avan- 
Ã§an en plaque mÃ©diocre tronqude entre les hanches intermediaires. 

Mdtasternum sans sillon longitudinal median, n'dgalant pas en lon- 
gueur le 1" segment abdominal, s'avanÃ§an en plaque mÃ©diocr et 
tronquÃ© entre les hanches intermddiaires, assez distinctement et 
largement Ã©chancr au milieu par la saillie intercoxale qui separe 
les hanches postdrieures, couvert d'une ponctuation grossiÃ¨re Ã©parse 
peu enfoncde, et obsol&te, comme celle du mdsoqternum. 

Abdomen de 5 segments : le 1"' au moins aussi long que les 2 suivants 
rdunis, tt ponctualion grossiÃ¨r semblable 3 celle des mÃ©so-meta-ster 
nums; et envoyant entre les hanches postÃ©rieure une saillie assez 
large, subarrondie en devant: les 2', 3' et 4@ arceaux sont couris, dimi- 

6 
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nuant ldgkrement de longueur, h peu prks sans ponctuation ; le 5' lisse, 
distinctement plus long que le prdcedent. 

Hanches anterieures subcontiguÃ« ; les medianes distinctement 
quoique faiblement dcartees; les postÃ©rieure assez notablement. dis- 
tantes. 

Cuisses courtes, robustes. Tibias legÃ¨remen dilates en triangle 
de la base au sommet, offrant sur le tiers apical de leur tranche 
externe quelques epines plus fortes i mesure qu'elles se rapprochent 
de l'extrÃ¨mite avec l'kperon interne robuste. Tarses ayant leurs 2 pre- 
miers articles trbs courts, Ã©gau ; le 3' surpasse notablement en lon- 
gueur les 2 autres pris ensemble. Ongles simples. 

HABITAT. Cette espkce, ddcouverte aux environs de Dresde (Saxe) vit 
comme le 42-striatus. Parmi les exemplaires peu nombreux que j'ai 
eu 170ccasion d'examiner, aucun n'avait 6tÃ pris en France; je regarde 
nÃ©anmoin comme trÃ¨ probable sa prbsence dans noire rÃ©gio fau- 
nique. J'en ai vu aussi (collection de M. E. HeveliÃ¨re deux echantil: 
Ions provenant d'Andalousie. 

OBS. Extremement voisin de l'A. 42-striatus, dont il pourrait bien 
n'Ãªtr qu'une race plus petite, le pusillzis parait s'en distinguer par sa 
forme generale un peu plus courte, par son corselet h peine plus long 
que large, et par quelques IdgÃ¨re diffÃ©rence dans la ponctuation pro- 
thoracique. En maintenant ici leur sÃ©paration je crois devoir dÃ©clare 
que ma conviction h cet egard n'est pas entikre; d'aprÃ¨ l'analogie, 
je serais plutÃ´ port6 Ã croire qu'il s'agit d'une seule et mÃªm espbce, 
mais ne pouvant appuyer ce jugement sur l'observation directe, puisque 
d'une part je n'ai jamais capturk le pusdius,  et que de l'autre je n'ai 
eu entre les mains qu'un trÃ¨ petit nombre d'exemplaires, j'ai prdfkre 
adopter provisoirement l'opinion admise par les auteurs. 

Oblong, paralldle, stibdÃ©primÃ d'un roux testacÃ luisant. Antennes 
ayant leurs 3 premiers articles allongÃ©s les 6 suivants courts et 
serrÃ©s le 40' formant une grosse massue arrondie d la base et au 
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sommet. Corselet en cawÃ aussi long que large, Ã ponctuation peu 
dense, assez forte, laissant a u  milieu un espace longitudinal lisse, 
non &levÃ© disque non  aplati. Elytres environ 2 fois plus longues 
que le corselet, assez fortement ponctm!es-striÃ©es il existe 7 sÃ©rie sur 
chaque dtui; les points sont assez dcartds entre eux, et s'oblitÃ¨ren 
vers l'extdmitÃ© les sdries latdrales et la suturale sont plus faibles 
que les autres. ( 1 )  

Long. : Om0015 (213 lign.) 

A n m a t u s  Di-ecki REITTER, Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 312 

HABITAT. Trouve en Corse par M. le Dr G. Dieck. 

OBS. Sa forme subdÃ©primÃ et les 7 sÃ©rie ponctuÃ©e de chaque 6tui 
l'dloignent des 2 prkcedents et le rapprochent de l 'A.  planicollis; mais 
i l  diffkre principalement de ce dernier par son corselet carrÃ© a espace 
lisse m6dian plus large, avec le bord postÃ©rieu distinctement crhnelk, 
par ses Ã©lytre plus courtes, atteignant i peine 2 fois la longueur du 
prothorax, et offrant une ponctuation skriale moins forte ; la skrie su- 
turale serait en outre moins prononcÃ© que les 2 ou 3 suivantes. 

Oblong, paralldle, sub&primÃ© roux-testacÃ© luisant. Antennes 
ayant leurs trois "premiers articles allong&s, les 6 suivants serrÃ© et 
trÃ¨ courts, le !Oe formant une grosse massue allongÃ©e arrondie Ã 
la base et au  sommet. Corselet en  carrÃ transverse, lÃ©gÃ¨reme rÃ©trdc 
vers la base en  s'arrondissant latÃ©ralement avec les angles postÃ©rieur 
obtus ; couvert d'une ponctuation fine) Ã peine en  sÃ©ries disque non  

(1) Tous les insectes qui m'ont Ã©t communiquÃ© sous le nom d'An. 
Diech* appartiennent en rÃ©alit Ã l'An. 42-striatus ; aussi, ne connaissant 
pas en nature l'espÃ¨c de Corse, je ne puis en donner une description dÃ© 
taillÃ©e et je me suis bornÃ Ã emprunter Ã M. Reitter les dÃ©ment de la 
diagnose ci-dessus, ainsi que l'Ã©nuniÃ©rati des caractÃ¨re qui peuvent 
servir Ã les sÃ©pare de ses congÃ©nÃ¨re C'est seulement par analogie que je 
lui attribue la structure antennaire et les autres marques distinctives du 
premier groupe, M. Reitter n'en ayant pas fait mention. 
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aplati. Elytres pas tout Ã fait 2 fu is aussi longues que le corselet, 
fortementponctudes-stdes; il existe sur chaque ktui 7 sd~ies  de points 
qui s'oblitdrent vers l'exh-Ã©mitd Saillie intercoxale du 4" segment de 
l'abdomen e n  lame assez large et subtronqu6e. 

Long. : 0-0012 h Om0015 (315 a 2/? lign.) ; - larg. : 0m0006 (217 lign.) 

Anommatus planicollis FAIRMAIRE, Stett. Ent. Zeil. 1869, pag. 49. 
Anommatus Linderi PERRIS (1). - REITTER, Stett. Eut. Zeit. 1875, pag. 312. 

Corps oblong, parallÃ¨le subdeprime, luisant, roux-tes tace, O tkant 
sur les cbtÃ© quelques cils raides espacbs, distincts seulement au mi- 
croscope; en dessus, des poils dorÃ©s tres couris et imperceptibles h 
l'Å“i nu, s'klkvent du fond de chaque point. 

TÃªt moins large que le bord antÃ©rieu du corselet, mediocrement 
allongÃ© en s'attenuant vers le devant, a ponctuation kparse, mais 
bien distincte h la loupe. Front sÃ©par de l'Ã©pistom par une fine strie 
semi-circulaire legkrement rembrunie, qui aboutil de chaque cÃ´t h 
l'insertion antennaire. Labre court, transverse, cilie en devant, ldgk- 
rement arrondi aux angles anter iem. 

Antennes assez robustes, insÃ©ree en dessus Ã l'augle lateral du front, 
courtes, ne dbpassant gubre le milieu du corselet, composÃ©e de 10 
articles apparents : le lergros, trÃ¨srenflÃ peu prÃ¨ de mÃªm longueur 
que l e p ;  celui-ci un peu moins epais que le prÃ©sedent mais cependant 
plus gros que les articles du funicule; le 3Â subÃ©ga au 2') plus mince 
ainsi que les 6 articles suivants ; ceux-ci transverses, un peu globuleux, 
surtout les 8e et 9'; ce dernier est i peine plus large; le 10e en massue 
solide ovale, presque aussi longue que les 4 articles precÃ©dent pris 
ensemble. 

l e m  nuls. 
Pronotum en carre transverse, coupÃ droit en devant avec les angles 

ldgkrement Ã©mousses subarrondi latÃ©ralemen et trks finement relevÃ 
en marge carÃ©niform rembrunie, avec les angles postÃ©rieur obtus; 

/ l )  MalgrÃ toutes mes recherches et les demandes adressÃ©e Ã plusieurs 
savants entomologistes qui ont bien voulu m'aider de leurs conseils, il m'a 
Ã©t impossible de savoir dans quel ouvrage ou dans quelle revue M. Perris a 
publiÃ cette espÃ¨c ; j'incline donc Ã penser que c'est lÃ un nom i n  Utteris. 
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la ponctuation est assez fine, pas trÃ¨ dense, i peine en sÃ©ries ne 
crÃ©nelan pas la base et ne laissant presque point au milieu d'espace 
longitudinal lisse; le disque n'offre point une dÃ©pressio spkciale. 

Ecusson nul. 
Elytres tronquees droit h la base, avec les angles humÃ©rau bien 

marques, h cÃ”t parall&les, pas tout h fait 2 fois aussi longues que le 
corselet, h peine plus larges a la base que le bord postÃ©rieu de celui- 
ci, arrondies ensemble h l'extrÃ©mit et recouvrant en entier l'abdomen; 
elles sont fortement ponctuÃ©e striÃ©es chaque Ã©tu offrant 7 sÃ©rie de 
points qui s'effacent vers l'extrÃ©mitÃ la 7" strie h partir de la suture 
est moins distincte que les autres (1); le repli Ã©pipleural trÃ¨ finement 
margine, est mÃ©diocre lÃ©gÃ¨reme plus large au dÃ©but puis h peine 
retrÃ©ci et se terminant vers le 50 arceau ventral. 

Lame prosternais distincte entre les hanches antkrieures sous la 
forme d'une carÃ¨n Ã©troite la poitrine est marquÃ© de quelques 
points trÃ¨ Ã©pars pas t r k  profonds. 

MÃ©sosternw sans carenes l a t h l e s ,  g u h e  plus court que le mÃ©ta 
sternum, assez densdment et trÃ¨ fortement ponctuÃ© s'avanÃ§an en 
plaque mÃ©diocre tronquÃ© entre les hanches intermÃ©diaires 

Mdtasternum. sans sillon longitudinal median, n'Ã©galan pas en 
longueur le 1" segment abdominal, s'avanÃ§an en plaque mÃ©diocr 
et tronquÃ© entre les hanches intermkdiaires, assez distinctement et 
largement Ã©chancr au milieu par la saillie intercoxale qui sÃ©par les 
hanches postdrieures, couvert d'une ponctuation assez dense et trÃ¨ 
forte, comme celle du mÃ©sosternum 

Abdomen de 5 segments : le 1" au moins aussi long que les 2 sui- 
vants rÃ©unis Ã©parsemen mais grossiÃ¨remen ponctuÃ© surtout sur la 
saillie qu'il envoie entre les hanches postÃ©rieures cette saillie est 
assez large et tronquÃ© ou subarrondie au bout ; les 2, 3' et 4" sont 
courts, diminuant insensiblement de longueur, sans ponctuation 
distincte ; le 5' est Ã©galemen lisse, mais il est plus allongk que le P .  

Hanches antÃ©rieure trÃ¨ faiblement distantes ; les mÃ©diane s'dcar- 
tent un peu plus, et les postÃ©rieure encore davantage. 

(1) M. Reitter indique Ã©galemen la sÃ©ri suturale comme moins marquee ; 
chez les exemplaires que j'ai examinks, elle m'a paru tout aussi forte que 
les suivantes. 
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Cuisses courtes, robustes. Tibias lkgÃ¨remen triangulaires, les 
anterieurs offrant sur le tiers apical de leur tranche externe quelques 
Ã©pine plus fortes h mesure qu'elles se rapprochent du sommet, avec 
l'Ã©pero interne robuste. Tarses ayant les 2 premiers articles trks 
courts, Ã©gaux le 3" surpasse de beaucoup la longueur des 2 prÃ©cÃ 
dents pris ensemble. Ongles simples. 

HABITAT. Cette espÃ©c se prend Ã Nice sous les pierres profonde- 
ment enfoncÃ©e dans le sol humide. Elle doit probablement se ren- 
contrer, comme l'An. 42-striatus h la base des pieux fichbs en terre. 
M. E. Revelikre a bien voulu me communiquer 2 exemplaires 
recueillis par Linder lui-meme, et j'en ai vu plusieurs autres dans 
diverses collections, mais tous proviennent de la meme localitÃ© 

OBS. Par sa forme subdÃ©primke son corselet nettement plus large 
que long, et les sÃ©rie ponctu6es de chaque Ã©lytr au nombre de sept, 
VA. planicollis est trbs reconnaissable entre toutes les espÃ¨ce du 
meme groupe. Il a toutefois une grande resseinblance avec l 'An. Diecki, 
qui partage avec lui le ier et le 3Â de ces caractkres, mais le 2" lui est 
propre. M. Reitter signale en outre quelques autres differences secon- 
daires, sur la valeur clesquelles je ne puis me prononcer, ne connais- 
sant pas l'An. Dieclci : ces diffÃ©rence consisteraient en ce que, chez 
l'An. planicollis, les Ã©lytre sont plus longues proportionnellement 
avec leurs series ponctuees plus fortes, le bord posterieur du pro- 
thorax est & peine crenel6, offrant seulement une sÃ©ri transversale 
de points m6diocres mais assez rapprochÃ©s et la partie dorsale lisse 
est un peu envahie par la ponctuation, ou moins distinctement 
delimitÃ©e 

Bien que la diagnose latine de M. le Dr Fairmaire ne mentionne 
pas le nombre des sÃ©rie ponctuÃ©e des Ã©lytres les expressions 
n supra depressiusculus.. ... . . prothorace latiore Ã me paraissaient 
indiquer assez clairement qu'on ne pouvait rapporter cette espbce au 
pusillus Schauf et qu'il fallait plutÃ´ y voir celle que M. Reitter venait 
de dkcrire sous le nom traditionnel de Linderi Perris. Sur ma de- 
mande, M. L. Bedel a eu l'obligeance d'examiner les types conservÃ© 
dans la collection de M. le Dr Fairmaire, et il a constate que ces 
insectes, provenant de Nice oÃ ils ont et6 recueillis par Linder, sont 
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compl6tement identiques avec les exemplaires de meme source, aux- 
quels s'applique la description de M. Reitter. Il faut donc, en vertu 
du droit de prioritÃ© dÃ©signe l'espece actuelle sous le nom de plani- 
collis Fairm. 

5 Anommatns (Abromas) Brackl REITTER. 

Allongd, paral lt?lel subdÃ©primd teslacÃ© luisant. Antennes ayant 
les 2 premiers articles trAs dilatÃ©s les 6 suivants serrÃ© et trds courts ; 
la massue grosse, presque sphdrique, composke de 2 articles trds serrh. 
Corselet en carrÃ long, c i  peine ~Ã©trdc vers la base, avec les anglss 
postdrieurs arrondis, aplati sur  le disqui, couvert d'une ponctuation 
nette quoique peu enfoncde. Elytres environ 2 fois plus longues que 
le corselet, assez fortement ponctuÃ©e en sÃ©ries les points devenant 
plus faibles vers le sommet. Saillie intercoxale d u  Jer segment de 
l'abdomen en pointe assez aigu'. 

Long. : Om0007 (113 lign.) ; - larg. : OmOOOS (1112 lign.) 

Abromus BrucU REITTER, stett. Ent. Zeit. 1876, pag. 51. 

Corps allongÃ© parallele, deprime, luisant, d'un testace clair, offrant 
sur les cÃ´te quelques cils raides espacÃ©s distincts seulement au 
microscope*; un poil dore, trÃ¨ court et imperceptible i l'Å“i nu, 
s'Ã©lÃ¨ du fond de chaque point h la surface des Ã©lytres 

TÃªt h peu prÃ¨ de la largeur du corselet, en carre allonge, Ã©parse 
ment mais assez fortement ponctuÃ¨e Front separÃ de l'Ã©pistom par 
une fine strie semi-circulaire legbrement rembrunie qui aboutit de 
chaque catÃ i l'insertion antennaire. Labre tres court, transverse, 9 
peine distinct. 

Antennes assez robustes, insÃ©rÃ© en dessus au bord latbral du 
front, courtes, atteignant h peine la moitiÃ du corselet, composÃ©e de 
10 articles, apparents seulement h l'aide d'un trks fort grossissement : 
[es 2 premiers les plus allongds, trks dilates, le 2' est un peu moins 
long et a peine moins Ã©pai que le 1"; attÃ©nu vers la base, il est 
subglobuleusement renfle au bout ; les 6 suivants trbs courts, trbs 
serres, legÃ¨remen arrondis, formant un funicule plus mince; le 9' e t  
le 10" quoique trks serrÃ©s sont distincts et composent une massue 
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presque sphÃ©rique environ aussi longue que les 3 articles prÃ©cÃ©den 
rÃ©unis 

Yeux nuls. 
Pronotumen carr6, nettement plus long que large, coupe droit en 

devant avec les angles lÃ©g6remen Ã©moussks subcrÃ©nel sur les cdtÃ© 
et trks finement relevÃ en marge careniforme un peu rembrunie, avec 
les angles postÃ©rieur arrondis ; la ponctuation est assez forte mais 
peu enfoncÃ©e aciculÃ©e Ã©parse ne crÃ©nelan pas la base et ne laissant 
presque point au milieu d'espace longitudinal lisse ; le disque est vi- 
siblemen t dÃ©primÃ 

Ecusson nul. 
Elytres allongÃ©es tronquÃ©e droit a la base, avec les angles hu- 

mÃ©rau bien marquÃ©s a cÃ´tÃ parallÃ¨les environ 2 fois plus longues 
que le corselet, Ã peine plus larges Ã la base que le bord postÃ©rieu de 
celui-ci, arrondies ensemble a l'extrÃ©mit et recouvrant en entier 
l'abdomen; elles sont couvertes d'une ponctuation si'riale assez forte 
5 la base, formant 6 lignes de chaque c6tk entre la suture et l'Ã©paul 
(sur la d6clivitÃ lattrale, il m'a semblÃ en apercevoir une 7" obsolÃ¨te ; 
les points s'elÃ¯acen Ã mesure qu'ils se rapprochent du sommet ; le 
repli Ã©pipleura est large seulement sous les Ã©paules assez Ã©troi le 
long de l'abdomen jusque vers le 5' arceau, oÃ il ne forme plus- 
qu'une tranche. 

Lame prosternale Ã peine distincte entre les hanches anthieures, 
en avant desquelles elle est sensiblement dÃ©primce 

LVdsosternum court, sans carknes latÃ©rales paraissant avancÃ en 
pointe entre les hanches mÃ©diane qu'il sÃ©par lÃ©gÃ¨remen MÃ©so 
pleures plus courtes que les metapleures. 

Mktasternum uni, sans sillon longitudinal mÃ©dian n'Ã©galan pas 
tout Ã fai le 1" segment abdominal, s'avancant h peine en angle entre 
les hanches mÃ©dianes coupÃ droit et presque insensiblement Ã©chancr 
par l'extreme pointe de la saillie intercoxale qui sÃ©par les hanches 
posttkieures ; & un trÃ¨ fort grossissement, on distingue quelques 
points Ã©par au milieu d'un guillochis extremement fin. 

Abdomen de 5 segments, obsolktement et trhs Ã©parsemen ponc- 
tuÃ© : le 1" est plus long que les 2 suivants rÃ©unis les 2"  3' et 4' 
sont courts et subÃ©gaux le 5" surpasse un peu en longueur le prÃ©ce 
dent. 
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LATHRIDIENS - Anommatus 245 

Hanches anterieures et mÃ©diane h peine distantes ; les postdrieures 
plus nettement sÃ©parÃ©e 

Cuisses courtes, robustes; tibias legÃ¨remen triangulaires, armds 
vers le sommet de leur tranche externe de quelques kpines visibles 
seulement au microscope. Tarses ayant les 2 premiers articles courts, 
le 2" un peu plus que le Io=; le 3" Ã©gal en longueur les 2 precÃ©dent 
pris ensemble. Ongles simples. 

HABITAT. TrouvÃ a Banyuls-sur-mer (PyrhÃ©es-Orientales par 
Michel Nou, cet insecte rarissime parait vivre sons des pierres pro- 
fondÃ©men enfoncÃ©e dans le sol humide. M. Reitter dit en avoir vu 
quelques Ã©chantillon qui se trouvent actuellement dans la collection 
de M. Vom Bruck. J'ai pu examiner quatre exemplaires : trois appar- 
tenaient a M. R. OberthÃ¼r qui a eu la gÃ©nÃ©rosi de m'en abandonner 
un pour ma collection ; le 4' m'a Ã©t communiquÃ par M. Bedel. 

OBS. - Cette espÃ¨ce dont le faciks rappelle dans de minimes pro- 
portions celui des Lanqelandia, tait tres bien le passage entre la 
premiÃ¨r et la "seconde branche, mais ses caractkres essentiels le 
rattachent aux Mkrophysiaires, et parmi ceux-ci, au genre Anommatus. 
Elle est trks distincte de toutes ses congÃ©nere par la structure de ses 
antennes et par d'autres dÃ©tail morphologiques de moindre impor- 
tance. Sa taille microscopique et proportionnellement plus etroite 
suffit du reste, ainsi que l'aplatissement sensible du pronotum an 
milieu, h la faire reconnaÃ®tr au premier coup d'Å“il 

D E U X ~ ~ M E  BRANCHE Lathridiaires. 

CARACT~RES. Corps genhralement ovalaire, parfois allongÃ© n'offrant 
une forme parallÃ¨l que dans un seul genre. La couleur est plus ou 
moins uniformÃ©men testacÃ©e ferrugineuse ou noire. La pubescence 
manque le plus souvent; parfois nÃ©anmoin elle se montre sous 
forme de petites soies hkrissÃ©e sur les Ã©lytres La ponctuation est 
trÃ¨ distincte, surtout sur les Ã©lytres oÃ elle est serialement disposee. 
Front indgal, plus ou moins rugueux, parfois tuberculÃ© souvent 
canalicul6 au milieu, un peu plus devÃ que l'epistome qui est dÃ©primÃ 
transverse et arquk. Massue des antennes au moins bi-articulee, mais 
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le plus souvent composÃ© de trois articles sÃ©parks Prosternwn dis- 
tinct, laminiforme ou carÃ©niforme rarement presque interrompu au 
milieu, sÃ©paran plus ou moins les hanches antÃ©rieures 

Les espÃ¨ce de notre rÃ©gio faunique peuvent se distribuer dans 
les genres suivants : 

allongfi. parallhle. Point d'yeux. Antennes insÃ©rÃ© la- 
tÃ©ralemen sous le rebord marginal de la t6te. . . .  

supÃ©rieurs Antennes de 9-10 articles avec la 
massue bi-articulÃ©e logÃ© au  repos dans 
une fossette sous les angles antÃ©rieur d u  
corselet . . . . . . . .  . . . . . . . . . . .  

Des carhnes longitudinales sur le  disque 
du corselet. Antennes insÃ©rÃ© Ã peu 
de distance des yeux; ceux-ci gros. 
Elytres offrant 8 sÃ©rie de points . . 

allong6 , deprimÃ© T;te 
plus longue que large, 
avec les yeux petits e t  
les antennes insÃ©rÃ© 
assez loin au devant de 
ceux-ci. Corselet ordi- 
nairement sans fossette 
sur la moitiÃ antÃ©rieur 
du disque . . . . . . .  

;onvexe. Tdte aussi lon- 
gue que large, avec les 
yeux gros et les anten- 
nes insÃ©rÃ© souvent Ã 
peu de distance au de- 
vant de ceux-ci. Corse- 
let plus ou moins creu- 
sÃ de fossettes longitu- 
dinales sur le milieu 

. . . . . . .  du disque 

soudÃ©es gibbeuses, offrant cha- 
cune une douzaine de stries 
ponctuÃ©e irrÃ©guliÃ¨re TÃ©t 
allongÃ©e avec les yeux assez 
petits, e t  les antennes insÃ©rÃ© 
assez loin au devant de ceux- 
c i .  Corselet sans fossette sur la 
moitiÃ antÃ©rieur du disque. . 

LANGELANDIA. 

METOPHTHALMUS. 

LATHRIDIUS.  
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OBS. L'ancien genre Lathridius contenait un nombre assez considÃ© 
rable d'espkccs disparates, auxquelles la formule gÃ¨nÃ©riq ne pouvait 
s'appliquer que d'une maniere tr6s incompkte. Il Ã©tai indispensable 
de le diviser en groupes. M. Thomson l'aentrepris (Skandinav. Coleopt.) 
et, avec cette habilete d'investigation minutieuse qui l'a rendu juste- 
ment cÃ©lkbr dans le monde entomologique, il a parfaitement saisi 
les rapports et les dissemblances utiles h la classification. Toutefois, 
il me paraft avoir dÃ©pass le but par la trop grande multiplicitÃ des 
coupes g6ndriques; je n'ai donc adoptÃ qu'en partie ses divisions, 
comme on le voit par le tableau ci-dessus, et j'ai releguÃ au rang de 
simples sous-genres celles qui ne m'ont point offert de caractÃ¨re 
assez importants pour leur accorder une valeur plus grande, lors- 
qu'on doit y comprendre un nombre d'espkces beaucoup supdrieur h 
celui de la faune scandinave. 

Pour constituer aussi logiquement que possible la sÃ©ri linÃ©aire j'ai 
commencÃ par les espkces o d e s  de cdtes prothoraciques : elles 
composent le genre Lathridius proprement dit, qui se rattache aux 
LangeZandia et aux Metophthalmus par ce caractkre saillant. Viennent 
ensuite les especes dont le corselet est sans sculpture spdciale sur 
son disque, ou bien ne prÃ©sent que des fossettes de formes diverses. 
les unes ont le corps allongÃ© elliptique et deprimd, ce sont les Carto- 
dere, dont le faciÃ¨ rappelle assez bien les derniers Lathridius (sous- 
genre Coninomus); les autres, de forme ovale plus ou moins allongÃ©e 
mais toujours assez convexe, sont comprises dans le genre Enicmus, 
dont il convient de sÃ©pare les Revelierta si remarquables par leurs 
elytres gibbeuses, souddes, et h grosse ponctuation irreguliÃ¨re Je ne 
me dissimule pas les imperfections qu'on pourra reprocher h ce mode 
particulier de groupement: il n'exprime pas, je le reconnais, certaines 
affinitÃ© de structure qui sont incontestables et qui devraient peut-etre 
ressortir davantage par la juxtaposition; mais, aprÃ¨ avoir tentÃ des 
methodes diffÃ©rente oÃ j'ai rencontrk dgalement des difficultÃ© et des 
anomalies, j'ai cru prkfÃ©rabl de m'en tenir & un systÃ¨m qui sera 
facile a saisir et qui permettra bien vite aux plus inexpÃ©rimentÃ 
de se diriger dans le dÃ©dal de la dÃ©termination 
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Genre Langelandia AubÃ© 

AUBE, Ann. Soc. Ent. Fr. 1842, pay 227. 

Etymologie : genre dÃ©di Ã M. LANGELAND. 

CARACT~RES. Corps lindaire et ddprimÃ© Epistome separd du front 
par une dÃ©pressio arquhe. Antennes de 1 1 articles, inserÃ©e latÃ©ra 
lement sous le rebord de la tkte, et terminÃ©e par une forte massue 
bi-articulÃ©e Yeux nuls. Pronotum en carrÃ long, offrant d'ordinaire 
des cÃ´te sur le disque. Ecusson indistinct. Elytres soudÃ©es allongÃ©es 
parall&les, tant& avec la marge, la suture et un des intervalles releves 
en cdtes, tant& grossiÃ¨remen ponctuÃ©e en sÃ©rie avec les intervalles 
trks Ã©troits Prosternum en plaque dilatee aprÃ¨ les hanches et tron- 
quÃ© au bout. Propleures creusees en avant d'une fossette destinÃ© h 
loger au repos la massue des antennes. M4sopleures presque aussi 
allongÃ©e que les mÃ©tapleures Hanches toutes distantes : les antÃ© 
rieures et les mÃ©diane presque kgalement; les postbrieures s'Ã©carten 
davantage. Abdomen de 5 segments : le 1" le plus long, les 3 suivants 
subÃ©gau entre eux, le 50 un peu plus long que le 4 O .  Pattes robustes. 
Tarses h 2 premiers articles trÃ¨ petits subegaux; le 3' robuste, plus 
allongd que les 2 prdcbdents rÃ©unis ongles simples. 

OBS. Par ses caractkres essentiels, ce genre appartient aux Lathri- 
diaires, en tÃªt desquels il convient de le placer, parce que son facies 
rappelle tres bien la derniÃ¨r espÃ¨c de la branche precÃ©dente Mais, 
s'il est analogue aux Anommatus  par l'absence d'organes visuels et 
par sa forme parallkle et ddprimÃ©e il s'en distingue nÃ©anmoin au 
premier coup d'Å“i par sa sculpture toute diffÃ©rente par ses antennes 
de 11 articles, insÃ©ree sous le bord latÃ©ra de la tÃªte etc. C'est le 
seul genre anophthalme de la branche actuelle. 

Deux esphces appartiennent A notre faune francaise. En voici les 
di ffdrences les plus sensibles : 

a. Taille ordinairement de 3 Ã 4 millimÃ¨tres Corstlet 
offrant dans son tiers antÃ©rieu une dilatation sen- 
sible. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ANOPHTHALUA. 

1 
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aa. Taille exiguÃ« atteignant rarement 2 millimÃ¨tres ne 
depassant jamais cette mesure. Corselet parall$l~, 
sans dilatation au tiers antÃ©rieu . . . . . . . . EXIGUA.  

A llongke, subpwallhle, dÃ©primde d'un brun ferrugineux mat. Tkte 
d peine aussi longue que large, Ã bords latÃ©rau relevÃ©s Corselet sen- 
siblement dchancrt! en devant, s'arrondissant u n  peu sur les cdtÃ© 
jusqu'au tiers environ de sa  longueur, puis rÃ©trÃ© e n  ligne droite; 
offrant 3 cdtes mÃ©diane saillantes et entidres. Ely Lres Ã 5 cdtes bien 
marqukes, savoir: une suturale, deux discales et deux marginales, 
avec les intervalles grossit%ernent ponctw's en sdries plus ou m o i n s  
distinctes. 

Antennes ayant leur article au moins aussi long que large, et 
le dernier de la massue plus allong& M&asternum offrant au milieu 
une d6pression transverse. 

9 Antennes h 3O article transverse ; le dernier de la massue plus 
court. Ndtasternum simple. 

Long. : OmO03 hOmO04 ( 1 113 h 1 314 lign.); - larg. : O'"0008 h OmOO1 
(215 a 315 lign.) 

Langelandia anophthalma AUE&, Ana. Soc. Ent. Fr. 1842, pag. 228 ; pl. 9, 
6%. 2-6. - J. DUVAL, Genera Col. II, pl. 58, fig. 286. - REITTER, Stett. 
Ent. Zeit. 1875, pag. 313. 

Corps allongÃ© linÃ©aire dÃ©primÃ mat, d'un brun ferrugineux 
plus ou moins sombre, glabre ou 5 peu prbs, offrant sur toute sa 
surface des granulations, qui disparaissent parfois sous un enduit 
terreux. 

TÃ©t moins large que le bord antÃ©rieu du corselet, Ã peine aussi 
longue que large, lÃ©geremen dilatke de chaque cdtÃ au-dessus de 
l'insertion des antennes ; surface inÃ©gale plus o u  moins excavÃ© sur 
les cÃ´tÃ et sur l'occiput. Front separÃ de 11i5pistome par une depres- 

. sion semi-circulaire trks distincte et souvent rembrunie, qui aboutit 
de chaque cÃ´t au coin du labre, en avant de l'insertion antennaire. 
Labre court. transverse, arrondi et cil% en devant. 
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250 LATHRIDIENS - LangeZandia 
Antennes robustes, insÃ©rÃ© infLTicurcmcnt sous le rubord marginal 

de la tete, courtes, ne dÃ©passan gubre le tiers anterieur du corselet, 
composees de 11 articles : le 1" Ã©pais subcylindrique, le plus long 
de tous ; le 2Â un peu moins Ã©pais allongÃ ; le 3' transverse chez la 
9, ou plus long que large chez le ; les 4Â a 9' courts, submonili- 
formes ; les 10 et 11' formant une massue brusque, dont le premier 
article est transverse et le 2 O ,  trks pubescent, au moins aussi long que 
large, est arrondi au sommet ; il est plus allong6 dans le que dans la Q. 

Yeux nuls. 
Pronotum une fois et demie aussi long que large, sinueusement 

echancrÃ en devant, avec les angles antÃ©rieur aigus mais trhs Ã©mous 
ses, se dilatant lÃ©gÃ¨reme sur les cates, de manikre Ã prÃ©sente sa plus 
grande largeur vers le 113 antkrieur, puis se rktrecissant faiblement 
en ligne droite vers la base, avec les angles posterieurs obtus ; 
marge latdrale lÃ©geremen rehordÃ© et plus ou moins fortement crh- 
nelee, offrant une fossette bien marquhe vis-Ã -vi de la plus grande 
largeur, et le plus souvent aussi une autre vers les angles anthieurs, 
et une troisiÃ¨m vers les 213; le disque est orne de 3 cÃ´te lisses, 
plus ou moins nettes, partant du bord antÃ©rieu et aboutissant h la 
base qu'elles divisent en 4 parties, les 2 latÃ©rale Ã©chancrÃ© et les 2 
medianes s'arrondissant ensemble en se prolongeant lÃ©gÃ¨reme vers 
les elytres. 

Ecusson indistinct. 
Elytres allongÃ©es suhparallÃ¨les un peu plus etroites que le corselet, 

moitie plus longues que lui, arcliÃ©men emargindes en devant avec 
les angles humkraux distincts, arrondies ensemble h l'extremitÃ© avec 
la marge relevÃ© en carÃ¨n plus ou moins crknelee ; la suture est re-- 
levde en cÃ´te qui fait suite h la c6te mediane du pronotum ; entre la 
c6te suturale et la marginale, il en existe une autre de chaque cÃ”t 
en continuation de celles du pronotum; cette cÃ´t discale, a son 
extrdmitd, se rapproche peu a peu de l'angle sutura1 ; les intervalles 
sont remplis par une ponctuation rugueuse, souvent 3 peine distincte 
et disparaissant sous un enduit terreux; le repli dpipleural est large, 
parallble h peu prhs dans toute sa longueur, rdtrÃ©c en s'arrondissant 
vers l'extrdmitÃ du 5" arceau ventral. 

Prosternum offrant toute sa surface rugueusemen t fovdolde ; les 
angles anterieurs sont creusds d'une large fossette oti se loge la mas- 
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sue antennaire au repos ; la lame prosternale qui sÃ©par les hanches 
antdrieures et les dÃ©pass est presque aussi large que lam~sosternale. 

~V&sosternum sans carbnes latÃ©rales presque aussi long que le mÃ© 
tasternum, grossibrement rugueux, s'avan~ant en plaque mÃ©diocre 
tronqude au bout entre les hanches intermÃ©diaires 

Mdlasternum sans sillon longitudinal, offrant chez le rf une 
di'ipression mddiane transverse qui s'avance jusqu'entre les hanches 
postÃ©rieure oÃ il est subtronque ; couvert de rugositds grossikres 
comme celles des segments prÃ©cÃ©den ; n'Ã©galan pas en longueur le 
iar segment abdominal. 

Abdomen de 5 segments le irr s'avanÃ§an en lame largement tron- 
quee entre les hanches postÃ©rieures un peu plus long que le 2Â ; 
celui-ci et les 2 suivants subÃ©gau ; le 5e plus allongd que le prÃ©cÃ 
dent ; tous couverts d'une ponctuation grossibre comme le  reste de 
la page inferieure ; offrant s i r  leur milieu au moins des traces d'une 
depression transverse. 

Hanches antdrieures distantes ; les medianes un peu plus dcartdes ; 
les postÃ©rieure le sont davantage. 

Cuisses assez robustes. Tibias sublinÃ©aires munis sur leurs tran- 
ches de soies courtes assez epaisses : les Ã©pine terminales distinctes. 
Tarses ayant leurs 2 premiers articles trks courts, subÃ©gau ; le 30 
robuste, surpasse notablement en longueur les 2 prdcddents reunis. 
Ongles simples. 

HABITAT. On trouve la L. anopht/ialma dans toute l'Europe septen- 
trionale et mÃ©ridional ; elle est trÃ¨ commune dans les diverses pro- 
vinces de France ; j'en ai aussi des exemplaires de Corse. On la prend 
genbralement sous des pieux dessechds enfoncÃ© dans le sol, et sous 
l'ecorce des racines mortes. Elle a Ã©t rencontree quelquefois dans 
l'interieur d'un bolet, e t  aussi dans des fourmili&res de Formica 
fuliginosa placdes sur la souche pourrie d'un vieux chÃªne 

OBS. Sa taille gdnÃ©ralemen plus grande, puisqu'elle ne descend 
presque jamais h 2 millimbtres, qui est le maximum atteint par l'exigua 
suffirait pour la reconnaÃ®tr h premiere vue. Mais elle se distingue es- 
sentiellement par un certain nombre de caractÃ¨re assez tranches, 
tels que sa tete plus inegale, son corselet sensiblement Ã©chancr en 
devant et toujours un peu dilate au tiers anterieur, les cÃ´te toujours 
tres distinctes du pronoturn et des hlytres. 
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La larve et la nymphe de cette espÃ¨c ont dtÃ magistralement (16- 
crites dans l'ouvrage de M. E. Perris, intitule : Larves de Coldoptkres 
(pag. 77 et suivantes). 

Allong4e, paralldle, dÃ©prinat!e subopaque, d'un roux-testacÃ© TÃ©t 
plus longue que large, Ã surface moins indgale. Corselet Ã bord a&- 
rieur presque droit, Ã cdtÃ© paralli?les, non dilatds an tiers, offrant 
seulement 2 faibles cdtes sur  le disque et u n  fragment de ligne lisse 
mddiane, qui sont n~t?me parfois obsoldtes. Elytres Ã cinq cdtes peu 
marquÃ©es ou mÃ©m entidrement effacdes, grossit?rement et sdriale- 
ment ponctu.Ã©es 

rf Antennes A 3' article au moins aussi long que large ; le dernier de 
a massue proportionnellement plus allonge. MÃ©tasternu avec une 
mpression mÃ©dian transverse. 

Q Antennes h 3' article transverse; le dernier de la massue pins 
court. MÃ©tasternu simple. 

Long. : OmOOIS a Om002 (213 a 9/10 lign.); -lare. : O*. :O004 h 
Om0O05 (116 a 114 lign.). 

Langelandia exigua P~nnis, l'Abeille VII,  1869-70, pag. 9. - REITTER, stett. 
Ent. Zeit. 1875, pas. 313. 

Langelandia incostata PERBIS, l'Abeille VII, 1%9-70, pag. 11. - REIITLII, 
St'ett. Ent. Zeit. 1875,pag. 314. 

Corps allongd, linÃ©aire ddprimd, subopaque, d'un roux-testacd 
gdndralement assez cla':r, offrant h sa surface des cils bien distincts 
h un fort grossissement, parfois revetu d'un enduit terreux. 

TÃ©t moins large que le bord antbrieur du corselet, un  peu plus 
longue que large, a peine relevÃ© de chaque cÃ´t au-dessus des anten- 
nes; surface ruguleuse, couverte de granulations, trÃ¨ faiblement 
sillonnde au milieu, a peine excavÃ© sur les cÃ´tÃ© Front sdpard de 
l'dpistome par une dÃ©pressio intra-antennaire parfois peu distincte. 
Labre court, transverse, arrondi et ciliÃ en devant. 

Antenn,es assez robustes, insdrÃ©e infÃ©rieuremen sous le rebord 
marginal de la tete, courtes, ne dÃ©passan pas le 113 antkieur du cor- 
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selel, composÃ©e de 11 articles : le 1"' &pais, subcylindrique, "le plus 
long de tous ; le 2' un peu moins &pais, allong6 ; le 3' transverse chez 
la 9, et au moins aussi long que large chez le rf ; les 4' i 9" trks 
courts, submoniliformes ; les 10' et 11" formant une massue brusque 
dont le 1"' article est transverse, et le 2') trÃ¨ pubescent, est arrondi 
au sommet, et plus allonge dans le rf que dans la $. 

Yeux nuls. 
Pronotum une fois et demie aussi long que large, Ã peine Ã©chancr 

en devant, avec les angles anterieurs peu saillants; cdtes non dilates 
au tiers antÃ©rieur presque en ligne droite, s'inflÃ©chissan un peu en 
approchant de la base qui est subarcuÃ©men tronquke, distinctement 
quoique trÃ¨ finement crenelks; on distingue de chaque cd tÃ 2 fossettes, 
l'une situÃ© vers le tiers et l'autre aux 213 environ de la longueur ; le 
disque, dkprime, offre 2 cÃ´te lisses plus ou moins nettes, disparaissant 
parfois entiÃ¨remen (var. incostata), et au milieu une simple ligne 
lisse a peine Ã©levÃ ; toute la surface est couverte d'une ponctuation 
tr& grossiÃ¨re mais peu profonde. 

h'cusson indistinct. 
Eh/tres allongÃ©es parallÃ¨les 3 peine plus etroites que le corselet, 

moitiÃ plus longues que lui, arcuement Ã©chancrÃ© en devant, avec les 
angles humÃ©rau distincts; arrondies ensemble 5 l'extrÃ©mitÃ avec la 
marge laterale relevee en carÃ¨n ldgÃ¨remen crhe lÃ©e la suture est 
relevÃ© en c6te ; on distingue en outre sur le disque de chaque cbtÃ un 
intervalle relevk en c6te qui fait sui te5 la cdte laterale du disque pro- 
thoracique, sÃ©par de la suturale par 2 sÃ©rie d'une grosse ponctuation; 
ces cÃ´te sont parfois cornplktement oblitÃ©rkes et, dans ce cas, les 
elytres paraissent grossibrement ponctuÃ©es-striÃ© avec les intervalles 
trÃ¨ Ã©troits le repli Ã©pipleura est large, parallÃ¨l h peu prÃ¨ dans toute 
sa longueur, rÃ©trÃ© en s'arrondissant vers l'extrÃ©mit du 50 arceau 
ventral. 

Prosternum offrant toute sa surface rugueuse ou obsolÃ¨temen fo- 
veolÃ© ; la fossette creusÃ© sous les flancs pour loger la massue des 
antennes est parfois peu marquÃ© ; la lame prosternale, qui sÃ©par les 
hanches antÃ©rieure et les dÃ©passe est presque aussi large que la me 
SOS ternale. 

Mdsosternum sans car&nes latÃ©rales presque aussi long que le mÃ© 
17 
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254 LATHRIDIENS - Langelandia 

tasternum, grossibrement rugueux, s'avanÃ§an en plaque mhdiocre, 
tronquee au bout, entra les hanches intermediaires. 

MÃ©tasternu sans sillon longitudinal, offrant chez le cf une dÃ©pres 
sion mediane transverse, qui s'avance jusqu'entre les hanches postÃ© 
rieures,  of^ il est subtronqud; couvert de rugosites grossiÃ¨res comme 
celles des segments prÃ©cedents n'Ã©galan pas en longueur sur sont 
milieu lÃ 1" arceau abdominal. 

Abdomen de 5 segments: le let s'avanÃ§an en lame largemen 
tronquÃ© entre les hanches postÃ©rieures un peu plus long que le 2'; 
celui-ci et les 2 suivants subÃ©gaux le 5' plus allong6 que le prÃ©cÃ©de ; 
tous couverts d'une ponctuation grossiÃ¨r comme le reste de la page 
infÃ©rieur du corps ; offrant sur leur milieu au moins des traces d'une 
dÃ©pressio transverse. 

Hanches antÃ©rieure distantes ; les mÃ©diane un peu plus Ã©cartÃ© ; 
les postÃ©rieure le sont encore davantage. 

Cuisses assez robustes. Tibias sublinÃ©aires munis sur leurs tranches 
de soies courtes assez Ã©paisses les Ã©pine terminales distinctes. Tarses 
ayant leurs 2 premiers articles trÃ¨ courts, subÃ©gaux le 3' robuste 
surpasse notablement en longueur. les 2 prÃ©cÃ©den rÃ©unis Ongles 
simples. 

HABITAT. dette esphce parait propre h la Corse et a la Sardaigne,  of^ 
on la rencontre soit a la racine des plantes, soit sous des pierres pro- 
fondÃ©men enfoncÃ©e dans le sol. D'aprÃ¨ M. Reitter, elle aurait Ã©t 
prise Ã©galemen a Nice; mais des exemplaires que j'ai vus de cette 
derniÃ¨r localitÃ© bien que leur taille soit celle de l'exigua, ne prÃ© 
sentent point les caractÃ¨re spÃ©cifique si exactement assignÃ© par 
Perris, et ne sont h mes yeux qu'une race plus petite de l'anophthalma. 

OBS. Aprks avoir examinÃ de nombreux Ã©chantillons et en particu- 
lier la riche sÃ©ri que posskde M. ReveliÃ¨r avec les types de Perris, il 
m'est impossible d'admettre que l'incostata soit une espÃ¨c distincte. 
L'absence de cÃ´tes trÃ¨ sensible sur quelques exemplaires, l'est 
beaucoup moins sur d'autres; on en trouve meme dont les &tes sont 
distinctes sur l'une des Ã©lytre seulement, et, h mesure que les cdtes 
disparaissent, la grossikre ponctuation sÃ©rial s'accentue. Les autres 
caractÃ¨re invoquÃ© par l'auteur n'ont rien de constant, "et ne sont 
assez tranchÃ© que dans quelques insectes, les extremes de la sÃ©rie 
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En ce qui concerne la valeur sp6cifique de l'exigua, je crois qu'on 
peut la maintenir. Bien que la plupart des diffÃ©rence signalÃ©e par 
Perris avec sa perspicacitÃ habituelle soient sujettes a des variations 
plus ou moins importantes, et qu'on rencontre meme des individus 
qui paraissent se rapprockr de l'anophthalma par des passages in- 
sensibles, je n'en ai cependant point trouv6 chsz lesquels le corselet 
fut dilatÃ Ã son tiers anterieur. Si ce caractÃ¨r lui-mAme venait i~ faire 
dÃ©faut il y aurait peut-Ãªtr lieu de ne plus considÃ©re l'exigua que 
comme une race locale intÃ©ressante 

Genre Metophthalmus Motschulsky. 

MOTSC~LSKY,  Bull. Mosc. 1851, pag. 660. 

Etymologie : p d t ,  avec; @fl.+&, Å“i 

CARACT~RES. Corps ovale, peu convexe, partiellement recouvert d'un 
enduit cryptogamique blanc-crÃ©tacb Epistome deprime en arc et situÃ 
sur un plan infkrieur au front. Antennes de 9 Ã 10 articles, insÃ©rÃ© 
aux angles ant6rieurs du front et prÃ¨ de la marge supÃ©rieure termi- 
d e s  par une massue bi-articulbe. Yeux distimts, supÃ©rieurs &ono- 
tum largement explane sur les cctÃ©s offrant sur le disque deux cÃ´te 
saillantes, dÃ©nudÃ© au sommet et a la base, ainsi que des  fossettes 
nombreuses,qui disparaissent d'ordinairesous l'enduit crÃ©tacÃ Ecusson 
rudimentaire. Elyires soudÃ©es en ovale plus ou moins allonge, seria- 
lement fovkolÃ©es-pon tuees avec les intervalles Ã troits ; la marge 
laterale, la suture et les interstries alternes sont relevÃ© en cdtes. 
Prosternum en lame mÃ©diocre dÃ©passan les hanches anterieures. 
Proplewes creusÃ©e en avant d'une fossette destinÃ© !I loger la massue 
des antennes en repos. MÃ©sopleure plus courtes que les mÃ©tapleures 
Hanches toutes distantes, les mÃ©diane un peu plus que les antÃ©rieures 
les postÃ©rieure s'Ã©carten davantage. Abdomen de 5 segments: le 1" 
le plus long; les 3 suivants subegaux entre eux; le 5' aussi court que 
chacun des prÃ©cedents ou plus allonge suivant les sexes. Tarses a 2 
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256 . LATHRIDIENS - Metophthalmus 

premiers articles petits, subegaux ; le 3' Ã©gal au moins les 2 prÃ©c6 
dents pris ensemble. Ongles simples. 
OBS. Avec le genre Metophthalmus commence la serie des Lathri- 

diaires dont le corps est ovale. Sa massue bi-articulÃ© et ses cdtes 
prothoraciques bien visiblesdans leur partie dÃ©nude suffisent Ã le 
distinguer des genres Revelieria, Enicmus et Cartodere (1). Le premier 
de ces caracteres le sÃ©par egalement des Lathridius, Ã l'exception des 
especes du sous-genre Coninornus; mais la position des yeux qui sont 
superieurs et contigus au prothorax, comme aussi l'enduit crÃ©tac 
qui lui donne un aspect particulier, etc., ne permettent pas de le 
confondre avec ces dernikres. 

J. Duval donne 9 articles seulement aux antennes deson genre Bon- 
vouloiria, tandis que les Metophthalmus, d'aprÃ¨ Motschulsky et les 
auteurs qui ont Ã©cri postÃ©rieurement en possÃ©deraien 10. Devant 
cette divergence d'affirmations, je me suis demandÃ© Y a-t-il erreur, et 
s'il y en a une, de quel cÃ´t se trouve-t-elle ? Connaissant 1 habiletÃ et 
le soin qu'apporlait J. Duval clans les etudes microscopiques, j'6tais 
port6 d'avance Ã croire qu'il ne s'etait pas trompÃ© et la premikre idee 
qui me vint Ã l'esprit fut que la diffÃ©renc dans le nombre des articles 
antennaires pourrait Ãªtr un caractÃ¨r sexuel, comme cela a lieu pour 
les Holopameczis; mais en pareille matikre les raisonnemeuts apr ior i  
n'ont point de valeur: il s'agissait d'un fait Ã vÃ©rifie et je fis appel i 
mes yeux aidis d'un excellent microscope. J'Ã©prouva d'abord une 
difficulte sÃ©rieuse non pas tant Ã cause de la petitesse des organes h 
examiner, que par suite de la position qu'ils prennent Ã la mort de 
l'insecte: le funicule se loge dans une Ã©troit rainure formÃ© par la 
dilatation de la page inl'Ã©rieur de la tete, et sa massue s'enfonce dans 
une fossette profonde situee sous les angles antÃ©rieur du corselet. 
Aprks un grand nombre de tentatives infructueuses pour deloger les 
antennes et les etudier, j'ai rÃ©uss enfin sur deux exemplaires du M. 
niveicollis, et ma surprise a ete aussi grande que ma joie en reconnais- 
sant que l'un avait seulement 9 articles et que l'autre en comptait bien 
dix. GrAce h de bienveillantes communications, j'ai pu confirmer cette 
decouverte par l'examen d'un nom breplus considerable d'exemplaires 

(1) La Cartodere filum a, il est vrai, une massue bi~articul~k, mais ses yeux 
sont latÃ©raux son corps est allong6, subdÃ©primÃ sans enduit crÃ©tacb, etc. 
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Quant au M. Ragusse, les sÃ©rie assez nombreuses que j'ai pu Ã©tu 
dier ne m'ontprÃ©sent que des antennes de 10 articles, et il ne paraÃ® 
guhre admissible que l'un des sexes de cette espÃ¨c soit jusqu'ici 
demeurd inconnu. 

Nos deux esphces franÃ§aise peuvent se distinguer aux caractÃ¨re 
suivants : 

a. Forme gÃ©nÃ©ra plus allongÃ©e Front ornÃ de 2 petits 
tubercules dÃ©nudÃ© Corselet plus Ã©troi en devant qu'Ã 
la base, avec les cbtÃ© Ã peine arrondis et formant 

. . . . . . . . . . . .  presque un angle au milieu NIVEICOLLIS .  

aa. Forme gÃ©nÃ©ra un peu plus large. Front ornÃ de 2 tuber- 
cules allongÃ© en calÃ¨ne subconvergentes. Corselet 
transverse, Ã cÃ´t s'arrondissant Ã peu prÃ¨ Ã©galemen 
dans leur milieu. . . . . . . . . . . . . . . .  RAGUSA. 

1 Metephthalmus nivelcollls J . DUVAL. 

E n  ovale allong&, peu convexe, glabre, ferrugineux avec les an-  
tennes et les pattes plus claires, partiellement couvert e n  dessus et e n  
dessous d'un enduit  cryptogamique blanc-crÃ©tad TÃªt ornde a u  
mi l ieu  d u  front de 2 petits tubercules ddnudds. Corselet un peu plus 
large que long, assez &primÃ© plus Ã©troi e n  devant qu'Ã la base, Ã 
peine arrondi sur les cdtÃ©s avec les anglespostdriews droits; les cdtes 
discales sont dÃ©nudÃ© a u  sommet et Ã la base. Elytres allongdes- 
ovales, un peu plus larges Ã la base que le corselet, sÃ©rialemen ponc- 
ltides-fovdolÃ©e avec les interstries Ã©troits les intervalles alternes, la 
marge et la suture sont relevds e n  cdtes; elles n'offrent d'ordinaire 
l'enduit crÃ©tac qu'aux dpaules et sur lewrs flancs. 

Antennes de 10 articles. Forme ghÃ©ral plus allongÃ©e 
Q Antennes de 9 articles. Forme genkrale un peu plus large. 

Long. : O-rOOl2 (112 lign.) ; - larg. : Om0004 (1/6 lign.). 

Ronvorloiria niveicollis 3. DWAL, Gen. Col. Il, pag. 245, pi. 59, fig. 292. Q. 
Metophthalmus niveicollis REITTER, Stett. Ent. Zeit. 1875, pag 314.- REDEN- 

BACHER, Fauna Austr. 1110 Ã©dit Il, pag. 413. 

Corps en ovale allongÃ© peu convexe, glabre, d'un ferrugineux 
plus ou moins sombre avec les antennes et les pattes plus claires, 
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enduit d'une substance cryptogamique d'un blanc-crÃ©tac qui recouvre 
en dessus la tete (Ã l'exception des tubercules frontaux et des yeux); 
le corselet (hormis les cÃ´te discales en devant et a la base, et une 
etroite bande latÃ©rale) les Ã©paule et la marge seulement des elytres, 
ainsi que presque toute la page inferieure. 

Tkte de forme carree, h peine moins large que le bord antÃ©rieu du 
corselet, h peu prÃ¨ aussi longue que large, offrant au milieu du front 
2 tubercules deni&%, plus ou moins etendus, mais ne formant point 
deux carenes prolongees jusqu'Ã l'Ã©pistome les bords latÃ©rau en 
dessus sont obsolÃ¨temen releves en carene a partir des yeux. Bis- 
tome transverse, faiblement arque, deprime et situÃ sur un plan inf6- 
rieur. Labre trÃ¨ court, transverse, h peine arrondi en devant. La 
partie infÃ©rieur de la tete se dilate latÃ©ralemen de maniÃ¨r Ã laisser 
entre elle et la partie supÃ©rieur une rainure crenelee oÃ se loge le 
funicule des antennes. 

Antennes insÃ©rÃ© a l'angle anterieur du front, presque sur le bord 
de la tÃªte courtes, n'atteignant pas la moitiÃ du corselet, composÃ©e 
de 9-10 articles selon les sexes : les 2 premiers globuleux, le 2" un 
peu moins gros que le la', mais sensiblement p!us epais que ceux du 
funicule; celui-ci comprenant 5 ou 6 articles transverses, a peu prÃ¨ 
bgaux entre eux; massue terminale de 2 articles dilates, dont le pre- 
mier est transverse, un peu moins large que le Y, qui est presque 
2 fois plus long et ovalaire. 

Yeux petits, h granulation grossikre, contigus au corselet, situ& 
sur la marge supÃ©rieur de la tete. 

Pronotum un peu plus large que long, h peine emarginÃ en devant 
avec les angles antÃ©rieur obtus et Ã©moussÃ© se retrÃ©cissan davan- 
tage vers le sommet qu'h la base ; faibl~ment arrondi sur les cÃ´te 
qui sont largement explanÃ©s crenelbs, Ã©troitemen dÃ©nudÃ© avec les 
angles postÃ©rieur droits ; offrant vers le milieu sa plus grande largeur 
qui est Ã peine moindre que celle des Ã©lytres La surface dorsale est 
inÃ©gal et creusÃ© de fossettes ordinairement cachÃ©e sous l'enduit 
cr6 tace ; les 2 cd tes longitudinales mÃ©diane sont dcnudkes seulement 
en devant et h la base, oÃ elles apparaissent sous la forme de 2 gros 
tubercules. 
Ecusson rudimentaire, indistinct. 
Elytres soudees, en ovale allonge, h peine plus larges que le cor- 
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selet, 2 fois plus longues que lui, tronquÃ©e droit en devant, avec les 
angles humeraux distincts ; sÃ©rialemen fov6olces ponctuees avec les 
intervalles Ã©tro ts ; s'arrondissant ensemble h l'ex trÃ©mit ; la marge 
laterale, relevee en chte crdnelhe, est faiblement dilatÃ©e puis sinnee 
Ã la hauteur des hanches postÃ©rieures la suture est relevee en cdte 
ainsi que les intervalles alternes, de sorte que chaque Ã©tu offre 3 
cdtes discales, dont la premibre s'unit avec la troisikme sur la vous- 
sure apicale, tandis que la 2' est raccourcie un peu auparavant; repli 
epipleural mÃ©diocr et h peu prks d'Ã©gal largeur, reduit h une simple 
tranche vers la moitie du 5" arceau ventral ; J'endui t crÃ©tac ne re- 
couvre ordinairement que les Ã©paule et l'interstrie marginal dans sa 
moitiÃ antÃ©rieur environ. 

Prosternum entiÃ¨remen couvert de l'enduit crÃ©tacÃ offrant sous 
ses angles anterieurs une large fossette longitudinale oÃ vient se loger 
la massue antcnnaire; la lame qui sÃ©par les hanches antÃ©rieure et 
les dÃ©pass en se deflÃ©chissan est un  peu moins large que la mhso- 
s ternale. 

Mhosternum court, s'avanÃ§an en lame mediocre et tronqude au 
bout entreles hanches intermÃ©diaires entiÃ¨remen couvert de l'enduit 
cretacÃ© 

Mktasternumegalement revÃªt sur toute sa surface de l'enduit crÃ¨ 
tacÃ© s'avanÃ§an entre les hanches postÃ©rieure qu'il separe largement, 
egalant environ dans son milieu la longueur du 1*= arceau ventral. 

Abdomen de 5 segments : le 10T presque aussi long que les 2 suivants 
pris ensemble; ceux-ci et le V sont courts et siibÃ©g-au entre eux; 
le 5" est tant& de m6me longueur, tant6t plusallongÃ que le prÃ©cÃ©den 
Tou te la surface abdominale est revetue de l'enduit crÃ tace, hormis 
le 5Â segment. 

Hanches antÃ©rieure distantes; les mÃ©diane un peu plus Ã©cartees 
les postÃ©rieure le sont davantage. 

Cuisses pas trÃ¨ robustes. Tibias trbs ldgkrement arquds sur leur 
face externe; par consÃ©quen faiblement dilates vers le sommet, avant 
lequel ils sont extÃ©rieuremen tailles en biseau; Ã un fort grossisse- 
ment on distingue quelques cils sur les tranches. Tarses ayant leurs 
2 premiers articles trÃ¨ petits, Ã©gau ; le 3" &gale les 2 prÃ©cddent rÃ© 
unis. Ongles simples. 
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HABITAT. Le M. niveicollis se trouve dans les detritus vegetaux qui 
s'accumulent au pied des cistes : il a 15th capture pour la premibre fois 
par J. Duval dans les environs de Montpellier, mais il doit habiter 
les dÃ©partement voisins. M. Rey m'en a communique des exemplaires 
provenant de Banyuls (PyrknÃ©es-Orientales) j'en possÃ¨d aussi des 
Ã©chantillon recueillis en Espagne (Madrid), et en AlgÃ©ri (sans indi- 
cation plus prÃ©cise) 

OBS. C'est avec quelque doute que je regarde les antennes com- 
posÃ©e de 10 articles comme appartenant au sexe d,  et celles de 9 
articles comme propres aux 9 .  A dÃ©fau d'observation directe de 
l'accouplement, il aurait fallu recourir Ã la dissection anatomique 
pour avoir une certitude complÃ¨te mais, ce moyen dÃ©passan mon 
habiletÃ© j'ai dÃ rÃ©soudr ce problÃ¨m &l'aide d'inductions basÃ©e sur 
l'analogie. Il serait trop long de les exposer ici en dÃ©tail j'aime mieux 
signaler consciencieusement une lacune, et appeler l'attention des 
entomologistes sur cette recherche intÃ©ressante 

Le tableau ci-dessus indique les diffÃ©rence essentielles q,ui sÃ©pa 
rent le plus nettement cette espÃ¨c de la suivante. J. Duval paraÃ® 
n'avoir connu que la Q ; le est proportionnellement plus Ã©troi et 
plus allongÃ© 

Motschulsky a dÃ©cri sous le nom de M. Lacteolus (Bull. Mosc. 1866. 
III, pag. 232) un insecte de CrimÃ© qu'il distingue du niveicollis par 
ses antennes de 10 articles et par son corps entiÃ¨remen recouvert de 
blanc. Ce dernier caractbre n'a aucune valeur, parce qu'il tient uni- 
quement & l'Ã©ta de fraÃ®cheu et de conservation dans lequel se trouve 
l'Ã©chantillon Le nombre des articles antennaires ne serait pas, & lui 
seul, suffisant pour justifier une sdparation specifique. Cependant il 
est probable que l'espÃ¨c de Motschulsky est distincte, autant que j'ai 
pu en juger par l'examen rapide de quelques exemplaires que 
M. E. ReveliÃ¨r a r e p s  de Hongrie mÃ©ridional comme Ã©tan le M. 
laoteolus; leur corselet est en effet d'une conformation un peu diffÃ© 
rente, et la largeur relative des Ã©lytre est plus considÃ©rabl que celle 
des-niveicollis h antennes de dix articles. 
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2. M e t o p h t h a i m u s  Ragusa? REITTER. 

En ovale un peu plus large, peu convexe, glabre, ferrugineux avec 
les antennes et les pattes plus claires, partiellement couvert en dessus 
et en dessous d'un enduit cryptogamique blanc-crÃ©tacÃ TÃ©t ornÃ© 
sur le front de 2 cÃ´te distinctes subconverqentes. Corselet assez dd- 
primÃ© nettement transverse, Ã peine moins large que les Ã©lytres u n  
peu plus rÃ©trÃ© en devant qu'Ã la base, arrondi sur les cdtÃ©s avec les 
angles postÃ©rieur obtus ; les &tes discales sont ordinairement dÃ©nu 
&es presque entidrement. Elylres ovales, 'plus courtes, sÃ©rialemen 
fovÃ©olÃ©es-ponctd avec les interstries Ã©troit ; la marge, la suture et 
les intervalles alternes sont relevÃ© en cÃ´tes elles n'offrent d'ordinaire 
l'enduit crÃ©tac qu'aux dpaules et sur leurs flancs. 

Long. : OmO008 & OmOOl. (113 h 112 lign.) ; -1arg. : Om0004 h OmOOOS 
(116 h 114 lign.) 

Motophthalnius Ruyusa REITTER, Stett. Eut. Zeit. 1875, pag. 315. 

Corps en ovale, un peu plus large proportionnellement que chez le 
niveicollis, peu convexe, glabre, d'un ferrugineux plus ou moins 
sombre avec les antennes et les pattes plus claires; enduit d'une 
substance cryptogamique d'un blanc crÃ©tac qui recouvre presque 
toute la page infÃ©rieur et se montre en dessus h la tete, au corselet, 
aux Ã©paule et sur la marge latÃ©ral des Ã©lytres 

Rte de forme carrÃ©e 5 peine moins large que le bord antÃ©rieu du 
corselet, aussi longue que large, offrant au milieu du front 2 carÃ¨ne 
dÃ©nudÃ©e convergentes en devant, prolong6es jusqu'h la moitiÃ de sa 
longueur environ, puis effaches, et enfin se relevant en une saillie h 
peine distincte dans le voisinage de l'Ã©pistom ; les bords latÃ©rau en 
dessus sont aussi relevÃ© en faible carÃ¨n marginale 3 partir des 
yeux. Epistome transverse, faiblement arquÃ© dÃ©prim et situÃ sur un 
plan un peu infÃ©rieu & celui du front qui commence h l'insertion 
antennaire. Labre trÃ¨ court, transverse, h peine arrondi en devant. 
La partie inf6rieure de la tete se dilate latÃ©ralement de manikre h 
former entre elle et la marge supÃ©rieur une rainure crÃ©nelk oÃ se 
loge le funicule des antennes. 
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Antennes insÃ©rÃ© h l'angle ant6rieur du front, presque sur le bord 
de la tete, courtes, n'atteignant pas la moitiÃ du corselet, compos6es 
de 10 articles : les 2 premiers globuleux, le 2" un peu moins gros que 
le le*, mais sensiblement plus Ã©pai que ceux du funicule ; celui-ci 
comprenant 6 articles transverses, h peu prÃ¨ Ã©gau entre eux; 
massue terminale de 2 articles assez fortement dilatÃ©s dont le Ier es 
transverse, a peine moins large que le 2' ; celui-ci est presque 2 fois 
plus long et ovalaire. 

Yeux petits, Ã granulation grossibre, contigus au corselet, situ6s 
sur la marge supÃ©rieur de la tete. 

Pronohm nettement plus large que long, 3 peine 6marginÃ en 
devant avec les angles anterieurs obtus et emoussÃ©s se rÃ©trÃ©cissa 
un peu plus vers le sommet qu'h la base, du reste assez bgalement 
arrondis vers le milieu des cdtes qui sont crhneles, largement 
explanÃ©s Ã©troitemen dÃ©nudÃ© avec les angles postkrieurs nettement 
obtus; l'enduit crÃ©tac recouvre ordinairement les fossettes dont la 
surface dorsale est ornÃ©e mais les 2 cÃ´te longitudinales mÃ©diane 
sont la plupart du temps dÃ©nud6e dans toute leur Ã©tendue 

Ecusson rudimentaire, indistinct. 
Elytres soudÃ©es en ovale un peu moins allongÃ proportionnelle- 

ment que celles du M. niveiwilis, Ã peine plus larges que le corselet, 
coup6es droit en devant avec les angles humÃ©rau subarrondis, 
shrialement foveolÃ©es-ponctuÃ©e avec les intervalles Ã©troits s'arron- 
dissant ensemble Ã l'extrkmitÃ© la ruarare latÃ©ral relevÃ© en cÃ´t 
crÃ©nelÃ est tr&s faiblement dilalee sous l'bpaule, puis subsinuÃ© a la 
hauteur des hanches postbrieures ; la suture est aussi relevÃ© en c6te 
ainsi que les intervalles alternes, de sorte que chaque Ã©tu offre 3 cdtes 
discales, dont la 1'" s'unit a la 3' sur la voussure apicale, tandis que 
la 2Â est raccourcie un peu auparavant ; repli bpipleural mÃ©diocre et 
i peu pres d'@ale largeur, rÃ©dui h une simple tranche vers le 50 ar- 
ceau ventral; l'enduit cretacÃ ne recouvre ordinairement que les 
epaules et l'interstrie marginal dans sa moitiÃ antÃ©rieure 

Prosternum entihement couvert de l'enduit crÃ©tacÃ offrant sous 
ses angles antÃ©rieur une large fossette longitudinale oh vient se 
loger la massue antennaire au repos ; la lame prosternale, qui separe 
les hanches antÃ©rieure et qui est dÃ©flÃ©ch aprÃ¨ elles, est moins 
large que la mdsosternale. 
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Mdsosternum court, s'avanÃ§an en lame mÃ©diocr et tronquee au 
bout entre les hanches intermÃ©diaires entierement couvert de l'en- 
duit crÃ©tacÃ 

Mitasternum Ã©galemen revetu sur toute sa surface de l'enduit 
cretacÃ© s'avanpnt entre les hanches postÃ©rieure qu'il sÃ©par large- 
ment, Ã©galan environ dans son milieu la longueur du 1" arceau 
ventral. 

Abdomen de 5 segments : le ier presque aussi long que les 2 sui- 
vants pris ensemble; les 2' h 5" sont courts et subegaux, avec la 
surface ordinairement revetue de l'enduit crdtacc, hormis le 5' 
segment, et parfois aussi le 4.. 

Hanches antÃ©rieure distantes ; les mÃ©diane 2 fois plus Ã©cartde ; 
les postÃ©rieure le sont encore davantage. 

Cuisses pas trÃ¨ robustes. Tibias lÃ©gÃ¨reme arqu6s sur leur face 
externe, et par suite faiblement dilates vers le sommet, avant lequel 
ils sont exterieurement taillÃ© en bisem ; a un fort grossissement, on 
distingue quelques cils sur les tranches. Tarses ayant leurs 2 premiers 
articles trks petits, Ã©gau ; le 3' egale les 2 prÃ©cÃ©den rÃ©unis 
Ongles simples. 

HABITAT. Cette espÃ¨c se prend, comme sa congÃ©nkre en tamisant 
les feuilles amassÃ©e aux pieds des Cistes ; trouvbe en Sicile par M. 
Rag-usa, elle habite kgalement la Corse. Dans la collection de M. Rey, 
j'en ai vu un exemplaire que ce savant naturaliste a dÃ©couver sous 
les dhtritus d'algues marines h Saint-RaphaÃ« (Var). 

OBS. Ordinairement de taille un peu plus faible que le M. niveicollis, 
cet insecte est aussi un peu plus large proportionnellement que le d 
de celui-ci ; ses tubercules frontaux sont plus longuement denudÃ© et 
apparaissent comme 2 carÃ¨ne legÃ¨remen convergentes en devant ; 
le corselet est proportionnellement un peu plus court, Ã©galan presque 
la largeur des Ã©lytres et les cctes sont plus rÃ©guliÃ¨reme arrondis. 
Les autres differences signalÃ©e par M. Reitter ne me paraissent pas 
constantes. 

Un exemplaire, capturÃ h Caporalino (Corse) par M. E. Reveliere, 
semble diffÃ©re du M. Ragusas par la forme de son pronotum et par 
quelques autres caractÃ¨re de moindre importance; sa tÃªt parait 
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proportionnellement plus Ã©troite les 2 tubercules frontaux d6nudÃ© 
sont arrondis et peu saillants; ses antennes ne comptent que 9 
articles ; le corselet, lÃ©gÃ¨reme Ã©margin au sommet, est trÃ¨ rÃ©trkc 
h son bord antÃ©rieu oÃ il est h peine plus large que la tete ; il s'ar- 
rondit un peu aux angles antÃ©rieur qui ne sont pas marquÃ©s puis se 
dilate assez fortement presque en ligne droite jusqu'un peu aprÃ¨ le 
milieu oÃ il se rÃ©trÃ©c vers la base, mais beaucoup moins que vers 
le sommet, avec ses angles postdrieurs obtus et faiblement Ã©moussÃ 
(tandis que chez le M. Rugusse le prothorax paraÃ® proportionnellemen 
un peu plus court, moins rÃ©trÃ© en devant, et s'arrondissant Ã©gale 
ment sur les cÃ´tÃ©s les cÃ´te discales ne sont dÃ©nudÃ© qu'au sommet 
et & la base; le 5" arceau ventral est court, subÃ©ga an prÃ©cÃ©den 
J'avais d'abord soupconnÃ que c'Ã©tai l'un des sexes du M. Ragus'e, 
mais cette espece ayant Ã©t prise en nombre, comment admettre 
qu'on n'en aurait jusqu'ici rencontrÃ qu'un seul Ã©chantillon qui, 
cl'apres l'analogie, devrait etre considÃ©r comme la S? ? C'est contre 
toute vraisemblance. Aussi je suis plutÃ´ portÃ h voir dans cette 
capture une dÃ©couvert nouvelle ; si des recherches ultÃ©rieure 
viennent la confirmer et dÃ©montre la valeur des caracteres que j'ai 
signalÃ©s il y aurait lieu d'en faire honneur h l'entomologiste auquel 
nous devons cette connaissance, en la dÃ©signan sous le nom de 
M. Revelierei. 

Genre Lathridizis, Herbst. 
HERBST, KAEFER V. 1793, pag. 3. 

Etymologie : ^tt6fi! ' tns, cachÃ (1). 

CARACT~RES. Corps ovalaire et plus ou moins convexe. Epistomc 
dhprimÃ en arc et situÃ sur un plan inferieur au front. Antennes de 
11 articles, insÃ©r6e en dessus aux angles antÃ©rieur du front, h peu 

(1) Le catalogue de.Muniuh k i t  Latridius et ajoute que l'Ã©tymologi est 
douteuse. Pourtant Herbst indique celle-ci assez clairement, ce me semble, 
en disant que le nom du genre fait allusion Ã la petitesse de ces insectes, 
qui les rend difficiles Ã trouver et Ã reconnaitre. Il n'y a donc pas lieu de 
revenir Ã une orthographe fautive que l'usage a lÃ©gitimemen rectifike. 

NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 



LATHHIDIENS - Lathridius 265 

de distance au devant des yeux, et terminÃ©e par une massue tantÃ´ 
bi-, tantbt tri-articulee. YeuxlatÃ©raux proÃ©minents occupant environ 
la moitie latÃ©ral de la tete Ã partir de l'insertion antennaire. Prono- 
tum orne de 2 cÃ´te longitudinales sur le disque, et plus ou moins 
sinuÃ ou incisÃ latÃ©ralement souvent accompagnÃ d'une membrane 
marginale caduque. Ecusson petit, transverse. Elytkes non soudÃ©es 
ovales, offrant chacune 8 stries ponctuÃ©e se riunissant deux a deux, la 
lm Ã la 8e, la 2" h la 7e, la 3' Ã la 6*, et la 4Â a la 5', avec les intervalles 
alternes souvent plus ou moins costiformes (1). Prosternum, en lame 
plus ou moins Ã©troite mais distincte, entre les Hanches antÃ©rieures 
aprÃ¨ lesquelles il se prolonge. Propleures sans fossettes pour loger 
la massue des antennes au repos. ~Vdsoplewes plus courtes que les 
metapleures. Hanches toutes distantes; les mÃ©diane plus que les an- 
tÃ©rieure (celles-ci subcontigu5s dans une espÃ¨ce ; les postÃ©rieure 
s'Ã©carten encore davantage. Abdomen de 5 segments : le 1"' egalant 
environ les 2 suivants pris ensemble; les 4 autres courts, subkgaux, 
ou bien le dernier un peu plus allongÃ que le prÃ©cedent Tarses a 1" 
article plus court ou presque aussi allonge que le 2". 

OBS. L'existence de chtes longitudinales sur le disque du pronotum 
distingue h premiÃ¨r vue ce genre des suivants. On ne saurait non 
plus le confondre avec les Langelandia et les Metophthalmus, car il 
n'a point de fossettes excavees sous les angles antÃ©rieur du corselet 
pour y loger la massue des antennes au repos, et, d'autre part, ses 
yeux sont assez gros et inserÃ© sur le cÃ´t de la tete. 

Nous rencontrons ici une extreme variabilitÃ dans la structure du 
prothorax : la longueur relative de cette partie du corps, les sinuosi- 
tÃ© de la marge latÃ©rale la bordure costiforme des cÃ´tÃ sont sujettes 
Ã presenter dans la mÃªm espÃ¨c les diffÃ©rence les plus notables ; il 
en est de mÃªme quoique Ã un moindre degrÃ© de la sculflture des 
Ã©tuis Lorsqu'on examine avec soin une sÃ©ri un peu nombreuse 
d'exemplaires captures ensemble et appartenant h une seule Ã©closion 
et Ã plus forte raison s'il s'agit d'individus de provenances diverses, 
on est surpris des dissemblances qui existent entre eux, dissemblan- 

(1) Les espÃ¨ce francaises ont toutes leur ie interstrie assez fortement 
relevÃ en carÃ¨ne 
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ces qu'on serait tentÃ de considÃ©re partout ailleurs comme caract6- 
ristiques. La prÃ©senc ou l'absence de la membrane blanchAtre qui 
constitue d'ordinaire l'appendice lathal du corselet peut surtout 
donner lieu a plus d'une mÃ©pris sur la forme rÃ©ell de ce segment 
et contribue ?I augmenter encore la diversitÃ du faci&. Cette remar- 
que peut servir d'excuse aux premiers descripteurs, qui ont ktabli 
sur des matÃ©riau insuffisants un certain nombre de sÃ©paration spÃ©ci 
fiques absolument injustifiables; elle expliquera aussi les difficulths 
qui se prdsentent, soit qu'on veuille dÃ©brouille la synonymie, soit 
qu'on cherche h formuler la diagnose prkcise d'une espÃ¨ce 

J'ai rÃ©un les Coninomus de M. Thomson et de M. Reitter aux La- 
thridius vrais, parce qu'il m'a Ã©t impossible de trouver un ensem- 
ble de caractbres ayant assez de valeur pour autoriser leur division 
gÃ©ndrique En dehors de la longueur relative des tempes qui, tout en 
etant susceptible de degr& divers, permet ndanmoins une ddlimita- 
tion exacte de ces deux groupes, j'ai vainement cherchd d'autres 
caractÃ¨re tranchds et constants, pouvant s'appliquer h toutes les 
esphes d'une meme section. Ainsi, par exemple, la massue anten- 
naire, nettement bi-articulÃ© dans les derniers Coninomus, se com- 
pose de trois articles chez le nodifer que les tempes allongÃ©e et plu- 
sieurs autres particularitis morphologiques rangent n6cessairement 
avec eux, tandis que l'alternans, appartenant aux Lathridius vrais, 
offre de son cÃ´t une massue subbiarticulÃ©e et un corselet incis6 
lat6ralement h peu prbs comme chez les Coninontus. Le mdlange de. 
ces diverses formes et les transitions qui les rapprochent s'accentuent 
encore davantage, a mesure qu'on Ã©tudi une faune moins res- 
treinte. 

A l'aide du tableau suivant, on pourra, je crois, determiner ais& 
ment les csptxes qui habitent notre territoire ou quelques contrÃ©e 
limitrophes : 

A f e u s  sÃ©parÃ du corselet par des tempes plus courtes 
que le diamÃ¨tr oculaire. Corselet plus ou moins sinuÃ 
sur les cbtÃ©s mais non profondÃ©men incisÃ aprÃ¨ le 
milieu. (s-g. Latliridius) (1). 

(1) A ces caractÃ¨re principaux on peut ajouter, sans toutefois y accorder 
trop d'importance, la troncature oblique du dernier article des antennes, et 
les tarses Ã ter article plus court que le 20. 
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a. Elytres glabres, prolongÃ©e en pointe dÃ©passantnotable 
. . . . . . . . . . . . . . .  ment l'abdomen. 

aa. Elytres plus ou moins arrondies ensemble Ã l'extrÃ© 
mitÃ© sans se prolonger au delÃ de l'abdomen. 

b. Elytres sÃ©rialemen hÃ©rissÃ© de soies assez longues. 
c. Tite plus large avec les yeux que le bord antkieur 

du corselet . . . . . . . . . . . . . . . . . .  
cc. TÃªt moins large que le bord antÃ©rieu du corselet. 

d. Angles anldrieurs du corselet faiblement dilatÃ© 
en lobes arrondis.Etytres sansimpression trans- 
versale sensible aprÃ¨ leur base. . . . . . .  

dd. Angles anldrieurs du corselet assez saillants en 
lobe subacuminÃ© Elyiresnettement dÃ©primÃ© 
transversalement aprÃ¨ leur base. . . . . .  

bb. Elytres sans sÃ©rie de soies dressÃ©e assez longues. 
e. Interuallesalttrt~es des Ã©lytre non relevÃ© en chtes, 

. . . . . . .  si ce n'est lkgÃ¨remen Ã la base 

ee. Intervalles alternes des Ã©lytre nettement relevÃ© 
en cÃ´te qui se prolongent jusqu'Ã la voussure 
des Ã©tuis 

f. Corselet Ã peine aussi long que large, Ã cdtÃ© 
faiblement marginÃ©s-crenelÃ© presque droits 
aprÃ¨ les lobes antÃ©rieur arrondis. 98 article 
des antennes ohconique, dilate au sommet. 

ff. Corselet plus long que large, assez fortement 
sinuÃ et incise au milieu de ses chtÃ©s qui 
sont relevbs en cÃ´tes 9 e  article des antennes 

. . . . . . . .  Ã peine dilate au sommet. 

AA Yeux sÃ©parÃ du corselet par des tempes aussi longues 
ou plus longues que le diamÃ¨tr oculaire. Corselet 
trÃ¨ fortement incisÃ aprÃ¨ le milieu de ses cdtÃ©s 
(s-g. Coninornus Thomson) (1). 

g .  Massue antennaire trÃ¨ nette, de 3 articles. Elytres 
. . . . . . . . . .  tuberculÃ©e avant l'extrÃ©mitÃ 

gg. Massueanlennaire trÃ¨ nette, de 2 articles seulement. 
Elytres offrant leurs interstries alternes plus ou 
moins relevÃ© en cdtes, mais sans saillies tuber- 
culeuses. 

LARDABIUS. 

LATICEPS. 

ANOULATUS. 

PRODUCTUS. 

ANOUSTICOLLIS 

(1) M. Reitter a signalÃ bgalement la forme ovale du dernier article de la 
massue antennaire, et la quasi-Ã©galit des 2 premiers articles tarsaux. 
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h. Hanches antdrieures distantes. C6tes discales du 
pronotumplus distinctes. Intersiries alternes des 
Ã©lytre peu relev6s en cÃ´tes . . . . . . . . CONSTRICTUS. 

hh. Hanches antdrieures presque contiguÃ«s CÃ t́e 
discales du pronotum moins distinctes. Jnter- 
stries alternes des Ã©lytre nettement consti- 
formes. . . . . . . . . . . . . . . . . . CARINATUS. 

Ovale, allongd, luisant, glabre, d 'un roux-testacÃ© TÃªt presque 
aussi large que le bord antdrieur d u  corselet, avec les tempes peu 
allongÃ©es Massue des antennes tri-articulÃ©e Corselet Ã pdin  plus 
long que large, presque carrÃ© offrant 2 cdtes longitudinales sur le 
disque, et u n e  impression antÃ©-basal de chaque cdtÃ ; la marge 
lak+rale est releude et sinude, avec les angles antÃ©rieur arrondis e n  
lobe Ã peine saillant. Elytres convexes, acuminÃ©e au sommet O<( 

elles se prolongent, a u  delÃ de l'abdomen, fortement ponctuÃ©es-striÃ© 
les stries s'affaiblissant vers l'extrÃ©mitd intervalles larges, le suturai 
plus o u  moins  relevÃ© e n  cÃ´te a ins i  que le 7Â a u  delÃ d u  mi l ieu  et 
le 3' Ã la base seulement. Dessous d u  corps presque imponctuÃ© 

cf Tibias incourbÃ© ; les antÃ©rieur plus fortement , et armÃ© 
d'une petite dent antÃ©-apical sur leur tranche interne qui est fine- 
ment denticulÃ© et ciliÃ©e 

2 Tibias non courbÃ© ni denticules, faiblement ciliÃ© sur leur tran- 
che interne. 

Long: OmO025 a 0-003 ( 1  116 h 1215 lign); - larg.. OmOO1 h Om0012, 
(215 h 315 lign.) 

Tenebrio lardarius DE GEER, MÃ©m Inst V, pag. 45, 7; pl. 2, fig. 25-31. 
Lathridius lardarius CURTIS, Brit. Entom. VII, pl. 311, no 1. - STEPHENS, 

Iilustr. III, pag. 111, etc. - SHUCKABD, Elem. of Brit. Entom., pag 184. 
- MANP~ERHEIM, in Germ. Zeitschr. V, pag. 68.-THOMSOS, SkaÃ®l Coleopt. 
V, p. 216. - REITTER, Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 317. 

Lathridius acuminatus PAYICULL, Faun. Suec. 1, pag. 299. - GYLLENHAL, 
Ins. Suec. IV, phg. 135, Etc. 

Lathridius quadratus PANZER. Entom. Germ, 1, pag. 101, Etc. 
Corticaria rugiwllis MARSHAM, Entom. Brit. 1, pag. 113. 
Lathridius pini MOTSCHCLSKY. Bull. MOSC. 1866. IU, pag. 236 ; pl. 6, fig. 3. 
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Lathridius dilaticollls MOTSCHULSKY, Bull. Mosc. 1866. III, pag. 236 ; pl. 6, 
fig. 2. 

Lathridius ,su6b;Â¥evi MOTSGHULSKY, Bull. Mosc. 1866. III, pas. 237. 

Corps en ovale allonge, luisant, glabre, entiÃ¨remen d'un roux-tes- 
tac& Ã l'exception des yeux qui sont noirs (1). 

TÃªt Ã peine aussi longue que large, presque aussi large (y compris 
les yeux) que le bord antÃ©rieu du corselet, rugueusement-inÃ©galemen 
ponctue0 sur toute sa surface, longitudinalement canalicul6e dans son 
milieu, plus fortement sur le vertex. Front skparÃ de l'Ã©pistom par 
une dhpression arquÃ©e qui aboutit de chaque cbtÃ Ã l'insertion anten- 
naire. Labre court, transverse, arrondi en avant. Joues creusees d'un 
sillon peu profond sous les yeux; ce sillon est limitÃ en dessus par ces 
organes, et en dessous par une faible carÃ¨n longitudinale de la gorge. 

Antennes mediocres, peu robustes, d'un testacÃ phle, dhpassant un 
peu les angles postÃ©rieur du prothorax, composees de 11 articles : le 
1"' tri% renfle, orbiculaire, le 2" beaucoup moins &pais quoique un peu 
plus que les suivants, presque de mÃ¨m longueur que le ter; le 3" 
subcylindrique , le plus long de tous; les 4Â h 8Â allongÃ©s subobco- 
niques, dÃ©croissan Ã peine ; le Y aussi grÃ¨l Ã la base que les prÃ©ce 
dents est dilate au sommet autant que les 2 autres de la massue; le 
10' un peu moins long que ceux entre lesquels il se trouve ; le 11" 
hgalant le Y, et obliquement tronque au sommet. 

Yeux  arrondis, trÃ¨ saillants, occupant plus de la moitie du bord 
latÃ©ra de la tÃ¨t Ã partir de l'insertion antennaire, peu distants du 
prothorax, dont ils sont sÃ©parh par des tempes courtes n'Ã©galan pas 
la moitiÃ du diamÃ¨tr oculaire. 

Pronotum presque carrh, A peine plus long que large, kchancre en 
devant, avec les angles antÃ©rieur arrondis formant un lobe peu sail- 
lant qui occupe environ le tiers antÃ©rieu du corselet, avec la marge 
latÃ©ral relevee-explanÃ©e les cbtÃ© sont faiblement kmarginÃ© du 
sommet au milieu, puis prolongÃ© en ligne presque droite en s'Ã©largis 
sant un peu jusqu'aux angles postÃ©rieur qui sont marques, pas tout- 
A-fait droits, situÃ© vis-Ã -vi de la 5 O  strie des Ã©lytres la base est 
subtronquÃ©e finement marginÃ©e la surface est couverte en entier 

(1) Cette couleur Ã©tan la couleur normale des yeux, il n'en sera plus fait 
mention dÃ©sormais 

18 
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d'une ponctuation rugueuse inegale ; sur le disque, deux cdtes longi- 
tudinales subparallkles, s'Ã©cartan un peu en arc dans leur tiers ante- 
rieur; au devant de la base, une profonde impression transverse, divisee 
par les cÃ´te en 3 depressions. 

Ecusson petit, transverse. 
Elytres en ovale allonge, convexes, plus longues que l'abdomen 

qu'elles dÃ©passen par un prolongement caudiforme en pointe subar- 
rondie sÃ©paremen au sommet ; calus humeral saillant, formÃ par le 7" 
interstrie qui est relevÃ en cÃ´t 3 la base ; un peu dilatÃ©e latÃ©ralemen 
au-dessous et en arrikre -de l'Ã©paule elles offrent une ponctuation 
sÃ©rial assez profonde, mais s'affaiblissant vers le sommet, et formant 
8 stries, dont les intervalles sont imponctuÃ©s larges et plus ou moins 
convexes,le 3Â h la base seulement, le sutura1 et le 7e au delh du milieu; 
la 7'strie est excavee en sillon h la hauteur des hanches posterieures; 
le rebord marginal est fin, a peine relevÃ© le repli epipleural est infÃ© 
rieur, assez large jusqu'aux hanches postÃ¨rieures puis se rdtrecissant 
peu a peu avec la courbure externe, et reduit h une tranche vers le 
5" arceau ventral. 

Lame prosternale n'egalant pas le trochanter, enfoncee entre les 
hanches antÃ©rieures aprks lesquelles elle fait plus ou moins saillie, 
avec une d4pression transverse au devant et en arrikre des hanches. 

MÃ©sosternui court, prolongÃ en lame assez large entre les hanches 
mÃ©dianes 

Jfdasternum imponctu6, avec une ligne longitudinale de points 
sur ses Ã©pipleures allonge, h peine plus long que le 1" arceau ventral, 
offrant en arrikre des hanches mÃ©diane une fossette arrondie dont les 
bords sont finement plisses longitudinalement; ces fossettes sont h 
peine reliÃ©e transversalement par une dÃ©pressio obsolÃ¨te sur le 
milieu, un sillon longitudinal, partant du 113 environ et aboutissant h 
la base qui est un peu echancree, fait bomber les parties voisines 

Abdomen de 5 segments : le 1"' le plus long, Ã©galan environ les 2 
suivants rÃ©unis les 2', 3' et 4' snb6gaux; le 5" un peu plus long que 
le prÃ©cbden ; toute la surface est h peu prks imponctu6e. 

Hanches an tkrieures peu distantes ; les medianes le sont environ 2 
fois plus; les postÃ©rieure s'ecarten t notablement davantage. 

Cuisses pas trÃ¨ robustes, peu dilatees, h peine obsolÃ¨temen cana- 
liculhes en dessous. Tibias subcylindriques : chez les o*, les anterieurs 
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surtout et les mÃ©dian sont assez fortement incourbds, avec une pe- 
tite dent antd-apicale sur leur tranche interne, qui est finement den- 
ticulÃ© et cilide; chez les Q, ils n'offrent pas cette courbure ni cette 
denticulation. Tarses ayant leur 1" article un peu plus court que le 
2"; le 3' est plus allonge que les 2 prÃ©cÃ©den rÃ©unis Ongles simples. 

HABITAT. D'apres Mannerheim, cette espÃ¨c se trouve dans les dÃ©bri 
vÃ©gÃ©tau sur les feuilles des arbres, et surtout sur les plantes 
l6gumineuses, etc.; repandue par toute l'Europe boreale et jusqu'en 
Siberie , elle vit dgalement dans diverses provinces de France, et j'en 
ai vu des exemplaires provenant des environs de Paris et des PyrÃ© 
nkes-Orientales; mais elle paraÃ® &re assez rare chez nous, car la plu- 
part des collections que j'ai pu examiner possÃ¨den seulement des 
k h a n  tillons d'Allemagne. 

OBS. C'est l'espÃ¨c la plus grande du genre, et il est facile de la 
reconnaÃ®tr au prolongement acuminÃ de ses 6lytres qui sont glabres. 
La structure particuliÃ¨r des tibias chez le est aussi un excellent 
caractÃ¨r distinctif, bien qu'il ne puisse s'appliquer qu'Ã l'un des deux 
sexes. De Geer a fait connaÃ®tr la larve en mÃªm temps que l'insecte 
parfait . 

Les L. pini, dilaticollis et subbrevis de Motschulsky appartiennent 
incontestablement Ã la synonymie du lardarius : l'auteur s'est l a i s6  
Ã©gare par la variabilite du prothorax, dont la longueur relative et 
l'dmargination latÃ©ral ne sont nullement constantes. 

2. Lathritlins laticeps (BELON. 

Ovale allongt?, enti4rement d 'un roux  ferrugineux. TÃªt dÃ¨prinde 
plus large, y compris les yeux, que le bord ante'rieur d u  corselet; 
tempes peu allongÃ©es Corselet, presque carrb, un peu plus long que 
large, offrant deux faibles cÃ´te discales, subsinueusemont margint! 
sur les cdtÃ©s avec les angles antÃ©rieur arrondis, n o n  lobe's. Elytres 
convexes, pro fondÃ©men ponctuÃ©es-stri&es sÃ©rialemen hÃ©risde de 
petites soies assez longues; la suture et les interstries alternes sont 
faiblement carÃ©nds Dessous du corps imponctud. 

Long. : Om0019 [4/5 lign.]; - larg. Om0005 [1 /4 lign.] 
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Corps en ovale allongÃ© presque mat, entikrement d'un roux ferru- 
gineux. 

TÃ©L assez courte, presque triangulaire, plus large, y compris les 
yeux, que le bord antÃ©rieu du corselet. rugueuse et inÃ©gale assez 
deprimÃ© et presque plane avec un sillon mÃ©dia sur le vertex ; tron- 
quÃ© Ã la base avec les angles droits, lÃ©gÃ¨reme saillants ; excavÃ© 
longitudinalement prks des yeux. Epistome court, sÃ©par du front 
par une dÃ©pressio arquÃ©e qui aboutit de chaque cÃ´t Ã l'insertion 
antennaire. Labre transverse, subarrondi en devant. 

Antennes grÃªles insÃ©ree en dessus a l'angle antÃ©rieu du front, 
ayant leur 1"' article Ã¨paissi globuleux, le 2Â moins dilatÃ© un peu 
plus court, subcylindrique (1). 
Yeux arrondis, assez saillants, occupant environ la moitiÃ lathrale 

de la tÃªte Ã partir de l'insertion antennaire, peu kloignks du corselet 
par les tempes qui n'Ã©galen pas la moitiÃ du diamÃ¨tr oculaire. 

Pronotum presque carrÃ© un peu plus long que large, coupÃ droit h 
la base et en devant, avec les angles antÃ©rieur subarrondis, non dis- 
tinctement dilates en lobes; les cÃ´tÃ sont margines d'une carbne 
relevke d'abord assez fortement pour former comme un tubercule vers 
le quart antÃ©rieur descendant ensuite en ligne sinuÃ© vers la base oÃ 
elle tombe h angle droit, vis-Ã -vi de la 4' strie des elytres; sur le 
milieu du disque on distingue 2 faibles carknes subparall&les, un peu 
arcuÃ©men divergentes dans leur tiers antÃ©rieur la surface est creu- 
s6e de fossettes, notablement plus profondes aux angles antÃ©rieur et 
le long des cÃ¹tÃ vers la base; elle est Ã peine excavÃ© sur le disque 
entre les 2 cctes mÃ©dianes 

Ecusson bien distinct, transverse. 
Elytres ovales, convexes, sans impression transyersale aprÃ¨ la 

base, ponctuÃ©es-striee chacune de 8 sÃ©rie de points trÃ¨ gros et 
profonds, Ã©mettan du fond une soie herissee assez longue ; interstries 
imponctuÃ©s les alternes faiblement relevÃ© en cÃ´te ainsi que la su- 
ture et la marge ; le calas hum6ral est saillant, formÃ par le 79 inters- 

( l )  Cette description des antennes est forcÃ©men incomplÃ¨te ces organes 
ayant Ã©t malheureusement mutilÃ©s D'aprks les souvenirs de M. Rey, elles 
Ã©taien fort gr&les et  rappelaient un  peu celles des Dasycerus, avec lesquels 
l'insecte prÃ©sent une singuliÃ¨r analogie dans la conformation de sa @te. 
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trie qui est relevÃ en cÃ´t plus forte que les autres et se prolongeant 
jusqu'a la voussure des Ã©tui ; arrondies et un peu dilatkes sous l'e- 
paule, elles s'attÃ©nuen en pointe obtuse qui depasse un peu l'ab- 
domen ; la 7" strie est profondÃ©men creusÃ© et un peu dÃ©viÃ de sa 
direction Ã la hauteur des hanches posterieures; le bord marginal est 
explanÃ en gouttiÃ¨re le repli Ã©pipleura est inferieur, excavÃ et 
presque lisse dans toute sa longueur, assez large sous l'Ã©paule il se 
rÃ©trÃ©c peu Ã peu avec la courbure de l'Ã©lytre et se termine vers le 
5Â arceau ventral. 

Prosternum s'avanÃ§an entre les hanches anterieures en une lame 
Ã peu prks aussi large que le trochanter. 

MÃ©sosternu court, formant entre les hanches medianes une plaque 
environ 2 fois plus large que la prosternale. 

MÃ©tasternu allongÃ© imponctuÃ ainsi'que ses Ã©pipleures un peu 
plus long que le 1" arceau ventral ; les fossettes post-coxales sont ob- 
solÃ¨tes et leurs bords ne sont pas plissÃ©s la moitiÃ basale est creus6e 
longitudinalement d'une impression qui fait bomber les parties voi- 
sines. 

Abdomen de 5 segments : le 1" Ã©galan environ les 2 suivants rÃ©u 
nis; les 2" Ã 5. courts, subegaux. 

Hanches antÃ©rieure inserÃ©e Ã peu prks au milieu du prothorax, 
peu distantes; les medianes environ une fois plus &artdes; les 
postÃ©rieure le sont notablement davantage. 

Cuisses assezrobus tes, subcylindriques. Tibiasmoins Ã©pais linÃ©aires 
Tarses ayant leur ier article court, le 2e assez allonge; le 3" egalant 
environ les 2 prÃ©cÃ©den pris ensemble. Ongles simples. 

HABITAT. Je ne connais qu'un seul exemplaire recueilli Ã Morgon 
par M. Rey, qui l'avait separÃ dans sa collection sous le nom caractÃ© 
nstique que je lui ai conserve. 

OBS. Les especes qui avoisinent le L. lardarius n'ont pas les Ã©lytre 
entiÃ¨remen arrondies 5 l'extremitÃ© mais plutbt subacuminÃ©es ce- 
pendant elles ne sont jamais prolongÃ©e en forme de queue, et d'ail- 
leurs elles sont serialement hÃ©risske de soies assez longues. Parmi 
celles qui prksentent ce caractÃ¨re le L. laticeps se reconnaÃ®tr de 
suite Ã la largeur et Ã la structure de sa thte. 
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LATHRIDIENS - Lathridius 

Ovale, allongd, luisant, d 'un roux  ferrugineux a,vec les antennes et 
les pattes plus claires. TÃªt moins large, y compris les yeux, que le 
bord antdrieur du corselet; tempes peu allongÃ©es Massue des antennes 
tri-articulÃ©e Corselet allongÃ© rÃ©trÃ© Ã l a  base, offrant 2 c6tes lon- 
gitudinales sur le disque ; la marge latÃ©ral est relevÃ© e n  c6te bisi- 
nuÃ©e avec les lobes antÃ©rieur arrondis peu saillants. Elytres convexes, 
sÃ©rialemen hÃ©rissÃ© de soies assez longues, prÃ©sentan aprds la base 
u n e  ddpression transversale obsoldte, profondÃ©men ponctw'es-striÃ©es 
avec les intervalles &roits , les alternes faiblem.ent cosliformes , 
exceptÃ le 70 q u i  est e n  cardne trÃ¨ nette jusqu'au delÃ d u  milieu.  Des- 
sous d u  corps presque imponctuÃ© 

d" Tibias antÃ©rieur ldgkrement incourbes. 
2 Tibias antÃ©rieur droits. 

Long. : Omo02 (9110 lign.); - larg. : Om0008 (3110 lign.) 

Lathridius angulatus MANNERHEIM, in Germ. Zeitschr, V. pag 74. - REITTEH 
Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 318. 

Lathndius angusticollis THOSISON, Skand. Col. V. pas. 216. 
Lathridius u~~dulalus  MOTSCHULSICY, Bull. Mosc. 1866. III, pag. 242. 

Corps en ovale allongd, luisant, entibrement d'un roux ferrugineux, 
avec les parties buccales, les antennes et les pattes ordinairement un 
peu plus pales. 

TÃªt un peu plus longue que large, h ponctuation rugueuse, inÃ©ga 
le, plus ou moins canaliculde longitudinalement avec une depression 
subtriangulaire sur le vertex; h un certain jour, on distingue en 
avant 2 autres sillons obsolÃ¨te longitudinaux ; elle est moins large, 
y compris les yeux, que le bord antdrieur du corselet. Front sdparÃ 
de l'dpistome par une depression arqude, qui aboutit de chaque cÃ´t h 
l'insertion antennaire. Labre transverse, subarrondi en devant. Joues 
creusdes d'un sillon limitd en dessus par la marge du front et les yeux 
et en dessous par une c a r h e  longitudinale de la gorge. 

Antennes peu robustes, inserdes en dessus h l'angle anthrieur du 
front, mediocres, dÃ©passan faiblement les angles postÃ©rieur du cor- 
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selet, composÃ©e de 11 articles : le 1" trhs gros, renflÃ© orbiculaire; 
le 2" beaucoup moins Ã©pais quoiqu'il le soit encore un peu plus que 
les suivants, presque anssi long que le 3' ; celui-ci allongÃ© subob- 
conique, ainsi que les 4e h 8e qui dÃ©croissen insensiblement, de sorte 
que le 8' parait un peu plus court, mais il est encore beaucoup plus 
long que large ; la massue est formÃ© par les 3 derniers articles; le go 
est grele h la base, allongÃ© obconique, aussi dilatÃ au sommet que 
le suivant ; celui-ci Ã©pais transverse, plus court que chacun de ceux 
entre les quels il se trouve; le dernier, subÃ©ga au ge. est obliquement 
tronqud h l'extrÃ©mitÃ 

Yeux arrondis, assez saillants, occupant environ la moitiÃ©latÃ©ra de 
la tÃªt h partir de l'insertion antennaire, peu Ã©loigne du corselet 
par les tempes qui n'Ã©galen pas la moitiÃ du diamÃ¨tr oculaire. . 

Pronotum en carrÃ oblong, distinctement plus long que large, un  
peu rÃ©trÃ© h la base, coupÃ presque droit h la basa et en devant avec 
les angles anterieurs arrondis en lobe peu saillant et court, (s'Ã©tendan 
Ã peine au quart de la longueur) ; la marge latÃ©ral relevee en cÃ´t 
forme 2 sinuositÃ©s la 1" moins profonde aprÃ¨ le lobe antÃ©rieur la 2' 
presque anguleuse aprks le milieu, puis il tombe presque Ã angle droit 
sur la base des Ã©lytre vers la 4" strie; sur le disque 2 cbtes subpa- 
rallkles, un peu arcuÃ©men divergentes dans leur tiers antdrieur ; une 
profonde impression transverse au devant de la base; plusieurs autres 
excavations sur la surface qui est entiÃ¨remen ponctuÃ©e-rugueuse 

Ecusson bien distinct, transverse. 
Elytres ovales, convexes, offrant en arriere de leur base quelques 

traces d'une depression transversale, obsolkte ; ponctuÃ©es-striÃ© de 
8 sÃ©rie de points assez gros et profonds du centre desquels se dres- 
sent de petites soies assez longues ; interstries imponctuÃ© ; les alter- 
nes lÃ©gÃ¨reme costiformes, le calus humÃ©ra est trhs saillant, formÃ 
par le le interstrie qui est en carÃ¨n trÃ¨ nette jusqu'au-delh du milieu ; 
les Ã©lytre sont un peu dilatÃ©e aprÃ¨ l'Ã©paule puis attdnudes enpointe 
obtuse h l'extrÃ©mit qui recouvre en entier l'abdomen sans le dÃ©pas 
ser; la 1" strie est un peu plus excavÃ© sur la voussure, et la 7Â l'est h 
la hauteur des hanches postÃ©rieure ; le repli epipleural est assez large, 
infdrieur, se terminant vers le 5" arceau ventral. 

Lame prosternale Ã©galan a peine le trochanter, enfoncÃ© et un peu 
rdtrhcie entre les hanches antdrieures, plus distincte en avant e t  en 
arriÃ¨r de celles-ci ; les flancs offrent 2 sillons transversaux, 
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MÃ©sosternu~ court, formant entre les hanches mÃ©diane une plaque' 
environ 2 fois plus large que la prosternale. 

MÃ©tasternu allong6, imponctuÃ avec ses Ã©pipleure ornÃ©e d'une 
sÃ©ri longitudinale de points parfois confluents) un peu plus long que 
le iar segment ventral, s'avanÃ§an en lame entre les hanches m6dianes ; 
les fossettes post-coxales obsoktes, 5 bords non plissÃ© ; la moitiÃ ba- 
sale est cre1is6e longitudinalement d'une impression plus marquÃ© 
dans l'un des sexes, qui fait bomber les parties voisines ; il existe au 
milieu de la base une lÃ©gkr Ã©chancrure 

Abdomen de 5 segments presque imponctuÃ© : .le ier Ã©galan environ 
les 2 suivants rÃ©uni ; les Y, 3* et P courts, subÃ©ga~ix chacun avec 
une faible dÃ©pressio transverse ; le Y h peine plus long que le prÃ©cÃ 
dent. 

Hanches antÃ©rieure insÃ©rÃ© vers le milieu du prothorax, peu dis- 
tantes; les mÃ©diane environ 2 fois plus Ã©cartÃ©e les postÃ©rieure 
notablement davantage. 

Cuisses assez robustes, subcylindriques, h peine dilatÃ©e vers le 
sommet, obsolÃ¨temen canaliculÃ©e en dessous. Tibias presque linÃ© 
aires, les ant6rienrs 16ghrement incourbÃ© chez les d. Tames ayant 
leur igr article plus court que le Y ;  celui-ci assez allongÃ© le 3' 
6galant au moins les 2 prÃ©cÃ©den rÃ©unis Ongles simples. 

** HABITAT. Cet insecte paraÃ® se rencontrer dans toute l'Europe et au 
Caucase ; il n'est pas rare en France et en Corse. 

OBS. On ne peut le confondre*qu'avec le L. p~aductus dont les Ã©lytre 
prhsentent Ã©galemen des sÃ©rieszd soies hÃ©rissÃ© ; mais sa taille est 
un peu plus avantageuse, les lobes antÃ©rieur de son corselet sont 
arrondis et peu saillants, et l'impression transversale aprks la base 
des dlytres est h peine indiquÃ©e 

Entre tous les Lathridiens, cette espkce est une de celles qui possh- 
dent le prothorax le plus Ã©troit c'est sans doute pour ce motif qu'elle 
est ordinairement envoy6e sous le nom d'anguslicollis~ et qu'elle est 
ainsi 6tiquet6e dans la plupart des collections. M. Thomson lui-mÃªm 
lui donne cette appellation fautive, mais sa description se rapporte 
certainement i l'angulatus; car le vÃ©ritabl angusticallis de Hummel, 
Gyllenhal et Mannerheim est d6pourvu des soies hÃ©rissÃ© en sÃ©rie 
qui caractÃ©risen l'espkce actuelle. Ces auteurs parlent, il est vrai, de 
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quelques petits poils dressk Ã©par sur Tes Ã©lytre dans les individus 
frais et bien conservÃ©s Toutefois, leurs expressions ne peuvent s'ap- 
pliquer ici : on les comprend au contraire aisÃ©men lorsqu'on a sous 
les yeux des exemplaires en bon Ã©ta de ~angust icol l i s  authentique, 
chez lesquels on aperÃ§oi en effet au fond des points et a un certain 
jour quelques poils soyeux trÃ¨ courts dÃ©passan Ã peine la surface 
des Ã©tuis 

Le L. undalatus de Mo tschulsky est vraisemblablement synonyme 
de l'@ngulatus, bien que l'auteur ne fasse pas mention dans sa dia- 
gnose des soies hÃ©rissee en sÃ©rie sur les Ã©lytres en Ã©numÃ©ra les 
caractkres qui, d'aprÃ¨ lui, sÃ©pareraien ces deux espÃ¨ces il n'aurait 
pas manque de signaler celui-ci comme le plus important, tandis 
qu'il invoque seulement des diffÃ©rence dÃ©pourvue de toute valeur,eu 
6gard a l'extreme variabilitÃ de la sculpture. 

Ovale allongd, luisant, d 'un roux  ferrugineux o u  d 'un brun  testa- 
cd avec les antennes et les pattes plus claires. T&e un peu moins  large, 
y compris les yeux, que le bord antÃ©rieu d u  corselet ; tempes peu al- 
longÃ©es Massue des antennes tri-articulÃ©e Comelet allongÃ© rÃ©trÃ© 
Ã la base, offPant 2 cÃ´te longitudinales sur le disque; la marge latd- 
rale est relevÃ© e n  cdte plus ou moins  sinuÃ©e avec les angles antÃ© 
rieurs prolongÃ© e n  lobes trhs rnarquds et subacurninÃ©s Elytres con- 
vexes,sÃ©rialemen I~e'rissÃ©e de soies assez longues, offrant aprds la base 
une impression transversale assez profonde, fortement ponctuÃ©es 
striÃ©es avec les intervalles Ã©troits les alternes Ã pein  costiformes, ex- 
ceptÃ le 7 q u i  es1 e n  carthe trhsnette jusqu'au del& d u  milieu.  Dessous 
d u  corps presque irnponctud. 

3 Tibias antdriews faiblement incourbÃ©s 

Long. : OmO017 h OmO018 (314 h 415 lign.); - larg. : Omo007 (113 lign.) 

Lathridius productus ROSENHAUER, Thiere Andalus., pag. 351, - REITTER, 
Stett, Ent. Zeit. 1875, pag. 3i9. 

Corps en ovale allonge, luisant, convexe, entiÃ¨remen d'un roux fer- 
rugineux ou d'un brun testacÃ avec les parties buccales, les antennes 
et les pattes ordinairement un peu plus pdles. 
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TÃªt moins large, y compris les yeux, que le bord antÃ©rieu du cor- 
selet, unpcu plus longue que large, h ponctuation rugueuse inkgale, 
plus ou moins canaliculÃ© longitudinalement avec une dÃ©pressio sub- 
triangulaire sur le vertex. Front sÃ©par de l'Ã©pistom par une dÃ©pres 
sion arquÃ©e qui aboutit de chaque cÃ´t a l'insertion antennaire. Labre 
transverse, subarrondi en devant, Joues creusees d'un sillon limite 
en dessus par la marge frontale et lesyeux, et en dessous par une ca- 
rene longitudinale de la gorge. 

Antennes peu robustes, insÃ©rde en dessus 3 i'angle antÃ©rieu du 
front, mÃ©diocres ddpassant faiblement les angles postkrieurs du cor- 
selet, composees de 11 articles : le !Or  trÃ¨ gros, renflÃ© orbiculaire ; 
le !P beaucoup moins Ã©pai quoiqu'il le soit encore un peu plus que 
les suivants, presque aussi long que le 3' ; celui-ci allongÃ© subob- 
conique, ainsi que les 4' & V qui dÃ©croissen insensiblement de sorte 
que le 8' paraÃ® lin peu plus court, mais il est encore beaucoup plus 
long que large ; la massue est formÃ© par les 3 derniers articles ; le g8 
est gr6le & la base, allongÃ© obconique, aussi dilatÃ au sommet que le 
suivant ; celni-ci dpais, transverse, plus court que chacun de ceux 
entre lesquels il se trouve ; le dernier, subÃ©ga au 9, est oblique- 
ment tronquÃ h l'extrkmit6. 

Yeu$ arrondis, assez saillants, occupant environ la moiti6 latdrale 
de la tÃªt Ã partir de l'insertion antennaire, peu Ã©loignÃ du corselet 
par les tempes qui n1&a1ent pas la moitiÃ du diamktre oculaire. 

P ~ o n o h m  en carrÃ plus long que large, rdtrdci h la base, coupÃ h 
peu pr& droit en devant avec les angles antÃ©rieur prolong& en lobes 
trÃ¨ marquÃ© et subacuminÃ© ; la marge latdrale relev6e en cÃ´t est 
plus ou moins sinuÃ© et tuberculeuse et vient tomber & angle droit sur 
la base des Ã©lytre vers la 4 strie (1) ; le disque est ornÃ de 2 cÃ´te 
longitudinales subparallÃ¨les un peu arcuÃ©men divergentes dans leur 

(1) Ce bourrelet Iatbral ne reprhsente pas la vÃ©ritabl largeur du corselet, 
qui correspond plut& Ã la V strie des Ã©lytre ; en outre, la forme du prono- 
tum varie tellement, selon la position qu'on lui donne pour le6tudier, qu'il 
est Ã peu prÃ¨ impossible d'en donner une description reconnaissable, J e  me  
suis demande d'ou pouvait provenir cette variabilitk AprÃ¨ l'examen de 
nombreuses sÃ©rie d'individus, je soupGonne que la membrane caduque qui 
accompagne souvent dans ce genre les flancs prothoraciques, doit y 6trepour 
quelque chose, suivant qu'elle se dessÃ¨ch plus ou moins rapidement etqu'elle 
se rÃ©uni aux parties voisines, dont elle augmente le volume, 
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tiers antÃ©rieu ; une profonde impression transverse existe au devant 
de la base; et la surface est entikrement ponctuÃ©e-rugueuse 

Ecusson bien distinct, transverse. 
Elytres ovales, convexes, offrant avant leur milieu une dÃ©pressio 

transversale trÃ¨ nette; ponctuÃ©es-striÃ© de 8 sÃ©rie de points assez 
gros, du centre desquels se dressent de petites soies assez longues ; in- 
terstries etroits, imponctu6sl les alternes 5 peine costiformes, exceptÃ 
le 7' qui forme le calus humÃ©ra saillant et se prolonge en carÃ¨n trks 
nette jusqu'au delÃ du milieu ; les Ã©lytre sont un peu dilatÃ©e aprks 
l'Ã©paule puis attÃ©nuÃ© en pointe obtuse qui recouvre entiÃ¨remen 
l'abdomen sans le dÃ©passe ; la 1p strie est un peu plus excavÃ© sur 
la voussure, et la T l'est h la hauteur des hanches postÃ©rieures le 
repli dpipleural est assez large, infÃ©rieur longitudinalement ponctue 
se terminant vers le 5' arceau ventral. 

Lameprosternale Ã©galan Ã peine le trochanter, enfonde et un peu 
rÃ©trÃ©c entre les hanches antÃ©rieures plus distincte en avant et en 
arriÃ¨r de celles-ci; les flancs offrent 2 sillons transversaux. 

MÃ©sosternu court,. formant entre les hanches mhdianes une pla- 
que environ 3 fois plus large que la prosternale. 

M6tasternwn allongk, imponctuÃ (h un certain jour, on distingne 
seulement 3 ou 4 points sur les episternums) un peu plus long que le 
f e r  segment ventrall s'avanqant en lame entre les hanches mÃ©diane ; 
fossettes post-coxales transverses, obsol&tes, reliÃ©e entre elles par un 
fin sillon transversal, h peine plisskes sur les bords ; la moitiÃ basale 
est creusee longitudinalement d'une impression, plus marquÃ© dans 
l'un des sexes, qui fait bomher les partiesvoisines ; on distingue une 
IdgÃ¨r kchancrure au milieu de la base. 

Abdomen de 5 segments presque i-nctuÃ¨ : le iar Ã©galan envi- 
ron les 2 suivants pris ensemble ; les P, 3' et 4e courts, subÃ©gaux of- 
frant chacun une faible dÃ©pressio transverse; le 5 0  Ã peine plus long 
que le P. 

Hanches antkrieures insdrÃ¨e vers le milieu du prothorax, peu dis- 
tantes; les mÃ©diane environ 2 rois plus Ã©cartÃ©e les postÃ©rieures 
notablement davantage. 

Cuisses assez robustes, presque cylindriques, 3 peine dilatÃ©e au 
bout, obsolÃ¨temen canaliculÃ©e en dessous. Tibias presque linÃ©aires 
10s anterieurs faiblement incourbks chez les d. Tarses Ã ler article 
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plus court que le 2' ; celui-ci assez allongÃ ; le 3' Ã¨gala t au moins 
les 2 prÃ©cedent pris ensemble. Ongles simples. 

HABITAT. Cette espece paraÃ® plusmÃ©ridional que la prÃ©ckdente on 
la rencontre en France du sud-est au sud-ouest. J'en ai vu des exem- 
plaires d'Espagne, d'Italie, de Corse et d AlgÃ©rie et je suppose qu'elle 
habite toute lar6gion circa-mediterranÃ©enne En Corsel on la prend 

. 
souvent sur les aulnes M. Reitter l'indique en outre de l'AmÃ©riqu du 
nord. 

OBS. Extremement voisine de l'angulatus, dont elle n'est peut-Ãªtr 
qu'une race m6ridio~ale, elle se distingue nÃ©anmoin par quelques 
caractÃ¨re assez constants pour que je n'aie pas os6 proposer leur 
rÃ¨unio : sa taille est en effet un peu plus faible, son corselet est di- 
versement construit, et surtout les angles antÃ©rieur sont prolongÃ¨ 
en lobes plus ou moins acumin6s) au lieu d'Ãªtr arrondis, enfin l'im- 
pression transversale des Ã©lytre Ã la base est ici toujours parfaite- 
ment marquÃ©e 

Ovale, ferrugineus ou & u n  brun de poix,  luisant, glabre, avec 
les antennes et les pattes ferrugineuses. TÃªt moins  large q m  le bord 
antdrieur d u  corselet ; tempes peu allongÃ©es Massue des antennes tr i -  
arLicult?e. Corselet un peu plus long que large, u n  peu plus &oit & 
11t base, ofranb 2 cdtes discales, faiblement dilatd e n  hbcs arrowlis 
a m  angles anth-ieurs, Ã cdtds cardnds inbgalemen t sinut%. Elytres Ã 
stries ponctu&s1 s'afaiblissant vers l 'e~trdmit6; la suture, la marge 
ec les insterstries alternes sont re LevÃ© e n  cardnes plus ou moins  dis- 
tinctes Ã la haqe ; /e T interstrie t ~ t %  saillont jusqu'au delÃ dumt l i eu .  
Dessous d u  corps imponctud. 

Long : Om 002 Ã O" 0022 ( 9/10 Ã 1 lign.); - larg. : Om 0009 h Os 001 
( 215 a 112 lign. 1 

Lathridius angusticollis HUNMEL, Ess. ent. IVy pag. 5 .  - GYLLENHAL, Ins. 
Suec. IV, pag. 136. - MANNERHEIM, in Germ. Zeitschr. V. page Yiy n. 5 .  
- J. DUVAL, Genera Col. IIy pl. 59, fis. 291. - REDTENBACHER, Fauna 
Austr. 3e Ã©dit pas. 4i6. - REITTER, Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 320. 

Lathridius Pandellei BRISOUT, in Cat. Grenier i863, pag. 7 i ,  n. 89. 

Lathridius tremula THOMSON, Skandin. Col. X, pag. 335Â n. 5. 1 
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Covps en ovale allonge, luisant, glabre, ferrugineux ou d'un brun de 
poix, avec les antennes et les pattes ferrugineuses. Dans les individus 
bien frais, on apercoit au fond des points en series sur les Ã©lytres un 
poil dorÃ© trÃ¨ court, mais ne formant pas des sÃ©rie hÃ©rissÃ© dis- 
tinctes lorsqu'on les regarde de profil. 

TÃªl assez courte, h peine aussi longue que large, moins large, y 
compris les yeux, que le bord antÃ©rieu du corselet, h ponctuation 
grossiÃ¨re rugueuse, d'ordinaire sillonnÃ© longitudinalement au mi- 
lieu, avec la partie postÃ©rieur du ~rertex subexcavÃ© transversale- 
ment. Epislome situÃ sur un plan infÃ©rieu et skparÃ du front par une 
dÃ©pressio arquÃ© en arriÃ¨re qui aboutit de chaque c6tÃ a i'insertion 
des antennes. Labre transverse, subarrondi aux angles antÃ©rieurs 

Antennes assez robustes, inskrÃ©e en dessus a l'angle antÃ©rieu du 
front, aussi longues que la tÃªt et le corselet pris ensemble* composÃ©e 
de II articles : le lor orbiculaire, trbs renflÃ© plus long que le qui 
est moins Ã©pais bien qu'il le soit encore plus que les suivants; arti- 
cles du funicule obconiques, distinctement plus longs que larges, 
diminuant un peu de longueur vers le sommet, de sorte que le est 
moiw long que les autres ; le ge article un peu plus Ã©pai h l'extrÃ©mit 
et plus long que le prÃ©cÃ©den commencant rÃ©ellemen la massue, qui 
est plus dilatÃ© au 10- article; celui-ci plus large que long ; le 1 le un 
peu plus long que le prÃ©cÃ©den subtronquÃ obliquement au sommet. 

Yeux arrondis, assez saillants, occupant h peine la moitiÃ latÃ©ral 
de la t(Xe h partir de l'insertion des antennes; peu distants du corse- 
let, les tempes n'Ã©galan pas la moitiÃ du diamÃ¨tr oculaire. 

Pvonotwn un peu plus long que large, un peu plus rÃ©trÃ© vers la 
base, subarcuÃ©men 6rnarginÃ en devant, avec les angles antÃ©rienr 
faiblement dilatÃ© en lobes arrondis; relevÃ en cdte sur les bords la- 
tÃ©rau qui sont inegalement sinuÃ© et viennent tomber rectangulaire- 
ment sur la base qui est coupÃ© droit, vis-h-vis du 3 interstrie des 
elytres ; sur le milieu du disque, on distingue 2 ca rhes  arcu6ment 
divergentes dans leur tiers antÃ©rieu ; la surface est rugueusement 
ponctuee et excavÃ© plus profondÃ©men le long des angles anterieurs 
et transversalement au devant de la base, el1e:est moins abaissÃ© sur 
le disque entre les cÃ´te mÃ©dianes 

Ecusson distinct, transverse. 
Elytres ovales, convexes, Ã peine transversalement dÃ©primÃ© en 
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arrikre de la base, ponctuÃ©es-striÃ© chacune de 8 sdrics de points 
asscz forts h la base, mais s'oblitÃ©ran peu h peu vers l'extrÃ©mitd 
interstries lisses) les alternes relevÃ© plus ou moins fortement en cÃ´t 
h la base, ainsi que la suture; le calus humÃ©ra est saillant, formÃ par 
le 7 interstrie qui se prolonge en cÃ´t tri% nette jusque aprÃ¨ le 
milieu ; la marge est relevÃ© jusque vers l'extrÃ©mitÃ arrondies et un 
peu dilatÃ©e sous l'Ã©paule elles s'attÃ©nuen peu Ã peu vers le sommet 
oh elles s'arrondissent, h peine sÃ©parÃ©men sans dÃ©passe l'abdomen; 
la 7' strie est profondÃ©men creusÃ© et un peu dÃ©viÃ de sa diret:tion 
a la hauteur des hanches postÃ©rieures avant la voussure des Ã©lytres 
la strie juxta-suturale est aussi plus profondÃ©men sulciforme, et la . 

surface contiguÃ paraÃ® par suite un peu dÃ©primÃ ; le repli dpipleural 
est infÃ©rieur mÃ©diocr et ?i peu prÃ¨ Ã©ga dans toute sa longueur, 
excavÃ© on y distingue, h un certain jour, une sÃ©ri longitudinale de 
points obsolÃ¨tes il se termine vers le 5' arceau ventral. 

Prostemum Ã©troi entre les hanclm antÃ©rieures oÃ il n'Ã©gal pas 
la largeur du trochanter) se dilatant un peu tuberculeusemen t en ar- 
ribre jusqu'au bord postÃ©rieu du segment. 

M&oste~num court, formant entre les hanches mÃ©diane une plaque 
2 fois plus large que la prosternale, nettement sÃ©par du mÃ©tasternu 
par une impression sulciforme. 

M&astern~um allongÃ© imponctuÃ© Ã©galan environ le ler arceau ven- 
tral, avec une ligne de points bien distincts et serrÃ© sur ses Ã©pipleures 
creusÃ en arriÃ¨r des hanches mÃ©diane de 2 fossettes peu marquÃ©es 
5 bords plissÃ© ; la moitiÃ basale est excavÃ© longitudinalemcnt de 
maniÃ¨r Ã faire bomber lÃ©gÃ¨reme les parties voisines ; on distingue 
une strie fine au fond de la dÃ©pression 

Abdomen de 3 segments irnponctuÃ© : le ier Ã©galan envir011 les 2 
suivants pris ensemble; les 2 3 Y courts, subÃ©gaux 

Hanches antÃ©rieure insÃ©rÃ© a peu pres au milieu du thorax, peu 
distantes; les mÃ©diane le sont au moins 2 fois plus, et les postÃ© 
rieures encore davantage. 

Cuisses robustes, subcylindriques. Tibias peu Ã©pais presque linÃ© 
aires. Tarses ayant le I g r  article court, le 2% plus allongÃ© le 3- Ã©gal 
les 2 prÃ©cÃ©den rÃ©unis Ongles simples. 

HABITAT.. Cet insecte est rÃ©pand dans toute l'Europe et jusqu'en 
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Sibhrie ; bien que j'en aie vu un certain nombre d'Ã©chantillon cap- 
tur& dans les plaines de diverses provinces franÃ§aises il paraÃ® ce- 
pendant affectionner les rÃ©gion montagneuses, h en juger Caprks 
la quantitÃ de ces dernieres provenances, entre lesquelles,ie,dÃ©signera 
spÃ©cialemen les Vosges, le mont Pilat, la ~rande-khartreke et les 
Pyrenees. Je le crois moins commun que l'angulatus. 

OBS. Le L. angusticollis est bien distinct des 3 espÃ¨ce prdcÃ©dente 
par l'absence des sÃ©rie de soies assez longues h6rissÃ©e sur les Ã©ly 
tres; alors mÃªm que les exemplaires sont frais et en bon ktat, les 
petits poils dor& qu'on aperÃ§oi Ã§ et lÃ au fond des points ne dÃ© 
passent gukres la surface des Ã©tui si on les regarde de profil. Ses 
Ã©lytre n'ont point de prolongement acumine comme celles du L.1ar- 
darius, et leurs intervalles alternes ne sont relevÃ© qu'Ã la base, tandis 
qnlils sont nettement costiformes et prolonges jusqu'a la voussure chez 
les 2 autres esphces franÃ§aise appartenant au ier sous-genre : rugicol- 
lis et altemans. 

Mannerheim avait a sa disposition les types deHumme1; il est donc 
indubitable que son angusticoLLz's est rÃ©ellemen celui de i'auteur. Je 
regarde pareillement la description de Gyllenhal comme se rappor- 
tant h cette mÃªm espÃ¨ce r x  la mention qu'il fait des petites soies 
Ã©parse sur les tilytres dans les iudividus en bon etat est reproduite 
ici parlhmerheim, et jlai expliq~iÃ plus haut (pag. 121) quel sens on 
devait domer aux expressions dont tous les deux se sont servis. Il. 
Thomson, les ayant interprÃ©tÃ© diffÃ©remment a Ã©t amenÃ a consi- 
dÃ©re l'angulatus de Mannerheim comme synonyme de l'ang~sticollis 
de Gyllenhal; c'est pourquoi il a dhcrit l'angulatus sous le nom d'an- 
gusticollis, et en revanche l'a?~gusticollis vÃ©ritabl sous celui de 
tremulz. 

M. Brisout de Barneville a sÃ©par h la fois de l'angusticollis et de 
l'angulatus un insecte qu'il appelle L. Pandellei; selon ma manibre 
de voir, les caractÃ¨re qui le differencieraient de la premiÃ¨r de ces 
espÃ¨ce n'out pas une valeur sufisante) et en outre l'examen de plu- 
sieurs exemplaires dÃ©terminÃ par l'auteur lui-meme m'a permis de 
constater que la description de l'angusticoLlis authentique leur con - 
vient parfaitement. 
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Ovaley ferrugineux ou  d'un brun  clairy Luisant) glabre. TÃªt moins  
large que le bord antÃ©rieu d u  corselet ; tempes peu al Longt!es. Massue 
des antennes tri~articulÃ©e Corselet tard) Ã pein aussi long que l a ~ g e ,  
offrant 2 cdtes discales) dilatÃ e n  lobe arrondi a u x  ongles antÃ©rieurs 
Ã peine sinuÃ©su les cdtÃ©s qu i  sont faiblement margilzÃ© crÃ©nelÃ© 
Ely t~~es  Ã stries ponctuÃ©es s'affaiblissant vers L'extrÃ©mitÃ la suture, 
la marge et les 3 intershies alternes sont relevds e n  car&nesy o d i n a i -  
rement tr$s nettes) raccourcies vers la voussure. Dessous du corps in%- 
ponctuÃ© 

Long. : OmO019 Ã OlnOO2 ( 415 a 718 lign. ) ;  - larg. : OmO008 
Ã Om 0009 ( 3/10 Ã 215 lign. ) 

1ps ~ugicollis OLIVIER, Ent. Ir. 18, pag. ,l3, 19 ; pl. 3, fig. 19, a. b. 

Lathridius ~ugicollis GYLLENHAL, Ins. Suec. IV ,  pag. 137, n. 16. - MANNER- 
HEIM) in Germ. Zeitschr. V, pag. 76, n. 11. - THOMSON, Skandin. Col. V, 
pag. 2i7, n. 3. - REITTER, Stett. Ent. Zeit. 1875, page 321. 

Corps ovale) luisant) glabre) ferrugineux ou d'un brun clair) avec 
les antennes et les pattes ordinairement plus pales. 

TÃªt presque carree) moins large que le bord antÃ©rieu du corselet) 
rugueuse et inÃ©gale transversalement subexcav6e tout& fait en arriÃ¨re 
avec un sillon longitudinal mÃ©dia plus ou moins distinct. Epistome 
situÃ sur un plan infÃ©rieu et sÃ©par du front par une dÃ©pressio 
arquÃ© en arriÃ¨re qui aboutit de chaque cÃ´t a l'insertion des anten- 
nes. Labre transverse) subarrondi aux angles anterieurs. 

Antennes assez robustes, insÃ©rÃ© en dessus et Ã l'angle antÃ©rieu 
du front) environ aussi longues que la tÃªt et le corselet p i s  ensem- 
ble, composÃ©e de 11 articles : le ier renflÃ© orbiculaire) le plus gros 
de tous, plus long que le 2O) qui est moins Ã©pais bien quÃ¯ lesoit en- 
core plus que les suivants ; articles du funicule au moins aussi longs 
que larges) obconiques) subÃ©gau ; le Y aussi long que le prhcÃ©dent 
mais un peu plus Ã©pai Ã l'extrÃ©mit et formant la massue avec les 10' 
et i la  qui sont trÃ¨ Ã©pais plus larges que longs; le dernier oblique- 
ment tronquÃ Ã l'extrÃ©mitÃ 
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Yeux arrondis, assez saillants) occupant la moitiÃ la terale de la te te 
h partir de l'insertion des antennes, peu Ã©loignÃ du corselet par les 
tempes qui n'kgalent pas la moitiÃ du diamÃ¨tr oculaire. 

Pronot tm presque carrÃ© b peine aussi long que large) arcuÃ©mcn 
l dmarginÃ en devant avec les angles antÃ©rieur arrondis et dilatÃ© en 

lobes ; les cÃ´te faiblement n~arginÃ©s-crÃ¨nel sont h peine sinuÃ© et 

l viennent tomber rectangulairement sur la base qui est coupÃ© droit, 
ot'l ils font face h la carbne du 5' interstrie des Ã©lytres sur lc milieu 
du (lisqi~e, on distingue 2 carÃ¨ne longi tudinales) arcuÃ©men diver- 
gentes dans leur tiers antÃ©laleur la surface est rugueuse et creusÃ© de 
fossettes plus profondes aux angles antkrieurs et transwrsaIement au- 
devant de la base; elle est peu creusÃ© sur le disque entre les cdtes 
mÃ©dianes 

Ecusson distinct) transverse. 
E l y t ~ e s  ovales, convexes) sans impression transversale aprÃ¨ la base, 

ponctuÃ©es-striÃ© cllacune de 8 &ries de points assez gros et proionds 
b la base) mais s7ob1it6rant peu b peu vers l'estrÃ©mit6 interstries lis- 
ses) les alternes d'ordinaire nettement relevÃ© en cÃ´te ainsi que la 
suture et la marge; le calus humÃ©ra est saillant) formÃ parle 7 inter- 
strie qui est relevh encÃ´t un peu plus forte que les autres, et se pro- 
longeant comme celles-ci jusqu 'a la~~ouss~~re~les  Ã©lytre o i ~  elles dispa- 
raissent ; arrondies et dilatÃ©e sous l'Ã©paule elles s'arrondissent en- 
semble h l'extrÃ©mitÃ sans dkpasser l'abdomen; la '? strie est tri% pro- 
fondÃ©men creuske h la hauteur des lianches postÃ©rieures le repli Ã©pi 
pleural est infÃ©rieur mÃ©diocr dans toute sa longueur, se rÃ©trÃ©cissa 
peu h peu; avec la courbure des Ã©lytres escavk et marquÃ d'une ligne 
longitudinale de points souvent obsol&te) rÃ©dui h une tranche vers le 
bout du P arceau ventral. 

P~os ternum trbs Ã©troi entre les l~anches ant6rieures) oÃ il n'Ã©gal 
pas la largeur du troclxmter, dÃ©prim et sillonnt? transversalement au 
devant d'elles, se dilatant en arrikre presque jusqu'au bord postÃ©rieu 
d u  segment. 

Jft%oster?ztm court) formant entre les I~a i~c l~es  mkdianes une plaque 
h peine concave longitudinalement) 2 fois plus large que la proster- 
nale, et terminke par une depression sulciforme entre les 11anches 
mÃªmes 

Mdtastwnum allongh, imponct~~Ã© kgalant environ le lSr arceall 
19 
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ventral, offrant une ligne de points sur ses 6pipleures ; creusÃ en ar- 
ribre des hanches mÃ©diane de 2 fossettes bien marquÃ©e a bords plis- 
ses; la moitiÃ basale est sillonnÃ© longitudinalement de maniÃ¨r Ã faire 
bomber lÃ©gÃ¨reme les parties voisines ; on distingue une fine strie 
au fond de la dÃ©pression 

Abdomen de 5 segments imponctuÃ© : le i e r  Ã©galan environ les 2 
suivants rÃ©unis les 2" i 5" courts, subÃ©gaux 

Hanches antÃ©rieure insÃ©rde Ã peu prks au milieu du prothorax, 
tr&s peu distantes; les medianes le sont au moins deux fois plus, et 
les postÃ©rieure encore davantage. 

Cuisses robustes, peu renflÃ©es Tibias peu Ã¨pais presque lineaires. 
Tarses ayant leur I er  article court, le 2' plus allongÃ© le 3Â 6galc les 2 
prÃ©cÃ©den reunis. Ongles simples. 

HABITAT. Cette espÃ¨c ne parait pas t r h  commune en France. D'a- 
prÃ¨ Olivier, elle a Ã©t capturÃ© aux environs de Paris; les exemplaires 
que j'ai vus ont Ã©t recueillis au Mont-Dore, dans le Beaujolais et au- 
tour de Lyon, mais son aire de diffusion doit Ãªtr plus Ã©tendue Elle 
habite aussi les rÃ©gion borÃ©ale de l'Europe (Scandinavie, Russie et 
Allemagne du Nord); elle vi t cependant plus au sud, car on la rencon- 
tre en Autriche, et l'en possbde un individu provenant de Carinthie. 
M. Reitter dit l'avoir trouvÃ© en compagnie du Silvanus similis Er. 
dans l'intÃ©rieu vermoulu et moisi de pommes de pin tombÃ©e avant 
leur parfaite maturitÃ© of1 s'&aient kgalement clÃ©veloppde des larves 
de I'Ernobws mollis L. et d'un Pogonoch~rus .  

OBS. Reconnaissable entre toutes ses congÃ©nÃ¨r francaises Ã la con- 
formation particuliÃ¨r de son corselet carrÃ© dÃ©pourv de bourrelet 
marginal et Ã peine sinue sur les cÃ´tÃ© elle se distingue en outre des 
L. laticeps, angulalus et prodwtus, par ses Ã©lytre glabres; du larda- 
rius, par l'absence de prolongement caudal ; de l1angusticollis, par 
ses intervalles alternes costiformes ; enfin de l'alternans avec lequel 
elle partage ce dernier caractÃ¨re par sa taille plus petite, par les lo- 
bes antÃ©rieur du corselet plus saillants latÃ©ralement par le 9" article 
des antennes plus dilate au sommet, ce qui rend la massue plus dÃ©ci 
dÃ©mm triarticulde, etc. 

NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 



Ouale, allong&, d'un roux  ferrugineux, luisant, glabre. TÃªt moins  
largeque le bord anlÃ©rieu d u  corselet; tempespeuallo?zgÃ©es.Massu des 
antennes paraissant presque bi-articulÃ©e Corselet un peu plus long 
que large, offrant 2 ccites discales, dilatd en  lobe arrondi aux angles 
antdrieurs, s inu i  sur les c6tÃ© q u i  sont relevÃ© e n  bourrelet et incisds 
aprÃ¨ le milieu.  Elytres Ã stries ponctudes, s'affaiblissant vers l'extrd- 
mitÃ ; la marge, la  suture et les 3 intervalles alternes sont Ã©levk e n  
cardnes assez- nettes, raccourcies Ã la voussure. Dessous d u  corps im- 
ponctud. 

cf Tibias antÃ©rieur lÃ©gÃ¨remen les mddians fortement arqubs avec 
la tranche interne ciliÃ© et denticulÃ©e 5' arceau ventral tuberculeuse- 
ment bombÃ de chaque cÃ´t de la dbpression m6diane. 

9 Tibias simples. 5 O  arceau ventral uni. 

Long.: Om0025 (1 115 lign.); - larg.: OmOO1 (112 lign.) 

LaWiridius alternant MANNERHEIM, in Germ. Zeitschr. V, pag. 76, n. 10. - 
THOMSON, Skandin. Col. X, pas. 334, n. 4. - REITTER, Stett. Ent. Zeit. 1875, 
pag. 32L 

Corps en ovale allongd, luisant, glabre, entiÃ¨remen d'un roux fer- 
rugineux ou d'un brun de poix (1). 

TÃªt presque carrÃ©e notablement moins large que le bord antÃ©rieu 
du corselet, rugueuse et inÃ©gale transversalement subexcav6e tout h 
fait en arriÃ¨re avec unsillon longitudinal mÃ©dia plus ou moins dis- 
tinct, dont la marge est lÃ©gÃ¨reme gonflÃ© et forme presque une ca- 
rÃ¨ne Epistome situ6 sur un plan infÃ©rieu et sÃ©par du front par une 
dÃ©pressio arquke en arribre, qui aboutit de'chaque cÃ´t h l'insertion 
des antennes. Labre transverse, subarrondi aux angles antÃ©rieurs 

Antennes assez robustes, insÃ©rÃ© en dessus h l'angle antÃ©rieu du 

(1) Chez les exemplaires bien frais, on apercoit au fond des points sur les 
Atuis, une soie tr$s courte, non lifirissic 
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front, environ aussi longues que la tÃªt et le corselet pris ensemble, 
composees de 11 articles : le 1"' orbiculaire, trÃ¨ renfl6, le plus gros 
de tous, plus long que le 2" qui est notablement moins Ã©pais bien ' . 
qu'il le soit encore un peu plus I 

obconiques, distinctement plus 1 
peine plus Ã©pai Ã l'extrkmitÃ qi 
que lui, de sorte que la massue 
article qui est nettement 6paissi 
peu plus long que le 9" ; le den 
aussi Ã©pai que lui, un peu obliq 

Yeux arrondis, assez saillants, 
la tÃªt Ã partir de l'insertion df 
par les tempes qui Ã©galen envir 

Pronotum presque carrÃ© un 1 
6marginÃ en devant avec les anj 
lobe; la baseest un peu plus Ã©tr 
les angles postÃ©rieur presque rc 
la carÃ¨n du !Y interstrie des 6' 
carhe  qui forme un tubercule 
antÃ©rieur puis sinueusement ir 
sent de nouveau faiblement vers 
disque on distingue des carÃ¨ne 1 
dans leur tiers antÃ©rieur la sur 
settes plus profondes aux angles 
vant de la base ; elle est peu e 
mÃ©dianes 

Ecusson petit, mais trts distir 
Elytres ovales, convexes, sans 

ponctuÃ©es-stride chacune de 8 s 
la base, mais s'oblitÃ©ran peua 

ses, les alternes nettement relevi 
ture et la marge; le calus humÃ© 
trie qui est relevd en cÃ´t un pei 
longeant comme celles-ci jusqu'i 
paraissent ; arrondies et un pe 
nuent peu a peu vers l'extrÃ©mit 
h peu prÃ¨s sans dÃ©passe l'abdor 
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OBS. Bien que rapprochÃ des Coninont us par plusieurs particula- 
rit& de son organisation, le L. alternons appartient aux Lathridius 
vrais, oÃ il vient se ranger a cÃ´t du rugicollis, avec lequel il possÃ¨d 
en commun des dytres non hÃ©rissÃ© de soies en sÃ©rie et les inter- 
valles alternes nettement costitormes. Ilest nÃ©anmoin trÃ¨ facile de 
le distinguer de son congÃ©nÃ¨ : sa taille est en effet plus grande, Ã©ga 
lant presque celle du lardarius, son corselet est assez fortement in- 
cisÃ au milieu de ses cdtÃ©s le 9" article de ses antennes est Ã peine 
plus gros que le 8" et beaucoup plus Ã©tro t que le !On, ce qui donne a 
la massue l'apparence d'Ãªtr seulement bi-articulÃ©e enfin lescaractÃ¨re 
du cf sont remarquables. 

Ovale, allongÃ© glabre, luisant, noir o u  brun de poix avec les 
antennes et les pattes ferrugineuses. Tt% un peu moins large que le 
bord antÃ©rieu d u  corselet; tempes aussi longues que le diamÃ¨tr 
oculaire. Massue des antennes tri-articulÃ©e Corselet plus long que 
large, offrant 2 cÃ´te discales, fortement incisd sur les c6tÃ© aprds le 
milieu.  Elytres allongÃ©es transversalement dÃ©primÃ© a u  mi l ieu  et 
avant le mi l ieu ,  fortement ponctuÃ©es-strikes avec les intervalles 
alternes carÃ©nÃ© le 3' prÃ©sentan apris le mi l ieu  et le 5Â avant son 
extrÃ©mit un tubercule abrupt. 

fl Tibias po&ieurs trks dilatks offrant vers le quart apical de leur 
tranche interne une entailletrÃ¨ profonde. 

@ Tibias non dilatÃ©s sans entaille ; se rbtrbcissant en 
courbe. 

Long. 0-0018 Ã Omo02 (415 b 718 lign.) ; - larg. : Om0007 Ã OmO008 
( l /3 Ã 3/10 lign.) . 

Lathridius nodifer WESTWOOD, Introd. to the modern. classif. o f  Insects 1, 
pag. 155, pl. 13, fig. 23. - THOMSON, Skand. Col. X ,  pag. 54,  n. 3. - 
REITTER, Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 324. 

Lathridius antipodum WHITE. Voy. Ereb. et Terror. 1846, p. 18. 
Aridius nodulosus MOTSCHULSICY, Bull. Mosc. 1866, III, pas. 261, pl. 6, fig. 7. 

Corps en ovale allongÃ© peu convexe, luisant, glabre, entikrernent 

NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 



NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 

noir ou d'un brun de poix, Ã l'exception des antennes et des pattes 
qui sont totalement ou au moins partiellement d'un testace ferru- 
gineux. 

TÃªt oblongue, i peine moins large, y compris les yeux, que le bord 
antÃ©rieu du corselet, rugueusement ponctuÃ© sur toute sa surface, 
longitudinalement canaliculÃ© dans son milieu, avec les bords du 
sillon paraissant h un certain jour obsolÃ¨temen carÃ©nes 

Ã Front &pare de l'Ã©pistom par une dÃ©pressio arquÃ©e qui aboutit 
de chaque c6tÃ Ã l'insertion antennaire. Labre court, transverse, avec 
les angles antÃ©rieur arrondis. Joues creusÃ©e d'un sillon limitÃ en 
dessus par les yeux et en dessous par une faible carÃ¨n longitudinale 
de la gorge. 

Antennes assez grÃªles insÃ©rÃ© en dessus h l'angle antÃ©rieu du 
front, courtes, ne ddpassant guere les 2i3 latÃ©rau du corselet, corn- 
posÃ©e de 11 articles ; le 1"' trbs Ã©pais subhkmisphÃ©rique le 2' sub- 
globuleux un peu moins Ã©pai et moins long; le 3" et les suivants 
jusqu'a la massue subcylindriques, assez greles, tous allongÃ©s 4 peu 
pros Ã©gau entre eux; la massue nettement formÃ© par les 3 derniers 
articles, le 9" et le 10' subobconiques, celui-ci transverse, un peu 

1 

f 
moins long que le pr6cÃ©den ; le i l *  en ovale subtronquÃ au bout, n'Ã© 
galant pas les 2 autres pris ensemble. 
Yeux arrondis, saillants, occupant environ le 113 latÃ©ra de la tÃªt et 

shparÃ© du prothorax par les tempes qui sont aussi allongÃ©e que 
le diamÃ¨tr oculaire. 

Pronotum plus long que large, couvert sur toute sa surface d'une 
ponctuation rugueuse, tronqud droit en devant avec les angles antÃ© 
rieurs arrondis, un peu dilatÃ© arrondi sur les c6tÃ© avecla marge la- 
tÃ©ral finement relevÃ© et crÃ©nelÃ© et souvent accompagnÃ© d'une 
membrane caduque, profondÃ©men incisÃ©-Ã©chanc aprÃ¨ le'milieu, 
avec sa partie postÃ©rieur transverse un peu boursoufflÃ© ; les angles 
postÃ©rieur droits Ã©moussÃ font a peu prÃ¨ face a la5' strie des Ã©lytre ; 
le disque offre 2 cates longitudinales bien marquÃ©e presque paral-' 
lÃ©les arcuÃ©men un peu divergentes au 113 antÃ©rieu ; la surface 
intercostale est excavÃ© longitudinalement. 

Ecusson distinct, assez petit, transverse. 
Elytres en ovale allongÃ© peu convexes, offrant une forte impression 

transversale qui s'Ã©ten du tiers antÃ©rieu au milieu, coupÃ©e presque 
1 



droit h la base, avec les Ã©paule arrondies et le calus humÃ©ra formÃ 
par le 7' interstrie qui est relev6 en cdtesaillante se prolongeant plus 
ou moins et parfois jusqu'h la voussure apicale; lÃ©geremen relevÃ©e 
en gouttiÃ¨r au bord latÃ©ral en courbe un peu dilatÃ© h la hauteur du 
mÃ©tasternum puis rÃ©guliÃ¨reme ovales, recouvrant en entier l'abdo- 
men et s'arrondissant ensemble h l'extrÃ©mit ; les intervalles al ternes 
sont relevÃ© en carÃ¨nes le 3' est interrompu par la dÃ©pressio trans- 
verse et fortement tuberculiforme aprÃ¨ le milieu, le 5' parallÃ¨l jus- 
que vers la moitiÃ se courbe un peuen arc vers le dehors, et se termine 
en  tubercule abrupt h la voussure ; ces cÃ´te sont sÃ©parbe par 2 s6- 
ries de gros pointslaissantentre elles un intervalle Ã©troit imponctuÃ© 
les stries 7' et 8Â sont fortement excavÃ©e avant et aprÃ¨ leur milieu ; 
le repli Ã©pipleura est infÃ©rieiir de largeur mÃ©diocre se rÃ©trÃ©cissa 
peu h peu avec la courbure des Ã©lytres rÃ©dui h une tranche vers le 
milieu du dernier arceau ventral. 

Lame prosternale Ã©galan h peu prÃ¨ le trochanler, peu saillante, ne 
paraissant pas prolongÃ© apres les hanches. 

,VÃ©sosternu court, s'avangant en lame assez large entre les lian- 
ches mÃ©dianes 

Me'tasternuni A peine plus long que le 1"' arceau ventral, offrant en 
arriÃ¨r des hanches mÃ©diane 2 fossettes plus ou moins obsolktes avec 
les bords finement plissÃ©s ces fossettes sont reliÃ©e entre elles par un 
sillon transverse au milieu duquel prend naissance un sillon longitu- 
dinal se continuant jusqu'h la base et faisant bomber les parties voi- 
sines. 

Abdomen de 5 segments, imponctuÃ© le 1" le plus long, Ã©galan 
environ les 2 suivants rÃ©uni ; les 2' i 4Â courts, subkgaux entre eux ; 
le50 est un peu plus long que le prÃ©cÃ©den Entre les hanches postÃ© 
rieures, le 1" arceau est creusk d'une profonde fossette qui occupe le 
tiers basal; cette fossette parait moins marquÃ© dans la Q. 

Hanches anterieures peu distantes; les mÃ©diane le sont environ 2 
fois plus ; les postÃ©rieure s'Ã©carten notablement davantage. 

Cuisses pas trbs robustes, peu dilatÃ©e au milieu, h peine canalicu- 
ldes en dessous. Tibias lÃ©geremen arquÃ© sur leur tranche externe ; 
les 4 antÃ©rieur subcylindriques, les postÃ©rieur assez fortement dila- 
tkschez les o" avec une entaille profonde situÃ© vers le 114 apical 
de leur tranche interne; chez les 9, les postÃ©rieur sont dÃ©pourvu 
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d'entaille, Ã peine dilatÃ©s et se rÃ©trÃ©cissa en courbe. Tarses ayant 
leurs 2 premiers articles peu allongÃ©s presque Ã©gau (le 2' est cepen- 
dant un peu plus long) ; le 3' Ã©gal les 2 prÃ©cÃ©den pris ensemble. 
Ongles simples. 

HABITAT. Erichson prÃ©ten que cetteespÃ¨c est originaire de la Nou- 
velle-Hollande et de la Nouvelle-ZÃ©land : elle a en effet un facies 
exotique. Quoi qu'il en soit, elle s'est parfaitement acclimatÃ© en An- 
gleterre oÃ onla trouve assez frÃ©quemmen pres des racines du Cra- 
taegus o ~ y a c a ~ n t l f a  et probablement aussi de plusieurs autres plantes. 
J. Duval ne la connaissait point lorsqu'il publia le Yvolume de son 
Genera; il la range parmi les esphces douteuses, mais depuis lors elle 
s'est rapidement rÃ©pandu par toutela France. Elle parait trbscommune 
sur nos cÃ´te occidentales : je l'ai prise en quantitd h Arcachon sur 
des bilches de pin couvertes de moisissure. Elle vit aussi Ã Paris, Ã 
Lyon, etc. J'en possÃ¨d Ã©galemen des exemplaires provenant du SÃ© 
nÃ©ga et des "les AÃ§ores 

OBS. Ses Ã©lytre tuberculÃ©e et sa massue tri-articulÃ© la distinguent 
nettement des autres espÃ¨ce du sous-genre Coninornus. 

Les diffÃ©rence signalÃ©e par Motschulsky en caractÃ©risan son Ari- 
dius noclulosus ne me semblent pas suffisantes pour le sÃ©pare spÃ©ci 
fiquement du nodifer, dont la coloration et la sculpture sont sujetles 
a varier selon le degrÃ de maturitÃ de l'insecle. 

Allonyd, peu convexe, glabre, luisant, d'un testacÃ plus ou  moins  
rembruni, avec lesantennes et lespattes plus claires.TÃªt moins  large 
que le bord antÃ©rieu du corselet; tempes allongÃ©es Ã©galan le dia- 
mÃ¨Lr oculaire. Massue des antennes bi-arlicul4e. Corselet Ã peine 
aussi long que large, offrant sur le disque 2 fines carÃ¨ne longitudi- 
nales assez distinctes, fortement incisÃ sur les cdtÃ© aprÃ¨ le milieu.  
Elytres ponctuÃ©es-striÃ©e avec les intervalles Ã©troits les alternes c i  

peine costiformes. Dessous du corps presque i~nponctziÃ© Hanches antÃ© 
rieures sÃ©parke par la laine prosternale q u i  Ã©gal Ã peu pvÃ¨ le tro- 
chanter. 

Tibias antÃ©rieur courbÃ©s 
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29.4. 

Long. : 0'l10O 

I,A.THIUUIEIS's - Laihiaidiiis 

15 a OmO017 (213 Ã 314 lign.); - larg. : Omo005 (114 lign.) 

Latliridmv constrictus, HUAINEL. Ess. Ent. IV, p. 13. - GYLLENHAL. Ins. 
S U ~ C . "  IV, pag:138, il. 18. - MANNERHE~M, i n  Germ. Zeitschr. V, p. 82, 
n. 17. -THOMSON, Skandin. Col. v, pag. 218, n. 1. - KRAATZ, Berl. Ent. 
Zeitschr. XIII. 1869, pag. ~ ~ ~ - ~ ~ ~ . - R E I T T E R ,  Stett. Ent. Zeit. 1875, p. 324. 

Lathridius monticola ~~ANNERHEIM,  in Germ. Zeitschr. y, pas. 82, n. 18. 

Corps allongÃ© ovale, peu convexe, glabre, assez luisant, d'un brun 
testacÃ plus ou moins clair par places, ordinairement d'un brun noir 
en dessous, parfois entiÃ¨remen ferrugineux, avec les antennes, les 
pattes et les parties buccales plus claires. 

TÃªt oblongue, moins large que le bord anterieur du corselet, ru- 
gueusement ponctuÃ©e plus ou moins canalicul6e longitudinalement 
au milieu, les bords de ce sillon paraissant, a un certain jour, et au 
moins en devant, faiblement relevÃ© en carthes, ainsi que le bord 
marginal Ã partir des antennes. Front sÃ©par de l'Ã©pistom par une dÃ© 
pression arquÃ© qui aboutit de chaque cdt4 a l'insertion antennaire. 
Labre transverse, avec les angles antÃ©rieur arrondis. Joues creus4es 
d'un sillon presque droit limitÃ en dessus par la marge du front et 
les yeux, et en dessous par une carkne longitudinale de la gorge. 

Antennes peu robustes, ins6rÃ©e en dessus h l'angle antÃ©rieu du 
front, courtes, ne dÃ©passan guÃ¨r la moitiÃ du corselet, composÃ©e 
de 11 articles : le 1" globuleux, trks Ã©pais le 2" subcylindrique, un 
peu plus long que large, beaucoup moins gros que le l", mais plus 
gros que les suivants; les 3' Ã 5' subcylindriques, un peu plus longs 
que larges; les 6" Ã 9" petits, presque transverses ; le 9Â Ã peu prks 
aussi mince que les prÃ©cÃ©dent les 10Â et 11' formant abruptement la 
massue, dont le pÃ©nultiÃ¨ article est moitiÃ moins long que le der- 
nier ; celui-ci en ovale allongÃ© subtronquÃ au sommet. 

Yeux arrondis, saillants, occupant environ le tiers lathal de la tete, 
eloignÃ© du corselet par les tempes qui egalent le diamktre ocu- 
1 aire. 

Pronotum couvert sur toute sa surface d'une ponctuation rugueuse, 
Ã peine aussi long que large, tronque droit au sommet et h la base, 
avec les angles antÃ©rieur arrondis, finement margine sur les cat& 
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qui sont peu dilatÃ© dans leur tiers anterieur et profondÃ©men 
incisÃ© en arriere du milieu, offrant souvent une membrane latÃ©ral 
qui est caduque : ornÃ sur le disque de 2 fines carÃ¨ne longitudi- 
nales, un peu divergentes au tiers antÃ©rieur od elles sont moins 
nettement marquees ; plus ou moins excavÃ entre ces cÃ´te et le long 
des marges latÃ©rales avec un sillon transverse au devant de la base, 
dont les angles postÃ©rieur font face Ã la Ss t r ie  des elytres. 

Ecusson distinct, assez petit, transverse. 
Elytres en ovale allongÃ© peu convexes, tronquÃ©e droit Ã la base 

avec les epaules arrondies, moitiÃ plus larges que le bord postÃ©rieu 
du corselet, faiblement dilatÃ©e sous l'Ã©paule puis presque parallÃ¨le 
et s'arrondissant ensemble au sommet oÃ elles recouvrent entiÃ¨re 
ment l'abdomen ; calus humÃ©ra saillant, forme par le interstrie qui 
est releve en cÃ´te ainsi que les autres intervalles alternes, mais 
ceux-ci sont & peine costiformes, etroits et imponctuÃ©s les stries 
ponctuÃ©e sont au nombre de 8, formÃ©e de gros points h peine moins 
marquÃ© h l'extrÃ©mitÃ la 1" est en sillon un peu plus marquÃ avant 
la voussure des Ã©lytres le rebord est b peine releve en gouttiere ; le 
repli Ã©pipleura mÃ©diocr est complbtement infÃ©rieu et se prolonge 
presque jusqu'h l'extrÃ©mitÃ 

Lame prosternale Ã©galan h peu prbs le trochanter, assez distincte 
entre les hanches antÃ©rieures apr& lesquelles elle fait saillie sous la 
forme d'un tubercule allongÃ© parfois obsol&te. 

MÃ©sosternu court, formant entre les hanches mÃ©diane une pla- 
que au moins 2 fois plus large que la prosternale. 

MÃ©tasternu allongÃ© imponctuÃ© au moins Ã©ga au ler arceau ven- 
tral, avec ses Ã©pipleure offrant une serie longitudinale de points, 
creusÃ de chaque cÃ´t d'une fossette arrondie immÃ©diatemen au- 
dessous de la hanche m6diane ; les bords de ces fossettes forment des 
plis Ã©toile sur la surface ; une dÃ©pressio arquÃ© les rÃ©uni trans- 
versalement, et du milieu de cette depression part un sillon longitu- 
dinal qui vient rejoindre la base, en faisant bomber plus ou moins les 
parties voisines. 

Abdomen de 5 segments, presque imponctuÃ© : le ler le plus long, 
Ã©galan environ les 2 suivants rÃ©unis offrant entre les hanches postÃ© 
rieures une excavation profonde qui occupe au moins un tiers de la 
partie basale ; le centre de cette excavation prÃ©sent une petite sail- 
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lie lisse en ovale transverse, qui ne paraÃ® pas exister chez la $2, oÃ 
l'excavation est aussi moins profonde ; les 2Â¡ 3e et 4" arceaux sont 
courts, presque Ã©gau entre eux ; le 5\est un peu plus allongÃ que le . 
prÃ©cedent 

Hanches anterieures distantes; les mÃ©diane au moins deux fois 
plus largement ; les postÃ©rieure s'ecartent encore davantage. 

Cuisses assez robustes, Ã peine claviformes, les antÃ©rieure un peu 
plus dilatÃ©es sub-canaliculÃ©e en dessous. Tibias presque cylindri- 
ques, les antÃ©rieur un peu arques chez les o". Tarses ayant leurs 
2 premiers articles subhgaux, un peu plus longs que larges; le 3Â tres 
allongÃ© dÃ©passan les 2 premiers pris ensemble. Ongles simples. 

HABITAT. On le trouve dans touteTKurope .boreale et centrale, sous 
l'Ã©corc des arbres morts. 

OBS. Cette espÃ¨c et la suivanteont Ã peu pr&s le faciks des Cartnderc 
et elles forment une transition naturelle entre ce dernier genre et les 
Lathridius vrais ; mais les etdes discales du pronotum et les antennes 
insÃ©rde a peu Je distance au-devant des yeux montrent qu'elles ap- 
partiennent h la divisionactuelle, oÃ elles forment un petit groupe trks 
distinct par son aspect particulier, par ses tempes allongÃ©es par son 
corselet profondÃ©men incisÃ aprks le milieu et par leur massue anten- 
naire nettement bi-articulÃ©e - Le caractkre principal qui sÃ©par le 
L. constrictus du carinatus consiste dans la largeur relative de la pla- 
que prosternale, par suite de laquelle les hanches antÃ©rieure sont 
rÃ©ellemen distantes ; on peut y ajouter, comme diffÃ©rence secondai- 
res, que la forme gÃ©nÃ©ra parait proportionnellement un peu plus 
allongÃ©e que la coloration est ordinairement plus claire, que les cÃ´te 
discales du corselet sont assez nettes et que les intervalles costiformes 
des Ã©lytre sont moins sensibles. 

La plupart des collections que j'aivisitees renferment sous le nom de 
L. consh'tctus des exemplaires de la Cartodere elongata, Curtis. Cette 
dÃ©terminatio fautive, qu'il faut sans doute attribuer h une tradition 
inexacte et peut-dtre aussi Ã la synonymie adoptbe par Mannerheim, 
synonymie qui Ã©tai de nature Ã confirmercette erreur, semble enoutre 
.j.ustiflÃ© par la description de Gyllenhal qui ne fait aucune mention 
des cates longitudinales du pronotum. Telle Ã©tai probablement l'opi- 
nion de M. Thomson, lorsqu'il publia son ter volume des SKANDINA- 
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LATHRIDIENS - Lathridius 297 

VIENS COLEOPTERA, oh il indique le L. constrictus Gyllenhal, comme le 
type de son nouveau genre Cartodere, caractÃ©ris par ces mots : 
Ã Thorax domo haud bicarinato, etc. Ã Depuis lors, il a donu6 floc. 
cit. V, page 218) h ladiagnose de Gyllenhal, son interprÃ©tatio vÃ©ri 
table. J'ignore s'il a eu h sa disposition des exemplaires typiques, 
mais l'Ã©tud attentive des textes a pu le conduire h ce rÃ©sulta : en 
effet, si Sauteur suÃ©doi ne parle pas des carÃ¨ne prothoraciques, il dit 
pourtant que le corselet est a in parte antica canalicula abbreviata 
in~pressa notatus n, expressions qui ne sauraients'appliquer Ã aucune . 
espbce de Cartodere ; et Mannerheim a d'ailleurs parfaitement rÃ©par 
cette omission en ajoutant Ã c m a l i c d a  abbreviata et ad i l lam &in- 
que costula obsoleta notatiis Ãˆ Il ne peut par consÃ©quen rester aucun 
doute sur l'identitÃ de l'espÃ¨c actuelle. 

Le L. monticola Mann. n'est certainement qu'une variation indi- 
viduelle du constrictus. 

10. Lathridius [Cfoninomus] carinatas GYLLENHAL. 

AllongÃ©, peu convexe, glabre, presque luisant,. d'un brun ferrugi- 
neux, avec les antennes et les pattes plus claires. TÃªt moins large que 
le bord antdrieur d u  corselet ; tempes allongt%s, Ã©galan le diamdtre 
oculaire. Massue des antennes bi-articulÃ©e Corselet un peu plus long 
que large, offrant sur le disque 2 cardnes longitudinales peu distinc- 
tes, fortement incisÃ sur les ~ 6 t h  aprds le milieu. Elytres ponctuÃ©es 
striÃ©e avec les intervalles Ã©troits les alternes costiformes. Dessous d u  
corps presque imponct~ tÃ© Hanches antÃ©rieures,s@contigu's la lasme 
prosternale dtant extrimement mince. 

c/1 Tibias antÃ©rieur assez fortement incourbÃ©s 

Long. : OmO015 (213 lign.); - larg. : Om0005 (114 1ign.) 

Lathridius carinaizis GYLLENHAL, Ins. Suec. IV, p. 137, n. 17.- MANNERHEIM, 
in Germ. Zeitschr. V, pag. 78, n. 13. - THOMSON Skand. Col. V, p. 218, 
n. 2. - I ~ A A T Z ,  Berl. Ent. Zeitschr. XIIÃ .̂1869 pag. 273-274. - REITTE~, 
Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 323. 

Lat1widiu.s liinbatus FOERSTER, Uebers. d. Kef. cl. Rheinpr. pag, 38. 
Lathridius incisus MANNERHEIM, in Germ. Zeitschr. V, pag. 80, n. 15. 
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Corps allongÃ© ovale, peu convexe, glabre, presque luisant, d'un 
brun ferrugineux obscur, avec les antennes, les pattes et les parties 
buccales plus claires. 

Ã¯'Ãª oblongue, moins large que le bord antÃ©rieu du corselet, h 
ponctuation rugueuse et inÃ©gale plus ou moinscanaliculde longitudi- 
nalement et bicardnÃ©e Epistome sÃ©par du front par une dÃ©pressio 
arquÃ©e qui aboutit de chaque cÃ´t 5 l'insertion an tennaire. Labre 
transverse, avec les angles antÃ©rieur arrondis. Joues creusÃ©e d'un 
sillon limitÃ en dessus parla marge du front et les yeux, et en dessous 
par une carÃ¨n longitudinale de la gorge. 

Antennes peu robustes, insÃ©rÃ© en dessus i l'angle antÃ©rieu du 
front, courtes, ne dÃ©passan guÃ¨r la moitiÃ ducorselet, composdes de 
11 articles : le 1" trks renfle, globuleux ; le 2' subcylindrique, un peu 
plus long que large, moins dpais quele ier mais plus gros que les sui- 
vants ; les 3" h 5" un peu plus longs que larges; les 6Â h 9" presque 
transverses ; le 9" 5 peine plus large que les prÃ©cÃ©den ; les 10" et 1 l e  
formant une massue assez abrupte, dont le pÃ©nultikrn article est 
moins long que le dernier; celui-ci en ovale allongÃ© obliquement 
subtronquÃ au bout. 

Y e u x  arrondis, proÃ©minents occupant environ le tiers latdral de la 
tbte, Ã©loignb du corselet par les tempes qui Ã©galen le diamktre ocu- 
laire. 

Pronotum un peu plus long que large,rugueusen-tent ponctuÃ©,tron 
que droit au sommet et h la base avec les angles antÃ©rieur arrondis, 
finement marginÃ sur les cdtÃ© qui sont dilatÃ©s-arrondi antÃ©rieure 
ment et profondÃ©men incisÃ© aprÃ¨ le milieu, souvent accompagnds 
d'une membrane latÃ©ral caduque ; le disque est ornÃ de 2 carÃ¨ne 
longitudinales peu distinctes, lÃ©gÃ¨reme divergentes en devant, plus 
ou moins creusÃ entre les carÃ¨ne et l e  long des marges latÃ©rales 
avec un sillon transverse au devant de la base ; angles postÃ©rieur 
droits, faisant face h la 5' strie des Ã©lytres 

Ecusson distinct, assez petit, transverse. 
Elytres en ovale allongÃ© peu convexes, avec les epaules arrondies, 

l4gÃ¨remen dilatkes sous l'Ã©paule puis presque parallÃ¨le et s'arron- 
dissant ensemble au sommet en recouvrant entiÃ¨remen l'abdomen ; 
calus humdral saillant, form6 par le '7 interstrie, qui est nettement 
relevd en cate ainsi que les intervalles alternes ; le rebord externe est 

l 
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a peine relevÃ en gouttikre; il existe 8 stries ponctuÃ©e assez forte- 
ment, la Ir* est en sillon un peu plus marque avant la voussure des 
Ã©lytre ; le repli Ã©pipleura mÃ©diocr est infÃ©rieu et se prolonge pres- 
que jusqu'h l'extremitb. 

Lame prosternale extr6niemen t Ã©troit entre les hanches antÃ©rieu 
res, aprÃ¨ lesquelles elle paraÃ® ne pas se prolonger. 

Mdsoslernum court, formant entre les hanches mbdianes une plaque 
beaucoup plus large que la prosternale. 

Mdtasternum allongÃ© imponctuÃ© Ã©galan au moins le 1" arceau 
ventral, creuse immÃ©diatemen en arrikre de chacune des hanches 
mÃ©diane d'une fossette arrondie, h bords formant des plis etoilÃ© sur 
la surface ; ces fossettes sont reunies transversalement par une depres- 
sion arqude du milieu de laquelle part un sillon longitudinal allant 
rejoindre la base et faisant bomber plus ou moins les parties voisines. 

Abdomen de 5 segments, presque imponctuÃ© : le lep le plus long 
Ã©galan h peu presles 2 suivants rÃ©unis offrant entre les hanches pos- 
tÃ©rieure une excavation assez profonde, dont les bords sont parfois 
finement plisses; les 2% & 5 O  sont courts et presque kgaux entre eux, 
ou bien le dernier est plus allongÃ que le V .  

Hanches antÃ©rieure subcontigues ; les mÃ©diane nettement distan- 
tes ; les postÃ©rieure s'Ã©carten encore davantage. 

Cuisses assez robustes, a peine claviformes, subcanaliculÃ©e en des- 
sous. Tibias presque linÃ©aires les anterieurs assez fortement incour- 
bÃ© chez les r f .  Tarses ayant leurs 2 premiers articles subÃ©gaux un 
peu plus longs que larges ; le 3' est plus allonge que les 2 precÃ©dent 
pris ensemble. Ongles simples. 

HABITAT. Cette espÃ¨c vit, comme la prdcedente, sous l'bcorce des 
arbres morts, dans toute l'Europe borÃ©al et centrale. 

OBS. Extr&nement voisine de sa congÃ©nÃ¨r elle s'en distingue par 
les carÃ¨ne prothoraciques moins marquÃ©es par les cÃ´tÃ du corselet 
moins arrondis-dilates avant le milieu, par les intervalles des Ã©lytre 
plus nettement costiformes, par sa forme gÃ©nÃ©ra un peu moins 
&roite, et surtout par le rapprochement des hanches antÃ©rieure en- 
tre lesquelles la lame prosternale est rÃ©duit ?I une carÃ¨n tres mince. 
Ce dernier caractÃ¨r est rÃ©ellemen le seul qui me paraisse avoir une 
valeur incontestable, tous les autres Ã©tan sujets a des variations plus 
ou moins consid4ra bles. 
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M. Reitter assure) aprks l'examen d'6chantillons typiques, que le 
L. Zimbatus est synonyme de l'espbce actuelle et non pas de la prÃ© 
cddente, comme le supposait 11. Thomson. Il faut egalement y rdunir 
le L. incisus.  

Genre Ca~todere, Tl~omson , 

. . . T H O M S O N ,  SK,\,ND.. Coleopt. V., pag. 2i9. 

. . 
Etymologie : X Z ~ ~ , ~ ~  coup6 : JEPH, cou. 

CARACT~RES. C o ~ p  allonge, Ã©troi et plus ou moins deprime. Tele 
plus .longue q u e  large, .obsol&ement canaliculÃ© au milieu: B p i s b m e  
deprimk en.arc eh si tuÃ sur un plan un peu infÃ©rieu au front. Antennes 
de-1 1 articles) insÃ©rÃ© en dessus aux angles antÃ©rieur du front, h i 

une distance notable des yeux, et terminees par une massue le plus 
souvent nettement tri-articulke, rarement bi-articulbe. X-wx lateraux, 
peu saillants, tri3 petits). n'occupant jamais plus du tiers .de la partie 
latÃ©ral de la tete h partir de l'insertion antennaire. P r o n o h m  sans 
cfites longitudinales sur le disque) p1~1s ou moins sinue ou rÃ©trÃ© 
lateralment, et pre&pe toujours deprime transversalement avant sa 
base) souvent accompagnÃ sur les cÃ´tÃ d'une membrane caduque, 
Ecusson trÃ¨ petit, punctiforme, peu distinct. E l y t ~ e s  non soudÃ©es 
elliptiques ou linÃ©aires offrant chacune de G h 8 stries ponctuÃ©es 
avec les intervalles Ã©troits ProsLernu?n trÃ¨ Ã©troi et parfois mÃªm 
interrompu entre les hanches antdrieures, aprÃ¨ lesquelles il se pro- 
longe. P ~ o p l e u ~ Ã «  sans fossettes pour loger la massue des antennes 
au repos. Mdsopleures plus courtes que les mÃ©tapleures Hanches 
antÃ©rieure subdistantes ; les mÃ©diane nettement separÃ©e ; les postÃ© 
rieures notablement davantage. Abclomen de 5 segments : le ler ega- 
lant h peine ou surpassant les 2 suivants reunis ; les 4 autres courtsl 
subÃ©gaux ou le dernier un peu plus allongÃ que le prdcddent. Cuisses 
robustes) epaissies vers le sommet. Tib,ias cilies sur leur tranche 
interne (1). Tarses offrant leurs.? premiers articles courts, subÃ©gaus 

(1) Dans sa Diagnose gÃ©nÃ©riqu M. Reitter signale, en outre, les t i l ~ i ~ s .  
cr6.ndÃ©s mais je n'ai pu distinguer ce caractÃ¨re 
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Ons. Par sa forme gÃ©nÃ©ra allongÃ© et plutÃ´ dÃ©primÃ© comme 
aussi par 1:existence frcquente sur les cdt& du corselet d'une mem- 
brane caduque, ce genre venait assez naturellement se placer prbs des 
derniers LatJ~ricliw (sous-genre Coninornus); on y retrouve mÃªme 
wmme chez ceux-ci, une espkce dont la massue antennaire est hi- 
articulÃ©e nouvelle preuve que ce caractÃ¨r ne saurait avoir une 
valeur gÃ©nÃ©riq dans le groupe actuel. Les Ca~joclere ont aussi avec 
les Revelievia de grandes afinitÃ© de structure : par exemple,laforme 
de la tÃªte la petitesse des yeux, le corselet sans cÃ´te longitudinales 
et orne gÃ©nÃ©raleme d'une simple impression transverse au devant 
de la base, l'allongement plus considÃ©rabl du let segment abdominal, 
etc. Mais il me semble que le faciÃ¨ est trop diff6rent pour justifier un 
voisinage immÃ©dia ; des Ã©lytre nonsoudÃ©es plus ou moins d6primÃ©es 
allongÃ©es avec un systÃ¨m de ponctuation tout diffÃ©rent exigent 
plut& leur Ã©loignement 

L'absence de cÃ´te et de fossettes sur la moitiÃ antÃ©rieur du pro- 
notum les &pare au premier coup d'Å“i des 2 genres entre lesquels 
,je les place. Une espkce, il est vrai, prÃ©sent sur le disque une fossette 
h peu prks semblable 5 celle des Enicmus; nÃ©anmoin on ne la 
rangera point parmi ces derniers, p u r  .peu qu'on veuille examiner 
les caractkres indiq~iÃ© plus haut. 

Six espkces fran~aises appartiennent a ce charmant petit groupe. 
Le tableau suivant, dans lequel j'ai fait entrer aussi une espÃ¨c nou- 
velle d'AlgÃ©ri et une autre du Caucase qui a beaucoup d'afinit6 avec 
les ndtres, facilitera leur dÃ©termination . . . . 

A Yeu3 sÃ©parÃ du corselet par des tempes allongÃ©e (1). Ely t res  
ofTiant leurs intervalles alternes (sauf parfois le 59 relevÃ© 
en chtes. 

a. Les 3 e  et 70 , intemtries seuls en carÃ¨ne saillantes. Ti te  
trÃ¨ allongÃ©e Afas~lbe an tenna i re  peu tranchÃ©e C o ~ ~ s e k t  
o ~ a l e .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . GODARTI. 

aa. Les 3@, P et 7 e  interstr;es costiformes. Corselet plus ou 
moins cordifornle. 

(1) Ce caractÃ¨r ne  convient peut-&re pas ii la C. elegans, que je n'ai point 
vue en nature ; niais le suivant suffit 5 placer llesp+ce dans cette 1 ~ 0  di- 
vision, 

2u 
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b. Une pilosild trÃ¨ fine, mais distincte. Comdel Ã peine . . . . . . . .  impressionnÃ au devant de la base. P I L I F ~ A .  

bb. Dessus entiÃ¨remen glabre. Impt~ession antt?-basale du 
corselet bien distincte. . . . . . . . . . . . . .  ELEGANS. 

AA Yeu% subcontigus au corselet, dont ils ne sont sÃ©parÃ que 
par des tempes trÃ¨ courtes. Elytf-es n'offrant point leurs 
intervalles alternes relevÃ© en cÃ´tes 

B Pozht de fossette mÃ©dian sur la moitiÃ antÃ©rieur d u  
corselet. Massue des anttnncs triarticulÃ©e 

c. 6 sdries de points seulement sur les Ã©lytre 

d. La l f e  et kz 3e de ce8 sÃ©rie aboutissent Ã la base, et 
parfois aussi la 20 . . . . . . . . . . . . . . .  ELONQAT.L 

dd. La f p e  et la  d e  st!ries seulement aboutissent iila base 
(la 20 et la 3e se trouvant incluses et raccourcies.) EQUALIS. 

cc. 7 ou 8 siries de points sur les Ã©lyhes 

e. Subconvexe. E & t ~ t s  plus larges que le corselet, ii 
ponctuation crÃ©nelan les intervalles et Fdisant 
paraÃ®tr les stries comme onduleuses. Corps d'un 
roux testac6 avec les flytres ordinairement d'un 

. . . . . . . . . . . . . . . . .  brun noir. IIUFICOLLI*, 

ee. Ddprimd. Elytres pas plus larges que le corselet, 
Ã ponctuatio ne paraissant pas onduleuse. Corps 

. . . . . . .  entiÃ¨remen testacÃ© unicolore. FILIFORMIS. 

B 0 Une fossette arrondie assez large sur lamoitiÃ antÃ©rieur 
du disque du corselet. bfassue des antennes bi-articu- 
16e . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  musr. 

Il faut placer en tete du genre l'espÃ¨c relnarqualde que je Ã®ai 
connaÃ®tr pour la prernihre fois : 

Cardodere GodartI RELOK. 

Allong#e) &roite, subdkprÃ®n~Ã© Ã ponctuation rugueuse couwan l  la 
tÃ©le le corselet et tout le dessous du corps, & u n  testacÃ cl ai^, luisant. 
Ttte 2 fois plus longue que large, en. ligne cihite jusqu'cmx yeux, 

puis retdcie e n  devant, et enfin dilatÃ© de nouveau aux angles a d -  
rieurs) plus large (y compris les yeux) que le bord m t h i e w  du cor- 
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1. Carloderc piliPern REITTER. 
l 

A lZ072g#e, Ã©troite subdt?prinde) d'un TOU% testacÃ© l~drissÃ© de poils 
blmclufh-es t d s  j%w. Yeu$ se'pcwÃ© d u  corselet p a ~  des tempes allon- 
gÃ©es Massue des antennes de 3 articles netternent dilat&s. Comelet 
subcordiforme, u n  peu plta Ã©troi p e  les d ly t~es ,  Ã c6tÃ h peine m ~ r -  
ginÃ©s i m p e s s i o n  6rcinsucrsaZe au cleuant de la bflse obsolt?le. E l y t ~ ~ s  
~ l l o ~ t ~ d e s  ellipiiqzm, forten~ent po)actzbÃ©es-striÃ© e n  8 sCries, avec les 
interualles alterq~es t%*oits et relevÃ© en  &tes. Dessom ch6 c o ? p  gros- 
sidrement ponc td .  Me'/aslernzm sans impressions sdc i forn~es ,  n'Ã© 
galant pus Zf l*  ?noilid du prem ier ameci u uentrcd : celui-ci plus long 
p e  les 2 szi i w n t s  rÃ©unis 

Long. : OmO0f2 (112 lign.); - larg. : Om0O04 (116 lign.) 

Cartodere pilifera REITTER, Stett. Eut. ZeiL. 1875, p g .  334 .  

Corps allong6, Ã©troit subddprimd, 3 peine luisant, d'un roux tes tace, 
herissÃ de poils 'bla~chÃ ~re estrCmernent fins, mais bien visibles 
lorsqu'on examine l'insecte cle profil. 

Thte allongbe) presque carrÃ©e un peu moins large que le bord au- 
tÃ¨rieu du corselet) couverte d'une grosse ponctuation rugueuse, a 
peine excavÃ© au milieu tout fait sur le vertex, presque plane, un 
peu prolongÃ© en arriere des yeux avec les angles distincts. Joues 
crewdes d'une scrobe destinÃ© 3 faciliter le jeu des premiers articles 
antennaires. Epistonac court, sÃ©par du front par une d6pressioll 
arqiiee) situÃ sur un plan inferieur et aboutissant. de chaque cÃ´t h 
l'insertion des antennes. Labre transverse, subarrondi aux angles 
antdrieurs. 

Antennes peu robustes) insÃ©rde en dessus h l'angle anidrieur du 
front, moins longues que la tete et le corselet rdunis, composÃ©e de 
11 articles: le ior tr&s gros) orbiculaire, h peine plus Ã©pai que le 2* ; 
celui-ci un peu plus allongd ; le et les suivants plus minces, subÃ© 
gaux (le 40 paraissant un peu plus long), 
larges, subarronciis; la massue est nettez 
article qui est obconique et transverse, ai1 
subovale, plus long que le pr6c6dent. 



Yeuxpetits, peu saillants, occupant a peine un tiers de la partie 
laterale de la .tete, sÃ©pare du corselet par les tempes qui Ã©galen 
presque le diamÃ¨tr oculaire. . 

Pronotum subcordiforme, un peu moins long que large, un peu 
plus Ã©troi que les Ã©lytres retreci en arriÃ¨re h peine marginÃ relevÃ 
lateralement presque en ligne droite, faiblement etranglÃ avant la 
base, avec une legere impression longitudinale de chaque cdte, l'im- 
pression transversale obsolkte ; coupÃ droit en devant et a la base 
avec les angles postkrieurs droits faisant face Ã la 5" strie des Ã©lytre ; 
la surface est rugueusement et grossierement ponctuee. 

Ecusson trks petit, punctiforme, peu distinct. 
Elytres oblongues, elliptiques, plus larges que le corselet avec les 

bpaules subarrondies, l6gÃ¨remen dilatÃ©e sur les cdtes, et s'arron- 
dissant ensemble a l'extrimitÃ qui recouvre en entier l'abdomen; 
fortement ponctuÃ¨es-striÃ© avec les intervalles etroits, crÃ©nele par 
les points qui forment 8 sÃ©ries la marge, la suture et les intervalles 
alternes sont finement relevÃ© en cÃ´tes celle du 3' interstrie se 
rapproche un 'peu de la suturale vers la voussure, mais sans s'y 
rÃ©uni ; elle se reunit au contraire; a la cdte du 5 e  interstrie ; le 7' 
intervalle est un peu plus saillant, et forme le calus humÃ©ral le repli 
epipleural est infirieur, mÃ©diocre h peu prÃ¨ Ã©ga dans toute sa lon- 
gueur, assez fortement creus6, sans ligne longitudinale de points, 
reduit, h une tranche vers le 5' arceau ventral. 

Prosternum trÃ¨ &oit, ne paraissant entre les hanches que sous 
la forme d'un filet tr6s mince n'Ã©galan pas la largeur du trochanter ; 
tout le propectus est grossiÃ¨remen ponctue. 

Mt?sosternum court, formant entre les hanches intermÃ©diaire une 
plaque mÃ©diocre mais distinctement plus large que celle du proster- 
num; mÃ©dipectu grossiÃ¨remen ponctue. 

Mtasternum allongÃ sur les flancs, mais n'egalant pas dans son 
milieu la moitiÃ du 1"' arceau ventral, couvert d'une ponctuation 
grossiere et rugueuse, sans impressions transversales nilongitudinales; 
arcuÃ©men emarginÃ entre les hanches posterieures par la saillie in- 
tercoxale du 1"' segment abdominal. 

Abdomen de 5 segments : le 1"' tri% grand, plus long que les 2 
suivants pris ensemble, couvert d'une ponctuation trÃ¨ grosse et 
foveolÃ©e pas tres serrÃ© ; les 2" h 5' arceaux sont courts, subÃ©gau 
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306 LATHBIDIENS - Cartodere 

entre eux, avec une depression transversale 3 la base de chacun ; 
cette dÃ©pressio est formÃ© par de gros points fovÃ©olÃ© 

Hanches anterieures, inserÃ©e aprks le milieu du prosternum, sub- 
contiguÃ« ; les medianes nettement separÃ©e ; les postdrieures le sont % 

beaucoup plus encore. 
Cuisses robustes, un peu renflÃ©e au milieu. Tibias peu Ã©pais 

garnis sur leurs tranches internes de cils distincts seulement h un fort 
grossissement; les 4 anterieurs paraissent un peu arquÃ© dans les d. 
Tarses ayant leurs 2 premiers articles courts, subÃ©gau ; le 3' &gale 
les 2 prÃ©cÃ©den rÃ©unis Ongles simples. 

HABITAT. J'ai trouvd h St-Maximin (Var) trois exemplaires de celte 
jolie espece, qui n'Ã©tai encore connue que de Sicile. Ils s'&aient 
d6veloppÃ© dans un gros bolet amadouvier, oÃ fourmillaient les Xylo- 
graphns bostrichoXdes. M. Reitter l'indique aussi du Japon. 

OBS. C'est, avec la C. elegans, la seule espbce de ce genre qui ait 
tous les interstries alternes costiformes; elle se distingue d'ailletm 
aisÃ©men de toutes ses congÃ©nÃ¨r par la fine villositÃ qu'on remarque 
sur son corps vu de profil, par l'absence d'impression transversale an . - 

devant de la base prothoracique, par la ponctuation grossikre de la 
page infÃ©rieure par son mÃ©tasternu sans impressions sulciformes, 
et par son premier arceau ventral notablement plus long. 

Allongde, Ã¨troite subddprinaÃ©e glabre, d'un roua; testacd. Massue 
des antennes nettement tri-articulbe. Corselet lÃ©gdremen cordiforme, 
un peu plus dtroit en arridre, les bords latdraux Ã peine arrondis ; 
surface rugueuse, offrant une impression transversale au-devant de 
la 'base, et m e  autre longitudinale de chaque cdtÃ le long du bord 
latÃ©ral Elytres trds allongÃ©es elliptiques, plus larges que le corselet, 
et prÃ¨ de 4 fois aussi longues que lui, subddprimÃ©e et marqw!es de 
stries fortement ponctdes, dont les intervalles alternes sont tous rele- 
vÃ© en cardnes assez saillantes. 

Long. OmOOi 3 [3/5 lign.] 
Lathridius elegans AUBE, Ann. Soc. Eut. Fr. 1850, pag. 234. 
Cartodere elegans REITTER, Siett. Ent. Zeit. 1875, pag. 335. 
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Permidius inflaticeps MOTSCHULSKY, Bull. MOSC. 1866, III, pag. 255; pl. VI, 
Gg. 5. 

HABITAT. Le Dr Aube avait capturÃ cet insecte dans i'intÃ¨rieu de son 
appartement ; il doit 6tre cependant assez rare en France, puisque je 
ne l'ai vu dans aucune des collections qui m'ont Ã©t communiquÃ¨es 
- L'inflaticeps a kt6 trouve par Motschulsky en CrimÃ©e 

OBS. Ne connaissant point en nature la C. elegans, j'ai &tÃ oblige de 
rediger le signalement ci-dessus d'aprÃ¨ la description de Fauteur ; 
celle-ci s'accorde bien avec la diagnose du Permidius inflahiceps, et 
je n'hÃ©sit pas a les reunir. 

Il n'est pas impossible que l'espÃ¨c prÃ©cedent lui soit Ã©galemen 
identique. A en juger d'aprÃ¨ les descriptions, elles se distingueraient 
par deux caractÃ¨re : i0  l'une est glabre, et l'autre poilue ; 2 O  i'impres- 
sion transversale du corselet est marquee chez l'espÃ¨c glabre, obsolÃ¨t 
chez l'espÃ¨c poilue. Je ne crois pas qu'il faille attacher une grande 
importance Ã ce dernier caractere ; l'autre a au contraire une valeur 
rkelle, mais la pilositk extrÃªmemen fine n'aurait-elle pas echappe Ã 
l'observation de l'auteur? L'inspection des types d'AubÃ fournirait la 
meilleure repense Ã cette question. En attendant, il vaut mieux main- 
tenir la distinction spÃ©cifique 

3. Cartodere elougnta CURTIS. 

A l l o ~ ~ Ã © e  Ã©troite subdÃ©primt!e glabre, d ' u n  roux  testacÃ© Massue 
des antennes nettement tri-articulÃ©e Corselet lÃ©ghremen cordiforme, 
un peu plus Ã©troi e n  arridre, les bords latÃ©rau ci  peine arrondis ; 
surface ~wgueuse offrant une  impression transversale a u  devant de 
la  base, et u n e  autre longitudinale de chaque cdtd le long d u  bord 
latÃ©ral Elytres elliptiques, trds fortement ponctuÃ©es-striÃ© de 6 sd~ies  
dont la 4" et la 3Â (parfois aussi la 3") arrivent jusqu'cl la base, avec 
les intervalles Ã©troits le 5Â relevÃ presque entihrement costiforme, et le 
de seulement dans la premikre moitiÃ© Dessous d u  corps imponctud. 
MÃ©tasternu marquÃ e n  arrihre des hanches mÃ©diane et au devant 
des postdrieures de fossettes relie'es par des sillons transversaux. 

Var. A. Subconvere ; couleurs d u  C. ruficollis. 

Long. : 0-00 13 Ã 0-00 18 (112 lig. & 4/5) ; - larg. : Om00035 Ã Om00045 
(116 Ã 115 lien.) 
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Lathridius elongatus C u n ~ i s ,  Brit. Ent. VII, pl. 31 1, no 7. - MASNERIIETO, in 
Germ Zeitschr. V, pag. 83, n. 19. 

Cartodere elongata THOMSON, Skandin. Col. X , pas. 55, no 3. - REITTEH, 
Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 335. 

Lathridius angustatus STEPITENS, Gatal. pag. 94, no 1005. - SHUCKA~D,  Elem. 
Brit. Entom., pag. 184, no i i  . 

Lathridius c ~ a l h r a t u s M . i ~ ~ ~ ~ ~ ~ n r ,  in Germ. Zeitschr. V, pag, 84, n. 20. 

Corps trÃ¨ allong6, etroit, assez dÃ©prim en dessus ("parfois sub- 
convexe), glabre, d'un roux testace (parfois avec les klytres d'un brun 
noir), plus ou moins luisant. 

TÃªt de forme carrÃ©e plus longue que large, egalant (y compris les 
yeux) la largeur du corselet antÃ©rieurement h ponctuation rugueuse, 
un peu excavÃ© tout a fait en arriÃ¨r du vertex, presque plane, obli- 
quement et courtement rÃ©trÃ©c aprhs les yeux, sans angles postÃ©rieur 
distincts. Joues creusees d'une large scrobe, destinÃ© sans doute h 
faciliter le jeu des antennes, marginÃ© en dessus et en dessous. Epis- 
tome court, sÃ©par du front par une strie arquÃ© qui aboutit de chaque 
cdtd Ã l'insertion antennaire, peu d6prim6 et il peine sur un plan 
infdrieur. Labre transverse, subarrondi aux angles antÃ©rieurs 

Antennes peu robustes, inserees en dessus h l'angle antkrieur du 
front, moins longues que la tÃªt et le corselet rÃ©unis compostes de 
11 articles : le 1" trks renflk, orbiculaire et le plus gros de tous, plus 
long que le 2Â qui est un peu moins epais, bien qu'il le soit notablement 
plus que les suivants; articles du funicule 3e Ã 8' aussi longs que 
larges, obconiques, subÃ©gau (le 4' paraissant un peu plus grand que 
les autres) ; la massue bien tranchÃ© est formÃ© par les articles 9" h 
il*, qui sont a peu prÃ¨ de mkme epaisseur ; le 9' est obconique, dis- 
tinctement plus long que le prÃ©cedent le 10' est presque carrÃ© 
transverse, et le dernier est un peu plus long que large, tronqud Ã 
i'extremi tÃ© 

Yeux petits, assez saillants, occupant h peine un tiers de la partie 
lat6rale de la tÃªte trÃ¨ peu eloignks du corselet. 

Pronotum plus long que large, coup6 droit en devant et h la base, 
h peine plus large an terieurement, h cÃ tes faiblement arrondis, relevÃ© 
en marge distincte, i l u s  ou moins~etranglÃ© avant la base, avec les 
angles posterieurs subarrondis, faisant'face h la 4Â strie des Ã©lytre ; 
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la surface est rugueusement ponctuÃ©e sans cÃ´te discales, avec une 
impression- transversale plus ou moins marquÃ¨ vis-h-vis de l'etran- 
glement. . . .  . 

Ecusson trÃ¨ petit, punctiforme, peu distinct. 
Elytres allongÃ©es elliptiques, plus larges que le corselet, avec les 

Ã©paule arrondies, ordinairement dÃ©primÃ© sur le disque a partir du 
5" interstrie de chaque cÃ´te trÃ¨ fortement ponctuees-striees, avec 
les intervalles &roi ts, imponctuÃ© ; le se est relevÃ en c a r h e  dans son 
entier, c'est-&-dire jusqu'Ã la voussure des Ã©lytre ; le 4' est plus ou 
moins costiforme a la base ; il y a seulement 6 s6ries de points, abou- 
tissant au rebord basal (exceptÃ d'ordinaire la 2" Ã partir de la suture) ; 
les clytres s'arrondissent ensemble Ã l'extrÃ©mite en recouvrant l'ab- 
domen; la voussure est assez brusque, et la suture est presque 
relevÃ© encarÃ¨n ; le repli Ã©pipleura est infÃ©rieur de largeur mediocre, 
Ã peine excave longitudinalement, se rÃ©trÃ©cissa insensiblement 
avec la courbure des etuis, rÃ©dui i une tranche vers le 5" arceau 
ventral. 

Prosternum trÃ¨ Ã©troit ne formant entre les hanches antÃ©rieure 
qu'un filet assez mince, n'Ã©galan pas la largeur du trochanter. 

MÃ©sos te rn  assez court, formant entre les hanches mÃ©diane une 
plaque 2 fois plus large que la prosternale. 

NÃ©tasternu allongÃ© imponctue, Ã©galan environ le V arceau 
ventral, marquÃ en arriÃ¨r des hanches mÃ©diane de 2 fossettes plus 
ou moins profondes, reliÃ©e entre elles par un sillon transversal ; il en 
est de meme au devant des hanches postÃ©rieures 

Abdomen de 5 segments, imponctuÃ : le 1"' est plus long que le 
suivant ; les 2', 3Â et 4" sont plus courts, subÃ©gaux le 5e est pluslong 
que le pr6cddent ; tous sont marques & la base d'une impression sul- 
ciforme transversale plus ou moins profonde. 

Hanches antÃ©rieures inserdes Ã peu prhs au milieu du prosternum, 
subcontiguÃ« ; les medianes sont nettement distantes ; les postÃ©rieure 
le sont encore davantage. 

Cuisses robustes, un peu renflkes au milieu. Tibias peu Ã©pais 
garnis sur leur tranche interne de cils distincts 3 un fort gros'sisse- 
ment ; les 4 antÃ©rieur paraissent plus arquÃ© chezle r f .  Tarses ayant 
leurs 2 premiers articles courts, subÃ©gau ; leSe &aleles 2 prÃ©cÃ©den 
reunis. Ongles simples. 
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HABITAT. C'est une esphce trÃ¨ rdpandue en Europe ; on la trouve 
dans toutes nos provinces de France, et en Corse; j'en ai vu des 
exemplaires d'Angleterre, de diverses contrdes de l'Allemagne, d'Ita- 
lie, et aussi d'AlgÃ©rie 

OBS. Comme je l'ai dit plus haut (pag. 140), elle porte dans beau - 
coup de collections le nom usurpe de Lathridius constrictus Gyll. 

La varidtÃ que je signale ci-dessus, Ã la suite de la diagnose spÃ©ci 
fique, m'avait paru d'abord meriter d'etre sÃ©pare de l'elongata ; en 
effet,' les individus extr&nes que j'avais examinÃ© prÃ©sentaien des 
caractÃ¨re assez remarquables : reproduisant la coloration normale de 
la Cartodere ruficollis, ils ne pouvaient n6anmoins s'y rapporter 5 
cause de leur forme gknerale notablement plus allong6e, et surtout 
parce que leurs etuis avaient une ponctuation compos6e de six series 
seulement qui, quoique grossi&, se montrait sous l'aspect de lignes 
plus rÃ©guliÃ¨r ; ils se rapprochaient par 1s Ã©videmmen de l'elongata, 
h laquelle ils ressemblaient du reste en beaucoup de points, mi'  1 s  on 
pouvait les en distinguer par leur systkme de couleurs, par quelques 
diffÃ©rence clans la structure du prothorax, par la depression un peu 
moindre du disque des elytres, par la disposition des sÃ©rie ponctuÃ©es 
dont la 2e partait immbdiatement de la base aussi bien que la 1" et la 
3*, par le 4% interstrie a peine distinctement convexe. L'examen d'un 
certain nombre d'exemplaires, recueillis par MM. Revelibre et Damry 
h Omessa et Ã Portovecchio (Corse), en me permettant de constater 
qu'il existe des passages, m'a donnÃ la conviction que ces caractÃ¨re 
n'avaient pas une valeur suffisante, et qu'il fallait se borner Ã les con- 
sidÃ©re comme ceux d'une variÃ©t locale intÃ©ressante 

La 6'. elongata forme, avec la C. squalis du Caucase, un petit 
groupe bien distinct de toutes les autres espÃ¨ce par les Ã©lytre 
n'offrant que six sÃ©rie de points sur chaque Ã©tui Le 5" interstrie est 
releve en cÃ´t 3 peu prÃ¨ clans toutesa longueur, et le 4Â seulement 
dans sa premiere moitie ; ce dernier caractbre (la cdte du 4Â interstrie) 
n'existe pas chez la C. ssqualls, dont je crois utile de donner ici un 
court signalement. 

Cartodere ceqnali~ REITTER. 

A llotzg4e. btvoite, subdÃ©prim/e glabre, d'un roux testacÃ© Yeux peu 
distants du corselet. Massue des antennes de 3 articles nettement 
dilatÃ©s Corselet allongd, Ã peine cordiforme, im peu resserrd avant 
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LATHRIDIENS - ~artocl?ere un 
la base, avec une ldgdre impression transversale; les angles 'post6rieurs 
indistincts, obtus. Elytres trds allongt%s, elliptiques, trÃ¨ fortement 
ponctuÃ©e striÃ©e de 6 sÃ©ries dont la Ira et la 4' seules aboutisse'nt ci la 
base, avec les intervalles dtroits, le 4Â n o n  relevÃ e n  cmÃ¨ne et le 5* 6 
peine plus con vexe. 

Long : Om0014 (315 lign.) ; - larg. : Om0003S (116 lig-II.) 

Uarlodere aqualis REITTER, Deutsche Entom. Zeitschr. 1877, p. 295, n. 11. 

HABITAT. Caucase, mont Suram (Leder) ; en tamisant. 

OBS. Trks voisine de C. elongata, mais la ponctuation des Ã©lytre 
est encore plus forte, les intervalles 4" et 5Â ne sont point releves en 
carÃ¨ne et les stries 2Â et 3e sont encloses Ã la base entre les 1" et 4" 
qui prennent naissance Ã la marge antÃ©rieur des 6tuis. 

AllongÃ©e Ã©troite subconvexc, glabre, d ' u n  roux ferrugineux avec 
les dytres le plus souvent d 'un brun noir (parfois cependant conco- 
[ores, eu bordÃ©e seulement de brun noir). Massue des antennes de 3 
articles nettement dilatÃ©s Yeux  peu Ã©loigm! d u  corselet. Celui-ci plus 
ou moins  cordiforme, plus Ã©troi (sans la membrane) que les Ã©lytres 
avec une  impression transversale au-devant de la base. Elytres 
allongÃ©es subovales, fortement poncluÃ©es-stri6e de 7 d 8 stries, avec 
les interstries Ã©troits cre'nelÃ© par la ponctuation, Ã©galemen convexes. 
Dessous du, corps imponctuÃ© JifÃ©tasier um marq i4  en, awiÃ¨r des 
hanches mÃ©diane et au-devant des postirieures de fossettes reliÃ©e 
par un sillon transversal. 

Long. : Om0012 (112 lign.) ; - larg. : Om0004 (116 lign.) 

Latkridius riificolLis MARSHAH, Eut. Brit 1, pag. 1H. - STEPHENS,  111. Bri t. I I I ,  
p a s .  1 1 4 .  - WATERHOUSE, Trans. Ent. Soc. London. V ,  pas, 175. 

Carlodere ruficollis REITTER, Stett. Ent, Zeit. 1875, pag. 336. 

Lathridius liliputanus VILLA, Catal. Col. Eur, dupl. 1833, pag. 36. - MAN-  
N E R H E I M ,  in Germ. Zeitschr. V ,  pag. 85, n. 21. 

Lathridius exilis M A N N E R H E I M ,  in Germ. Zeitschr. V, p g .  86, n .  22. 
Lathridius collaris M A N N E R H E I M  in Germ. Zeitsch. V, pag. 8 6 ,  n. 23. 
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Gartodve collaris THOMSON, Skandinav. Coleopl. V, pag. -220, 11. 2. 

Lathridivs nanulus MANNERHEIM, in Gera.  Zeitschr. V, pag. 87, n .  24. 

Lathridius concinnus MANNERHEIM, loc. cit. pas. 88, n'. 25. 

Corps allongÃ© Ã©troit faiblement convexe en dessus, glabre, mat 
sur la tete et le corselet, luisant sur les Ã©lytres d'un roux ferrugineux 
avec les Ã©lytre tantÃ´ d'un brun noir, tantÃ´ de la couleur du reste du 
corps ou bordÃ©e de brun noir. 

Ydte subtrapÃ©zoÃ¯dal un peu plus longue que large, n'Ã©galan pas 
(y  compris les yeux) la largeur du corselet en devant, 5 ponctuation 
rugueuse peu marquÃ©e Ã peine creusÃ© d'une impression tout-5-fait 
en arriÃ¨r du vertex, presque plane, courtement rÃ©trÃ©c aprÃ¨ les yeux 
sans former d'angles distincts. Joues excavÃ©e d'une assez forte scrobe 
destinÃ© ~ loger les deux premiers articles des antennes. L?pistome 
court, sbparÃ du front par une strie a rqde ,  qui aboutit de chaque 
cÃ´t Ã l'insertion antenuaire, un peu cl6primÃ et sur un plan infÃ©rieur 
Labre transverse, subarrondi aux angles antÃ©rieurs 

Antennes peu robustes, ins6rÃ©e en dessus a l'angle antÃ©rieu du 
front, moins longues que la tÃªt et le corselet rÃ©unis composÃ©e de 
11 articles : le I e r  tres renflÃ© orbiculaire, un peu plus long et plus 
Ã©pai que le Y, qui est encore notablement plus dilate que les sui- 
vants ; le 3e subtransverse et presque globuleux ; le @, le plus long 
de tous ceux du funicule; les Ã 8' plus longs que larges, obconiques, 
ddcroissant peu 5 peu de longueur ; le 9' commence la massue qui est 
nettement tranchÃ©e il est un peu obconique, plus long que le prÃ© 
cedent; le !Pes t  moins long, mais aussi tipais; le 1 l e  est aussi long 
que le ge, un peu plus long que large, ltgÃ¨remen tronque au bout. 
Yeux petits, saillants, occupant 5 peine un tiers de la partie latÃ©ral 

de la tÃªte trÃ¨ peu kloignes du corselet. 
Pronotum plus ou moins cordiforme, coupe droit en devant et b la 

base, plus large antÃ©rieurement a chtÃ© arrondis dans sa premiÃ¨r 
moiti6 avec la marge obsolete, souvent accompagnÃ© d'une membrane 
qui fait varier le facies, plus ou moins Ã©trangl avant la base avec 
une impression transverse aboutissant de chaque cÃ´t h cet Ã©trangle 
ment; les angles post6rieurs sont presque droits et font face 5 la ">Â 
strie des etuis; la surface est couverte d'une ponctuation rugueuse 
peu enfoncee, qui la fait paraÃ®tr mate; elle n'offre aucun vestige de . 
cbtes discales. 
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Ecusson trÃ¨ petit, peu distinct, punctiforme. 
w t r e s  subovales-allongees, plus larges h la base que le corselet 

dans sa plus grande largeur, avec les epaules arrondies, et le disque 
"i peine deprimÃ© la ponctuation sÃ©rial est trÃ¨ forte, irrÃ©guliÃ¨ et 
comme oncluleuse, crknelant les interstries qui sont trbs etroits ; elle 
se compose de 7 sÃ©ries dont 5 discales et 2 latÃ©rale ; quelques indi- 
vidus offrent des traces d'une 8" strie, qui tend Ã se former sur une 
partie du disque ; ces stries s'arrondissent avec la courbure de l'Ã©lytr 
et viennent aboutir Ã la suture; les intervalles 5" et 6" (surtout ce 
dernier) paraissent former une cÃ´t assez distincte ; les autres sont 
simplement un peu convexes ; la marge est relevÃ©e-crÃ©nelÃ 5 peine 
dilatee h l'Ã©paule presque droite jusqu'h la hauteur de la voussure oÃ 
les Ã©lytre s'arrondissent ensemble, en recouvrant tout l'abdomen ; 
le repli Ã©pipleura est infÃ©rieur mÃ©diocre a peu prÃ¨ Ã©ga dans la 
plus grande partie de sa longueur, rÃ©dui h une tranche vers le 5' 
arceau ventral et marqu6 d'une sÃ©ri longitudinale de gros points. - 

Prosternum en lame mÃ©diocre & d e  environ au trochanter, sÃ©pa-" 
rant les hanches antÃ©rieures 

"l&sosternum court, formant entre les hanches interm6diaires une 
plaque lÃ©gÃ¨reme plus large que la prosternale. 

MÃ©tasternu allonge, imponctuÃ© &galant environ le lgr arceau 
ventral, marque en arribre des hanches medianes de 2 fossettes plus 
ou moins profondes reliees entre elles par un sillon transversal ; il en 
est de meme au devant des hanches postbrieures. 

Abdomen de 5 segments, imponctue : le ior est trks distinctement 
plus long que le suivant ; les 2', 3e e t  4 ~ 0 n t  plus courts, subegaux; 
le 5" est un peu plus long que le prÃ©cÃ©de ; tous sont marques h la 
base d'une impression sulciforme transversale plus ou moins pro- 
fonde. 

Hanches antÃ©rieure insÃ©rÃ¨ Ã peu prbs au milieu du prosternum, 
h peine moins distantes que les mddianes ; les postÃ©rieure s o d  beau- 
coup plus Ã©cart4es 

Cuisses robustes, un peu renfldes au milieu. Tibias peu Ã©pais 
garnis sur leur tranche interne de cils distincts h un fort grossisse- 
ment; les 4 anterieurs paraissent assez arques chez les o". Tarses 
ayant leurs 2 premiers articles courts, subÃ©gaux la 3' kgale les 2 pr+- 
ceden ts rkunis. Ongi~s simples. 
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HABITAT. Toute l'Europe; e n  France et en Corse elle parait trÃ¨ 
commune. O n  la rencontre aussi dans l'AmÃ©riqu du Sud. 

OBS. C'est peut-6tre l'esphce la plus variable de la branche actuelle, 
il est rare d'en trouver deux individus compl&tement semblables; 
aussi la liste synonymique est-elle fort longue. L'examen de nom- 
breuses series d'exemplaires ne saurait laisser le moindre doute sur 
la ndcessitÃ des reunions signalÃ©e plus haut. 

Lorsqu'elle possÃ¨d sa coloration normale, la C. ruficollis est trks 
reconnaissable h premiÃ¨r vue; on ne pourrait alors la confondre 
qu'avec la variete similaire de l'elongata, mais celle-ci ne presente 
que six sÃ©rie ponctuÃ©e sur les Ã©lytres tandis que la ruf"collis en a 
7 ou 8. Dans les cas trÃ¨ frÃ©quent oÃ elle est unicolore ou h peu prÃ¨s 
son faciÃ¨ subconvexe et la ponctuation onduleuse et crknelee de ses 
Ã©lytre la distinguent de ses congÃ©nÃ¨r qui ont, comme elle, les yeux 
peu distants du corselet, celui-ci sans fossette discale et les intervalles 
alternes des etuis non costiformes ; elle diffÃ¨r en outre de la filifor- 
m i s  par son corselet qui est plus Ã©troi anterieuremeut que les 
elytres, etc. 

Allongbe, dtroite, subddprinie'e, glabre, en t ihemen t  feslacÃ©e Y e u x  
peu distants du, corselet. Massue antennaire nettement- formde cle 3 
articles. Corselet subcordiforme, transverse, aussi  large a u  sommet 
que les Ã©lytres 4 marge latÃ©ral largement explanÃ© ; a i d e v a n t  de 
la base u n e  impression transversale ; point de fossette sur  la moit iÃ 
anlÃ©rieur d u  disque. Xlytres linÃ©aire avec Us {paules suba?&gul#4si 
assez fortement ponctutes-striÃ©e de 8 sdries d la base, de 7 seulement 
fi, l'extq-dmit6, avec les intervalles Ã©troits n o n  costiformes. Dessous d u  
tvorps'imponctud. MÃ©tasicri um marquÃ e n  arridre des 1tancheS inÃ© 

d i ines  et au-devant des postdrieures de fossettes relides par des 
sillons transversaux. 

Long. : Om0013 (315 lign,) ; - larg. : Om00035 (116 lign.) 
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Parlodere filiformis THOMSON, Skandin. Coleopt. VI pag. 219, n. 1.- REITTER, 
Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 337. 

Lathridius parallelus MANNERHEIX, in Germ. Zeitschr. pag, 106, KI. 45. 

Lathridius tantillus MANNE~HEIM, loc. cit. pag. 106, a. 46, 

Corps trks allongÃ© Ã©troit subdÃ©prim en dessus, glabre, entiÃ¨re 
ment d'un testacÃ plus ou moins clair. 

TÃ©t allongÃ©e de forme trapÃ©zoÃ¯dal moins large (y compris les 
yeux) que le bord anterieur du corselet, couverte d'une grosse ponc- 
tuation, h peine excavÃ© tout-a-fait en arrikre sur le vertex, presque 
plane, rÃ©trÃ©c trÃ¨ brihement aprÃ¨ les yeux. Joues faiblement 
creusÃ©e d'une scrobe destinÃ© Ã loger les 2 premiers articles anten- 
naires. Epistome court, sÃ©par du front par une strie arqu6e qui 
aboutit de chaque cdtÃ & l'insertion des antennes, lÃ©geremen dÃ©prim 
et situ6 sur un plan un peu infÃ©rieur Labre transverse, subarrondi 
aux angles an tÃ©rieurs 

Antennes peu robustes, insÃ©rÃ© en dessus h l'angle antÃ¨rieu du 
front, moins longues que la tete et le corselet rkunis, composÃ©e de 
11 articles : le Iar trÃ¨ renfle, orbiculaire, un peu plus kpais et plus 
long que le 2' qui est notablement plus large que les suivants ; 
articles du funicule 3" A 8Â & peine aussi longs que larges, subglobu- 
leux et presque @aux ( le 4' cependant paraÃ® lÃ©ghremen plus long); 
la massue bien tranchÃ© est formke par les articles 9" Ã 11" qui sont & 
peu prks de meme Ã©paisseu ; le 9' et le 10' sont subÃ©gaux chacun 
d'eux nettement plus long que le 8" ; le 11" est sensiblement plus 
long que large, Ã©galan environ les 2 prkcÃ©dent pris ensemble, Ã 
peine tronquÃ au bout. 

Yeux petits, peu saillants, occupant a peine un tiers de la partie 
latÃ©ral de la tete, trks peu distants du corselet. 

Pronotum court, transverse, subcordiforme, coupÃ droit en devant 
et & la base, Ã©galan antÃ©rieuremen la largeur des Ã©lytres i cÃ´tÃ 
arrondis jusqu'apr6s le milieu oÃ ils sont resserrÃ©s puis un peu 
dilatÃ© pour tomber sur la base h angle droit vis-&-vis de la G* strie 
des Ã©lytre ; la marge latÃ©ral est assez largement explanke, le disque 
est subconvexe, plus ou moins rugueusement ponctuÃ et sans c6tes ; 
une impression transversale au devant de la base, en face de l'btran- 
glement latÃ©ral 
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Ecusson trks petit, punctiforme, peu distinct. 
Elytres linÃ©aires aussi larges que la partie antÃ©rieur du corselet, 

avec les Ã©paule anguleuses (l'angle parfois Ã©moussÃ© subdeprimkes 
sur le disque ; assez fortement ponctuees-striÃ©es avec les inlervalles 
Ã©troits subegaux. imponctuÃ©s non costiformes; il y a 8 sÃ©rie de 
points a la base, mais 7 seulement Ã l'extrÃ©mitÃ parce que la 5' et la 
6" se confondent un peu avant le milieu de la longueur, c'est-Ã -dir 
h peu prks Ã la hauteur des hanches postÃ©rieures la marge est rele- 
vÃ©e un peu dilatÃ© aprÃ¨ l'Ã©paule puis en ligne presque droite 
jusque vis-Ã -vi de la voussure, oÃ elles s'arrondissent ensemble en 
recouvrant l'abdomen; le repli Ã©pipleura est infÃ©rieur de largeur 
mÃ©diocre assez fortement excavk et ponctuÃ longitudinalement, se 
retrÃ©cissan assez rapidement vers i'extremite, et rkduit h une simple 
tranche au bout du 4' arceau ventral. 

Prosternum trhs Ã©troit ne formant entre les lianclies antÃ©rieure 
qu'un mince filet, mÃªm presque interrompu, n'&galant pas la largeur 
du trochanter. 

Mksosternum court, formant entre les hanches medianes-une plaque 
2 fois plus large que la prosternale. 

M&sternum allong&, imponctuÃ© Ã©galan environ le 1" arceau 
ventral, avec une ligne de points sur ses Ã©pipleures marquÃ en 
arrikre des hanches mkdianes de 2 fossettes plus ou moins profondes 
reliÃ©e entre elles par un sillon transversal; il en est de m i h e  au 
devant des hanches postÃ©rieures 

Abdomen de 5 segments, imponctu6: le 1"' plus long que le suivant; 
les 2', 3e et 4' sont un peu plus courts et presque @aux entre eux; 
le se est plus long que le prkckdent; tous sont marqu6s Ã la base 
d'une impression sulciforme transversale, plus ou moins nette. 

Hanches anterieures insÃ©rÃ© un peu aprÃ¨ le milieu du prosternum, 
subcontiguÃ« ; les mÃ©diane sont sensiblement distantes ; les postÃ© 
rieures s'ecartent encore davantage. 

Cuisses robustes, un peu renflÃ©e au milieu. Tibias peu Ã©pais garnis 
sur leur tranche interne de cils distincts Ã un fort grossissement; les 
4 antÃ©rieur paraissent plus arquÃ© chez les 3. Tarses ayant leurs 2 
premiers articles petits, sub6gaux ; le 3e kgale les 2 pr6cÃ©dent rÃ©unis 
Ongles simples. 

HABITAT. Toute l'Europe : commune ~ 1 1  l''rance et en Corse. 

l 
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ODS. Son corselet cordiforme, aussi large antÃ¨rieuremen que les 
Ã©lytres distingue au premier coup d'Å“i cette espkce de toutes les 
prkcÃ©dentes ce caractÃ¨r lui est commun avec la C. filum, mais elle 
n'a point, comme cette derniÃ¨re la moitiÃ antbrieure du disque pro- 
thoracique ornÃ© d'une large fossette arrondie. 

Plusieurs sÃ©paration ont 6tÃ Ã©tablie sur des exemplaires, chez les- 
quels les Ã¨paule des klytres prdsentaient un aspect un peu diffÃ©ren 
par suite de leur angulation nette ou 6moussÃ© : ce caractÃ¨r n'a cer- 
tainement aucune valeur, puisqu'on rencontre des individus, dont 
l'une des Ã©paule est anguleuse et l'autre arrondie. 

M. Rizaucourt m'a communiquk un petit insecte qu'il a trouvÃ dans 
. sa cave h Marseille, en compagnie de Mycetaea hirta et d'autres co- 

lÃ©optÃ¨r mycÃ©tophiles Je le rapporte 3 l'espkce actuelle, bien que sa 
taille n'atteigne pas OmOOl (112 lign.), que ses Ã©lytre paraissent avoir 
7 stries seulement i la base, et qu'on distingue un vestige de fovÃ©ol 
arrondie au milieu de la partie antÃ©rieur du corselet. Ces diffÃ©rence 
sont, h mon avis, trop peu importantes pour lÃ©gitime une skparation 
spÃ©cifique 

AllongÃ©e dtroite, subdÃ©prhÃ© d'un roux testacÃ© glabre. Yeux 
peu Ã©loignd d u  corselet. Massue des antennes bi-articulÃ©e Corselet 
cordiforme, subtransverse, aussi large au  sommet que les Ã©lytres 
largement explanÃ sur  les cdlÃ©s transversalement impression?zÃ a u  
devant de la base; une large fossette nzÃ©dian arrondie sur  le disque. 
Elytres linÃ©aires fortement ponctuÃ©es-striÃ© de 7 sÃ©ries avec les 
intervalles Ã©troits dgalement; subconvexes. Dessous du corps imponc- 
tuÃ© MÃ©taslernu m a r q d  e n  arriire des hanches   nÃ© diane et au de- 
vaut des hanches posLÃ©rieure de fossettes relides entre elles par  des 
sillons longitudinaux et transversaux. 

Long. OmO014 (213 lign.) ; - larg. Om00035 (116 lign.) 

Lathridius filum AUDE, Am.  SOC. Ent. Fr. 1850, pag. 334, n. 44, 
cartodere filum R E W T E ~ ,  Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 338. 

' 

corps trhs allong6, dtroit, subdÃ©prim6 entiÃ¨remen d'un testacÃ 
plus ou moins roux. 

2 1 
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311 8 LATHRIDIENS - Cartodere 

TÃªt allongÃ©e de forme trapÃ©zoÃ¯dal moins large (y compris les 
yeux) que le bord anterieur du corselet, couverte d'une ponctuation 
rugueuse assez forte, plus ou moins nettement sillonnÃ© longitudina- 
lement au milieu avec le vertex triangulairement excavÃ© Joues 
fortement creusÃ©e d'une sorte de scrobe destinÃ© Ã loger les 10" ar-s 
ticles antennaires. Epistome court, separÃ du front par une dÃ©pressio 
arquÃ© assez nette, et situÃ sur un plan infÃ©rieur Labre transverse, 
subarrondi aux angles antÃ©rieurs 

Antennes peu robustes, insÃ©ree en dessus Ã l'angle antÃ©rieu du 
Iront, moins longues que la tÃªt et le corselet rÃ©unis composÃ©e de 
1 1 articles : le 1"' trÃ¨ renflÃ© orbiculaire, un peu plus Ã©pai que le 2d; 
celui-ci au moins aussi long, subcylindrique, plus Ã©pai que les sui- 
vants; 3" h 9Â subcylindriques, lÃ©gÃ¨reme arrondis Ã la base et au 
sommet, aussi longs que larges, subÃ©gaux (le V parait un peu plus 
long); le ge est 3 peine sensiblement plus Ã©pai que les prÃ©cÃ©den ; 
et par suite la massue est formÃ© seulement des deux articles 10" et 
1 10 qui sont nettement dilatÃ©s le pÃ©nultikm est environ moitiÃ plus 
court que le dernier, qui est plus long que large et subarrondi au 
bout . 

Yeux mddiocres, trÃ¨ saillants, occupant un peu plus du tiers latk- 
rai de la tete, subcontigus au corselet. 

Pronotum cordiforme, plus court que large, assez fortement rÃ¨trdc 
en arrikre, coupÃ i peu prks droit en devant et Ã la base, Ã©galan pres- 
que antÃ©rieuremen la plus grande largeur des Ã©lytres h cÃ´tÃ arron- 
dis sur leur moitiÃ antÃ©rieure largement explanÃ© et faiblement 
crÃ©nelÃ dans toute leur longueur, tombant Ã angle droit sur la base, 
vis-Ã -vi de la 5 0  strie des Ã©lytres le disque est plus ou moins ru- 
gueusement ponctuÃ et sans cÃ´tes avec une impression transversale 
un peu au devant de la base, et une fossette arrondie assez large et 
profonde, situÃ© au milieu de la partie antÃ©rieure 

Ecusson trÃ¨ petit, transverse, peu distinct. 
Elytres lindaires, aussi larges que la partie antÃ©rieur du corselet, 

avec les dpaules Ã peine saillantes, subarrondies, finementmarginÃ©es 
s'arrondissant ensemble h l'extrÃ©mit qui recouvre entikrement l'ab- 
domen ; subdÃ©primÃ© sur le disque, fortement ponctuÃ©es-striÃ©e 
avec les intervalles trÃ¨ Ã©troits imponctuÃ©s Ã©galemen subconvexes ; 
il y a 7 series de points; le repli Ã©pipleura est infhieur, de largeur 
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LATHRIDIENS - Cartodere 319 

mÃ©diocr et Ã peu prÃ¨ &ale dans toute sa longueur, excav6 et" forte- 
ment ponctuÃ longitudinlaement, rÃ©dui & une simple tranche vers le 
5" arceau ventral, 

Proslernum peu distinct entre les hanches antÃ©rieures aprÃ¨ les- 
quelles il forme une petite saillie tuberculeuse. 

Mdsosternum court, mais assez large entre les hanches mÃ©dianes 
~Wtasternum allongÃ© imponctud, egalant environ le 1"' arceau 

ventral, avec une ligne longitudinale de points obsolktes sur ses dpi- 
pleures ; marquÃ en arriÃ¨r des hanches mÃ©diane et au devant des 
hanches postÃ©rieure de fossettes reliÃ©e entre elles par des sillons 
longitudinaux et transversaux qui font bomber la partie mÃ©diane 

Abdomen de 5 segments, imponctuÃ : le 10r distinctement plus long 
que le suivant; les Y, 3' et 4Â sont un peu plus courts et presque 
&aux entre eux ; le 5' est un peu plus long que le prÃ©cÃ©de ; tous 
sont marquÃ© h la base d'une impression sulciforme transversale plus 
ou moins nette; le 1" arceau offre aussi une impression longitudinale 
partant des hanches postÃ©rieure ; mais n'atteignant pas tou t-Ã -fai 
l'extrÃ©mit du segment. 

Hanches antÃ©rieure subcontigues, insÃ©rÃ© aprÃ¨ le milieu du 
prosternum; les mÃ©diane sont trÃ¨ nettement distantes, et les postÃ© 
rieures le sont encore davantage. 

Cuisses pas trÃ¨ robustes, mais un peu renflÃ©e au milieu. Tibias 
peu Ã©pais garnis surileur tranche interne de cils distincts h un fort 
grossissement; les 4 antÃ©rieur paraissent lÃ©gkremen arquÃ© chez le d. 
Tarses ayant leurs 2 premiers articles petits, subÃ©gaux le 3' &ale 
les prÃ©cÃ©den rÃ©unis Ongles simples. 

HABITAT. TrouvÃ© dans un champignon provenant d'AlgÃ©rie cette 
e spke  ne vit pas seulement dans le nord de l'Afrique. il. Reitter en 
possÃ¨d des khantillons recueillis en Hongrie, et il dit (DeutscheEnt. 
Zeitschr. 1878, pag. 96) qu'elle est trbs commune au Mexique. C'est 
seulement sur l'autoritÃ de ce savant entomologiste que je la considhre 
comme appartenant aussi & notre faune, car je n'en ai vu aucun exem- 
plaire capturÃ dans notre pays; ceux d'aprÃ¨ lesquels j'ai rddigÃ ma 
description, avaient Ã©t envoyÃ© de Volhynie par Besser, et faisaient 
partie de l'ancienne collection du comte Dejean, qui les avait sÃ©par6 
sous le nom demeurt! inkdi t de Latlwidws anqustatus Dej. 
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OBS. Quoique voisine de la C. filiformis par son corselet cordiforme 
4galant dans sa partie antdrieure la largeur des Ã©lytres l'espkce ac- 
tuelle, outre sa taille un peu plus grande et plusieurs autres parti- 
cularitÃ© d'importance secondaire, en est trbs distincte, comme de 
toutes ses congknkres, par lafossette arrondie, assez large et profonde 
qui orne la moitiÃ ant6rieure du disque pro thoracique ; c'est aussi la 
seule du genre, a ma connaissance du moins, qui offre la massue an- 
tennaire bi-arliculÃ©e Ni le Dr AubÃ© ni M. Reitter n'ont fait mention 
de ce dernier caractere : est-ce seulement un oubli, ou bien s'agi t-il 
ici de deux especes qui seraient ainsi diff6renciÃ©es Je ne suis pas en 
mesure de rÃ¨pondr h cette question. 

Un caracthre trbs remarquable encore, s'il est constant, c'est la 
prÃ©senc de sillons longitudinaux sur le 1" arceau ventral et sur le 
mÃ©tasternum J'ai vu trop peu d'kchantillons pour pouvoir constater 
si cette marque se retrouve dans les 2 sexes, ou bien si elle est l'apa- 
nage d'un seul ; j'inclinecependan t a admettre lapremi Are supposition. 

Genre Enicmus ~homson. 

TBOMSON, SEANDIN. Colfopt. V, page 233. 

Etymologie : e v ,  dans; t a p m ,  humiditi (1). 

CARACT~RES. Corps plus ou moins ovale, assez convexe. Tkte environ 
aussi large que longue, plus ou moins fortement canaliculÃ© au milieu. 
Epistome dÃ©prim en arc et situ6 sur un plan un peu infkrieur au front. 
Antennes de 11 articles, insÃ¨r6e en dessus aux angles antkrieurs du 
front, ordinairement h peu de distance des yeux, et termindes par une 
massue triarticulÃ©e souvent peu tranchÃ© h la base. Yeux latÃ©raux 
assez gros et saillants, occupant plus de la moitiÃ latÃ©ral de la tete h 
partir de l'insertion antennaire. Pronotum sans cÃ´te longitudinales 
sur le disque, mais canaliculd ou fov6old dans son milieu, et transver- 

(1) L'auteur n'a point indiquÃ le sens Ã©tymologiqu du mot, mais je 
suppose qu'il a voulu faire allusion Ã l'habitat de la plupart des espÃ¨ces qui 
se rencontrent dans la moisissure. 
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salement impressionrd au devant de la base. Ecusson trÃ¨ distinct, 
transverse. W t r e s  non soudÃ©es ovales, offrant chacune 8 series 
ponctuÃ©es le 7' interstrie tantÃ´ subconvexe et plus ou moins sail- 
lant, tantÃ´ carhiforme. Prosternum trhs distinct entre les hanches 
antÃ©rieures oÃ il se montre tantÃ´ sous la forme d'une lame abaissee 
(s-g. Conithassa Thomson), tant6t sous la forme d'une carÃ¨n nette- 
ment relev6e (s-g. Enicmus). Propleures sans fossettes pour loger la 
massue des antennes au repos, mais ordinairement marquÃ©e de dÃ© 
pressions transversales avant et aprÃ¨ les hanches. M&soplewes plus 
courtes que les mÃ©tapleures Hanches antÃ©rieure nettement distan- 
tes; les mddianes le sont plus encore; les postÃ©rieure s'ecartent nota- 
blement davantage. Abdomen de 5 segments : le 1"' Ã©galan environ 
les 2 suivants reunis ; les 2' i 5e courts, subÃ©gaux parfois le dernier 
plus allongÃ que le prkcedent. Pattes ordinaires. 

OBS. Comme on le voit h la lecture de la formule qui prÃ©cbde je 
rÃ©uni en un seul genre les 2 coupes adoptÃ©e par M. Thomson sous 
les noms de Conithassa et d' f i icmus.  Autant que j'ai pu m'en assurer 
par l'Ã©tud des espÃ¨ce appartenant a la faune franÃ§ais et de plu- 
sieurs autres, un seul caractere constant et bien tranchÃ© la forme du 
prosternum, fournit une ligne de dÃ©marcatio exacte a ces deux grou- 
pes ; c'est assez sans doute pour etablir un sous-genre, cela me pa- 
rait insuffisant pour une division de rang supÃ©rieur Il est vrai que 
l'auteur des Skandinaviens Coleoptera a corroborÃ sa diagnose par 
l'addition d'un certain nombre de dÃ©tail qui conviennent h l'une des 
sections plutÃ´ qu'i l'autre, mais l'ensemble perd beaucoup de son 
uni formi tÃ© h mesure qu'oncherche i en faire l'application h une faune 
plus etendue. 

Tels qu'ils sont constituÃ© ici, les Enicnws sont voisins des genres 
Cartodere et Revelieria; ils n'ont point, comme ce dernier, les Ã©lytre 
soudÃ©e et gibbeuses, offrant chacune une douzaine de series ponc- 
tuÃ©e irrÃ©gulieres ils se rapprochent davantage du premier par leurs 
Ã©tui libres, ovales et ornÃ© de 8 stries ponctuÃ©es Leur faciÃ¨ toute- 
fois est assez diffÃ©ren pour qu'un naturaliste tant soit peu exercÃ les 
reconnaisse au premier coup d'@il. Leur corselet, ornÃ d'une ou plu- 
sieurs fossettes longitudinales sur sa partie mÃ©diane est un caractkre 
dislinctif trÃ¨ sbr, car la seule espÃ¨c de Cartodere qui prÃ©sent une 
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sculpture analogue, la C. filum, est trop remarquable par les dbtails 
particuliers de son organisation pour qu'on soit tentÃ de la ranger 
parmi les Enicmus. 

A l'aide du tableau suivant, on pourra, je l'espere, dÃ©termine sans 
trop de difficultes 'non seulement les espÃ¨ce qu'on rencontre com- 
munÃ©men dans notre region faunique, mais aussi plusieurs autres 
qui ont avec elles certaines affinites : 

A P r o s t e r h m  carÃ©niform entre les hanches antÃ©rieure ( 1 ) .  
(s-g. Enicmus  Thomson). 

a. Antennes atteignant Ã peine le milieu du corselet; le 1" 
article de  la massue plus Ã©pai dÃ¨ la base quo les 
prÃ©cÃ©dent Pas de  ligne longitudinale imprimÃ© sur 
le i.1' arceau ventral. Forme allongÃ©e subdÃ©primbe 

b. Mdtaslcrnum e l  f e r  segment abdominal  poncluÃ©s Cor- 
selet subcordiforme. Elytres dÃ©primÃ© transversale- 
ment aprÃ¨ la base. . . . . . . . . . . . . . .  U R E ~ I C O R N I S .  

bb. Mitas ternum et Ier  segment abdominal imponclu6s. 
Corselet presque carrÃ© Elytrcs sans impression 
transversale aprÃ¨ la base. . . . . . . . . . .  DUDIUS.  

aa Antennes dÃ©passan le milieu du corselet; le 1er article 
de la massue allongÃ© obconique, pas plus 6pais Ã la 
base que les prÃ©cÃ©dent 

c. Ali tasternum et 1er segment abdominal ponctuks plus 
fortement sur les cÃ´tÃ© Yeux subcontigus au cor- 
selet. . 

d. Corps et dlytres noirs (2). Une ligne longitudinale 
imprimÃ© sur le 1er arceau ventral. Taille g 6 n b  
ralement un peu plus petite. . . . . . . . . .  RUGOSUS. 

dd. Elytres roux testacÃ© avec le corps noir (2). Pas de 
ligne longitudinale imprimbe sur  le 1er arceau 
ventral. Taille gÃ©nÃ©raleme un peu plus 
grande . . . . . . . . . . . . . . . . . .  FUNOICOLA. 

cc. hidtasternum et 1er segtnenl abdominal  imponctu6s, 
mais offrant parfois des rides longitudinales trÃ¨ 
fines. 

(1) Les espÃ¨ce de ce groupe ont on gÃ©nÃ©r une sculpture plus fine ; leurs 
Ã©lytres souvent marquÃ©e d'une impression transversale trÃ¨ sensible aprÃ¨ 
la base, prÃ©senten des stries ponctuÃ©e presque toujours moins accentuÃ©es 
et  des intervalles plus ou moins larges qui ne sont point costiformes. 

(2) Les antennes et  les pattes sont  toujours plus ou moins ferrugineuses. 
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e. Corselet carrÃ© Elytres oblongues-ovales, sans im- 
pression transversale aprÃ¨ la base. Yeux Ã©loignk 
du corselet. . . . . . . . . . . . . . . . .  T~ANSVERSUS.  

ee. Corselet cordiforme. Yeux peu Ã©loignÃ du cor- 
selet. 

f. Elytres ovales, offrant une impression transver- 
sale aprÃ¨ la base. Une ligne longitudinale 
imprimÃ© sur le 1er arceau ventral . . . . .  TESTAGEUS. 

ff. Elytres largement ovales, sans impression 
transversale aprÃ¨ la base. Point de ligne 
longitudinale imprimÃ© sur le 1 e r  arceau 
ventral. . . . . . . . . . . . . . . . .  MANNERHEINI. 

AA Prosternum non carÃ©niforme mais en lame abaissÃ© 
entre les hanches antÃ©rieures (s-g. Conilhassa 
Thomson). 

g Elytres glabres. 

h. Elytres en ovale court et large. Mitasternum offrant, 
seulement sur les cÃ´tÃ© une ponctuation mÃ©diocre 
trÃ¨ Ã©cartÃ© f e r  arceau ventral trÃ¨ obsolÃ¨temen 
ponctuÃ© Fossettes post-coxales Ã bords non plissÃ©s BREVIGOLLIS. 

hh. Elytres en ovale plus ou moins allongÃ© Nitasler- 
num Ã ponctuation plus forte et moins serrÃ© 
que celle du i e p  arceau ventral, qui est fine et 
trÃ¨ dense. Fossettespost-coxales Ã bords plissks. 

i. Corselet Ã angles antÃ©rieur dilatÃ©s-arrondi en 
lobes, offrant sur le disque 2 fossettes longitu- 
dinales. Elytres moins allongÃ©es assez forte- 
ment ponctuÃ©es-striÃ©e avec les intervalles 
assez Ã©troits les alternes un peu relevÃ© en . . . . . . . .  cdtes, au moins Ã la base. MINUTUS. 

ii. Corselet Ã angles antÃ©rieur non dilatÃ© en lobes, 
Ã cÃ´tÃ presque droits, offrant sur le disque 
un sillon mÃ©dia presque obsolÃ¨te Elytres 
plus allong@es, pas trhs fortement ponctuÃ©es 
striÃ©es avec les intervalles assez larges, 

. . . . . . . . .  presque plans et @aux. CONSIMILIS. 

gg. Elytres hÃ©rissÃ© de poils en &ries. . . . . . . .  HIHTUS. 
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1. Eniemus brcvlcornls MANNERHEIM. 

AllongÃ© subdbprimÃ© glabre, d ' u n  noir mat ,  avec les antennes et 
les pattes d'un roux ferrugineux. Antennes courtes, atteignant Ã peine 
le mi l ieu  d u  corselet; le Ierarticle de la massue plus &pais d&s la base 
que les prÃ©cÃ©dent Tempes courtes aprds les yeux. Corselet subcordi- 
forme, Ã peine aussi long que large, avec une  fossette longitudinale 
sur la 'partie antÃ©rieur d u  disque, et une  impression transversale 
en devant de la base. Elytres allongÃ©es offrant chacune avant le mi- 
lien une ddpression oblique, Ã stries finement ponctudes, avec les in- 
tervalles plans, larges, Ã©gaux Prosternum nettement carÃ©niforme 
MÃ©tasternu et Pr segment ventral ponctuÃ© ; ce dernier sans ligne 
longitudinale imprimÃ© sz~bobliquement Ã partir des hanches postd- 
rieures. 

Long.: 0,0017 Ã Om002 (314 a 718 lign.); -1arg.: Om0006 Ã 0ln0007 
(217 a 113 lign.) 

Latl~rtdius brovicornis MANNEBHEIU, in Germ. Zeitschr. V, pag. 101, n. 42. 
Enicmus carbonarius REITTER, Stett. Ent. Zeit. 1875, pas. 332. 
Lathridius Carbonarius MANNERHEIM, loc. cit., pas. 103, n. 42. 

Corps allonge, subdkprimÃ© d'un noir mat, glabre, avec les anten- 
nes et les pattes, au moins en partie, d'un roux ferrugineux. 

TÃªt moins longue que large, retrÃ©ci en devant, un peu moins 
large (y compris les yeux) que le corselet antkrieurement, rugueuse- 
ment et assez grossi6rernent ponctuÃ© sur toute sa surface, avec une 
excavation mÃ©dian longitudinale, au moins sur le verlex. Epistome 
transverse, skparÃ du front par une dÃ©pressio arquee, qui aboutit de 
chaque cÃ´t Ã l'insertion antennaire, et situÃ sur un plan un peu infÃ© 
rieur. La.bre trÃ¨ court, avec les angles anterieurs arrondis. Joues 
creusÃ©e obliquement en dessous d'une scrobe destinÃ© Ã loger les 2 
premiers articles des antennes au repos. 

Antennes peu robustes, insÃ©rbe en dessus a l'angle antÃ©rieu du 
front, courtes, n'atteignant pas la moitiÃ du corselet, composÃ©e de 
11 articles : le 1"' trÃ¨ renfle, orbiculaire ; le 2: beaucoup moins dpais, 
bien qu'il le soit distinctement plus que les suivants, plus long que 
le 3'; celui-ci plus long que large ; les suivants vont en dkroissant 
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peu h peu jusqu'au 8" qui est Ã peine aussi long que large; les articles 
90 Ã 11" formant une massue Ã©paiss trÃ¨ tranclike,dont le lor article 
est h peine obconique, un peu plusjong que le  10'; celui-ci presque 
transverse, aussi Ã©pai que le 1 la, qui est un peu plus allongÃ© sub- 
ovale. 

l'eus globuleux, proÃ©minents occupant plus de la moitiÃ du bord 
latÃ©ra de la tÃªt h partir de l'insertion antennaire, subcontigus au pro- 
thorax, les tempes dant  5 peine reprÃ©sentÃ© par un prolongement 
Ã©troi sans angles distincts. 

Pronotum subcordiforme, tantÃ´ plus large quelong, tantdt a peine 
transverse; moins large mÃªm en devant que les Ã©lytres coupe a peu 
prÃ¨ droit en devant et h l a  base, avec les angles antÃ©rieur arrondis 
indistincts ; cÃ´tÃ lÃ©geremen dilatÃ©s-arrondis non marginÃ©s faible- 
ment crÃ©nelÃ et ciliÃ©s puis rÃ©trÃ©c aprÃ¨ le milieu vers la base sur 
laquelle ils tombent h angle droit, vis-Ã -vi de la 5" strie des Ã©lytre ; 
la surface est rugueusement et grossierement ponctuÃ©e sans cÃ´te 
discales, offrant avant le milieu une fossette longitudinale de forme 
presque triangulaire, et une large impression transversale au' devant 
de la base. 

Emsson trÃ¨ distinct, transverse. 
Elytres allongÃ©es presque coupkes droit h la base, avec les angles 

humÃ©rau lÃ©gÃ¨reme arrondis, i peine sensibles, puis faiblement di- 
latÃ©e sous l'kpaule et se continuant & peu prÃ¨ parallklement jusque 
vers l'extrÃ©mit oÃ elles s'arrondissent ensemble en recouvrant entie- 
rement l'abdomen ; la marge'est lÃ©ghremen relevÃ©e-explanÃ ; le dis- 
que est subdÃ©prim avec les 5 premiers interstries plans et Ã©gaux les 
6-t suivants paraissent un peu convexes; le calus humÃ©ra est bien 
marquÃ© il y a 8 series de lignes ponctuÃ©e se reunissant deux & deux, 
la 1" avec la 8 "  la 2Â avec la 7,  la 3eavec la P, et la 4" avec la 5', ces 
deux derniÃ¨re se r6unissent vis-&% de la voussure ; les points sont 
fins et plus longs que larges ; la ligne juxtasuturale est un peu plus 
excavee avant la voussure; on distingue une impression oblique assez 
nette sur chaque elytre en avant de la moitiÃ ; le repli epipleural est 
infÃ©rieu et creusÃ longitudinalement, mÃ©diocremen large jusque 
vers la moitiÃ du metasternum, puis se rktrÃ©cissan peu Ã peu, et rÃ© 
duit a une tranche vers le 5" arceau ventral. 

Prostcrnum creusÃ de fossettes arrondies au devant de chacune des 
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hanches antÃ©rieure ; cesfossettes sont sÃ©parÃ© par une carÃ¨n qui 
se prolonge jusqu'en arriÃ¨r des hanches, en se maintenant au niveau 
de celles-ci; toutes les propletires et le devant du sternum sont assez . 
grossiWment ponctuÃ©s il existe une double excavation sulciforme 
oblique entre les anglesantÃ©rieur et leshanches. 

Mksosternum presque carr6, court, terminÃ entre les hanches mÃ©dia 
nes et suivi d'un sillon transverse fortement marque; couvert d'une 
grossiÃ¨r ponctuation. 

SJÃ©lasternu allongÃ© Ã©galan presque le premier arceau ventral, 
offrant un sillon longitudinal mÃ©dia qui commence Ã peu prÃ¨ vers 
le premier 113 dans une MgÃ¨r fossette; la surface est plus ou moins 
ponc tu&, assez grossiÃ¨remen et densÃ©men sur les cdtÃ©s plus fine- 
ment et Ã©parsemen sur le milieu oÃ la ponctuation devient obsolÃ¨te 
les Ã©pipleure prÃ©senten une ligne longitudinale de points ; en arriÃ¨r 
de chacune des hanches mÃ©diane on distingue une fossette trans- 
versale, dont les bords ne sont nullement plissks. 

Abdomen de 5 segments : le ier au moins aussi long que les 2 sui- 
vants rdunis, n'offre point de ligne longitudinale oblique, mais il est 
couvert d'une trÃ¨ fine ponctuation aciculÃ©e eparse, qui existe sur les 
arceaux suivants, et tendant 3 s'effacer vers l'ex trkmi tÃ ; les 2Â h fÃ̂  sont 
courts et subÃ©gaux le dernier est un peu plus allongÃ que le prece- 
dent dans l'un des sexes. 

Hanches antÃ©rieure net tement sÃ©paree par la carÃ¨n pros ternale; 
les mÃ©diane sont beaucoup plus distantes; et les postÃ©rieure sont 
encore plus largement Ã©cartÃ©e 

Cuisses assez robustes, un peu canalicul6es en dessous. Tibias pres- 
que linÃ©aires simples, offrant sur leurs tranches des cils distincts 3 
la loupe. Tarses ayant leurs 2 premiers articles peu allongÃ©s subÃ© 
gaux ; le 3e depasse les deux prÃ©cedent pris ensemble. Ongles simples. 

HABITAT. L'Angleterre, la France, l'Allemagne et l'Italie semblent 
ktre la patrie de cet insecte ; cependant Motschulsky l'a capture au 
Daghestan. Sur notre territoire, on le prend aux environs de Paris et 
probablement aussi dans la plupart de nos provinces; il parait assez 
abondant au midi ; j'en ai vu des exemplaires provenant des diverses 
regions comprises entre les Landes et les Alpes-Maritimes. En Corse, 
il se trouve principalement sur le tamarix et le genÃ©vrier 
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OBS. Le L. brevicornis et le L, carbonarius doivent Gvidemment 
Ctre rÃ©uni : leurs descriptions concordent presque de tout point; la 
seule difference un peu marquee qu'on pourrait allÃ©gue en faveur de 
leur separation, la longueur relative du corselet, n'a pas assez de va- 
leur, eu Ã©gar a la variabilite de cette partie du corps dans un grand 
nombre de Lathridiaires, et particuliÃ¨remen dans le genre Enicmus. 

Par sa forme allongÃ© et subdÃ©primÃ© cet insecte rappelle les Car- 
todere et mÃ©rit par consÃ©quen d'Gtre placÃ en tete du genre actuel, 
dont il possÃ¨d les caractÃ¨re essentiels. Entre tous ses congkk- 
res, il se distingue trks bien par la structure de ses antennes qui, 
outre leur briÃ¨vet plus grande, sont remarquables par leur 9' article 
plus &pais dks la base que les articles prkcÃ©dents . 

Ce caractÃ¨r lui est commun nÃ©anmoin avec i'esphce suivante, que 
je dÃ©crira briÃ¨vemen pour ce motif, bien qu'elle soit Ã©trangÃ¨ Ã no- 
tre faune. 

Enicmus dnblus MANNERHEIM. 

AllongÃ© d peine convexe, glabre, mat ,  d'un noir de p o l i ,  rufescent 
vers le sommet des Ã©lytres avec les antennes et les pattes d'un roux- 
testacÃ© TÃªt fortement canaliculÃ© a u  milieu,  & ponctuation ru- 
gueuse comme celle du corselet. Antennes courtes, n'atteignant pas le 
milieu d u  thorax,-& massue tranchÃ© dds la base d u  9' article. Corse- 
let d peine plus long que large, faiblement dilatÃ©-arrond sur les ciitÃ© 
avant le milieu,  avec les angles antÃ©rieur Ã©moussd arrondis, offrant 
sur le disque u n e  impression longitudinale, et a u  devant de la base 
une  impression transversale assez faible dans sa partie mÃ©diane 
mais  e n  fossette profonde de chaque cdtd. Elyires ovales, peu dilatdes 
sur les ciite's, sans impression transversale oblique a p d s  la base, p n c -  
tuÃ©es-striÃ© assez fortement de 8 sÃ©ries avec les intervalles assez lar- 
ges, Ã©gaux imponctzids. Prosternum nettement carÃ©niform au ni- 
veau des hanches antÃ©rieures MÃ©tasternur et 4" segment abdominal 
& ponctuation nulle, ou se confondant avec de nombreuses rides lon- 
gitudinales trds fines. Point de ligne longitudinale obliquement im- 
primÃ© sur le 4 0 r  arceau ventral, Ã partir des hanches postÃ©rieures 

Long. : OmOOi5 Ã Om0017 (213 Ã 314 lign.) ; - larg. : Om0005 h OmOO06 
(114 a 217 lign.) 
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Lathridius dubius MANNERHEIM, in Germ. Zeitschr. V, pag. 93, n. 32. 

HABITAT. SibÃ©ri orientale (Motschulsky); Caucase (Leder). 

OBS. PlacÃ par Mannerheim entre le L. planatus (varibtÃ du rugo- 
sus) et le L. transversus, VEnicmus dubius a en effet avec ceux-ci 
des affinitks Ã©vidente ; je crois n h m o i n s  prÃ©ferabl de le rappro- 
cher davantage du brevicornis h cause de la structure analogue de 
ses antennes et de la massue antennaire, ce caractbre me paraissant 
primer tous les autres. On le distinguera aishment de son congÃ©nÃ¨ 
du meme groupe par la forme de son corselet qui est presque carrÃ© 
par ses Ã©lytre sans impression transversale aprÃ¨ la base et rufescen- 
tes a l'extrÃ©mitÃ par l'absence de ponctuation sur le mÃ©tasternu et 
le 1"' arceau ventral, etc. 

Outre la conformation diffbrente des antennes qui le sÃ©par nette- 
ment des espkces suivantes, il ne peut Ãªtr confondu, ni  avec le trans- 
versus, dont la coloration est testacÃ©e et les yeux sont Ã©loignÃ du 
corselet, ni avec le rugosus ou le fungicola, qui ont le rnÃ©tasteriiu et 
le premier arceau ventral ponctu6s pins fortement sur les cÃ´tÃ© et les 
Ã©tui entiÃ¨remen noirs, ou entiÃ¨remen d'un roux testac6, etc. 

Ovale-oblong, subconvexe, glabre et presque mat avec les Ã©lytre un 
peu luisantes, noir Ã l'exception des parties buccales, des antennes et 
des pattes q u i  sont ferruginenses. Antennes dÃ©passan le mi l ieu  d u  
corselet; le premier article de la massue allongÃ© obconiquc, pas plus 
(pais Ã l a  base que les prÃ©cÃ©cknt Tempes courtes ~ l ~ r Ã ¨  les yeux,  
Corselet subtransverse, & peine cordiforme, avec les ccitÃ© arrondis 
au milieu,  longitzdinalement et faiblement canaliculd an mi l i eu ;  
une impression transversale a u  devant de la base. Eli/tres e n  ovale 
peu allongÃ© finement ponctuÃ©es-striÃ© , les points obsolÃ¨te vers 
l'extrdmitÃ© avec les interstries larges, Ã©gaux une impression oblique 
sur chacune avant le milieu. Prosternum nettement carÃ©niforme 
JIÃ©tasternw et premier segment abdominal ponctu&, plus fortement 
sur les cdtÃ©s Ce dernier avec u n e  ligne longitudinale un peu obli- 
quement imprimtt?. 

l 
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Long. : 0-00 15 h Om0018 ,(2/3 a 415 lign.) ; - Iarg. : Om0005 
i Om0006 (114 h 217 lign) . 

Latliridius rugosus HERBST. Col. VI pag. 6, n. 3, pl. 44, Eg. 3, c. C. - Gil- 
lenhal, Ins. Suec. IV,pag. 140, n. 20. - MANNERHEIM, in Germ. Zeitschr.V, 
pag. 90, n. 28. 

Enicmus rugosus THONS. Skand Col. V, pag. 223, n.  2.-REITTER Stett. Ent. 
Zeit. 1875. p. 330. 

Lathridius rugipennis MANNERHEIM, ioc. cit., pag. 92, n. 30. 
, 

Lathridius planatus MANNERHEIN, loc. cit., pas. 93, n. 31. ' 

Corps en ovale oblong, 14gkrement convexe, glabre et presque mat, 
hormis sur les Ã©lytresqu sont un peu luisantes, noir Ã l'exception des 

meuses. parties buccales, des antennes et des pattes qui sont ferruas 
TÃªt plus large que longue, rÃ©trÃ©c antÃ©rieurement n'Ã©galan pas 

tout 3 fait le bord antÃ©rieu du corselet, rugueusement et grossibre- 
ment ponctuÃ© sur toute sa surface, plus ou moins obsol6tement cana- 
liculÃ© dans sa longueur mÃ©diane Epistome transverse, sÃ©par du 
front par une dÃ©pressio arquÃ© qui aboutit de chaque cÃ´t i l'inser- 
tion antennaire, et situÃ sur un planun peu infdrieur. Labre trbs court 
arrondi aux angles antÃ©rieurs Joues creusÃ©e d'une scrobe contour- 
nant les yeux en avant et en dessous, pour loger les premiers articles 
antennaires au repos. 

Antennes peu robustes, insÃ©rÃ© en dessus h l'angle antkrieur du 
front, assez courtes, n'&galant pas la tete et le corselet rÃ©unis compo- 
sÃ©e de 11 articles : le 1" renflÃ© orbiculaire, le plus gros de tous ; le 
2 0  h peu pr&s aussi long, un peu moins Ã©pais subcylindrique, les 3Â 

h 8Â plus Gtroits, obconiques, un peu plus longs que larges ; le 8" un 
peu plus court que le prÃ©cÃ©de ; la massue distincte, quoique, pas 
trbs Ã©paisse de trois articles, savoir : le 9 e  qui est obconique, dilalÃ 
au sommet, plus long que le prÃ©cÃ©de ; le 100 pareillement obconi- 
que etdilate mais plus court, a peine aussilong que large, et le 11' al- 
longÃ© plus long que le 9*, subovale et tronquÃ au bout. 
Yeux globuleux, trbs proÃ©minents occupant presque toute la partie 

latÃ©ral de la tÃªt h partir de l'insertion antennaire, trbs peu sÃ©pard 
du piothorax. 
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Pronotum tan tÃ t fortement transverse, tantÃ´ ('presque aussi long 
que large, un peu plus Ã©troi que les Ã©lytres ?I peine Ã©margin en de- 
vant, avec les angles antÃ©rieur indistincts, arrondis; les cÃ´tÃ©sso 
tssez fortement relevÃ©s lÃ©geremen crÃ©nelÃ© ordinairement s'arron- 
dissant et se dilatant an milieu (parfois presque droits), puis un peu 
plus rÃ©trÃ©c vers la base, sur laquelle ils tombent presque h angle 
droit, vis-&-vis du 6" interstrie des Ã©lytres la surface est rugueuse- 
ment ponctuÃ©e avec un sillon longitudinal mÃ©dia peu marquÃ© et 
une impression transversale au devant de la base, plus profonde de 
chaque cÃ´tÃ 

Ecusson tr6s distinct, transverse. 
Elytres en ovale peu allongÃ© presque coupÃ©e droit h la base, avec 

les angles hum6raux h peine distincts, dilatÃ©e sous l'Ã©paul et se re- 
courbant peu iI peu vers l'extrÃ©mit oÃ elles s'arrondissent ensemble 
et recouvrent en entier Yabdomen ; la marge est relevÃ©e explanÃ© ; la 
surface est ponctuÃ©e-striÃ de 8 sÃ©rie de points plus ou moins Dm, 
obsolÃ¨te surtout vers l'extrÃ©mit (la 7Â et la 8Â sont un peu plus 
distinctes); intervalles larges, subÃ©gaux imponctuÃ©s offrant parfois h 
la base une apparence ruguleuse; avant le milieu, une impression 
transversale, oblique; le calus humÃ©ra est peu saillant, formÃ par 
une faible convexitÃ du 7' interstrie qui n'est pas carÃ©niforme le re- 
pli Ã©pipleura est infkrieur, assez large sous l'Ã©paule puis se rktrkcis- 
sant peu iI peu avec le contour de l'Ã©lytre r6duit & une tranche vers 
le arceau ventral. 

Prosternum offrant au bord antÃ©rieu une ligne transversale de 
gros points, puis creuse de fossettes arrondies au devant de chacune 
des hanches antÃ©rieures ces fossettes sont sÃ©parÃ© entre elles par 
une carÃ¨n qui se prolonge aprÃ¨ les hanches jusqu'au bord du seg- 
ment, en se maintenant au niveau de celles-ci; les flancs sont mar- 
qu6s d'une dÃ©pressio sulciforme oblique, des angles antÃ©rieur aux 
hanches, et d'une autre impression transversale en arriÃ¨r de celles-ci, 

SIdsosternum court, terminÃ entre les hanches mÃ©dianes et suivi 
d'un sillon transverse assez fortement marquÃ© il paraÃ® quelquefois 
comme finement plissÃ longitudinalement. 

hfdtastemum allongÃ© Ã©galan environ le 1 br arceau ventral, ponctuÃ 
plus fortement sur les cÃ´tes obsolÃ¨temen et tr& Ã©parseme t sur son 
milieu ; en arriÃ¨r des hanches mÃ©dianes les fossettes sont petites et 
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i peine plissÃ©e sur leurs bords; une dÃ©pressio longitudinale mÃ© 
diane existe sur la moiti6 postÃ©rieure et au fond de cette dÃ©pression 
on distingue une strie fine. 

Abdomsn de 5 segments, le Ie r  au moins aussi long que les 2 sui- 
vants rÃ©unis assez finement et 6parsement pondue, avec une ligne 
longitudinale un peu oblique imprimÃ© i partir des hanches postÃ© , 
rieures et prolongÃ© jusqu'aprbs le milieu ; la partie intercoxale offre 
parfois quelques plis longitudinaux extremement fins; les 2' a 5" 
arceaux sont courts, subÃ©gaux et la ponctuation y est presque en- 

1 tierement effacÃ©e 
Hanches antÃ©rieures nettement sÃ©parÃ© par la carÃ¨n prosternale ; 

les mddianes environ 2 fois plus distantes ; les postÃ©rieure le sont 
encore davantage. 1 

Cuisses assez robustes, subcanaliculÃ©e en dessous. Tibias presque 

l 
linÃ©aires les antÃ©rieur paraissant lÃ©gÃ¨reme courb6s chez les o*. 

l 
1 

Tarses ayant leurs 2 premiers articles courts, subegaux ; le 3 O  dÃ©pass 

l en longueur les 2 prÃ©cÃ¨den rÃ©unis Ongles simples. 

HABITAT. M. Reitter indique seulement toute l'Europe borÃ©al et 
septentrionale. Son aire de diffusion est assurÃ©men beaucoup plus 
grande, puisqu'on le trouve aussi jusqu'en Russie mÃ©ridional et au 
Daghestan. En ce qui concerne la France, il habite certainement nos 
contrÃ©es meme les plus mdridionales: j'ai vu en effet des exemplaires 
recueillis dans les Landes, dans les Hautes-PyrknÃ©es et 3 la Sainte- 
Baume (Var); il paraÃ® vivre sous l'Ã©corc des arbres morts. En Corse 
on le rencontre souvent sur les chenes-liÃ¨ge 

OBS. Ici encore nous avons affaire i une espÃ¨ce dont le corselet va- 
rie beaucoup quant ; ses dimensions: tantÃ´ il est notablement trans- 
verse, c'est le vrai rugosus; tantht il s'allonge au point d'Ã¨tr a peine 
plus large que long, et alors ses cbtes perdent un peu de leur contour 
habituel et deviennent presque droits, c'est le planatus. Lorsque 
les elytres ne prbsentent qu'une ponctuation sÃ©rial obsolÃ¨t avec la 
surface basale transversalement ruguleuse, c'est le ruqipennis. De 
semblables diffÃ©rence n'ont pas assez de valeur pour justifier une sÃ© 
paration, et je n'admets qu'une seule espkce trÃ¨ distincte par ses 
caractkres essentiels. 
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. Le comte Dejean avait sÃ©par dans sa collection, sous.le nom i d d i t  
de L. rufipes quelques exemplaires provenant du  ddpartement de 
l'Aude, et reellement identiques au vbri table rugosus. 
. Parmi les espÃ¨ce appartenant au premier sous-genre, indkpendam- 
ment de la structure des antennes qui la diffÃ©renci des 11. brcvicor- 
. nis et dubius, et de la ponctuation assez forte, surtout latÃ©ralement 
de son mdtasternum et du 1" arceau ventral, qui, si l'on excepte l ' l .  
fungicola, ne se retrouvent point dans les suivantes, l'espkce actuelle 

. est imn16diatement reconnaissable a sa coloration uniforme d'un noir 
mat avecles Ã©lytre luisantes. 

Je n'ai vu dans aucune collection franqaise une espÃ¨c trks voisine 
et qu'on serait tentÃ de regarder comme une varietÃ de 1'E. ruyosus, 
si elle ne prÃ©sentai des caractÃ¨re suffisants pour justifier la s6paration 
6tablie par M. Thomson. Comme elle pourrait se rencontrer sur notre 
territoire, il est utile de la signaler ici briÃ¨vemen : 

Enicmus fangleoh THOMSON. 

Ovale-oblong, subconvexe, glabre et mat,  noir avec les parties 
buccales, les antennes et les pattes d'unroux ferrugineux et les Ã©lytre 
d'un brun de poix lt!gdrement luisant. Antennes dÃ©passan le milieu 
du, corselet, 4"' article de la massue allongb, obconiqiie, pus plus Ã©pai 
d la base que les prÃ©ddents Tempes courtes aprds les yeux. Corselet 
transverse, d peine cordiforme, & cdtds arrondis un peu avant le mi- 
lieu, Ã peine canaliculd longitdnaleinent,  sur son disme avec une 

impression transversale a u  devant de 
allongd, avec une faible impression ob 
lieu, ponctuÃ©es-strike assez finement, 1 
.mit& avec les interstries assez larges, Ã 
carÃ©niforme MÃ©tasternu et 4 0 r  segm 
fortement sur les cdtds. Point de ligne 
le P arceau ventral en  arridre des han 

Long. OmOOi8 l~ 0m0022 (415 h 1 lign. 
(113 a 3/10 1 

Enicmus fungicola THOMSON, Skandin. C( 
Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 33f.  



HABITAT. Scandinavie (Thomson) ; Moravie et SilÃ©si (Reitter), J'en 
ai vu aussi 2 exemplaires de Transylvanie. 

OBS. Cette espÃ¨ce comme l'B. rugosus, a les yeux subcontigus au 
on du  m6tasternum et du ier arceau ventral 
ralement ; mais, outre la coloration differente 
saurait attribuer h un dtat immature et sa 
leu plus grande, elle s'en distingue essentiel- 
strie longitudinale imprimhe sur le 1" segment 
i hanches postÃ©rieures et par la forme de son 
'arrondissent un  peu avant le milieu, de ma- 
us grande largeur antdrieurement. 

mus trausverons OLIVIER. 

vexe, glabre et luisant, ferruqinewc e n  dessus 
i parfois rembrunis ; dessous brun avec les 
m testacÃ clair. Antennes dÃ©passan le milieu 
le la massue allongÃ© obwnique, pas plus 
wÃ©cedents Tempes allongÃ©e a p r h  les yeux. 
erse. obsolt?tement canaliculd sur le disque; 
en  2 fossettes oblongues), avec une  impression 
ide de chaque cdtd audevant de 1 a base. Elytres 
npression transverse aprds la base, ponctuÃ©es 
'effaÃ§an parfois vers le sommet ; interstries 
s, subÃ©qaux Proslernum nettement carÃ©ni 
1"' segment abdominal imponctuÃ©s parfois 
(dina lement; u n e  ligne longitudinale oblique- 
lernier Ã partir des hanches postdrieures. , 

22 (415 h 1 lign.); - larg. Om0007"h Om0009 . 

(113 Ã 215 lign.) 

t.11. 18, 14,pl. 3 ,  fig. 20, a. b. 

HAM, Entom. Brit. 1, pag. 109, n.  10, ' 

~ N ~ R H E I N ,  'in'Germ. Zeitschr. v, -p. 94, n. 33. , 

ON, Skandin. Coleopt. V, pag. 223;n.-1. -REITTEB~ 
mg. 332. , , 

22 
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Lathridius sculptilis HUMUEL, Ess. entom. I V ,  pag. 13. - GYLLENHAL, Ins. 
Suec. IV, p. 141. 

Corps en ovale allongd, ldgbrement convexe, glabre et luisant, ordi- , 

nairement ferrugineux en dessus avec les antennes et les pattes d'un 
testacd clair, la plupart des segments de la page infdrieure sont d'un 
brun noir ; parfois la tkte et mÃªm le corselet sont rembrunis.. 

TÃªt a peu prÃ¨ aussi longue quelarge, lkgkrement rdtrecie antÃ©rieu 
rement, un peu moins large (ycompris les yeux) que le bord antÃ©rieu 
du corselet, rugueusement et grossikrement ponctuÃ© sur toute sa 
surface avec un canal mÃ©dia longitudinal assez marqud depuis l'kpis- 
tome jusqu'Ã l'occiput. Epislome transverse, sÃ©par du front par une 
dÃ©pressio arquke, qui aboutit de chaquecatd h l'insertion antemaire, 
et situ6 sur un plan un peu infÃ©rieur Labre trÃ¨ court, arrondi aux 
angles de devant. Joues creusÃ©e obliquement en dessous d'une sorte 
de scrobe destinde h loger les 2 premiers articles des antennes au 
repos. 

Antennes peu robustes, insdrkes en dessus Ã l'angle antÃ©rieu du 
front, assez courtes, n'Ã©galan pas la tÃªt et le corselet rkunis, com- 
posÃ©e de 11 articles : le Ier trÃ¨ renfld, orbiculaire; le 2Â subcylindri- 
que, lkgÃ¨remen plus dpais que les suivants, plus long que le 3' ; ce- 
lui-ci court, mais plus long que large ; le 4' est faiblement plus long 
que les autres; 5e Ã 8e ddcroissant insensiblement, tous obconiques ; 
la massue assez tranchke, triarticulÃ©e le ge obconique, mais Lien di- 
latd au sommet, plus long que le prÃ©ckden ; le 10" aussi kpais, mais 
un peu moins allongd ; le 11" un peu plus long que le 9' obliquement 
tronqud au bout. 
Yeux globuleux, prodminents, occupant plus de la moitid du bord 

latÃ©ra de la tÃªt Ã partir de l'insertion antennaire, sdpards du protho- 
rax par les tempes, qui sont assez allongdes, sans toutefois -6galer la 
moitid du diamÃ¨tr oculaire. 

Pronotum assez ddprimd, en carrd transverse, plus 6troit que les 
Ã©lytres Ã©margin en devant, Ã peine attÃ¨nu vers le sommet avec les 
angles antdrieurs arrondis, indistincts, non dilatds en lobes ; cÃ´td 
crhel6s et cili&, avec le bord latÃ©ra relevd par suite d'une impres- 
sion longitudinale, avec les angles postÃ©rieur Ã©moussds tombant sur 
la base en face du 6 e  interstrie des Ã©lytres la surface est rugueuse- 
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ment ponctuÃ©e avec l'impression longitudinale mÃ©dian tantdt cana- 
liculÃ©e tantÃ´ divisÃ© en 2 fossettes plus ou moins distinctes, tantdt 
peu sensible et presque obsolÃ¨t ; au devant de la base, une large 
impression transversale plus profonde sur les cdtÃ©s 

Ecusson trÃ¨ distinct, transverse, et plus ou moins arrondi au 
sommet. 

Elytres en ovale allongÃ© presque coupÃ©e droit Ã la base, avec les 
angles humÃ©rau obtus, 6moussÃ©s puis dilatÃ©e sous l'Ã©paul et se 
recourbant peu i peu vers l'extrÃ©mit  of^ elles s'arrondissent en- 
semble, en recouvrant entiÃ¨remen l'abdomen; la marge est relevÃ©e 
explanÃ©e la surface est ponctuÃ©e-striÃ de 8 sÃ©ries qui vont parfois 
en s'effaÃ§an un peu vers le sommet; le calus humÃ©ra est saillant, 
formÃ par le 7Â interstrie qui est assez fortement convexe h la base, 
mais non carÃ©niform ; les 7" et 8" sont plus profondes, et les points 
sont gros; on ne distingue pas d'impression transversale avant la 
moitiÃ des Ã©tui ; les intervalles sont imponctuÃ©s assez larges et sub- 
egaux ; le repli Ã©pipleura est infÃ©rieur ornÃ d'une trÃ¨ fine ligne lon- 
gitudinale de points tout-Ã -fai au bord interne, assez large sous 
l'@iule, puis se rÃ©trÃ©cissa peu Ã peu avec le contour de l'Ã©lytre 
rÃ©dui h une tranche vers le milieu du 5" arceau ventral. 

Prosternum offrant au bord antÃ©rieu une ligne transversale de 
gros points, puis creusÃ de fossettes arrondies au devant de chacune 
des hanches antÃ©rieure ; ces fossettes sont sÃ©parÃ© par une carkne 
qui se prolonge jusqu'aprks les hanches, en se maintenant au niveau 
de celles-ci ; les flancs sont plus ou moins excavÃ© transversalement 
en avant et en arriÃ¨re 

Mdsosternum imponctud, court, terminÃ entre les hanches mÃ©diane 
et suivi d'un sillon transversal fortement marqud ; paraissant parfois 
finement pliss6 longitudinalement. 

- Mdtasternum allongÃ© Ã©galan environ le 1"' arceau ventral, im- 
ponctuÃ &l'exception d'une ligne longitudinale de points, visible sur 
ses flancs ; on distingue en arriÃ¨r des hanches mddianes 2 fossettes 
arrondies avec les bords plissÃ©s parfois reliÃ©e entre elles par une 
-lÃ©gÃ¨ dÃ©pressio transversale ; & partir du 1"' tiers, une ligne longi- 
tudinale mddiane, faisant parfois lÃ©gÃ¨reme bomber les parties 
voisines. 
- Abdomen de 5 segments, imponctuÃ© : le imr aussi long que les '2 
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suivants rdunis, offrant de chaque cÃ´t h partir de la hanche une ligne 
longitudinale un peu obliquement imprimÃ©e sans se prolonger jus- 
qu'au bout de Tarceau; la partie intercoxale est trks lÃ©gkremen . 
plissÃ© longitudinalement ; les 2" h 4' segments sont courts, subÃ©gau ; 
le 5" est un peu plus long que le prÃ©cÃ©den dans l'un des sexes. 

Hanches antdrieures nettement sÃ©parÃ© par la carkne prosternale ; 
les medianes sont Au moins 2 fois plus distantes ; -les postdrieures 
s'dcartent encore plus largement. 

Cuisses assez robustes, subcanaliculdes en dessous. Tibias presque 
lineaires, les antdrieurs chez les o" paraissentun peu renflÃ© dans leur 
moitie apicale et distinctement arquÃ©s Tarses ayant leurs 2 premiers 
articles peu allonges. subÃ©gaux le 3' surpasse en longueur les 2 prd- 
cddents pris ensemble. Ongles simples. 

HABITAT, C'est l'une des espÃ¨ce les plus communes : on la trouve 
sous les dcorces, h la .racine des plantes, prÃ¨ des fumiers dans toute 
l'Europe et jusqu'au Caucase ; elle vit Ã©galemen en Algkrie. 

OBS. MalgrÃ les variations trÃ¨ nombreuses auxquelles elle est su- 
jette soit pour la coloration, soit pour la sculpture du prothorax et des 
dlytres, elle est bien distincte de toutes ses congdnÃ¨re par ses yeux 
dloignds du corselet. En outre, l'absence de ponctuation sur 16 metas- 
ternum et le 1"' arceau ventral la &parent des deux prÃ©cÃ©dente 
et la forme carrke' du 'pronotum l'Ã©loign des 2 suivantes. On peut 
ajouter encore que l',Y. iestaceus offre aprÃ¨ la base des etuis une im- 
pression transversale qui n'existe pas chez le transversus. 

Ovale, assez convexe, glabre et presque mat, d'un 'brun teslacÃ ou 
parfois noir de poix avec les antennes et les pattes ferrugineuses. An- 
tennes &passant le milieu du  corselet; '1" article de la massue allon- 
gt!, obconique ; pas plus Ã©pai Ã la base que les prÃ©cÃ©dent Tempes 

,courtes apr&s les yeux. 'Corselet notablement transverse et nettement 
cordiforme, subcanalicul~ sur la moitiÃ antbriewe avec une impres- 
sion transversale au-devant de la base. Elytres ovales, avec une 
impression transversale oblique sur chacune avant le milieu, ponc- 
tuÃ©es-striÃ©e les points s'effaÃ§an vers le sommet ,interstries imponc- 



-tuÃ©s assez larges, Ã©gaux Prosternum nettement carÃ©niforme Mdtas- 
ternzmz et 1" arceau ventral imponctue's, parfois finement plissÃ© lon- 
giLudinalemen1; sur ce dernier, une ligne longitudinale un peu obli- 
quement imprimÃ© c i  partir des hanches poslÃ©rieures 

Long.:Om0015 Ã Om002 (213 h 718 lign.); - larg.: OmOO06 b Om0008 (114 i 
113 lign.) 

Latltridius testaceus STEPHENS, 111. Brit. III, pag. 114, pl. 18, fig. 3. 
Enicmus testaccus REITTER, Stett. Ent. Zeit. 1875, p. 330. 
Lathridius cordaticollis AUBE, A m .  Soc. Ent. Fr. 1850, p. 332, n. 42. 
Enicmus crenicollis THOMSON, Skandin. Coleopt. X, pag. 57, n. 3. 

Corps en ovale, assez convexe, glabre et presque mat, d'un brun- 
testacÃ© ou parfois d'un noir de poix an moins en partie, avec les 
antennes et les pattes ferrugineuses. 

TÃªt plus large que longue, rÃ©trÃ©c anterieurement, n'Ã©galan pas 
fy compris les yeux) le bord antÃ©rieu du corselet, rugueusement et 
grossiÃ¨remen ponctuÃ© sur toute sa surface, obsolktement canalicu- 
lÃ© sur le milie~i, transversalement impressionnÃ© surl'occiput. Epis- 
tome transverse, sÃ©par du front par une dÃ©pressio peu arquÃ© qui 
aboutit de chaque cÃ´t a l'insertion antennaire, et situÃ sur un plan 
un peu inferieur. Labre trbs court, arrondi aux angles antÃ©rieurs.foue 
creusÃ©e en avant et en dessous des yeux d'une scrobe pour loger 
les deux premiers articles antennaires au repos. 

Antennes peu robustes, inskrees en dessus h l'angle anterieur du 
front, assez courtes, n'egalant pas la tÃªt et le corselet rbunis, compo- 
sdes de 11 articles : le 1" renfle, orbiculaire, le plus gros de tous; le 
2c subcylindrique, allongÃ© notablement moins Ã©pais le 3' et les sui- 
vants plus minces, obconiques, plus longs que larges, diminuant in- 
sensiblement de longueur jusqu'au 8' qui est le plus court ; les 9Â A 11" 
formant la massue qui n'est pas trbs tranchee, le 9Â article obconique, 
allonge, le 10Â court, ~ubt~ansverse, le dernier allongÃ© en ovale sub- 
tronquÃ au bout. . 

Yeux globuleux, trÃ¨ proeminents, occupantplus des 213 de la par- 
tie latÃ©ral de la tÃªt Ã partir de l'insertion antennaire, peu separes 
du ~rothorax. 

Pronotum transverse, trÃ¨ large, cordiforme, tronque droit a la 
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338, LATHRIDIENS - Eni~m265 

base, un peu dmarginh en devant avec les angles antÃ©rieur trks obtus 
Ã©moussds peu distincts ; les cÃ´te sont largement explanÃ© et relevÃ© 
en marge crÃ©nelÃ© fortement dilatÃ©s-arrondis.su leur moitiÃ ante- 
rieure, puis rÃ©trÃ©c et tombant sur la base Ã angle droit (l'angle est 
bien marquÃ© vis-&-vis du 6Â interstrie des Ã©lytre ; la surface est cou- 
verte d'une ponctuation rugueuse et grossibre, avec une impression 
mÃ©dian longitudinale peu marquÃ©e et une impression transversale 
au-devant de la base, plus profonde de chaque cbtÃ© 

Ecusson trÃ¨ distinct, Lransverse, plus ou moins arrondi au som- 
met. 

Elytres en ovale pas trÃ¨ allongÃ© presque coupÃ©e droit Ã la base, 
avec les angles humÃ©rau subarrondis, un peu dilatÃ©e sous l'Ã©paul 
et plus larges que le corselet, se recourbant peu h peu vers l'extrÃ© 
mitÃ  of^ elles s'arrondissent ensemble et recouvrent entiÃ¨remen l'ab- 
domen ; la marge est relevee-explanke ; la surface est ponctuÃ©e-strid 
de 8 sÃ©rie de points assez marquÃ© h la base, s'effaÃ§an un peu vers 
le sommet ; la strie juxta-suturale est plus enfoncÃ© avant la vous- 
sure des dtuis ; la 7" et la 8Â stries sont plus fortes ; on distingue 
avant le milieu une lÃ©gkr impression transversale un peu oblique sur 
chaque Ã©lytr ; intervalles imponctuÃ© ; calus humÃ©ra faiblement 
marquÃ© le 7Â interstrie par la convexite duquel il est formÃ© n'Ã©tan 
point relevÃ en carÃ¨n ; le repli Ã©pipleura est infÃ©rieur assez large 
sous l'Ã©paule puis graduellement rÃ©trkc avec le contour de l'Ã©lytre 
rdduit Ã une tranche vers le 5' arceau ventral. 

Prosternum offrant au bord antÃ©rieu une ligne transversale de gros 
points, puis creusd de fossettes arrondies au-devant de chacune des 
hanches antÃ©rieures ces fossettes sont sÃ©parÃ© par une carÃ¨n qui se 
prolonge jusqu'au bord du segment, en se maintenant au niveau des 
hanches ; les flancs sont marquÃ© d'une dÃ©pressio sulciforme un peu 
oblique des angles antÃ©rieur aux hanches, et d'une autre impression 
transversale en arribre de celles-ci. 

M&sosternum court, terminÃ entre les hanches mÃ©dianes et suivi 
d'une ddpression transverse fortement marquÃ©e 

Mdtasternum allongÃ© Ã©galan le Ier arceau ventral, presque imponc- 
tuÃ© offrant, en arribre des fossettes post-coxales, des rides longitu- 
dinales tr&s fines ; Ã partir du premier tiers, le milieu est marquÃ d'une 
strie longitudinale trbs nette. 
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Abdomen de 5 segments. presque imponctuÃ© : le le* plus long que 
les 2 suivants rÃ©unis offrant une ligne longitudinale un peu oblique 
imprimÃ© & partir des hanches postÃ©rieure jusqu'aux 2/3 h peine, et 
quelques plis longitudinaux extremement fins de chaque cdtÃ en 
arriÃ¨r des hanches ; les segments 2 5 5" sont trÃ¨ courts, subÃ©gaux 

Hanches antÃ©rieure nettement, sÃ©parÃ© par la carbne prosternale ; 
les mÃ©diane environ 2 fois plus dis tantes ; les postÃ©rieure s'Ã©car 
tent encore davantage. 

Cuisses assez robustes, canaliculbes en dessous. Tibias presque li- 
nÃ©aires Tarses ayant leurs 2 premiers articles courts, subÃ©gau ; le 
3Â ddpasse en longueur les 2 prÃ©cÃ©den pris ensemble. Ongles simples. 

HABITAT. Trouvd d'abord en Angleterre par Stephens qui le ddcrivit, 
il ne fut point reconnu par le D' AubÃ© qui le publia de nouveau sous 
le nom de L. cordaticollis, d'aprbs des exemplaires recueillis h Paris 
et au Mans. J'en ai vu un certain nombre provenant des Hautes-Py- 
rdndes et il se rencontre sans doute dans toute la France. M. Reve- 
likre l'a pris en Corse & l'ospedale prks de Porto-Vecchio et & Baste- 
lica sur le h&re et sur des bolets. Dejean avait sdparÃ dans sa collec- 
tion sous le nom inddit de rufipennis quelques individus de Styrie, 
qui ne diffÃ¨ren que par leur coloration particulikre. 

OBS. A en juger par les matÃ©riau assez nombreux que j'ai eus a ma 
disposition, cette espÃ¨c est l'une des moins variables du genre, les - 

variations affectant seulement la taille, la couleur et le degrÃ de ponc- 
tuation des Ã©lytres Aussi est-il facile de la reconnaÃ®tr au premier 
coup d'Å“i a son corselet large, nettement cordiforme, Ã cÃ´tÃ finement 
crÃ©nelds Ses yeux peu Ã©loignÃ du prothorax la distinguent en outre 
de 17E. transversus dont elle est voisine par son mÃ©tasternu et son 
1"arceau ventral presque imponctuÃ©s 

La description de YE.  crenicollis concorde parfaitement sur les 
points essentiels, et il n'y a pas lieu d'hÃ©site sur cette synonymie. 

Dans sa Fauna Baltica (II. pag. 167, note **"), M. le Dr Seidlitz 
prÃ©ten que le Latkr. cordaticollis AubÃ ne saurait Ãªtr rapporte au 
Lath. testaceus, qui paraÃ® plut6 t appartenir au genre Cartodere. Cette 
interprbtation est absolument inexacte : meme en faisant abstraction 
du dessin publid par l'auteur anglais, dessin qui reprÃ©sent pourtant 
assez bien le facibs d'un Enicms, il suffit de lire la description pour 
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rÃ©soudr ce prob1Ã¨me;e effet, les caracteres signalÃ© par les ex- 
pressions Ã Thorax ... canalicula longitudinali obsoleta interrupta,  
... El'yira.. . tenuiter obsolete punctato-striata Ã ne peuvent convenir 
aux Carlodere chez lesquelles le thorax n'est jamais canaliculÃ longi- 
tudinalement dans son milieu, et les Ã©lytre sont toujours trks forte- 
ment ponctuÃ©es-striÃ©e 

Il faut placer ici une curieuse espÃ¨ce Ã©tranghr Ã notre faune, mais 
qui mÃ©rit d'Ãªtr mieux connue. 

E n  ovale large, ires convexe, glabre, entidrement d'un ferrugineux 
assez luisant, rugueusement ponctud sur  la  tÃªt et le corselet, avec 
u n e  impression longitudinale mkdiane q u i  se prolonge sur  ces deux 
segments. Antennes dÃ©passan la  moitiÃ du 'prothorax, & massue  
triarticulÃ© peu tranchÃ©e le 9' article dtant allongÃ© obconique, pas 
plus Ã©pai c i  la  base que le prÃ©cÃ©den Corselet cordiforme, avec les 
cdtÃ© assez fortement arrondis avan t  le m i l i eu ,  et largement relevÃ©s 
l'impression transversale au devant de la  base est lrds profonde de 
chaque c6tL Elytres largement ovales, d calus humeral dpe ine  mar -  
quÃ© sans impression transversale oblique uprds la  base, fortement 
dilatÃ©e dans  leur mi l ieu ,  offrant 8 striesponctuÃ©e fortement, avec 
les intervalles un peu plus convexes d la  base. Prosternum nettement 
curÃ©niform entre les fossettes et les hanches antÃ©rieures MÃ©tasternum 
et der arceau ventral imponctuÃ© ; ce dernier sans strie longitudinale 
imprimÃ© aprds les hanches postÃ©rieures 

Long.: Omo015 Ã 0m002 (314 Ã 718 lign.); - larg. : Om0007 O*OOOO 
(1 /3 .Ã 215 lign.) 

Lathridius Mannerheimi KOLENATI, Melet. Ent. III, pag. 42 ,  pl. 14 ,  fis. 13. 
HABITAT. Mont-Siiram, au Caucase, oÃ il a kt6 pris en nombre par 

M. Leder. 

OBS; La forme insolite de ses Ã©tui largement ovales, quirappellent 
un peu ceux des Revelieria etannoncent pour ainsi dire le voisinage 
de ce genre, caractÃ©ris parfaitement cette espÃ¨ce Ses tempes peu al- 
longkes apres les yeux et son corselet cordiforme la distinguent e n  
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outi'e de 1'Ã¨ transversus. Ses3lytres sans impression transversale 
aprÃ¨ la base, h stries fortement ponctuees avec les intervalles subcon- 
vexes a la base, l'absence de ligne longitudinale imprimke sur lepre- 
mier arceau ventral, et plusieursautres ddtails secondaires de sa struc- 
ture la diffÃ©rencien surabondamment de \B. testaceus. 

En tÃªt du sous-genre Conithassa, je placerai une espÃ¨c qui, Ã 
ma connaissance du moins, n'a point 6tÃ rencontrÃ© sur notre terri- 
toire ; je la signalerai briÃ¨vemen : 

Ovale peu allongÃ© glabre, presque m a t ,  noir  o u  d'un bruiâ€ ferru- 
gineux avec les antennes et les pattes testacÃ©es Antennes atteignant 
presque la base d u  corselet; iW article de la massue allongÃ© obco- 
nique, pas plus Ã©pai Ã la base que le sommet'du prÃ©cÃ©den Tempes 
courtes ap+s les yeux;  ceux-ci saillants, occupant plus de la moitiÃ 
du bord latÃ©ra de la tÃ©te Corselet nettement transverse, Ã cdlÃ© crÃ© 
nelÃ© un peu arrondis avant leur moiti i ,  ornÃ de 2 fossettes lonqitu- 
dinales mÃ©diane et d'une impression transversale au devant de la 
base. Elytres e n  ovale court et large, assez fortement ponctuÃ¨es-striÃ©e 
avec les intervalles assez larges, imponche's, plans, excepld le qu i  
est lÃ©gh-emen relevÃ d la base et le T qui est costiforme a u  moins  
dans sa moitlÃ©antÃ©rieur Prosternum e n  lame abaissÃ© entre les 
hanches. MÃ©tasternu Ã ponctuation mÃ©diocre trÃ¨ Ã©cartÃ© distincte 
seulement sur les cdtÃ©s Ã fossettespost-coxales sans plissur les bords. 
4" arceau ventral trÃ¨ obsolÃ¨temen ponctuÃ© (1). 

Long. : OmO015 (213 lign ) ; -. larg. : Om0008 (113 Iign.) 

Conitliassa brcvicollis THOMSON, Skandin. Coleopt. X ,  pag. 56, n. 4. 
Enic~nus  carpalhicus REITTEK, Stett. Ent. Zeit. 1876, pag. 51. 

HABITAT., Scandinavie (Thomson). Trouvd par M. Rei tter dans les 
montagnes du nord-est de la Hongrie, parmi les d6bris vermoulus de 
vieux bolets du hÃªtre 

(1) L'un des exemplaires de ma collection offre sur la partie mÃ©dian du 
1er segment ventral, mais assez rapprochÃ© du 2~ arceau, 2 petits tubercules 
rÃ¨ distincts, que je-suppose Ãªtr un caractÃ¨r sexuel. 
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OBS. La synonymie ci-dessus a dtd dtablie par M. Reitterlui-mÃªme 
L'esphce actuelle est intdressante, parce qu'elle rappelle un peu la 
forme courtement ovale de I'E. Mannerheimi, mais son prosternum 
en lame abaissde entre les hanches la rattache au sous-genre Coni- 
thassa, dans lequel on la reconnaÃ®tr aisbment Ã la forme de ses dly- 
tres, et ?i la ponctuation mddiocre trhs dcartÃ© sur le mdtasternum, 
ebsolÃ¨t suc le le" arceau ventral. 

5. Enicmas [ConUhasaa] minutas LINN$. 

Ovaleplus ou 'moins allongÃ¨ convexe, glabre, presque mat ,  noir 
ou d'un brun  de poix avec les pattes et les antennes ferrugineuses, ou 
entidrement ferrugineux. Antennes dÃ©passan le mil ieu d u  corselet ; 
P article de la  massue allongÃ© obconique, pas plus Ã¨pai Ã la base 
que le sommet d u  prÃ©cÃ¨den Tempes courtes aprÃ¨ les yeux. Corselet 
plus Ã©troi en  arrihre, & angles antÃ©rieur dilath-arrondis e n  lobes, 
offrant sur le disque 2 fossettes longitudinales, et au devant de la 
base une impression transverse. Elytres peu allongÃ©es assez fortement 
ponctuÃ©es-striÃ©e avec les interstries assez Ã©troits les alternes u n  peu 
relevÃ© e n  cdtes, a u  nzoins & la buse. Prosternum e n  lame abaissÃ¨ 
entre les hanches. Mitasternum d ponctuation plus forte et moins  
serrÃ© que celle d u  fer segment abdominal, qui  est fine et trhs dense. 
Fossettes post-coxales Ã bords plissds. 

Long. O'nO012 Ã Om0024 (315 h 1 lign.); - larg. : 0/0005 ?i 0/001 
(114 h 1'2 lign.) 

Tenebrio minutus LINN~,  Syst. nat. II, pag. 675, n. 12. 
Ips minuta OLIVIER, Ent. I I .  18, pag. 14, n. 22.; pl. 3, fig. 22; a. b. 
Lathridius minutus MANNERHEIM, in Germ. Zeitschr. V, pag. 96, n. 34. 
Conithassa minuta THOMSON, Skandin. Coleopt. V, pag. 221, n. 1. 
Enicnzus minutus REITTER, Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 327. 
Lathridius porcatus HERBST, Coleopt. V, pag. 6, n. 4;  pl. 44, fig. 4, d. D. - 

GYLLENHAL, 1x1s. Suec. IV, pag. 142, n. 22. - CURTIS, Brit. Ent. VI1 9 

pl. 311, n. 3. 
Lathridius assimilis MANNERHEIII, in Germ. Zeitschr. V, pag. 98, n. 36. 
Lathridius anthrucinus MANNERHEIM, loc. cit., pas. 97, n. 35. 
Lathridius S C ~ ~ U S  MANNERHEIM, ]OC. Cit . ,  pag. 99, n. 37. 
Permidius minutissimus MOTSCHULSKY, Bull. Mosc. 1866. 111, pag. 251. 
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Corps en ovale plus ou moins allongÃ© convexe, glabre, presque: 
mat, noir ou d'un brun de poix avec les pattes et les antennes ferru-, 

l gineuses, souvent entibrement ferrugineux. 
I TÃªt aussi large que longue, un peu rÃ©trdci antÃ©rieurement n'&a-. 
I lant pas (y compris les yeux) le bord antÃ©rieu du corselet, rugueu-: 

i 
sement et grossibrement ponctuee sur toute sa surface, avec un sillon, 
longitudinal mÃ©dia plus ou moins net. Epistome transverse, sÃ©parÃ 
du front par une dÃ©pressio faiblement arquÃ©e qui aboutit de chaque- 
cdth h l'insertion des antennes, et situÃ sur un plan un peu infÃ©rieur 
Labre trÃ¨ court, arrondi aux angles antÃ©rieurs Joues creusÃ©e d'une , 
scrobe contournant les yeux en avant et en dessous, pour loger les 
premiers articles antennaires au repos. 

Antennes peu robustes, inshrÃ©e en dessus h l'angle anthrieur du 
front, assez courtes, n'Ã©galan pas la tete et le corselet reunis, com- 
posees de 11 articles: le 1" trÃ¨ renflÃ© orbiculaire; le 2' subcylin- 

1 drique, moins Ã©pai ; les 3@ 5 Se plus minces, allongÃ©s diminuant 
i graduellement de longueur, de sorte que le 8Â est le plus court, bien 
I qu'il soit encore aussi long que large ; les 9@ h 1 ie  articles formant 

une massue assez dilatÃ©e dont le 1"' article est obconique, plus allongÃ , 
h 

que le prÃ©cÃ©den aussi Ã©troi h la base que celui-ci au sommet ; le 
pÃ©nultiÃ¨ transverse, aussi dilatÃ que le dernier, qui est au moins 
aussi allongÃ que le 9' et tronquk obliquement au bout. - 
. Vom/r- r r l n h n l ~ n ~  nrndminpntc nrcrmant 1 ~ < s  912 pnvirnn  ri^ la n9ftip. 



Ã peu vers le sommet,  of^ elles s'arrondissent ensemble et recouvrent 
entiÃ¨remen l'abdomen ; la marge est relevke-explanÃ© ; la surface est 
ponctuee-striÃ© de 8 sÃ©rie de points assez forts, devenant parfois un 
peu plus faibles vers l'extrÃ©mit ; la juxta-suturale forme un sillon plus 
marquÃ avant la voussure ; intervalles Ã©troits imponctuÃ©s les alternes 
souvent un peu relevÃ© en cÃ´tes surtout a la base ; le calus humÃ©ra 
est trÃ¨ marqu6 par la carÃ¨n du 7" interstrie, gui se prolonge jusqu'a- 
pr&s la moitid des Ã©lytre ; le repli Ã©pipleura est inferieur, assez large 
sous l'epaule, se rdtrecissant ensuite graduellement avec le contour 
de l'dytre, &duit Ã une tranche vers le 5" arceau ventral. 

Â¥Prosternu sans ligne transversale de gros points au bord antd- 
rieur, creuse au devant des hanches de 2 fossettes entre lesquelles 
commence la lame prosternale ; celle-ci est mediocre, non carende, 
un peu retrÃ©ci entre les hanches, puis un peu plus large aprks elles, 
toujours au dessous de leur niveau; les flancs sont marquÃ© d'une 
depression sulciforme oblique, des angles antÃ©rieur aux hanches, et 
d'une autre impression transversale en arriÃ¨r des hanches. 

MÃ©sosternu court, rugueux, terminÃ entre les hanches mbdianes, 
et suivi d'un sillon transverse assez fortement excavÃ© 

~Ã©tastern allongd, Ã©galan environ le 1" arceau ventral, b 
ponctuation forte, pas trbs serrÃ©e couvrant toute la surface, hormis 
une ligne mddiane etroite partant du tiers anterieur et enfoncÃ© jus- 
qu'au bord intercoxal, en faisant un peu saillir les parties voisines ; 
en arriÃ¨r des hanches mÃ©dianes de chaque cÃ´tÃ une fossette arron- 
die Ã bords plissÃ© ktoiles. 

Abdomen de 5 segments : le ler aussi long que les 2 suivants reunis, 
trÃ¨ finement et assez densÃ©men ponctuÃ© sans ligne longitudinale 
obliquement imprimke h partir des hanches posterieures ; les 2' Ã 4" 
sont assez courts, subdgaux, presque imponctuÃ© ; le 5' est un peu. 
plus long que le prdcÃ©dent 

Hanches antdrieures separees par la lame prosternale ; les mÃ©diane 
le sont plus encore, et les posterieures notablement davantage. 

Cuisses assez robustes, canaliculÃ©e en dessous. Tibias presque 
linÃ©aires Tcn'ses ayant leurs 2 premiers articles peu allongÃ©s subÃ© 
gaux; le 3* kgale les 2 prbcÃ©dent pris ensemble. Ongles simples. 

HABITAT. De toute la famille des Lathridiens, c'est l'espÃ¨c la plus: 
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vulgaire : on la rencontre a peu prÃ¨ partout, depuis l'extreme nord 
jusqu'aux rÃ©gion du Caucase; elle vitaussi en Afrique. . . 

OBS. Extr6mement variable dans sa taille, dans sa coloration, dans 
sa,forme gÃ©nÃ©ra plus ou moins allongee, dans la configuration do 
son corselet transverse, carrÃ ou meme plus long que large, avec les 
cÃ´tÃ tantÃ´ presque parallÃ¨les tantÃ´ dilates en lobes plus ou moins 
nets antkrieurement, elle a et6 l'objet de descriptions rÃ©itÃ©rÃ© La 
liste synonyrnique, dÃ©j fort longue, pourrait s'augmenter encore : 
ainsi, par exemple, M. Reitter soupconne que le Lathr. exaratus Fal- 
derman (Fauna Transcauc. II, pag. 253, n. 473), n'est pas autre chose 
que le vulgaire minutus L., et je ne suis pas Ã©loign de me ranger i 
cet avis, autant du moins qu'il est possible de se prononcer en pareille 
matiÃ¨r sans avoir sous les yeux d'autres Ã©lÃ©men d'appreciation que 
la description de Falderman. 

Peut Ãªtr faut-il en dire autant de l'espÃ¨c etablie par M. Reitter 
(Stett. Ent. Zeit. pag. 327) sous le nom d'B. Lederi. D'aprhs des exem- 
plaires.recueillis h Oran (Algbrie) par M. Leder, cette espÃ¨c se dis- 
tinguerait du vrai minutus L. par son corselet tres court, presque 2 
fois aussi large que long, offrant ses angles antkrieurs tronquÃ© obli- 
quement, par les intervalles alternes des elytres plus convexes, et 
par la ponctuation sÃ©rial profonde devenant trhs fine vers l'extrÃ©mitÃ 
Quant h la variÃ©t anthracinus, dont elle paraÃ® trÃ¨ voisine, elle est 
ordinairement de taille plus petite que la forme typique, et son cor- 
selet est moins large avec les angles anterieurs & peine dilatÃ© latÃ©rale 
ment, tandis que le Lederi serait plus grand(Om002 aOm0022) avec le pro- 
notum plus large et les lobes ant6rieurs en saillie obliquement tron- 
quÃ© assez nette. Ces caracthes me semblent, je l'avoue, de bien peu 
d'importance; toutefois, comme M. Reitter affirme n'avoir point vu 
de passages en ce qui concerne la structure du pronotum, bien qu'il 
ait rencontrÃ de nombreuses variations dans les autres parties du 
corps, il est possible que ce soit la au moins une race africaine, sur 
laquelle il convient d'attirer l'attention des entomologistes. 

Les premiers Ã©tat de 17E. m ni nu tus sont parfaitement connus, depuis 
que Perris en a publiÃ l'interessante histoire (Ann. Soc. Eut. Fr. 1852, 
pag. 571-585). 

AuprÃ¨ de l'B. minutus vient se placer l'espkce suivante, qui pour- 
rait se trouver sur notre territoire : 
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Ovale allongÃ© convexe, glabre, presque m a t ,  noir o u  d'un brun  de 
poix, avec les parties buccales, les antennes et les pattes d'un r o u x  
ferrugineux; parfois la tite et le corselet seuls rembrunis avec les 
Ã©lytre testacÃªe (var. subtestaceus Reibter). Antennes dÃ©passan le 
mi l ieu  d u  corselet; der article de la massue allongÃ© obconique, pas 
plus Ã©pai Ã l a  base que le sommet d u  prÃ©cÃ©den Tempes courtes 
a p 8 s  les yeux. Corselet presque carre, & cdtt!s d peu prhs droits avec 
les angles antÃ©rieur n o n  dilatÃ© e n  lobes; offrant sur le disque un 
sillon mÃ©dia  presque obsoldte, et a u  devant de la base u n e  impres- 
sion transversale plus profonde latÃ©ralement Elytres allongÃ©es pas 
trds fortement ponctudes-shides, Ã intervalles assez larges, presque 
plans et dgaux ; le 7" seul relevÃ e n  cdte jusqu'aprds la moitiÃ de sa 
longuetir. Prosternum e n  lame abaissÃ© entre les hanches. Mdlaster- 
m m  Ã ponctuation plus forte et moins  serr4e qt6ecelle d u  Yer segment 
abdominal, quiest  fine et tr&s dense. Fossettes post-coxales d bords 
plisst's. 

Long. : 0-002 h Om0022 (718 h 1 1ign.);- larg. : Om0008 h O'"0009 
(3110 Ã 4/i0 lign.). 

Lathridius consimilis MANNERHEIM, in Germ. Zeitschr. V, pag. 99, n. 38. 
.Conithassa co~~irn i l i s  THOMSON, Skandin. Coleopt. V, pag. 222, n. 3. 
Enicinus consimilis REITTER , Stett. Ent. Zeit 1875, pag. 328. - SETOLITZ, 
. Fauna Baltica. II, pag. 167. 
-Lathridius parallelocollis MANNERHEIM, in Germ. Zeitschr. V, pag. 101, n. 40. 

HABITAT. Quoique rare, cet insecte a nbanmoins une aire de diffusion 
assez dtendue; il n'est pas confin6 h la Sukde ou h la Finlande, mais on 
le retrouve en Allemagne et jusqu'en Transylvanie. Les exemplaires 
que je poss&de du type ont et6 capturks dansla Hongrie septentrionale ; 
la jolie vari6t6 que M. Reit'ter m'a envoyke sous le nom deconsimilis 
vdr. subtestaceus provient de Moravie (Beskiden). 

OBS. Malgre son affinitb frappante avec le minutas ,  on reconnaitra 
l'esphce actuelle a son corselet presque carre, trbs peu plus large que 
long, orn6 d'un sillon mddian presque obsol&te, et sans lobes saillants 
aux angles antdrieurs; les elytres paraissent kgalement un peu plus 



allongdes, leur' ponctuation skriale n'est pas trÃ¨ forte, et leurs inter- 
valles sont assez larges, kgaux et presque plans. L'une des nombreu- 
ses formes du min,utus  le L. scitus Mannh., a ,  il est vrai, des dlytres 
& interstries presque semblables, mais son prothorax n'a point les cÃ´t 
paralleles. 

Cnicmus [Conlthassa] hlrtos GYLLENHAL. 

Ovale oblong, convexe, m a t  sur la tÃªl el le corselet, luisant sur les 
Ã©lytres hÃ©riss en  dessus de poils longs et Ã©pais noir  avec les parties 
buccales, les antennes et les pattes d'un roux  assez clair. Antennes 
dÃ©passan le mil ieu d u  corselet; 4'" article de la massue allongd, ob- 
conique, pas plus Ã©pai Ã la base que le sommet d u  prÃ©cÃ©den Tem- 
pes courtes apr2s les yeux. Corselet presque carrb, assez fortement ca- 
naliculd dans son milieu, avec une fossette de chaque cdtÃ avant la 
base. Elytres e n  ovale oblong, avec une impression transversale obli- 
que de chaque cdtÃ avant le mi l ieu;  ponctudes-striÃ©es les points 
s'effaÃ§an vers l''extrÃ©mit avec les intervalles larges, 6gaux et p d -  
sentant quelques points pilifÃ¨re trÃ¨ fins et espacÃ©s P r o s t e m m  en 
lame abaissÃ© entre les hanches. NÃ©tasternu ct ponctuation forte, 
peu serrke. Fossettes post-coxales h bords plissh. Pr arceau ventral 
trds finement et trÃ¨ 6parsernent ponctd. 

Long. : Om0016 a 0-0022 (314 "i 1 lign.) ; - larg. : 0-0007 h OmOOU9 
(113 & 215 lign.) 

Lathridius hirtus GYLLENHAL, Ins. Suec. IV,  pag. 139, n.  19. - MANSERHEIU, 
in Germ. Zeitschr. V, pag. 89, n. 27. 

Conithassa hirta THOUSON, Skandin. Culeopt. V, pag. 221, n. 2. 
Enicmus hirtus REITTER, Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 327. - SEIDLITZ, Faun. 

Baltica. II, pag. 167. 

Corps oblong, convexe, fortement hdrissd par places de poils longs 
et dpais, mat sur la tete et le prothorax, luisant sur les klytres, noir a 
l'exception des parties buccales, des antennes et des pattes qui sont 
(au moins partiellement) d'un roux assez clair. 
- Tkteaussi longue que large, rÃ©trÃ©c antkrieurement, n'dgalant pas 
(y compris les yeux) le bord antdrieur du corselet, rugueusement et 
grossikrement ponctude sur toute sa surface, avec un sillon longitu- 
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dinal mÃ©dian trbs distinct au moins sur le vertex. Epistome-transver- 
se, sÃ©par du front par une dÃ©pressionfaiblemen arqube, qui aboutft 
de chaque cÃ´t h l'insertion des antennes, et situÃ sur un "plan un peu 
infÃ©rieur Labre trÃ¨scourt arrondi aux anglesantÃ©rieurs Joues faible- 
ment creusÃ©e d'une scrobe qui contourne les yeux en avant et en 
dessous pour loger les premiers articles antennaires au repos. 

Antennes assez robustes, pubescentes; insÃ©rbe en dessus h l'angle 
antÃ©rieu du front, n'Ã©galan pas la tÃªt et le corselet rÃ©unis compo- 
sÃ©e de 11 articles : le lar trÃ¨ renflÃ© orbiculaire ; le 2Â subcylindrique 
moins Ã©pai ; les 3' Ã 8' plus minces; allongds, subÃ©gau ou diminuant 
peu Ã peu de longueur; les 9' Ã 110 articles formant une massue assez 
dilatÃ©e dont le premier article est'allongÃ© plus que chacun de ceux 
entre lesquels il se trouve, aussi Ã©troi h la base que le 8' au sommet, 
le pÃ©nultiÃ¨ h peine plus long que'large, aussi dilatÃ que le dernier, 
qui est au moins aussi allongÃ que le 9' et tronqu6 obliquement au 
bout, 

Yeux globuleux, proÃ©minents occupant les 213 environ de la par- 
tie laterale de la tete & partir de l'insertion antennaire, briÃ¨vemen 
distants du prothorax. 

Pronotum presque carrÃ© assez profondÃ©men canaliculÃ dans le 
milieu de sa longueur et plus largement en avant qu'en arribre, 
creusÃ en fossette de chaque cdte avant la base, & ponctuation 
rugueuse et grossiÃ¨r sur toute sa surface ; Ã©margin en devant avec 
les angles antÃ©rieur arrondis, & peine plus large en devant : les cbtÃ© 
relevÃ© et presque droits ou subs 
la base vis-h-vis du 6' interstrie I 

marges du canal mÃ©dia sont gai 
qui offre l'apparence d'une crete. 
dirait que le corselet a 2 c6tf 
Lathridius. 

Ecusson distinct, transverse. - 
Elyh'es en ovale oblong, coup 

'distingue une faibleÃ¯mpressio ti 
cbtÃ ; arrondies aux angles humÃ 
et se rÃ©trÃ©cissa ensuite peu h 1 
'dissent ensemble, recouvrant en 
ponchibe-striÃ© de 8 series "de pi 



trÃ©mitÃ la sirie juxta-suturale forme un sillon plus marquÃ avant la 
voussure, et le premier intervalle de chaque cÃ´t se relÃ¨ve de maniÃ¨r 
5 donner 5 la suture une apparence tectiforme ; les intersiries sont 
larges, Ã©gaux presque imponctu@ cependant on distingue six le 
1"') le 3' et le 5Â une sÃ©ri de quatre ou cinq points 6cartÃ©s pilifbres, 
tres fins ; les stries ponctuÃ©e sont hÃ©rissÃ© de longs poils, et la marge 
est fortement ciliÃ©e le calus humÃ©ra est assez saillant, mais le 7' 
interstrie n'est point careniforme ; le repli hpipleural est infdrieur , 
large sous l'Ã©paule puis se rÃ©trÃ©cissa graduellement avec le contour 
de l'Ã©lytre rÃ©dui Ã une tranche vers le 5" arceau ventral. 

Prosternum sans ligne transversale de gros points au bord anth- 
rieur, offrant au-devant des hanches des fossettes entre lesquelles il 
s'Ã©ten en se rÃ©trecissan un peu sous forme de lame Ã©galan Ã peu 
prÃ¨ le trochanter en largeur, puis un peu plus large en arrihre, mais 
toujours au-dessous du niveau des hanches ; les flancs sont marquÃ© 

I de 2 dÃ©pression transversales. 

! 
MÃ©sosternu court, rugueux, terminÃ entre les hanches m6diimes, 

et suivi d'un sillon transversal assez fortement creusd. 
Mitasternum allongÃ© Ã©galan environ le le' arceau ventral, 3 ponc- 

tualion forte, pas trÃ¨ serrÃ©e couvrant toute la surface, avec une 
ligne mgdiane longitudinale partant du 113 antÃ©rieu et se terminant 
entre les hanches postÃ©rieure en une petite fossette parfois obsokte ; 
en arriÃ¨r des hanches mÃ©dianes des fossettes arrondies, h bords 
plisshs. 

Abdomen de 5 segments : le ier aussi long que les 2 suivants rÃ©unis 
tres finement et trÃ¨ Ã©parsemen ponctuÃ© sans 1 igne longitudinale 
obliquement i~hprimÃ© h partir des hanches post6ricures ; les 2" 5" 
sont courts, subggaux ; la ponctuation est obsolÃ¨te 

Hanches antÃ©rieure sÃ©parÃ© par la lame prosternale ; les mÃ©diane 
sont plus Ã©cartÃ©e et les postÃ©rieure notablement davantage. 

Cuisses assez robustes, subcanaliculÃ©e en dessous. Tibias presque 
ires. Tarses ayant leurs 2 premiers articles peu alloug&, sub6- 
; le 3' Ã©gal les 2 prÃ©c6dent pris ensemble. Ongles simples. 

IBITAT. Cette espÃ¨c remarquable semble prefÃ©re les r6gions 
es de l'Europe, oÃ elle vit sur les bolets amaclouvicrs. Mannerheim 
des localitÃ© de Finlande, SuÃ¨de Laponie, Allemagne orientale, 
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Bavihre et Angleterre. Les exemplaires que je posshde ont Ã©t recueillis 
en Prusse e t  en Moravie. Elle paraÃ® trÃ¨ rare en France, neanmoins 
j'en ai vu des Ã©chantillon assez nombreux captures dans les Hautes- 
PyrÃ©nÃ©e M. Reveliere l'a trouvÃ© en Corse, 21 Bastelica, sur des 
hbtres.. 

OBS. Entre toutes les espÃ¨ce qui appartiennent au genre Enicmus, 
il n'y en a point qui soit plus facile i reconnaÃ®tr : la pubescence qui 
l'orne par places et se montre sÃ©rialemen hÃ©rissÃ sur les Ã©lytre la 
distingue au premier coup d'Å“i de toutes ses congÃ©nÃ¨re 

Genre Revelieria , Perris. 
PERRIS , l'Abeille VU, 1869-70, pag. 72. 

Etymologie : Genre dÃ©di Ã M. REVKLI~RE.  

- = GARACT~RES. Corps largement ovale, trÃ¨ convexe et presque gibbeux. 
TÃ©t en carrÃ allongÃ© non canaliculÃ© au milieu. Episiome dÃ©prim 
en arc et situÃ sur un plan infÃ©rieu au front. Antennes de 11 articles, . 
(inserÃ©e en dessus aux angles antÃ©rieur du front, terminÃ©e par une 

n'occupant guhre plus du ti 
antennaire. Pronotum sans ( 
salement impressionnÃ au-d 
peine visible. Elytres soudÃ© 
de sÃ©rie ponctuÃ©e avec les i 
P r o s t e ~ ~ n u m  assez large entr 
geant aprÃ¨ elles. Propleure. 
antennes au repos. Mhsople 
f f a n c l m  antÃ©rieure et rnÃ© 
postÃ©rieure beaucoup plus 1 
ments, dont le 1"' @ale envi 
gaux; le 5" plus long que le 

OBS. Ce genre est trÃ¨ dist 



LATHRIDIENS - Revelieria 35 1 

son aspect singulier, (113 3 la forme largement ovale et gibbeuse de 
ses Ã©lytre qui sont soudÃ©e et offrent un systÃ¨m spÃ©cia de ponctua- 
tion. Cependant, comme j'ai eu l'occasion de le faire remarquer, plus 
haut) sa tete en carrd long, ses yeux petits, ses antennes insÃ©rÃ© 5 
une certaine distance des yeux, son corselet sans cdtes ni fossettes 
discales, la sculpture et les proportions des diverses parties de la page 
infÃ©rieur accusent une Ã©vident affinitÃ avec les Ca~todere. Son faci& 
gbniral le rapproche davantage des Enicmus et particuliÃ¨remen de 
l'E. Mannerheimi, et il forme une excellente transition aux Cortica- - 
riaires en tete desquels je placerai les Dasycerus. 

1. Revelieria Genel AUBE. 

ale, glabre, noir ou d'un brun noir, mat, avec les 
, les antennes, les pattes et le dernier segment ventral, 
t presque carrd, Ã peine aussi long que large, ldgÃ¨re 
t. devant avec les angles ant4rieurs obtus et Ã©moussÃ© 
dneld et ciliÃ sur les cdtds qui sont subm'rondis, cou- 
:a surface d'wne ponctuation rugueuse assez dense 
cdtes sur le disque, transversalement sillonm! au- 
W. Elijtres gibbeuses, en ovale large et court, peine 
.t?s fortement ponctuÃ©es avec une marge latÃ©ral 
lelÃ© et cilide, un peu relevÃ© dans sa moitiÃ antÃ© 

1~0015 (213 lign.) ; - larg. : Om0O07 (113 lign.) 

\.uni, Ann. Soc. Ent. Fr. 1850, pag. 333, n. 43: 
LEITTER,  Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 339. 
'lis PEUBIS, l'Abeille, 1869-70, pag 12. -- REDTENBACHER, 
3Gdit. II, pag. 553. 

ent ovale, convexe, glabre, noir ou d'un brun noir, 
oins obscur sur la tete et le corselet, avec les parties 
antennes, les pattes et le dernier segment ventral 

allongÃ© moins large que le bord antkrieur du corselet, 
lonctuee sur toute sa surface. Front sans sillon median 
'par6 de l'epistome par une lbghre depression arquee, 
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qui aboutit de chaque chtÃ a l'insertion des antennes. Labre en Ã©troit 
bande transverse subsinuÃ© en devant, avec les angles antÃ©rieur 
arrondis et embrassant les cÃ´te de l'epistome (1). Joues creusdes 
d'une sorte de scrobe s'etendant de la base des antennes ,jusqu'au 
dessous des yeux: 

Antennes peu 'robustes, insÃ©rke en dessus i l'angle antÃ©rieu du 
front, courtes, dÃ©passan un peu la moitiÃ du corselet, composÃ©e de 
11 articles : les 2 premiers trks gros (le 2Â toutefois un peu moins), 

. subglobuleux, un peu plus longs que larges, plus dpais que ceux de 
la massue ; les 3" et suivants presque cylindriques, sub6gaux, cepen- 
dant le 4" paraÃ® lÃ©gÃ¨re 

- 

un peu plus court que ceu 
sont obconiques, a peine 1 
ovale et un peu plus long 
tranchÃ©e 
Yeux arrondis, grossem 

et n'occupant guÃ¨r plus 
de tempes distinctes, ma 
oculaire. 

Pronotum presque cari'( 
ment tronquÃ au sommet a 
trÃ¨ finement marginÃ© crt 
ment arrondis et un peu 
milieu de la base, mais fail 
qui sont droits; couvert SUI 

assez dense ; sans fossette 
salement au-devant de la 1 
corselet paraÃ® longÃ© d'u 
tre creusÃ plus distinctem 

Ecusson puncti forme, i 
l{/ytres largement et t 

droit a la base, avec les 
que le bord postÃ©rieu du 
peu reguliÃ¨r le long (lu ri 

(1) C'est la seule espÃ¨c 6 
cette conformat.ion du labre. 



t lÃ©gkremen saillante, 
en entier l'abdomen ; 
le et presque fovÃ©ol~ 
6ries onduleuses assez 
, finement crÃ©nelÃ et 
gouttiÃ¨r imponctu6e7 
iiir ; le repli epipleural, 
e, diminue de largeur 
trani"he Ã©troit vers le 

lire les hanches antÃ© 
ictemeiit. 
es mÃ©diane une lame 
! la prosternale. 
, mais plus ou moins 
3 que le mÃ©sosternum 
rt ainsi que les 2 seg- 
se et rugueuse, large- 
ercoxale de l'abdomen 

grossi6rement ponctuÃ© 
ieu chez le ,̂ Ã©galan 
irts, subÃ©gaux offrant 
le trÃ¨ gros points ; le 
it creus6 dans son mi- 
) qui est peut-Mre un 

Ã©galemen distantes ; 
r6ss. 
lus. Tibias assez grdes, 

sensiblement arquÃ©s 
2 prkc6dents r6unis ; 
. Ongles simples. 

ici qu'en Sardaigne et 
feuilles dessÃ©chÃ© qui 
et il faut quelquefois 
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tamiser pendant des heures entiÃ¨re avant d'en trouver un ou deux 
individus. 
OBS. M. Reitter a dkcrit (Stett. Ent. Zeit. 1875, pag. 339), sous le 

nom de R. Heydeni, une seconde espÃ¨c de ce genre si remarquable, 
dont la decouverte est un fait du plus haut intÃ©rÃ entomologique. 
Cette nouvelle Revelieria habite l'Espagne, oÃ M. L. von Heyden l'a 
capturÃ© en tamisant des mousses, prÃ¨ du village de Huejar, sur le 
flanc nord de la Sierra Nevada (route de Grenade, en remontant le 
cours du Xenil). Sa taille est un peu plus petite (Om0013); elle se dis- 
tingue trks bien de la Genei par une pubescence trÃ¨ fine, allong&, 
blanchAtre, et comme laineuse dont la surface est parsemde ; en outre 
son corselet est ornÃ sur les cctÃ©s en dedans de la marge latÃ©rale 
d'une ligne longitudinale un peu Ã©levÃ ; l'espace compris entre celte 
ligne et le bord externe est subdÃ©prim ; les Ã©lytre sont courtement 
ovales, trks convexes ; enfin la page infÃ©rieur est trÃ¨ grossierement 
et densdment ponctuÃ© comme chez la Genei, seulement les 4 derniers 
arceaux du ventre offrent sur leur milieu une sÃ©ri transversale de 
points un peu plus fins. 



ADDITIONS ET RECTIFICATIONS 

Pendant l'impression de ce travail, j'ai eu connaissance des Tableaux 
pour la ddtermination des colÃ©opthe europÃ©ens publiÃ© par M. Edm. 
Ileitter dans les Verhancllungen de la SociÃ©t impdriale et royale de 
zoologie et botanique de Vienne (annÃ©e 1879-1 880). L'un d'eux 
comprend la famille des Lathridiens, et vient apporter Ã l'Ã©tud de ce 
groupe, outre le signalement de plusieurs espi3cesnouvelles, quelques 
documents intÃ©ressants soit pour l'habitat gÃ©ographiqu et la diffu- 
sion des esphces, soit pour les questions de synonymie, que l'auteur 
a pu elucider par l'examen d'un certain nombre de types de Manner- 
heim et de hfotschiilsky, et surtout Ã l'aide des riches matÃ©riau 
accumulÃ© dans sa collection. Je profite de ces renseignements divers 
pour ajouter i mon opuscule les notes suivantes qui sont destindes a 
le complbter ou Ã le rectifier. 

Tout d'abord je dois dclaircir un point sur lequel je suis en d6sac- 
cord absolu avec M. Reittcr. Mon honorable collkgue affirme qu'il 
faut retrancher de la famille actuelle le genre LangelancZia d'AubÃ© 
et le ranger parmi les Colydiens. Le seul motif de ce changement 
serait que chez les insectes de ce genre les tarses sont quadri-arti- 
culÃ© (p. 1 du tirage Ã part). - Or, rien n'est moins exact : je puis le 
dire avec d'autant plus d'assurance, que je ne me suis pas contentÃ de 
mon examen personnel ; mais j'ai tenu h le faire contrÃ´le par 
plusieurs entomologistes, dont les yeux expÃ©rimentÃ n'ont pu, a 
l'aide meme des meilleures loupes, dÃ©couvri que trois articles aux 
tarses. Et, pour qu'il ne put rester l'ombre d'un doute i cet kgard, 
j'ai soumis au pouvoir grossissant du microscope quelques exem- 

NumÃ©risatio SociÃ©t linnÃ©enn de Lyon 



386 ADDITIONS ET RECTIFICATIONS 

plaires de L. anophthalma merveilleusement prÃ©parÃ par les soins 
habiles de M. Donnadieu, professeur de zoologie Ã la FacultÃ catho- 
lique des Sciences de Lyon. Aucune trace d'un quatriÃ¨m article ne 
s'est manifestÃ© ; et j'auraiseu peine h m'expliquer commen t M. Reitter 
avait pu Gtre induit en erreur, si je u'avais subi moi-memeun instant 
d'illusion, i cause de la position particuliÃ¨r prise par l'une des pattes 
de l'insecte : il me semblait en effet apercevoir, assex prÃ¨ de l'inser- 
lion du premier article, une ligne transversale qui le sÃ©parai en deux. 
Mais, en y apportant plus d'attention, et surtout en examinant les 
autres pattes dont la position n'Ã©tai pasidentique, j'ai bientht reconnu 
que cette ligue transversale Ã©tai form6e par le bord apical (111 tibia, 
vu par transparence Ã travers le premier article qui est insÃ©r dans 
nue sorte d'excavation. Le genre Langelandiu continue donc d'appar- 
tenir par ses tarses [ri-articulÃ© a la famille des Latliridiens. 

Page 8, ligne 3, au lieu de : o i ~  les 2 prÃ©senten c'onstamment onze 
articles, Usez : oÃ les $ prÃ©senten soit 10, soit 1 1  articles. 

Page 38, ligne 23, ajoute:: Dans ses Bestimmungs-Tabellen 
(III, pag. 8 du tirage 3 part), M. Reitter maintient la distinction spÃ© 
cifique des C. fm'micarla et punctata, en s'appuyant sur la forme 
diffÃ©rent du corselet. Celui-ci aurait sa plus grande largeur i la baw 
et serait rÃ¨trÃ© vers le sommet seulement chez la premiÃ¨re tandis 
que, chez la seconde, il aurait sa plus grandi'largeur au tiers inf6rieiir, 
Ã partir duquel il se r6trbcirait trÃ¨ faiblement mais distinctement 
vers la base, et plus fortement vers le sommet. Cecaraclhre, d'ailleurs 
peu facile apprÃ©;ier ne serait-il pas plutdt sexuel que sp6cirique ? 

Page 8?, ligne 28, ajuziiie: : M. Ilcilter ( l~e~t i r i~ i i~nngs-TaI~el le~~,  111, 
pag. 7) croit avoir dÃ©couver un caractÃ¨r clirl'Ã©renl.iel qui permettrait 
rie reconnaÃ®tr VA.  pusillus avec autant de facilite que de certitude : 
la base des Ã©lytre offre dans le voisinage des kpaules deux petites 
lents formees par des dmarginations pun~ctiformes, tandis que les 
autres especes du genre ont cette marge basale enti6re et sans aucun 
vestige de denticules. Je n'ai pas en ce moment sous les yeux u n  assez 
graucl nombre d'Ã©chantillon de VA. pusillziis pour pouvoir conlrfiler 
efficacement la valeur de cette indication; nÃ©anmoins j'ai deux 
raisons d'en douter, et il peut 6trc utile de les exposer ici, ne fut-ce 
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que pour appeler sur ce point l'attention des entomologistes et 1110- 
voqucr des observations qui mettraient en lumiÃ¨r les vÃ©ritable 
diffhences spÃ©cifique dans ce genre difficile. D'abord, le caractkre 
prbcitÃ est-il constant ? Sur doux exemplaires rÃ©tiolt6 ensemble, l'un 
me parait le possÃ©der l'autre en est dÃ©pourvu En second lieu, e s t 4  
vraiment propre Ã l'A. piisillus, Ã l'exclusion des autres espÃ¨ce ? Ici, 
je puis rbpondre avec plus d'assurance : l'examen d'une grande quan- 
til6 d'A. f2-siriutus m'a permis de rencontrer des individus prÃ©sentan 
des Ã©margination punctiformes i la base- des Ã©lytres soit sur les 
deux & la fois, soit sur l'une d'elles seulement. Je ne suis pas Ã©loign 
de penser qu'il en doit Ctre ainsi chez toutes les esphes. Rien de plus 
variable en effet que l'extension et la profondeur des points rangÃ© 
en ~Ã©r ie  longitudinales sur les Ã©tuis et il est vr:~iseml)lable que 
i'hargination punctiforme de la marge basale est produite, d'une 
faqon purementaccidentelle, par le dÃ©veloppemen plus accentu6 d u  
premier point de la shrie. - Mon savant collkgue signale en oulre, 
chez l'A. pusillus, la prcsence de trks fines stries longitudinales sur 
les cÃ´tÃ de la tete ; mais ce caractÃ¨re s'il est constant, a le dÃ©fau 
pratique de ne pouvoir Ctre constate qu'i l'aide du microscope et avec 
un tri3 fort grossissement. 

Je ne connais pas l'espÃ¨s nouvelle que M. Reitter dh ;rit bs ih  c- 
ment (/oc. cit.) sous le nom d'.-l. K.lensenweUerl comme ayant 416 
recueillie en Andalousie. Elle doit ressembler extrÃªmemen an 
pusillus; mais la base des dylres est entiÃ¨r el sans trace de ileiiti- 
cules ; la tkte est trbs obsolktement rclic~116e et n'offre point de stries 
longitudinales sur les cOtÃ© ; la taille est encore un peu plus petite 
fO'"0012 h Om0015), et la coloration est d'une nuance trks lÃ©ghremen 
clifTbrente. Peut-rire faudrait-il y rapporter les individus de mÃªm 
provenance que j'ai signalÃ© (pag. 82) comme existant dans la cullec- 
lion de M. Iieveli6re. Toutefois, est-ce l& une espÃ¨c rÃ©ellemen 
rlistincte il11 piisillus ? 

Page 83, ligne 10, ajoutez : D'iiprhs M. lieilter, il existerait @ale- 
ment dans le midi de la France. 

Page 95, ligne 21, ap1.h ces mots : Tarses ayant, leurs 2 premiers 
articles trÃ¨ courts, sub6gaux, a,joule: : cependant, lorsqu'on les 
examine au microscope, on constate que le f o r  est distinctement plus 
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allongÃ que le P, parce qu'alors le tarse est visible jusqu'h son point 
d'attache avec le tibia. 

. Page 10 1, ligne 30, au lieu de : Bonvorloiria, lisez : Bonvouloiria. 

Page 105, ligne 1, au lieu de : R a g w ,  lisez: obesus. 

- avant la ligne 15, intercalez : Metophthalmus obesus, 
REITTER, Bestimmun gs-Tabellen, III, pag. 1 1. 

- ligne 15, au lieu de : Rugusse, lisez : Raguss. 

Page 107, ligne 32, ajoutez: La description qui prÃ©cÃ¨ a Ã©t 
rÃ©digÃ d'aprÃ¨ des exemplaires recueillis en Corse par M. E. Reve- 
libre ; quelques-uns avaient &tÃ nommÃ© par M. Reitter lui meme, qui 
avait cru y reconnaÃ®tr son M. Raguss. Mais, dans ses Bestimmungs- 
Tabcllen (III, pag. 1 l), l'auteur dkclarc rcserver ce nom aux Ã©chan 
tillons provenant de Sicile. Ceux-ci se distinguent en effet par leur 
laille un peu plus petite (Om0008), par leur corselet seulement 1 fois 
et 112 aussi large que long, et par la sculpture des Ã©lytres dont la 
suture n'est point relevÃ© en cÃ´te le 2" intervalle des sÃ©riesponctuÃ© 
est un peu costiforme, et les deux autres cdtes sont h peine distinctes. 
- Les exemplaires de Corse doivent donc &tre considerÃ© comme une 
espÃ¨c nouvelle, et M. Reitter les dÃ©sign sons le nom de M. obesus. 
Quoique ressemblant b s'y mÃ©prendr au M. Ragusa?., on les recon- 
naÃ®tr surtout h leur suture Ã©lytral nettement costiforme et aux 3 
cctes cgalement distinctes qu'ils offrent sur chaque Ã©tu ; en outre, 
leur taille est d'orclinairc un peu plus grande, et leur corselet propor- 
tionncllcment plus large, puisqu'il est presque deux fois aussi large 
que long dans son milieu. 

Page 141, aprÃ¨ la dernitre ligne, ajoutez en synonymie : 

Lathridius nervosus Mannerbeim, loc. cit. pag. 79, n. 14 .  , 

Lathridius car;nulatm Mannerheim, loc. cit. pag. 81, n. 16 

Page 144, ligne 4, ajoutez : Il est vraisemblable que les L. nervosus 
et carinulatus, de SibÃ©rie ne constituent que des varietÃ© de cette 
mhne espbce ou de la prÃ©cedent ; car on ne trouve dans leurs des- 
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criptions aucun caractÃ¨r qui ait assez de valeur pour lÃ©gitime leur 
sÃ©paration 

Dans les pages qui pr6cÃ¨dent j'ai maintenu la distinction spÃ©cifiqu 
des L. constrictus et carinatus, en me basant principalement sur la 
difference de largeur que prÃ©sent la lame prosternale. Mais, ayant eu 
depuis sous les yeux de plus riches matÃ©riaux ma conviction pre- 
mihe  a Ã©t singulikrement 6branlÃ© par l'excessive difficulte que j'ai 
plus d'une fois &prouvÃ© h rattacher mes Ã©chantillon a l'une ou A 
l'autre de ces deux formes. J'incline donc a penser, malgrÃ l'autoritk 
de M. Thomson, qu'il s'agit encore ici d'une espbce unique, dont 
l'extrkme variabilit$ a donnÃ lieu Ã un grand nombre de descriptions 
et dÃ©nomination diverses. Il faut lui rÃ©serve le nom de constriclus 
qui est plus ancien, et faire des autres une longue liste synony- 
mique. 

Page 15 1, ligne 20, ajoutez : Dans ses Besti?nrnu?zgs-Tabclle~~ 
(III, p. 16), M. Reilter dÃ©clar que, malgre le silence d'Aub6 et de 
b1otschulskyl la pubescence doit exister Ã©galemen chez la C. elegans. 
Il rapporte h cette espÃ¨c un insecte provenant de Belgique, auquel, 
sauf la presence d'une trbs fine villosite et le corselet un peu plus 
court, la description d'Aube s'applique parfaitehent. Les caracteres 
principaux, destines 5 complÃ©te la diagnose de la C. elegans seraient : 
i 0  la structure des antennes, dont le 2' article est petit, monJ i ,  les 
4' et 5e articles sont allongÃ© et presque deux fois aussi longs que 
larges ; - 2" la prÃ©sence sur le disque du corselet, d'un canal midian 
obsolÃ¨te 

Page 161, ligne 18, ajoutez : C'est peut-Gtre sur des individus scm- 
blables, recueillis Ã Berlin, par M. Reitter a fonde l'esphce qu'il 
dÃ©cri de la maniÃ¨r suivante sous le nom de 

(( Minuiissima, lineu ri-elonga ta, depressa, glabra, ru fo-testacea, 
capite thoracc parwn a?zguslio~*e, magm,  tria)np1aril antennis 
brevibus, arlicvlis 3-10 transversis, clava triarticula ta, tltorace 
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transversim cordato  ante basin pro f m d e  tramversi'm i m p e s s o ,  dorsn 
ante meclium foveolato, elytris thorace baud latioribus, parallelis, 
crebre punctato-sirlatis, sutura paiwn devata.  Long. 0mm7-Omm8. )) 

(Rest-iinmimgs-Tabellen, III, pag. 17). 

Deux fois plus petite que les C. filum et /iliformis, elle se distingue 
trÃ¨ bien de la premiÃ¨r par sa massue antennaire tri-articulÃ©e et de 
la seconde par les articles des antennes pins transversaux, par la pr6- 
sence d'une fossette mÃ©dian sur la partie antÃ©rieur du pronotum, ot 
par ses Ã©lytre plus longues et parallcles. 

Page 180, ligne 16, ajuste: : Des renseignements dignes de foi me 
permettent d'ajouter qu'elle poss6de une aire de diffusion plus vaste 
encore, et je ne serais pas surpris qu'elle fÃ®~ absolument cosmo- 
polite. 

Page 186, ligne 34, ajoute: : A cette liste synonymique, il faut 
adjoindre le Lutlu: geinellatus 3lannerheim (in Germ. Zeitschr. Y, 
pag. 100, n. 39). La description me paraissait laisser peu de doutes 
sur son identit6 avec 1'1. minu tus ,  dont l'extrkme variabilitÃ s'expli- 
que par retendue de son habitat dans le monde entier. 'NÃ©anmoins i 
raison de la placa que l'auteur lui avait assignÃ© entre le co?wimilis 
et le parallelocollis, j'avais cru plus sage d'attendre que l'examen 
d'un type authentique produisit une certitude complÃ¨te Ce dÃ©si est 
aujourd'hui rÃ©alis : en effet, aprÃ¨ avoir examin6 le type du 
gemeliatus, M. Reitter adopte cette synonymie, que je suis heureux 
de voir ainsi confirmh. 

Page 190, ligne 2 i ,  ajoutez : ~ i e ;  que la description de Manner- 
heim ait attribuÃ au corselet du L parallelocollis des angles postÃ© 
rieurs arrondis, il me paraissait difficile de le considÃ©re comme 
spMiquement distinct de VIS. co~zsimil is .  Aussi je n'ai pas hÃ©sit h le 
mettre en synonymie, maniÃ¨r de voir aujonrrl'hui confirmÃ© par 
l'inspection des types. (Voir Reitter, Bestimmungs-Tabellen I I I ,  
pag. t 4). 
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